
M. RUDOLF GNAEGI
EST HOSPITALISÉ

Atteint d'un malaise cardiaque

HYPOTHESES AUTOUR D UNE EVENTUELLE SUCCESSION
BERNE (ATS). — M. Rudolf

Gnaegi, président de la Confédération
et chef du département militaire, a dû
être hospitalisé jeudi. En conséquence,
les affaires de la présidence sont con-
fiées au conseiller fédéral Nello Ce-
lio, vice-président du Conseil fédéral ,
et celles du département militaire au
conseiller fédéral Roger Bonvin, sup-
pléant du chef de ce département.
Le conseiller fédéral Bonvin représen-
tera le département militaire aux ob-
sèques du colonel commandant de
corps Adolf Hanslin qui ont lieu
aujourd'hui à Zurich et à Kilchberg.

Selon les dernières nouvelles parve-
nues au Palais fédéral , le président
de la Confédération n'a pas été victi-
me d'un infarctus, mais d'une pertur-
bation du rythme cardiaque, de carac-
tère plus léger.

C'est dans le courant de l'autre
nuit qu'il a dû être hospitalisé. On
peut espérer que M. Gnaegi pourra
reprendre son activité dans quelques
semaines. Rappelons que le président
de la Confédération avait déjà dû
arrêter son travail pendant quelques
temps l'automne dernier, à la suite
d'une petite attaque cardiaque.

LE BENJAMIN
A ce sujet, notre correspondant

de Berne par intérim nous écrit :
Naturellement, on souhaite au pré-

sident de la Confédération de se
rétablir très rapidement et de repren-
dre ses occupations d'ici à quelques
semaines. Mais, enfin, l'observateur
est bien obligé de constater que M.
Gnaegi, le benjamin de l'équipe gou-
vernementale, né en 1917, est de santé
fragile en dépit de son apparence
robuste.

En automne dernier, il fut déjà
hospitalisé. Il fut soumis, récemment,
à un contrôle. Cette fois-ci , il a
été saisi , comme nous le disons plus On peut donc penser que, pour des
haut, en pleine nuit, par un dérange- raisons politiques autant qu'amicales,
ment dans son rythme cardiaque. le PAB souhaite un rétablissement
C'est une curieuse" coïncidence que très rapide à M. Gnaegi. Toutefois,
l'incident survienne durant : la semaine il est évident que, désormais, les di-
_i_ « .Sur ». Certes, le chef dù - Ser* rigeâm_ 'de c_ -~ pLârti doivent se pré-
vice d'information du département mi- occuper . d'assurer une succession ; dans.-
litaire a assuré qu'il ne S âigisSâit; ; t'îtos délais moins longs que ceux qu'ils
pas d'un infarctus, même bénin. Le es'comptaient. . , t : ....- J. E.

M. Gnaegi
(Keystone)

président de la Confédération serait
bientôt de retour.

L'AVENIR POLITIQUE
Il n'empêche que cette suite d'aler-

tes semble hypothéquer l'avenir politi-
que de M. Gnaegi ; celui qui, en
raison de son âge, devrait pouvoir
rester longtemps encore au gouverne-
ment, pourrait fort bien le quitter
plus tôt que prévu.

N'oublions pas, non plus, que M.
Gnaegi est le seul représentant du
PAB au Conseil fédéral. Traditionnel-
lement, ce siège revient à un PAB
bernois. Les indépendants ne vont
pas contester cette habitude. Et la
garniture de personnalités qui pour-
raient donner un successeur à M.
Gnaegi est assez . réduite. En tout
cas, une élection impromptue soulève-
rait des iriiff icultés.

Epilogue d'un procès pas comme les autres

Peines : de 200 francs d'amende à trois mois de prison
De notre correspondant :
Proclamant son jugement jeudi matin, la Cour pé-

nale fédérale a tout d'abord précise qu'elle infligeait
une amende de 300 francs aux onze accusés et une
amende de 200 francs aux huit co-accusés (qui avaient
été cités comme témoins) pour n'avoir pas comparu
à l'audience. Ces dix-neuf membres du groupe Bélier
avaient été avertis qu'une amende les frapperait s'ils
ne se présentaient pas.

La Cour a abandonné les chefs d'accusation d'at-
teinte à l'ordre constitutionnel et de groupement illi-
cite.

Dans le cas de Delémont, Bernard Varrin. Pierre
Grinim, Antoine Hulmanii , Jean-Claude Montavon,
Jean-Marc Bilat et Charles Ackcrniann ont été re-
connu, coupable d'émeute et de violation de domicile :
té pour déposer plainte contre eux.
la Cour a estimé que le receveur Jolissaint avait quali-

Le délit d'émeute est réalisé en l'espèce.
Le tribunal a passablement hésite et s'est finale-

ment rallié à la thèse du ministère public : dès l'ins-
tant qu'il y eut attroupement et des dégâts commis,
même minimes, que des émeutes tout à fait pacifi -
ques au début peuvent dégénérer en conflits sanglants
même si aucune des parties ne l'a voulu, le délit
existe. Telle est l'argumentation de la doctrine la
plus autorisée en la matière.

Dans le cas de Berne, la violation
de domicile et l'opposition aux actes
de l'autorité ont été retenues : la séance
du Conseil national dut être suspen-
due pour une durée de 10 minutes, le
tribunal se référant en cela au témoi-
gnage de M. Georges Perrin, journalis-
te parlementaire.

Des peines privatives de liberté doi-
vent être appliquées, dans certains des
cas. Les conditions objectives du sursis
sont réalisées. Les conditions subjecti-
ves du sursis sont réalisées. Le compor-
tement des accusés (absences au procès,
notamment), leur forfanterie, leurs com-
muniqués fracassants parlaient contre
eux. D'autre part, ils ont agi pour des
motifs purement politiques et il faut
tenir compte de leur jeune âge (pour

la plupart d'entre eux, du moins) et
de leur rôle exact dans les deux mani-
festations.

Par ces motifs, la Cour pénale fédé-
rale a libéré Bernard Varrin, Pierre
Grimm, Gabriel Roy, Jean-Claude Mon-
tavon, Jean-Pierre Beuret, Antoine Hul-
mann et Germain Chenal de l'inculpa-
tion d'atteintes à l'ordre constitutionnel
et de groupement illicite (art. 275 et
275 ter cp).

LES PEINES
Elle a condamné Jean-Mare Bilat

pour émeute, violation de domicile et
opposition aux actes de l'autorité, à
la peine de 200 fr. d'amende, avec délai
d'épreuve en vue de radiation de deux
ans.

Charles Ackermann, pour émeute, vio-

lation de domicile et opposition aux
actes de l'autorité, à la peine de 400
fr. d'amende, avec délai d'épreuve en
vue de radiation de deux ans.

Bernard Varrin, pour émeute, viola-
tion de domicile, instigation aux délits
de violation de domicile et d'opposi-
tion aux actes de l'autorité, à la peine
de trois mois d'emprisonnement et 10(1(1
francs d'amende, avec sursis et délai
d'épreuve de cinq ans.

Gabriel Roy, pour violation de domi-
cile et opposition aux actes de l'autori-
té, k la peine d'un mois d'emprisonne-
ment et 500 fr. d'amende, avec sursis et
délai d'épreuve de trois ans.

J. -C.J.
Lire la suite ainsi que les réactions en

page Jura - Bienne

Sursis pour les Béliers

L'ARME DU RIDICULE
Encore que les accusés du grou-

pe Bélier se soient moqués de
la justice fédérale en s'abstenant
d'assister à leur procès et en
allant déposer symboliquement de-
vant le Conseil de l'Europe, à
Strasbourg, une plainte que les sé-
paratistes savaient irrecevable, les
juges de Mont-Repos ne pouvaient
se montrer trop sévères.

En effet, Il y avait une telle dis-
proportion entre les méfaits repro-
chés à ces jeunes gens et l'accu-
mulation des chefs d'accusation
retenus contre eux par le pro-
cureur général de la Confédéra-
tion, le hiatus était si patent qu'en
bonne logique et en bonne justi-
ce, on devait s'attendre à un ver-
dict modérément clément, assorti
d'une amende' pour impolitesse.

C'est fait. La plus haute juridic-
tion pénale du pays, en accor-
dant le sursis à tous les accusés,
a remis les choses en place tout

en faisant saisir au pouvoir poli-
tique, et plus précisément à
M. von Moos, chef du département
fédéral de justice et police, que
ses services s'étaient trop excités
dans cette affaire.

D'aucuns n'ont pas compris que
le cas de ces Béliers frondeurs
et désinvoltes ait été soumis à
la Haute Cour. Il y ont vu comme
la volonté délibérée de faire tom-
ber sur ces jeunes gens les fou-
dres confédérales. C'était oublier,
d'une part, que la qualification des
délits obligeait la Cour pénale fé-
dérale à se saisir de l'affaire, mais
surtout, d'autre part, qu'en raison
de la séparation des pouvoirs, le
Tribunal fédéral n'était pas l'exé-
cuteur des hautes œuvres du Confé-
déral. Il l'a bien montré. *jRj

. . .  m.WÂL'affaire ayant été de la sorte
enlevée au canton de : Berne et
à ses tribunaux, les passions ne

pouvaient que s'estomper, et la jus-
tice être rendue en toute séré-
nité.

En voulant faire des démonstra-
tions exubérantes des Béliers un
cas de lèse-majesté, les autorités
politiques ont commis une erreur.
Le résultat est donc à l'opposé
de celui qu'escomptaient ceux qui
voulaient, une bonne fols, remettre
à l'ordre ces « trublions » qui po-
sent un cas de conscience à l'opi-
nion helvétique.

Avec, comme seule arme le ridi-
cule des autres, les Béliers ont
bien défendu leur cause. Certes,
ils n'ont pas été acquittés ; ils
ne pouvaient l'être et il faut espé-
rer qu'ils sauront tirer la leçon de
ce jugement. Mais le sursis géné-
ral qui, leur est, accordé et le fait
que leurs mobiles politiques aient
été; retenus, équivalent, pour eux,
à une victoire morale.

> Jean HOSTETTLER

Les remous de
l'affaire Tomasini

LES IDÉES ET LES FAITS

L'incident Tomasini est officiellement clos,
a-t-on déclaré dans l'entourage du prési-
dent de la République. Cependant, il est
à présumer qu'il laissera quelques traces
et qu'il pourra influer sur la politique inté-
rieure française des semaines à venir si-
non avant, du moins après les élections
municipales. Ce ne peut être impunément
que le secrétaire général du grand parti
gouvernemental ait pu lâcher des propos
tels que ceux qu'ils à prononcés, même
s'il a dû les retirer par la suite. Ils indi-
quaient une certaine tendance de la poli-
tique actuelle du mouvement gaulliste tel
que la veut le chef de l'Etat. L'important
est de voir laquelle.

Revenons, pour comprendre, à la te-
neur même de ces propos. Le terme de
« lâcheté » appliqué ans magistrats était
certainement inapproprié et injuste et il
est naturel que le Corps judiciaire dans
son ensemble ait réagi comme il l'a fait.
Il y a encore en France, et c'est heureux,
d'innombrables juges honnêtes. Cependant,
à considérer les choses telles qu'elles sont,
il est indéniable que, depuis mai 1968, les
peines infligées aux émeutiers ont été par-
fois dérisoires eu égard aux déprédations
commises. C'est ainsi qu'on ne sache pas
que tant de destructions accomplies à Nan-
terre, dans d'autres universités ou lycées et
d'atteintes portées contre les bâtiments on
sur la voie publique aient comporté les
justes sanctions qu'elles méritaient.

Sans compter la manière dont la poli-
ce est souvent molestée. Il est de bon ton
aujourd'hui, et dans la plupart des pays
occidentaux, de dauber sur la police et de
dénoncer les excès dont elle se rendrait
coupable. Or, son rôle est le plus ingrat
qui soit. Si elle frappe, face aux émeutiers
qui sont souvent entraînés aux combats
de rue par des « maoïstes » et des hom-
mes de main de I'anarchisme contestataire,
l'opinion publique (où ce qu'on appelle
telle) s'émeut et la police est désavouée par
les tribunaux. Si, au contraire, elle demeu-
re passive, on l'accuse de manquer à son
devoir qui consiste à maintenir l'ordre et
la tranquillité pour permettre aux citoyens
de vaquer à leurs occupations. C'est sur
ce fait qu'a probablement voulu insister
M. Tomasini.

En ce qui concerne l'ORTF, le secré-
taire général de l'TJDR a qualifié de ba-
vure l'action entreprise dans ce domaine
par le premier ministre. Est-ce qu'il s'agis-
sait du prélude à une campagne dirigée
contre M. Chaban-Delmas ? Nous ne le
croyons pas. Mais simplement d'un avertis-
sement sur un point précis et sans doute
venu de haut, c'est-à-dire de l'Elysée. Il
en va de la première chaîne de la Télé-
vision française comme de la TV ou de
la Radio suisse. A force de la libéraliser,
trop fréquemment un clan de journalistes
qui, comme par hasard, ont des sympathies
gauchistes, émettent leur point de vue
dans les émissions, alors qu'en vertu des
concessions qui sont accordées à ces « mass-
media », celles-ci devraient défendre les
valeurs traditionnelles qui sont celles d'une
nation.

La Radio et la TV sont à cet égard
fondamentalement différentes des journaux.
Le lecteur peut choisir librement l'organe
politique de son choix. Il peut se désa-
bonner si telle ou telle opinion lui déplait.
On ne lui impose rien. Au contraire, l'audi-
teur de la Radio ou le téléspectateur se
voit contraint de subir un programme. II
peut toujours tourner le bouton, dit-on.
II n'en a pas . moins payé son abonne-
ment. C'est pourquoi il est inadmissible
qu'on lui présente des émissions qui, al-
lant parfois jusqu'à prôner la contestation,
heurtent la majorité silencieuse fidèle à
«es principes nationaux et religieux.

Remettre de l'ordre dans la rue et en
remettre dans les esprits, c'est la ce qu'a
voulu exprimer M. René Tomasini et,
derrière lui, le président Pompidou, succes-
seur du général De Gaulle. Aussi bien
est-ce la tâche d'un gouvernement soucieux
avant tout de l'intérêt général et préoccu-
pé que la rue ne soit pas livrée à l'agita-
tion révolutionnaire. Gouvernement soutenu
par le Parlement, on ne l'oublie que trop !

René BRAICHET

Lire en avant-dernière page :
¦ jôt ' ¦ . i
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PETROLE : le mauvais
coup de Boumedienne

Boumedienne prononçant son diktat
(Téléphoto AP)

Dans une atmosphère délirante, rappelant celle par laquelle les
Egyptiens avaient accueilli la fameuse nationalisation du canal de
Suez, Boumedienne, président algérien, a annoncé la nationalisation
« au rabais » des pétroles sahariens.

Nationalisation «au rabais » ou plus exactement nationalisation
à bon compte. En décidant unilatéralement de s'octroyer 51 % de
la propriété des compagnies d'Etat françaises qui exploitent le pé-
trole algérien, Boumedienne fait une bonne affaire. S'il avait pure-
ment et simplement nationalisé ces compagnies, il aurait dû les in-
demniser à 50 % de leur valeur puisque l'Etat algérien est déjà
propriétaire, royal cadeau de la France, de la moitié. C'était au-
dessus de ses moyens. Prendre la majorité n'entraînera qu'une faible
indemnisation correspondant en gros à 1 %.

Ainsi, à peu de frais, même s'il paie ses indemnités de rachat
de 1 %, l'Etat algérien s'assure le contrôle absolu des sociétés pé-
trolières. Il pourra vendre son pétrole au prix qu'il fixera lui-même
sans la moindre négociation avec l'Etat français devenu minoritaire.

Jean DANÈS
(Lire la suite en dernière page)

Desmaison ramené
vivant à Chamonix

' ' ¦ ~ ' ' Jt '

Epuisé et souffrant de graves gelures

MAIS SON COMPAGNON ÉTAIT MORT DEPUIS LUNDI
CHAMONIX (AP). — Une

famille pleure de joie à Cha-
monix et une autre de dou-
leur...

René Desmaison, à la résis-
tance à toute épreuve, a été
ramené épuisé, mais vivant
jeudi à Chamonix. En revan-
che, son jeune compagnon, Ser-
ge Gousseault, dont c'était la
grande première hivernale,
avait succombé dès lundi soir.

Ce dénouement, heureux
pour les uns, tragique pour les
autres, n'est intervenu qu'après
de nouveaux efforts inlassables,
périlleux et enfin positifs pour
rejoindre les deux alpinistes
partis le 10 février pour l'as-
cension de la pointe Walker
et qui étaient bloqués depuis
dix jours à moins de 200 mè-
tres du sommet des Grandes-
.lorasses.

Après d'autres essais infruc-
tueux de l'hélicoptère « Pu-
ma SA 330 » pour se poser au
sommet, deux « Alouette 31 »
de la protection civile ont pro-
fite d'une courte accalmie du
vent extrêmement violent souf-
flant depuis plusieurs jours
dans la région pour déposer
vers 11 h 15, cinq secouristes
français et italiens au col situé
entre la pointe Walker et la
pointe Whymper, à cent mè-
tres du bivouac de Desmai-
son et Gousseault.

Lorsque la nouvelle fut con-
nue à l'héliport chamoniard, les
familles laissèrent éclater leur
joie. « J'apporte le ravitaille-
ment », s'était écriée Mme Des-
maison en riant aux larmes

et en brandissant un sac de
montagne chargé de vivres.

Les cinq sauveteurs, Zappel-
li, Ollier, Devouassoux, Ancey
et Cornier, qui purent voir
l'un des deux hommes faire si-
gne de la main, étaient à trois
quarts d'heure de marche des
alpinistes.

ENFIN !
Munis d'un poste radio, ils

atteignirent le sommet de la
pointe Walker, puis l'un d'eux
descendit avec une double cor-
de jusqu'au bivouac, à 80 mè-
tres en contrebas, où il trou-
va Desmaison semblant atteint

de graves gelures aux mains
et aux pieds qui lui confia que
son compagnon était mort
d'épuisement lundi dernier, jour
du déclenchement de l'alerte.

Hissé au sommet par un
treuil à main, Desmaison fui
soutenu sur le chemin du re-
tour jusqu'au col où un héli-
coptère vint le prendre pour
le ramener à Chamonix à
14 h 30.

Terriblement épnisé, le célè-
bre alpiniste a été placé dans
une ambulance et conduit à
l'hôpital de la station pour un
examen général. Un second hé-
licoptère est parti rechercher le

corps de son malheureux com-
pagnon. .

Le mercredi 10 février, Des-
maison et Gousseault s'étaient
engagés dans la face nord des
Grandes-Jorasses pour tenter la
« première hivernale » de la
pointe Walker, qui culmine à
4208 mètres, par un nouvel
itinéraire « directissime ».

Leur tente rouge fut repérée
une dernière fois le dimanche
14,. peu avant que le mauvais
temps qui menaçait ne prenne
de terribles proportions.
(Lire également en dernière

page)

La douleur d'Anouk Broche, la fiancée de Serge Gousseault
(Téléphoto AP)
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A propos d'un certain article
publié dans «La Tribune universitaire>

Un récent numéro de « La Tribune Universitaire », organe de la Fédération des
étudiants de l'Université de Neuchàtel , n'est pas passé inaperçu . Dans le cadre
d'une rubrique de libres opinions, rubrique dont la création avait été décidée
par le comité de rédaction de ce journal , « La Tribune universitaire », avait laissé
s'exprimer un j eune qui fut impliqué dans une récente affaire de stupéfiants.
L'affaire fit passablement de bruit dans le canton et notamment dans les milieux
universitaires. A ce sujet , le rectorat a fait diffuse r hier un communiqué de presse
mettant les choses au point. Le voici :

La Fédération des étudiants de l'uni-
versité de Neuchàtel fait paraître six fois
par an une « Tribune universitaire » dont
les derniers numéros ont reçu un accueil
pour le moins mitigé, parmi les étudiants
eux-mêmes et dans le public en général.
La presse a d'ailleurs fait écho à ces
réactions. Le rectorat dé l'Université a
pris l'initiative de discuter des problèmes
posés par l'orientation actuelle et les mé-
thodes de travail du comité de rédac-
tion de la « Tribune universitaire » dans
une séance de la commission rectorat-
étudiants, à laquelle les membres ue ce
comité avaient été invités.

A ce sujet, deux points doivent être
préalablement rappelés :

O C'est la Fédération des étudiants
qui est responsable de la « Tribune uni-
versitaire » et non les professeurs ou le
rectorat ;

i # les sommes allouées au comité de
rédaction (2000 fr. par numéro) provien-
nent non des fonds publics, mais des
cotisations versées par les étudiants eux-
mêmes.

Il est clair, d'autre part, que l'Univesrité
tout entière peut subir les contrecoups
d'une réaction publique aux articles pu-
bliés par la « Tribune universitaire », ce
qui a incité le rectorat à intervenir.

De l'avis du rectorat , la Fédération des
étudiants a négligé ses responsabilités au
moment où le rédacteur en chef, J.-Ph.
Bauermeister, a présenté sa démission. Il
n'est pas admissible de laisser les mem-
bres restants du comité de rédaction dési-
gner eux-mêmes les rédacteurs en chef
et compléter leur comité en cooptant de
nouveaux membres dont trois d'ailleurs
ne sont pas étudiants. Rien ne prouve
que le comité de rédaction jouit de la
confiance des étudiants dans leur ensem-
ble. A plus forte raison doit-on veiller
à ce qu'un équilibre soit maintenu dans
la «Tribune » entre les articles touchant

a la vie universitaire et ceux qui traitent
de problèmes généraux.

Le comité de la Fédération convoquera
jeudi prochain une séance d'information
au cours de laquelle sera élaboré un ques-
tionnaire à' soumettre au vote des étu-
diants. Cette réunion devrait permettre de
préciser les responsabilités des rédacteurs
et de l'éditeur, de manière que ce journal
redevienne une tribune universitaire au vrai
sens du terme.

Le rectorat se réserve de proposer d'au-
tres mesures si la consultation prévue ne
permettait pas d'aboutir à un asainissc-
ment d'une situation jugée inacceptable.

MISÉ AU POINT DU RECTORAT

COLOMBIER
Nonagénaire fêtée

(c) Le Conseil communal a remis le tra-
ditionnel cadeau accompagné de fleurs à
Mme Marie-Isabelle Poirier , née DuPas-
quier , qui vient de célébrer son 90me an-
niversaire entourée de sa famille. Mme
Poirier vit à Colombier depuis l'âge de
18 ans. Elle est en excellente santé et
demeure dans le même immeuble que sa
fille, Mme Rupp, chaussée Romaine 3.
La musique militaire s'est produite le mê-
me jour.

MARIN
Au législatif

(c) Le Conseil général s'est réuni jeudi
soir, sous la présidence du doyen d'âge,
M. Maurice Luder. Par 27 voix contre 6,
il a approuvé l'achat de terrain de 1725
mètres carrés, jouxtant le centre scolaire.
A l'unanimité, moins une voix, il a en-
suite autorisé l'ACSE à contracter , un
emprunt de 1,350,000 fr. pour la cons-
truction d'une grande salle au Mail, au
lieu d'une salle de gymnastique. Il a en-
core accordé la naturalisation communale
à M. Michel Talos, de nationalité hon-
groise. Nous y reviendrons.

Mademoiselle Hélène Scherf, à Yverdon ;
Monsieur Frédéric Scherf , à Sainte-Croix,
ainsi que les familles parentes, alliées et amies,

JT Ojnt le très grand chagrin de faire part du décès de

Madame veuve Charles SCHERF
née Christine HART

leur très chère maman, tante et cousine, enlevée à leur tendre
affection , le 25 février 1971, dans sa 92me année.

L'ensevelissement aura lieu à Yverdon , le samedi 27 février.

Culte au domicile à 9 h 30.
¦ 

_ 
->

Départ du domicile à 10 heures.

Domicile mortuaire : Jordils 1 ter, Yverdon.
Maintenant donc ces trois choses de-

meurent : la foi, l'espérance, la charité.
1 cor. v. 13.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Du rififi à la TV...
GENÈVE (ATS). — L'Association des

employés de la télévision suisse (AETS)
n'est plus en mesure de garantir la paix
du travail si le comité central de la So-
ciété suisse de radiodiffusion et télévision
(SSR) ne réagit pas rapidement à la de-
mande d'augmentations générales des sa-
laires pour tout le personnel. L'AETS, qui
s'est réunie jeudi à Zurich a en outre
adressé une lettre au comité central de la
SSR, lui demandant de porter toute son
attention lors de sa séance de vendredi» à
l'état de crise actuel dans lequel se trou-
vent les relations de la SSR avec son
personnel.

¦ ., . . - , "< < :  . . . ¦;•,, -. .  J . :V.J > ;¦ cy. - ; ¦4"»iM'.cr,v.- ' _ "»'• v _6.r. '. s . W_ .

Monsieur Franz Hofmann-Bùtler ;
les petits-enfants de feu Adolf Rutler-Frei ;
les enfants et petits-enfants de feu Michel Hofmann-Planzer ;

' ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Agnès HOFMANN
née BUTLER

leur chère épouse, belle-sœur, tante, marraine, parente et amie,
enlevée à leur tendre affection , dans sa 76me année, après une
longue maladie, munie des saints sacrements de l'Eglise.

Peseux, le 24 février 1971.
(Les Tires 18)

L'ensevelissement aura lieu samedi 27 février , à 11 heures.
Messe de sépulture en l'église catholique de Peseux, à 10 h.

R. 1. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les averses de mars
Les splendeurs blanches de février se

sont achevées. Et voici , avec mars, le
temps des averses. Mais le printemps sou-
rit à travers les averses. Puis, il y a des
averses bienvenaes, celles qui font pleu-
voir la fortune ou, du moins, quelque par-
celles de la fortune. Témoin , ce dialogue
entendu :

— J'ai gagné à la Loterie romande.
— Veinard ! Le gros lot de 100,000 fr. ?
— Tout de même pas. Cependant, une

petite somme déjà respectable et fort bien-
venue, comme tu penses.

Miser six francs pour être défrayé , ainsi
voilà qui vaut la peine.

Essayez à votre tour en achetant un bil-
let pour le prochain tirage... le 6 mars !

Au Théâtre : Corneille joué
par la Comédie de Saint-Etienne
F La comédie de Saint-Etienne-Jean Dasté
joue ce soir et demain , au Théâtre, « L'Il-
lusion comique » de Corneille.

C'est une pièce baroque dans sa forme
et sa construction : des intrigues enchevê-
trées qui ne se mélangent pas, une « pièce-
tiroir », les personnages n'ont pas de réa-
lité humaine ou sociale (comme dans Mo-
lière), surtout le magicien et matamore. Ba-
roque aussi dans son esprit, si baroque si-
gnifie liberté d'inspiration et de concep-
tion. Les personnages sont très libres1, il
n'y a pas de morale dans le sens d'une
éthique sociale particulière.

Les temps se mélangent , les lieux et aus-
si les genres théâtraux. Il a fallu dans la
mise en scène respecter cette folie mais
aussi savoir être clair. Cette pièce veut
déboucher sur le plaisir du spectateur donc
il faut lui faciliter un certain chemine-
ment.

Le personnel de l'Usine mécanique du Cheminer.
a le chagrin de faire part du décès de

Madame Agnès HO FMANN
épouse de leur patron , dont ils garderont un souvenir ému.

Corcelles , le 25 février 1971.

Repose en paix , tes souffrances sont
1 passées.

Monsieur Henri Jeannot, à Granges (SO) ;
Monsieur et Madame Claude Jeannot-Kiehl et leurs enfants,

Dominique, Michel et Jean-Gabriel, à la Neuveville ;
Monsieur et Madame André Etienne-Folletête, à Delémont et

leurs enfants, à Bienne ;
Madame Charles Folletète et ses enfants, à Giimligen et Ma-

roggia ;
Monsieur et Madame Jean Folletète , à Courtelary, et leurs

enfants, à Saint-Prex ;
les familles Jeannot, Folletète, Corbat, Béguin , parentes et

alliées,
ont la profonde douleur de faire part du décès de

Madame Henri JEANNOT
née Madeleine FOLLETÈTE

leur très chère épouse, mère, belle-mère, grand-maman, sœur,
belle-sœur, tante, cousine, parente et amie, enlevée à leur affec-
tion le 24 février 1971, après une longue et cruelle maladie vail-
lamment supportée.

2520 La Neuveville, le 24 février 1971.
(Chemin de la Raisse 12)

L'incinération aura lieu à Neuchàtel , vendredi 26 février.

Culte à la chapelle du crématoire, à 14 heures.

Domicile mor tuai re  : pavillon du cimetière de Beauregard ,
Neuchàtel.

Cet avis tient lieu de lettre de fa ire part

I COURS DE SKI 1
¦ POUR ENFANTS I
I 2 mercredis Fr. 10.— g|

Wt Inscriptions |||
H et renseignements : |9

I Ecole club Migros H
H 11 , rue de l'Hôpital t||
M Tél. 25 83 48 ||

| • Fr. 2.20 par millimètre de hauteur |

LIBERTAD présente au TPN
ce soir, à 20 h 30, tél. (038) 25 90 74

le poète alain Christophe
le mime dénis perrinjaquet

et sa création :
«RESCAPÉ D'UN MONDE FACILE»

Distinction
# M. Claude-Alain Wavre, fils de

M. Jacques Wavre, avocat et notaire
à Neuchàtel , vient d'obtenir le grade
de docteur es sciences naturelles pour
une thèse, présentée à l'EPF de Zurich,
sur c La technologie et la théorie élé-
mentaire des dynodes est aux halogé-
nures alcalins.. Agé de 31 ans, M.
C-A. Wavre a obtenu son diplôme
de physicien à l'EPF en 1963 et, depuis
cette date, il est collaborateur scienti-
fique au département de la recherche
industrielle de l'Institut de physique
technique de l'EPF de Zurich.

r F/W «
AVIS À NOS LECTEURS

ET À NOS CLIENTS DE PUBLICITÉ
La « Feuille d'avis de Neuchàtel » et l'« Express » ne paraî-

tront pas le lundi 1er mars, et nos bureaux demeureront fermés.

Les annonces pour le numéro du mardi 2 mars devront
nous parvenir jusqu'au jeudi 25 février , à 17 heures.

Dans la nuit du 1er au 2 mars, les avis mortuaires, avis de
naissance et avis tardifs pourront être glissés dans la boîte aux
lettres, 4, rue Saint-Maurice, jusqu'à 23 heures, ou, en cas d'ur-
gence, être communiqués par téléphone (25 65 01) le lundi
1er mars, dès 20 heures.

Administration de la « FEUILLE D'AVIS »

et de l'« EXPRESS ».

Observatoire de Neuchàtel 25 février. —
Température : moyenne 2,3 ; min. : — 1,0 ;
max. : 7,4. Baromètre : moyenne : 725,1.
Vent dominant : direction : nord-est ; for-
ce : faible jus qu'à 10 h 15 ; est-sud-est,
faible ; dès 16 h nord-ouest modéré. Etat
du ciel : nuageux à très nuageux. L'après-
midi légèrement nuageux à nuageux.

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : sur
le Plateau et dans les vallées principales
des Alpes, le temps sera froid et variable,
avec alternance d'éclaircies et d'averses de
neige.

Sur le Jura, dans les Préalpes et dans
les Alpes, le ciel restera le plus souvent
très nuageux, avec des chutes de neige in-
termittentes.

La température en plaine baissera pro-
gressivement : elle sera comprise entre

. — 3 et + 3 degrés le matin, et entre — 6
et 0 degrés en fin de journée. De forts
vents du nord souffleront en montagne, et
la tendance à la bise se renforcera sur le
Plateau.

Evolution probable pour samedi et
dimanche. — Nord : ciel d'abord très nua-
geux avec quelques chutes de neige. Di-
manche, amélioration : temps en partie en-
soleillé mais toujours froid.

Observations météorologiques

Le Conseil de la Corporation des tireurs
de la ville a la profonde tristesse d'infor-
mer tous les tireurs du décès de

Monsieur Robert MEYER
son ancien président

et
membre d'honneur

Nous garderons de ce très cher et re-
gretté ami un souvenir reconnaissant.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de
la famille.

Le comité de la Compagnie des sous-
officiers de Neuchàtel a le pénible devoir
d'informer ses membres du décès du

Plt. Robert MEYER
1897

Ancien commandant de la compagnie.
Ancien membre du comité central.
Membre d'honneur et vétéran de la

compagnie.
Vétéran d'honneur de l'ASSO.
Pour les obsèques, prière de se référer

à l'avis de la famille.

Le comité de la « Vieille Garde » des
sous-officiers de Neuchàtel a le pénible
devoir de faire part à ses membres du dé-
cès du

Plt. MEYER Robert
membre du comité.

Nous garderons un souvenir ému de cet
ami dévoué.

Pour les obsèques prière de consulter
l'avis de la famille.

Le Conseil communal de Villiers a le
pénible devoir de faire part du décès de

Madame Ida BAECHLER
épouse de Monsieur Raymond Baechler ,
conseiller général.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

t
Madame Robert Meyer-John ;
Monsieur Elvidio Meyer , à Bâle ;
Monsieur et Madame Willy Perret-

Meyer et leur petit Laurent, à Vevey ;
Madame Hilda Pagnod-Meyer, à Genè-

ve, ses enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame René Meyer et

leurs enfants, à Winterthour ;
Madame Karl John, à Eiken, ses en-

fants et petits-enfants ;
Madame Fritz John , à Eiken , ses en-

fants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Arthur John , à

Eiken, leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Viktor John , à

Bâle, leurs enfants et petite-fille ;
Monsieur et Madame Edouard John, à

Bâle, et leurs enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Robert MEYER
ancien professeur

leur cher époux, papa , grand-papa , frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, dans sa
74me année, muni des sacrements de l'Egli-
se.

2000 Neuchàtel , le 25 février 1971.
(Saars 8)

L'enterrement aura lieu samedi 27 fé-
vrier , à 11 h 45.

Messe de requiem en l'église Notre-Da-
me, à 11 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de la Pro-
vidence.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société de tir « L'Infanterie » a le
pénible devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Robert MEYER
président d'honneur

Nous garderons un souvenir reconnais -
sant et ému de cet ami dévoué.

Pour les obsçques, prière de consulter
l'avis de la famille.
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Monsieur et Madame
Jean-Jacques INGOLD-FLUCK. ont la
grande joie d'annoncer la naissance de

Laurent
. le 25 février 1971

BP 190, Kigali Ruanda, Afrique

• M THÉÂTRE 3
5 f" 1 Ce soir et demain soir 9
• SB» à 20 h 30 • .
2 L'Illusion comique, de Corneille **&
am Location : agence Striibin, librairie J'
m Reymond, et le soir à l'entrée •
*$•• ••©"_>•••• #o©o ©•©•"?

Hôtel des Xlll-Cantons
Peseux
Vendredi 16 février, à 20 h précises

Grand MATCH AU LOTO
F.-C. COMÈTE SENIORS

Superbes quînes - Abonnements

FRAISES 4 nn
d'Israël I Jij
panier de 250 g llUU

AVOCATS 7~
d'Israël i -
la pièce

Mercredi soir, 3 mars, à 20 h 30,
au CINÉMA PATTUS, Saint-Aubin,
film en couleur sur la

COUPE AMERICA
Entraînement et régates éliminatoires
présenté par le C.V.B.
Entrée : Fr. 2.—

In Théâtre de poche
k̂V&tt&il& Saint-Aubin

AaA\ Demain soir 27 février
'***7 (représentation gratuite)

à 20 h 30
Les comédiens de la Tarentule présentent

COMÉDIE de S. Beckett et
LA MURAILLE

de J.-R. Huguenin
Location : magasin Denis, tél. (038) 55 11 65.

Dès aujourd'hui, nous
pouvons de nouveau

servir des mets chauds
(avec chaque repas

^ 
1 pâtisserie

gratuite)

Snack-bctr
Marché MIGROS

Rue de l'Hôpital

Dieu est amour.
Repose en paix chère maman.

Monsieur et Madame Jean Aeschlimann-
Isquierdo et leurs enfants, à la Chaux-de-
Fonds,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part du

décès de
Madame

Marie-Louise Aeschlimann
leur chère maman, belle-maman , grand-
maman, parente et amie , que Dieu a re-
prise à Lui , jeudi , dans sa 81me année,
après une courte maladie.

Neuchàtel, le 25 février 1971.
L'inhumation et le culte auront lieu sa-

medi 27 février à 10 heures, au cimetière
de Beauregard.

Le corps repose au pavillon du cimetiè-
re.

Domicile de la famille : M. et Mme J.
Aeschlimann, av. Ch.-Naine 5, 2300 la
Chaux-de-Fonds.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Robert Tissot-Clottu, à Cor-
naux ;

Monsieur et Madame Eugène Tissot-
Felber, à Interlaken ;

Madame Martha Schlatter et sa fille, à
Montreux ;

les enfants et petits-enfants de feu Char-
les Tissot, à Uanz et Unterengstringen ;

Monsieur et Madame André Clottu, leurs
enfan ts et petits-enfants, à Cornaux ;

Monsieur et Madame Pierre Clottu,
leurs enfants et petits-enfants, à Cornaux ;

Mademoiselle Sara Clottu, à Cornaux,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Robert TISSOT
leur cher époux, frère , beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami que Dieu a repris
à Lui dans sa 82me année, après une cour-
te maladie.

Cornaux, le 24 février 1971.
(Rue des Fontaines 19) - . '

Je suis la résurrection et la vie,
dit Jésus ; celui qui croit en moi
vivra quand même il serait mort.

Jean 11 : 28.
L'incinération aura lieu samedi 27 fé-

vrier. Culte à la chapelle du crématoire à
9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetiè-
re de Beauregard.

Prière de ne pas faire de visites.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Chœur d'hommes de Cornaux a le
pénible devoir d'annoncer le décès de son
membre d'honneur,

Monsieur Robert TISSOT
Pour les obsèques, prière de se référer

à l'avis de la famille.

Le Conseil communal de Cornaux a le
pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Robert TISSOT
ancien président de commune

Nous garderons un souvenir ému et re-
connaissant de cet homme intègre et bon
qui, durant de longues années, a déployé
une activité désintéressée au sein des au-
torités communales, et s'est dévoué sans
compter pour son village.

Cornaux, le 25 février.
Le Conseil communal

V^- y 
Le 

comité 
de la 

section
,&iÊiSlÈ& neuchâteloise du Club Al-
*̂ p^^  ̂ pin 

suisse 

a le 
pénible 

de-
<$£J&i> v°ir de faire part à ses
>r^> membres du décès de

Monsieur Robert TISSOT
leur regretté collègue.

Dieu est amour
Les parents, amis et connaissances,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Henri EICHENBERGER
survenu dans sa ' 69me année. <

2000 Neuchàtel, le 25 février 1971.
(Rue des Moulins 4)

L'incinération aura lieu samedi 27 fé-
vrier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
11 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La famille de
Madame Rose JUNOD-BONJOUR

profondément touchée par les marques de
sympathie et d'affection qui lui ont été
témoignées pendant ces jours de pénible
séparation, exprime ses remerciements sin-
cères et reconnaissants à toutes les per-
sonnes qui l'ont entourée.

Neuchàtel, février 1971.

La famille de '

Madame
Elisabeth MARTENET-SAHLI

profondément touchée des nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus lors du grand
deuil qui vient de la frapper, remercie tou-
tes les personnes qui l'ont entourée de leur
présence aux obsèques, de leurs messages
ou de leurs envois de fleurs, et les prie de
trouver ici l'expression de sa reconnaissance
émue.

Serrières, février 1971
^^M!________P____ ||flfl|fl|̂ --'_g<v.? ___ ¦?.¦ .'ZeëSZj

Orchestre DOREMI M
Harold et sa pin-up I
U faut le voir pour le croire I ! 1 I

S T R I P - T E A S E  ¦

RESTAURANT dn JORAN, Serrières
CE SOIR, à 20 heures

MATCH AU COCHON
Inscriptions : tel 25 37 92. 

MAISON DU PLONGEUR
La soirée « hippie » est ren-
voyée au samedi 6 mars
SAMEDI 27 FEVRIER, à 20 h 30

Films sur LE LIBAN
et dégustation gratuite de spécialités
_tKa*___l__n__

BAR- l'ccr A IE
DANCING ¦- L^VHLL

2 DERNIERS JOURS
JEAN JARRET

et l'orchestre J.-P. PAILLARD



« Torture psychique » ...
En fin de compte, la victime
n'était pas celui qu'on pense !

A en juger par ce que leur u propose
la radio romande, ses auditeurs doivent
avoir une bien piètre idée de lu fonction
de juge d'instruction : on sait ainsi, de-
puis hier soir, que celui de Neuchàtel
est une sorte de bourreau qui pratique
systématiquement la « torture psychique ».
L'origine de l'histoire est connue. Mer-
credi, cinq jeunes gens ont comparu de-
vant le tribunal correctionnel de Neu-
chàtel, tous prévenus d'infractions à la
loi sur les stupéfiants. Haschich et
L.S.D. : c'est toujours, à peu de chose
près, le même scénario. Lors de l'inter-
rogatoire des témoins, l'un d'eux, qui
aurait eu déjà maille à partie il y a
quelques mois avec lu justice, a rétracté
les déclarations qu 'il avai t fuites alors
devant le juge d'instruction , prétendant ,
puis affirmant et signant une déclaration
dans ce sens, qu'elles lui avaient été
arrachées par la « torture psychique » .

Quels sévices ce malheureux garçon
u-t-il subis ? Toujours d'après la radio
romande qui l'interviewait et qui a mené
son enquête à sens unique, lu victime se
serait plainte d'avoir été placée au secret
et menacée de l'être à nouveau si elle
n'avouait pus. Mais, ce qui est plus grave
et marquera à jamais la justic e neuchà.
teloise, on lui aurait aussi coupé des che-
veux qu 'il devait avoir fort longs et con-
fisqué , ultime vexation , su brosse à dents !

Le juge incriminé se souvient effecti-
vement d'avoir instruit une affaire de
stupéfiants durant l'été dernier, affaire
dans laquelle étaient mêlés une trentaine
de jeunes gens. En ce qui concerne la
mise au secret, il précise que ses compé-
tences ne l'autorisent à placer un pré-
venu au secret que pendant huit jour s
seulement Si le secret doit être prolongé,

c'est à la Chambre d'accusation et à
elle seule de décider, et, de toute façon ,
cette mesure ne peut excéder trente jours.
Quant à la coupe de cheveux et à la
brosse à dents, il n'y est évidemment
pour rien : les compétences d'un juge
d'instruction ne plafonnent pas à ce ni-
veau...

— Je confie des gens au geôlier. A
lui de s'en occuper...

Et le juge ajoute :
— Croyez, bien que ce n 'est pas tou-

jours drôle de s'occuper de ce genre de
prévenus. Ils sont négatifs sur toute la
ligne. Certains nient par plaisir, ils font
les imbéciles. Ils vous traitent de « crou-
lants », vous reprochent de ne pas vou-
loir comprendre la génération nouvelle.
H a fallu reprendre l'interrogatoire sept
à huit t'ois...

Mais il a quelque chose qu 'il ne dit
pas et on la devine : il devait être éreinfé,
à la fin de ces journées, de ces interro-
gatoires interminables.

Nous n 'avons pas à porter de juge -
ment sur le juge d'instruction. Il est à
quelques mois d'une juste retraite, il a
l'ait son métier pendant vingt-six ans, il
le connaît et connaît ses limites. Il n'est
pas interdit , en revanche, d'imaginer ce
que dut être son travail dans ces affaires
de stupéfiants et les forces d'inertie con-
tre lesquelles il a dû lutter. Lorsque l'on
sait ce que sont ces affaires de drogue
et quelle est sinon l'allure du moins la
mentalité d'une partie de la jeunesse sa-
crifiant à ce rite, on se sent en droit de
retourner la question : en fin de compte,
n'est-ce pas plutôt le juge qui a souffert
de « torture psychique » ?

CI.-P. Ch.

Trop d'avortements dans le canton
UN MEDECIN : L'AMOUR EST DEVALORISE *

Le Dr Clerc, medecin-chef de la ma-
ternité des Cadolles, n'admet pas la
facilité avec laquelle une femme peut
faire interrompre sa grossesse sous des
prétextes bénins, la plupart du temps
pour des pseudo-troubles psychiques (*).

— La jeune femme qui cherche à
tout prix à interrompre une grossesse
ne peut apprécier les conséquences tant
psychologiques que physiques. Il existe,
en effet, un assez grand nombre de
stérilités secondaires dues à un avorte-
ment, même si celui-ci a été fait avec
toutes les précautions voulues. D'autre
part, l'avortement aboutit souvent à un
drame, voire à une rupture entre deux
fiancés, car la jeune femme a tendance
à culpabiliser son conjoint. Dans la
mesure du possible, on devrait aider
une jeune femme à assurer sa grossesse
et à faciliter son avenir professionnel.
De grands efforts sont actuellement réa-
lisés dans ce domaine. Mais il faudrait
éliminer le mythe de la fille-mère et,
surtout, bannir du vocabulaire ce terme
abject et humiliant !

— Que pensez-vous de la libéralisa-
tion des mœurs et de la liberté sexuel-
le ?

— Cela fait , plus tard , une cohorte
d'insatisfaits !

L'AMOUR DÉVALORISÉ
Le Dr Berthoud, médecin-chef de la

maternité de l'hôpital Pourtalès, s'insurge
contre la trop grande tolérance de cer-
tains médecins, de psychiatres en parti-
culier, car, 95 fois sur 100, le certifi-
cat d'avortement est muni de la signa-
ture d'un psychiatre :

Le Centre de planning familial : permettre à tout couple d'avoir les entants
qu 'il désire. (Avipress - J. -P. Baillod)

— Ils nous bombardent de demandes
d'interruption de grossesse. Ils ont peur
de manquer le cas de la patiente qui
ferait une tentative de suicide, alors
ils signent !

— La société dépense des sommes
pharamineuses pour sauver un fœtus de
six mois qui va peut-être survivre pé-
niblement, et on massacre délibérément
des enfants qui pourraient naître sains,

au nom d'un confort matériel et psychi-
que. Le personnel hospitalier en a la
nausée ; les solutions sont vraiment la-
mentables !

Le Dr Berthoud trouve que les mé-
thodes contraceptives sont mal app li-
quées et mal comprises :

— Depuis l'introduction sur le mar-
ché des méthodes contraceptives , le nom-
bre des avortements n'a pas diminué ,
au contraire. Et si la méthode contra-
ceptive choisie par les conjoints échoue,
ils trouvent encore plus de raisons et
de bonne conscience pour faire inter-
rompre la grossesse. La vie de l'enfant
n 'est plus respectée, et les relations
sexuelles sont totalement dévalorisées,
ainsi que l'amour.

ABOLIR LE RÈGLEMENT
CANTONAL

Le Dr Lévy, psychiatre, s'est battu
pour que le règlement cantonal soit
aboli :

— Dans le canton, dit-il, nous con-
naissons le problème des Françaises.
Outre-Jura, les médecins ont une poli-
tique dégoûtante. Ils disent à leurs pa-
tientes : « Vous commencez, nous ter-
minons. » C'est pourquoi ce pays bat
des records en matière d'avortements
criminels.

» Le psychiatre ne signe une demande
d'interruption de grossesse que parce
que le cas lui semble juste et non
parce que la patiente habite à un cer-
tain nombre de kilomètres ou réside
depuis un certain temps dans le canton.
On ne peut forcer une femme à garder
un enfant qu'elle ne désire pas et qui
sera peut-être malheureux plus tard.

» Le malaise actuel privient unique-
ment des prix, dont certains médecins
abusent. Il est possible, d'autre part ,
que des demandes d'avortement n'aient
pas passé par les mains du médecin
cantonal ! »

DE TRES JEUNES FILLES
Les services sociaux neuchâtelois s'oc-

cupent souvent de cas de femmes encein-
tes qui ne désirent pas garder leur en-
fant. S'ils l'estiment nécessaire, particu-
lièrement dans le cas de très jeunes
filles, de malades ou de mères de fa-
mille nombreuse, ils envoient la patiente
chez un médecin. Lorsque sa situation
financière est catastrophique, ils pren-
nent à leur charge les frais d'avorte-
ment.

— Les cas qui se présentent chez
nous sont souvent de très jeunes filles
qui ont mal calculé... Elles viennent
généralement des couches populaires de
la société. Dans bien des cas, la mère
est incapable de dire qui est le père.
Il est, certes, aujourd'hui moins difficile
pour une femme seule d'élever un en-
fant, mais nous constatons que cela
n'est pas toujours la solution. L'enfant
a besoin d'un père et d'une mère ;
c'est pourquoi nous ne désapprouvons
pas systématiquement l'avortement !

P L A N N I N G  F A M IL I A L

Les médecins sont unanimes : c'est
dans des méthodes contraceptives qu'il
faut espérer une régression du nombre
des avortements.

A Neuchàtel, il existe, depuis plus
d'un an, un Centre de planning fami-
lial, au faubourg du Lac No 3. Il
a pour mission de permettre à tout
couple d'avoir les enfants qu'il désire,
Ce centre a été fondé par une com-
mission à la tête de laquelle se trouve
M. Mayor , et qui est composée de

trots gynécologues, d un pasteur et cl un
curé. Il est subventionné par la com-
mune de Neuchàtel.

Gratuitement, des couples , des jeunes
gens ou jeun es filles peuvent aller le
consulter. Ils peuvent exposer leurs pro-
blèmes à Mme Champod , directrice du
centre. Elle se tient à leur disposition
pour répondre à leurs questions et es-
sayer de résoudre leurs problèmes. Mme
Champod peut leur fournir un cours
d'éducation sexuelle et leur expliquer les
différentes méthodes contraceptives , ce
qui permettra au couple de choisir celle
qui lui convient.

Le Centre de planning familial  sert
également de poteau indicateur qui di-
rige ceux qui le consultent, vers un
médecin, un psychiatre, un psychologue
ou un juriste.

— Le Centre de planning, déclare
le Dr Clerc, a de la peine à démarrer ;
les gens ne vont pas encore le consulter
volontiers . Mais il faut rester optimiste
sur l'utilité qu 'il prendra à l' avenir !

EDUCA TION SEXUELLE
Sur le plan scolaire, toutes les clas-

ses de Neuchàtel ont , en dernière an-
née de scolarité, suivi un cours d'éduca-
tion sexuelle de quatre heures, donné
par des médecins. C'est peu ! La solu-
tion idéale n 'est pas encore trouvée.
En effet , les médecins ont fort à faire
et ne peuvent consacrer suffisamment
de temps aux élèves.

Pourtant , l'éducation sexuelle à l'école
et dans le cadre familial reste à la
base de toute compréhension de ce pro-
blème fondamental.

La liberté du sexe a fait son appa-
rition en Suisse, comme dans d'autres
pays. Mal comprise, elle continue à
faire des ravages physiques et psychi-
ques parmi les jeun es gens qui dissocient
très souvent l'acte physique de la con-
ception.

Tout doit donc - être mis en œuvre
afin de remédier à cette carence d'in-
formation sur la vie sexuelle et l'emploi
des moyens contraceptifs, et trouver une
solution à une situation souvent sca-
breuse.

— En résumé, conclut le, Dr Clerc,
si les lois pénales ne peuvent contribuer
à diminuer le nombre des avortements,
c'est le planning familial et l'éducation
qui doivent aboutir à la régression sou-
haitée.

Françoise NIKLÈS
(*) Voir la FAN du 25 février.

L éclipse de soleil vue à la
(vieille) lunette de l'Observatoire...

L'Observatoire de Neuchàtel vit à
l'heure atomique et ses locaux paisi-
bles s'emplissent d'instruments de
mesure électroniques, tels des robots
aux yeux clignotants. Sous sa coupo-
le, la vieille lunette astronomique
ne fait , hélas, plus guère parler d'el-
le. Elle est d'un autre âge ! Les
araignées, depuis trois ans peut-êtr e,
ont tissé leurs toiles entre les trin-
gles de son appareillage.

Mais, brusquement, hier, elle est
sortie de sa léthargie et les techni-
ciens de l'Observatoire chronométri-
que l' ont astiquée pour le « jour
J » de l'éclipsé ! Ils ont remis en
route son petit moteur et réglé ses
lentilles, ¦Y — T - JWI- »»M__T _ -. T5s_, _»ii_ , __

A,L'HEURE PRÉWJE flt
Ainsi, à l'heure et à la seconde 1*"

prévues, l'image du Soleil s'est pro -
jetée sur un écran de pap ier blanc.
On y voyait même les fameuses ta-
ches solaires. Malgré une forte turbu-
lence atmosphérique, les détails
étaient assez nets. On put suivre
ainsi, avec le même émerveillement
que les anciens astronomes, la Lune
masquer peu à peu le Soleil, jusqu 'à
un maximum, puis le découvrir pro-
gressivement. Le phénomène de crois-
sance suivi de la décroissance, dura
en tout un peu plus de deux heures.

Si de nombreuses éclaircies permi-
rent de l'observer dans de bonnes
conditions, un gros nuage passa ce-
pendant au moment où l'obscurcisse-
ment du Soleil par la Lune était
le plus grand , de sorte que l'on

ne put se rendre compte qui, des
nuages ou de la Lune, obscurcissait
le plus le ciel !

De nombreuses personnes ont suivi
à l'œil nu l'éclipsé en observant le
disque solaire à travers un verre
fumé ou un morcea u de f i lm photo-
graphique noir. Ajoutons que l'éclip-
se d'hier était visible en Europe ,
dans le nord-ouest de l 'Afri que et
de l'Asie, ainsi que dans l' est de
l' océan Atlantique.

A propos de l'intérêt scientifique
que présente une éclipse partielle ,
il fau t  remarquer qu'elle ne permet
pas l'étude de la couronne solaire
et des phénomènes spectaculaires
dont___

& est. le siège. En effet , le
rayonnement, de la porti on restante
du ' disque solaire demeure toujours
considérable et Véblouissement , qui _
empêche l' observatio n au voisinage
du Soleil, n'est pas suffisamment atté-
nué.

Mais pour les écoliers, l'éclipsé
remporta un grand succès. Elle f u t
l'occasion de s'instruire en s'amusant
et c'est avec enthousiasme que des
classes entières suivirent le p hénomè-
ne derrière des écrans noirs improvi-
sés.

En ville, les hommes n'ont pas
arrêté le tourbillon de leur vie mais
le gros chien du directeur de l'Ob-
servatoire devait bien sentir, lui,
qu'un événement particulier se proJ
duisait car c'est avec des grognements
très menaçants qu'il vous accueillait
dans son domaine !

J . -P. G.

L'éclipsé de soleil, photographiée au téléobjectif, en phase décrois-
sante.

Lu construction du CESCOLE sous lu
loupe uu Conseil général de Boudry
' De notre correspondant :

Le Conseil général de Boudry a siégé
mardi à l'Hôtel de ville en séance extraor-
dinaire sous la présidence de M. René Fa-
vre (lib) . Le Conseil général avait un or-
dre du jour assez chargé pour cette pre-
mière séance de l'année, douze points y
étant inscrits . La lecture du procès-verbal
fut particulièrement longue puisqu'elle du-
ra près d'un quart d'heure, c'est dire la
minutie du secrétaire-rapporteur , M. Jules
Berger , lequel omit cependant de signaler
un vote intervenu dans la précédente séan-
ce, ce qui causa quelques remous dans
l' assistance.

AVALER LA PILULE...
La demande de crédit supplémentaire de

1,460,000 fr. pour la construction de la

deuxième étape du Centre scolaire secon-
daire de Colombier et environs CESCOLE)
fut très discutée. La présence de M. Re-
né Strohhecker, président du CESCOLE,
Bernard Grandjean , directeur de l'établis-
sement et Horny, architecte , responsable
des travaux , permit aux conseillers géné-
raux d'interroger leurs hôtes sur la cons-
truction de cette école. M. Eric Meister-
hans (soc), fit part de sa déception quant
au choix du terrain, sujet à des glisse-
ments et qu'on savait plein d'eau. Il décla-
re : « Nous ne buvons pas cette eau, mais
nous avalons quand même la pilule... tou-
te sèche ! » M. Yves Baumann (soc) deman-
de des sanctions contre les responsables du
coût trop élevé du bâtiment. M. Jôrg
Sclienkel (Chevrons boudrysans) aimerait sa-
voir quel pourcentage représentent les ho-
noraires de l' architecte sur la construc-
tion.

M. Strohhecker répond à ces interlocu-
teurs. Les crédits spéciaux pour les fon -
dations sont compris dans les crédits sup-
plémentaires de la deuxième étape. Les
crédits demandés pour la première étape
l'ont été sur la base d'estimations. Pour
gagner du temps, les travaux ont dû dé-
marre avant que l'on connaisse le
budget définitif. Les résultats seront les
mêmes. Les responsables travaillent pour
le bien-être des enfants , il était donc nor-
mal de faire démarrer les travaux très
vite afin que les élèves aient dés classes.
Le taux fixé pour les honoraires des ar-
chitectes est de 6,8 %, ce qui représente

i I I I ,1 !. | i i | 1 I I ( i .l I {___(*< • :une solution de compromis , les tarifs fixés
par la S.LA. pouvant s'élever j usqu'à 7,3%.
Ils sont évidemment supérieurs aux taux
de la première étape pour des raisons
conjoncturelles.

M. Bernard Grandjean , directeur , au
moyen de dates précises , exprime le sou-
ci des autorités d'arriver à des solutions
raisonnables dans des délais extrêmemen t
brefs. Il y a 400 élèves actuellemen t à
CESCOLE ; au printemps , il y en aura
560 et, par la suite , on prévoit 700 à.
S00 élèves. Cette forte augmentation s'ex-
plique par la création de la section pré-
professionnelle dont le sort est désormais
lié aux autres sections secondaires . Il ex-
plique que le coût apparemment élevé de
l'écolage pour chaque élève (2700 fr.) est
dû au fait que tout était à créer dans
cette école alors qu 'ailleurs on bénéficiait
de bâtiments ou de matériel préexistants.

QU'EST-CE QUE CELA VEUT DIRE ?
M. Horny, architecte, explique l'augmen-

tation de 33 % des prix de la maçonnerie
dans la deuxième étape par rapport à la
première par le fait qu 'une très forte con-
currence , lors de la première construction ,
a permis d'obtenir des prix en dessous de
la moyenne, alors que la situation est in-
versée aujourd'hui. M. Jacques Meylan
(Chevrons boudrysans) demande, se fiant
au rapport qu'il a en main : Pourquoi y
a-t-il une augmentation de 30 % pour frais
d'architecte ?

M. René Strohhecker répond que les
conseillers généraux ont déjà reçu des
comptes précis. Stupeur dans l'assemblée :
le rapport de bouclement des comptes de
la première étape de la construction de
CESCOLE n'a pas été remis aux conseillers
généraux boudrysans alors que les autres
communes en ont déjà toutes pris con-
naissance...

L'architecte M. Horny, précise que 32
classes sont édifiées au lieu de 12 primiti-
vement prévues, ce qui évidemment a po-
sé des problèmes nouveaux de fondation ,
la pose de palplanches, notamment , pour
éviter les éboulements. 11 termine son ex-
posé en insistant sur le fait que les* crédits
sont absolument indispensables à la cons-
truction de la seconde étape.

Avant que ne se retirent les trois hôtes
du Conseil général , M. René Favre (lib)

exprime le vœu que les autorités responsa-
bles de la construction « freinent et limi-
tent le plus possible les exigences d'un
corps enseign ant qui est très exigeant ».
M. Bernard Grandjean , membre du corps
enseignant , sort à la suite des deux autres
invités sans rien ajouter. Or, qui ne dit
mot, consent. Les nouvelles méthodes pé-
dagogiques et les exigences de program-
mes nouveaux augmentent le coût des bâ-
timents scolaires , et non une volonté de
dépenses inconsidérées de la part du corps
ensei gnant.

Après ces assauts d'éloquence , les con-
seillers généraux ont montré qu 'ils avaient
compris l'importance de l'enjeu en votant
à la majorité absolue le crédit demandé.

NOMINATIONS
Nominations # d'un membre à la com-

mission des rapports en remplacement de
M. Georges Treuthardt , démissionnaire. Le
parti libéral présente la candidature de
M. Pierre Udriet, candidature qui est ac-
ceptée à l'unanimité ; • d'un membre à
la commission des services industriels, en
remplacement de M. Ernest Sauvin, dé-
missionn aire. M. Jean-Claude Quartier , pré-
senté par le parti libéral , est nommé ; •de deux membres à la commission scolaire
en remplacement de MM. Eric Brunner
et Henri Wagner, démissionnaires. Trois
candidats sont présentés : MM. Roger Pan-
blanc (parti radical), Claude-Alain Clerc
parti libéral) et Michel Boillat (Chevrons
boudrysans). Les deux premiers candidats
sont élus à la majorité absolue ; # d'un
délégué au syndicat intercommun al pour
l'épuration des eaux usées de Boudry, Cor-
taillod, en remplacement de M. Ernest
Sauvin, démissionnaire. M. Maurice Bo-
vet (parti libéral), est nommé.

MODIFICATION DU TAUX DE
L'IMPOT COMMUNAL

La question ayant été débattue précé-
demment , l'arrêté ne pose aucun problème
nouveau ; il est accepté à la majorité moins
une voix.

BUDGET ADOPTÉ
Le budget 1971 est adopté à l'unanimi-

té. Les dépenses sont évaluées à 1,979,414
fr. 55, auxquelles il faut ajouter 130,000
fr. pour le fonds épuration des eaux. Les
recettes s'élèveront à 2,094,621 fr., soit
un déficit présumé de 14,793 fr. 55. Re-
levons que le poste instruction publique
représente environ 50 % des dépenses
de la commune. On comprend donc le
souci des autorités face à un budget tou-
jours plus lourd , de réaliser le maximum
d'économies dans le poste le plus coû-
teux , sinon le plus important.

La demande de crédit de 15,330 fr.
pour l' achat d'équipement de protection
pour le corps des sapeurs-pompiers est ac-
cepté sans opposition.

L'échange de terrain à la propriété Bel-
levue est accepté sans opposition et la
demande de crédit de 68,000 fr. pour
l' achat d'une parcelle de terrain à l'hoi-
rie F. Zimmermann est approuvée après
quelques discussions, mais sans l'accord des
socialistes.

Des questions d'intérêt mineur y sont
traitées , telles que remplacement d'écrjteaux
dans les forêts , suppression de troncs
obstruant les sentiers forestiers , construc-
tion d'une nouvelle passerelle sur l'Areuse
qui sera de nouveau édifiée par la trou-
pe à l'emplacement de la précédente.

G.-A. M.

Le chasseur de canards s'égare
dans les marais du règlement !

Au tribunal de police de Neuchàtel

Le tribunal de police de Neuchàtel a
siégé hier sous la présidence de M. Jac-
ques Ruedin assisté de Mme M. Steiniger
qui assumait les fonctions de greffier.

Voici une affaire qui aura, sinon permis
de lever un... canard ,, du moins permis
de souligner certaines lacunes de l'inspec-
tion de la chasse et de la pêche. Bien
des lecteurs ne savent sans doute pas
que les bénéficiaires d'un permis de chasse
ont dans ce canton comme dans bien d'au-
tres , la joie de payer une modeste coti-
sation annuelle au département cantonal
compétent ce qui , en retour , leur vaut de
recevoir une carte topographique bien uti-
le, en l'occurrence puisqu 'elle leur_ per-
met , en principe, de situer avec précision
les lieux interdits à la chasse.

Ce que l'on sait encore moins , c'est que
depuis 1953 aucune carte géographique de
la région n'est jamais plus parvenue à la
connaissance des chasseurs, alors que bien

entendu les cotisations annuelles n 'ont pas
pour autant été supprimées !

Autre particularité : la législation canto-
nale en matière de pêche et de chasse
définit la réserve dans laquelle s!est pro-
duit cette affaire de telle façon qu'aucune
personne (garde-chasse , gendarmes , ou avo-
cat) et aucune carte ne peuvent s'y re-
trouver !

On parle d'un cours d'eau, le Mouson ,
que les uns placent à Saint-Biaise alors
que les autres le situent à la Béroch e !

Quant aux faits, les voici : le 29 octo-
bre 1970, D.N., ferven t pratiquant depuis
trois ans de la chasse, décida , après , avoir
consulté l' arrêté du Conseil d'Etat sur
l' exercice de la chasse pour l' année en
cours et après s'être encore, vu la clarté
du texte légal (1), renseigné auprès d'un
garde-chasse d'aller « tirer » des canards.
Mal lui en prit puisqu'il fut renvoyé de-
vant le tribunal sous l'inculpation de chasse
dans une réserve ! Son avocat ne manqua

pas de souligner que son client était la
victime de circonstances qu 'on ne p êut
lui imputer à faute en raison du manque
de cartes topographiques modernes , de
la délimitation on ne peut plus vague de
la réserve et , enfin des précautions plus
que suffisantes prises par le prévenu.

Le tribunal ne pourra que suivre les
conclusions de la partie défenderesse et
acquitter le prévenu.

P.-A. B. circulait le 31 octobre 1970,
à vélomoteur , rue de Sainte-Hélène
en état d'ébriété. Le prévenu qui reconnaît
les faits , raconte avoir ce soir-là consom-
mé une fondue bien arrosée, s'être ensuite
rendu en ville pour y boire encore de la
bière et du vin rouge. En rentrant à son
domicile il tomba par deux fois avec son
véhicule sur la chaussée. Le tribunal con-
damne P.-A. B. à une amende de 200
fr. et au paiement des frais de la cause
qui s'élèven t à 80 francs.

Ph. M.

Jeudi, entre 9 h 37 et 11 h 46, la Lune s'est trouvée entre le _oleil et ta terre ,
provoquant ainsi une éclipse solaire partielle. Le point culminant a été observé à
10 h 40, heure à laquelle 57 % du disque solaire étaient cachés par la Lune. Pour
les habitants du Groenland et de l'Islande, l'occultation fut de 18 %, ce qui est le
degré le plus fort pour cette éclipse.

Chaque année, il y a au moins deux éclipses partielles, mais elles ne sont pas
toutes visibles en Suisse. La prochaine éclipse totale qu'on pourra observer dans
notre pays se produira en l'an 2000.

Sur le toit du collège du Mail, les élèves observent l'éclipsé à travers
. un écran sombre. (Avipress - J.-P. Baillod)

Deux éclipses chaque année
mais rien en Suisse avant l'an 2000 !

M. François Montandon, inspecteur can-
tohal des denrées alimentaires, à Neuchà-
tel , a célébré le 25me anniversaire de
son entrée au service de l'Etat. Le Con-
seil d'Etat lui a exprimé ses félicitations
et ses remerciements au cours d'une réu-
nion présidée par le chef du département
de l'intérieur.

À

Vingt-cinq ans
au service de l'Etat

Au cours de la séance publique
qu 'il organisera le samedi 6 mars à
l'aula de l'Université, l'Institut neu-
châtelois remettra son prix 1970 à M.
Denis de Rougemont. Cette manifes-
tation comprendra également la re-
mise des prix aux lauréats des con-
cours scolaires et un intermède mu-
sical de M. et Mme Georges-Henri
Pantillon. Enfin, M. Denis de Rou-
gemont présentera une conférence sur
le thème : L'invention de l'amour en
Europe ».

Le 6 mars

Denis de Rougemont
recevra le prix

de l'Institut

_> AU volant de sa voiture , M.
E. S. de Neuchâlel; circulait rue
Edouard-Dubois , hier vers 16 heures,
en direction de la ville. A l' extrémité
est de la rue, il s'arrêta au « stop »
mais le quitta trop rapidement , pour
s'engager vers l'intersection Maillefer-
Poudrière. Sa voiture , de ce fait , coupa
la route à celle conduite par M. B. K..,
de Colombier, qui descendait vers Mail-
fer. Dégâts mineurs aux véhicules.

Piéton blessé
9 AU volant de sa voiture , Mme

L. Ross, du Locle, circulait rue de
l'Ecluse , en direction de Vauseyon.
Alors que la voiture s'engageait dans
la rue de Saint-Nicola.s elle heurta
un piéton, M. Xavier Hoffmann, né
en 1886, de Neuchàtel, qui traversait
la route du sud au nord. Blessé à
la tête, M. Hoffmann a dû être trans-
porté par l' ambulance

Priorité oubliée



P y Département de
<|| jP l'Instruction publique

Année scolaire 1971-1972

Admission en scolarité obligatoire
Un arrêté du Conseil d'Etat, du 19 février 1971, précise les
nouvelles conditions d'admission en scolarité obligatoire qui seront
appliquées dès l'année scolaire 1971-1972.
Le texte complet de l'arrêté a été publié pour la première
fois dans la Feuille officielle du 24 février 1971.
1) Dispositions applicables pour l'année scolaire 1971-1972 :

a) les enfants nés entre le 1er mai 1964 et le 30 juin
1965 sont admissibles en 1re année primaire ;

b) les enfants nés entre le 1er juillet et le 31 août 1965
peuvent faire l'objet d'une demande d'admission anticipée ;

c) les enfants nés entre le 1er mai et le 30 juin 1965
peuvent faire l'objet d'une demande visant à retarder leur
scolarisation d'une année.

2) Procédure à suivre :
a) les parents ou le représentant légal d'un enfant en faveur

duquel ils désirent présenter une requête en vue d'une
scolarisation anticipée ou retardée l'adresseront, par écrit,
avant le 15 mars 1971, à la commission scolaire ou à
la direction des écoles primaires de la localité de domi-
cile ;

b) si le niveau de développement et l'état de santé de l'enfant
ne sont pas particulièrement favorables, il est conseillé de
s'abstenir de présenter une demande d'admission anticipée ;

c) les services suivants du département de l'Instruction publi-
que sont à disposition pour fournir des renseignements com-
plémentaires :
— Service de l'enseignement primaire et préprofessionnel

(tél. (038) 21 11 81, interne 435 et 436) ;
— service de l'orientation scolaire et professionnel

(tél. (038) 21 11 81, interne 429).
Le chef du département

. de l'Instruction publique,
F. JEANNERET

_ _,_ Fiduciaire
^n_ f_ _r Antonietti

vUawàw et Bohringer,
rue du Château 13,
2000 Neuchàtel
Tél. (038) 24 25 25

cherche

terrain à bâtir
pour la construction d'un im-
meuble commercial.

Région désirée : Boudry - Co-
lombier - Cortaillod.

k ŷ_)
ijflfc Ville de la Chaux-de-Fonds

La direction des Services Industriels cherche pour com-
pléter l'effectif de son personnel :
Service de l'électricité :

MANŒUVRES : pour les réseaux extérieurs
MONTEURS DE LIGNES AÉRIENNES
SERRURIERS : pour le montage de stations
transformatrices
MONTEURS-ELECTRICIENS
APPRENTIS MONTEURS-ELECTRICIENS :
durée 4 ans

Service du gaz :
INSTALLATEURS SANITAIRES : pour service
extérîsur
APPRENTIS INSTALLATEURS SANITAIRES :
durée 3 ans

Administration générale :
1 APPRENTI DE COMMERCE : durée 3 ans

Avantages sociaux. Entrée selon entente.
Les offres manuscrites devront être adressées à la
direction des Services Industriels, rue du Collège 30, à
la Chaux-de-Fonds, qui donnera tous renseignements
utiles, ou par téléphone (039) 21 11 05.

P

RÉESTIMATION
GÉNÉRALE
DES IMMEUBLES

La Commission de réestimation rap-
pelle aux propriétaires d'immeubles
situés sur le territoire de la commune
de Neuchàtel (excepté le cadastre de
la Coudre), qu'ils doivent retourner la
formule d'enquête dûment remplie et
signée jusqu'au 13 'mars 1971 ; passé
ce délai, des taxations d'office seront
prononcées.

Administration cantonale
des contributions

1 EN GRUYÈRE 1
| (Télécabine, téléskis, etc.) ||
1 dans un site merveilleux, avec une vue imprenable, S

I achetez votre chalet §
|| à des conditions inconnues jusqu'ici |
H Visitez notre chalet-témoin où notre hôtesse vous accueillera, m
|î! les samedis et dimanches de 9 à 13 heures M

Renseignements JE

P 

Département des Finances

MISE AU CONCOURS
Un poste de

sténodacfylographe
à l'Office cantonal des mineurs à Neu-
chàtel est mis au concours.
Obligations : celles prévues par la lé-

gislation. Travail social.
Traitement : classes 11 ou 10 suivant

la formation, l'âge et la pratique.
Entrée en fonctions : dès que possible.

Les offres de service (lettres manuscri-
tes), accompagnées d'un curriculum vi-
tae, doivent être adressées à l'Office
du personnel de l'administration can-
tonale, château de Neuchàtel, jusqu'au
5 mars 1971.

4[ j f r.  UNIVERSITÉ de NEUCHÀTEL
I 1 B ; Faculté des lettres

^J^^* Auditoire D 59

Samedi 27 février 1971, à 9 h 15

SOUTENANCE DE THÈSE
DE DOCTORAT

Sujet de la thèse :

Le vocabulaire arabe
dans le livre

des rois de Firdausï
Candidat : M. Mohammad Djafar Moïnfar
La séance est publique.

Le doyen :
Marc Eigeldinger

______P Fiduciaire
W|KH Antonietti
mB4_r & Bohringer

Rue du Château 13
2000 NEUCHATEL
Tél. (038) 24 25 25

Offre à vendre
A Neuchàtel
villa de 4 pièces avec dépendances,
salle de jeux au sous-sol. Chauffage
général au mazout. Terrain de
203 m2. Vue partielle sur le lac et
les Alpes.
A Auvernier
très beau terrain à bâtir de 1500 m2
environ. Services publics sur place,
vue très étendue sur le lac et les
Alpes.

Particulier cherche à acheter

maison locative
de 2 à 6 appartements, entre Ma-
rin et Boudry.
Adresser offres écrites à PJ 0425
au bureau du journal.

A vendre a tsremoiens
(4 km de Morges et 10 km de
Lausanne)

propriété
d'environ 2500 m2 avec bâtiments
industriels, locaux administratifs et
1 appartement.
S'adresser l'après-midi à :
Rd. Cuendet, Bremblens-Morges.
Tél. (021) 71 35 04.

A VENDRE
à l'ouest de Neuchàtel un

IMMEUBLE
de 26 appartements V_ lods jusqu 'au
mois de mai 1971.
Nécessaire pour traiter :
Fr. 550,000.—.
Faire offres sous chiffres Cl 464 au
bureau du journal.

Le groupement du Potat-Dessus, Cor- On cherche
taillod, dispose, pour cause impré- à acheter,
vue d'une dans les environs de

• _¦• _ Neuchàtel, petit

maison familliale WEEK-END
dans un lotissement en copropriété. même sans c°nfort.
Nécessaire pour traiter : 30,000 fr. Adresser offres
Ecrire au secrétariat , Cévenols 4, écrites à 1S 0059 au
2035 Corcelles. bureau du journal.

THYON-LES COLLONS
(Valais)

où se dérouleront les championnats suisses
de ski

A VENDRE
dans luxueux chalet résidentiel « HORIZON »

Studios dès Fr. 39.900.—
Appartement 2 pièces dès Fr. 50.400.—
Appartement 3 % pièces dès Fr. 83.100.—

' Appartement 4 y ,  pièces dès Fr. 140.500.—
disponibles tout de suite.
H ypothèques 1er rang à disposition.

Renseignements :
R. Rudaz, entrepreneur, 1961 Vex, tél. (027) 2 55 52
G. Ott, Bossons 15, 1004 Lausanne, tél. (021) 35 90 07
M. Meyer, Crosattes-Dessus 5, 2854 Bassecourt,
tél. (066) 3 73 34.

Pour visiter, une permanence est assurée les
samedis et dimanches, de 10 à 17 heures.

ETUDE CLERC, notaires,
2, rue Pourtalès, Neuchàtel
tél. (038) 25 14 68

A LOUER

immédiatement ou pour date à convenir
dans un Immeuble commercial neuf à
quelques minutes de la place Pury

LOCAUX
à l'usage de magasins, bureaux, restaurant,
atelier, salle d'exposition, etc.

Surface disponible : environs 500 m2
(à subdiviser).

À VERBIER
libre immédiatement , dès le 1er
mars, pour 2 ou 3 semaines,

CHALET PAPAJO
7 lits, tout confort, près du cen-
tre et des télécabines, acces-
sible en voiture. Tél. 24 1216 ou
(026) 712 36.

A louer

splendides STUDIOS
tout confort, dépendances, à 1
minute de la gare de Neuchàtel.
Visibles dès le 15 mars.

Adresser offres écrites à LE 407
au bureau du journal.

(Nous louons à __{ 
***'

CERVIA (Adriatique) R̂K
MAISONS ET APPARTEMENTS * "
DE VACANCES
.à des prix modérés

J.P. Trûmpler, Eschenweg 10
^6340 Baar, Téléphone 042/315245/315244

A louer à Couvet, bas du village,

petit appartement
2 chambres, cuisine, dépendance.
Bas prix. Conviendrait à une ou
deux personnes. Libre immédia-
tement ou pour date à convenir.

R. Crétinier, Saint-Gervais 17,
Couvet.

Urgent
A louer

dès avril
superbe

appartement
100 m2, grande
salle de séjour ,
2 chambres à cou-
cher, cuisine com-
plètement équipée.
Balcon sud, vue im-
prenable, garage.
Situation ouest
de la ville.

Tél. (038) 31 60 42,
le soir.

Peseux
A louer tout de
suite magnifique
chambre meublée,
indépendante. En-
droit tranquille.
Prix 155 fr., tout
compris. Place de
parc pour voiture.
15 fr. en plus. Ren-
seignements par
téléphone
(021) 24 25 45.

A louer
libre immédiatement ,
à la rue des
Beaux-Arts, 2 pièces
à l'usage de

bureaux
Loyer mensuel :
Fr. 310. —, plus
charges. Adresser
offres sous chiffres
AG 462 au bureau
du journal.

( WPARTEMENTPIIOTE ,
Les promoteurs-constructeurs MM. F. BERNASCONI + P. CRETEGNY
ont demandé aux maisons:

Bura & Linder S.A., tapisserie - Falk Frères, pa rquets - Max Huguenin, rideaux - Valentine Mosset, poteries

Rossier Electricité, lustrerie - Walimex S.A., meubles et Wyss S.A., tapis,

l'aménagement d'un appartement-pilote situé dans le dernier immeuble construit
du lotissement CITÉ BELLEROCHE, 40, rue de Gibraltar à Neuchàtel

Cet appartement pourra être visité pendant L'EXPOSITION PERMANENTE
les 27, 28 février et 1er mars 1971, de 10 à 12 heures et de 14 à 17 heures

Tous les intéressés y seront accueillis et renseignés sur les appartements
à vendre en propriété par étage, à

CITÉ BELLEROCHE - NEUCHATEL —

^̂ - MIGROS 
cherche

pour l'un de ses employés

appartement de
21/2 ou 3 pièces
dans la région de Neuchàtel,
pour entrée immédiate. Adresser
offres ou téléphoner à la Société
Coopérative MIGROS NEUCHA-
TEL, tél. 33 3141, pendant les
heures de bureau.

I

Nous cherchons
un appartement de

3 ou 3 ] h pièces
confort ,
à Neuchàtel
ou environs
à proximité d'une
station de tramways.
Loyer maximum :
350.— à 380.—
tout compris.
Date d'entrée :
à convenir.

Adresser offres sous chiffres
DH 0450 à l'administration du
journal.

|P VILLE DE NEUCHATEL

Station d'épuration
Pour l'importante installation de la
Maladière, en partie automatisée, nous
cherchons :

un mécanicien
expérimenté
pour le service d'entretien et l'exploi-
tation ;

un aide de station
pour des travaux divers (entretien, opé-
rations simples).
Travail intéressant et varié, partielle-
ment en plein air.
Allocation de ménage et caisse de
de retraite, semaine de cinq jours avec
service de piquet par rotation ; excep-
tionnellement intervention de nuit.
Adresser offres manuscrites, avec réfé-
rences et prétentions de salaire, à la
Direction des Travaux publics, hôtel
communal, 2001 Neuchàtel, qui donne
aussi tous renseignements.
Tél. 21 11 11, interne 255.

La Direction
des Travaux publics

¦ VILLE DE NEUCHATEL
ORDURES MÉNAGÈRES

Service de ramassage
du lundi 1er mars 1971

S U P P R I MÉ
La Direction

des Travaux publics

BAUX A LOYER
an bureau du journal

\ 

Bar-dancing de Neuchàtel, cherche, pour
le 1er avril 1971

SOMMELI ÈRE
éventuellement sommelier.
Horaire intéressant. Tél. (031) 43 22 52,
Berne.

ENTREPRISE DE TRANSPORTS
ET GRAVIÈRES cherche, pour
entrée immédiate,

chauffeur
de camion ; horaire régulier, avan-
tages sociaux.

S'adresser aux heures des repas
à P. Gilliand & Fils, Saint-Geor-
ges 27, Yverdon,
tél. (024) 2 37 87.

A louer
à Fontainemelon,

appartement
de 2 pièces
avec
chauffage général
et balcon,
dans immeuble de
3 appartements .

Faire offres à ¦
case postale 13.
2052 Fontainemelon.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché

Terrain
à bâtir
Vue magnifique,
rive sud du lac
de Neuchàtel.
Faire offres sous
chiffres P 42-2043,
à Publicitas,
1701 Fribourg.

I 

A VENDRE
au Landeron, dans quartier tranquille, au bord du lac,
à proximité de la piscine communale, des places de
sport et du port,

APPARTEMENTS
de 1, 2, 4 et 6 pièces, tout confort

CONSTRUCTION SOIGNEE :
* Cuisine entièrement équipée

, * Ascenseur
* Place de parc

PRIX CHOCS
- Studio Fr. 33 ,000.- à Fr. 38,000.-
- 2  pièces Fr. 50,000.- à Fr. 57,500.-
- 4 pièces Fr. 97,000.- à Fr. 107,000.-
- 6 pièces Fr. 147,000.- à Fr. 164,500.-
- Place de parc Fr. 2,500.-

Financement assuré : 70 %
Entrée en jouissance : 1er mars 1972

Pour traiter : ou Maître Bernard CARTIER,
S. FACCHINETTI S. A., notaire,
Gouttes-d'Or 78 rue de la Gare 11
2000 Neuchâlel 2074 Marin
Tél. (038) 25 30 23 Tél. (038) 33 35 15

Société cherche
à louer

chalet
dans le Jura neu-
châtelois ou aux
environs pour les
mois de mai et juin
1971.
Tél. (038) 31 71 40
ou (038) 24 47 56,
après les heures
de bureau.

Institution de la ré-
gion de Neuchàtel
cherche

lingère
5 heures par jour.
Date d'entrée à
convenir.
Adresser offres écri-
tes à HN 469 au
bureau du journal.

A VENDRE |
% 

¦¦ ¦ ¦ 
. .. _ . "- - • ¦ ' *$r% &M

pour la première fois a s|
** ' __

MAR IN I
dans la zone résidentielle des Sugiez [, !

_g

12 APPARTEMENTS I
tout confort, de 3*^ et 5 V? pièces, |pj
dans deux immeubles de 6 logements chacun. r^
Garage souterrain et places de parc. E. H

Cuisine de luxe entièrement équipée. |̂
Cheminée de salon. jt"j

Ascenseur. ¥H

Cave. ; |/"e

Financement assuré : 70% X \
Entrée en jouissance : 1er mars 1972 gi

Pour traiter : ou Maître Bernard CARTIER, feïï
S. FACCHINETTI S, A., notaire, m
Gouttes-d'Or 78 rue de la Gare 11 |p
2000 Neuchàtel 2074 Marin m
Tél. (038) 25 30 23 Tél. (038) 33 35 15 |S



Aces prix...

chacun peut s'offrir des menus avec
viande. Gros arrivage d'agneaux de Nou-
velle-Zélande : Gigot, côtelettes, 1/2 kg
4 f r. 75, épaule sans os, 1/2 kg 4 f r. 305 ragoût,
1/2 kg l fr.50.Dans toutes nos succursales.
2 conserves de choix : Lasagne verdi, la boîte 3 fr. 40 et quenelle
de foie, la boîte 1 fr. 20.
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Téléphonez au

022 254295 1ou envoyez ce bon à :. ta
Banque ORCA SA,'quai de l'Ile 13, 1211 Genève 11 "

I
Nora: . |j
Adresse: , |¦ ? J

^^ ORCA, institut spécialisé de ^r

\ ® . j e
?̂  UNION DE 

BANQUES SUISSES _. /ir

<
V̂===--===̂ / SERVICE I^

jT PRÉBARREAU
_$ l/flnll*) WP||x^S=Neuenâ,el (°38) 25 62 62

-̂ (l̂ ^^̂ ddrinale 90.92 oct.-.59
René NYPEGGER Super 98-100 oct.-.61

______________—wip_>im —B—a_M_ii_i_ i__-—____—_ ___¦

I 4 bonnes spécialités
i PIGEON - PINTADE - CANETON
I CUISSES DE GRENOUILLES

1 Lehnherr frètes
raj le magasin spécialisé

SE Neuchâlel - Place des Halles ¦ Tél. (038) 25 30 92

* *i 1er MARS! Neuchâtelois ! À VALANGIN î
J La révolution est passée... ___ ^OnfîsCTÎC ï
*J La république est née... (nflA i ï

$ Citoyens, 
ÉBfl^̂  H *¦* vos armes d'aujourd'hui seront ^*_____^ Â _ÂN_ÏN) î

I «LES CANONS» c o u  n48 î
___

t en nougat et chocolat de la bonne enseigne ï
* Médailles d'or Hospes 1954-1964 J
-K *-|c En vente aussi à Neuchàtel AU FRIAND sous les Arcades, 4.
-K confiserie Perriraz, Hôpital 17, - Confiserie WEINMANN, Colombier *
-K +
•••••••••••••• ¦̂ •¦̂ •••••••••••••••• *

ï SS DISCOUNT Portes-Rouges 20 
^
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^
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^^ a" ieu de 1.70 ! 
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f BOULES y
IDE BERLIN]
% CHEZ VOTRE M

^^OULANGER-PÂTISSIER^^

Exceptionnel !

PERRUQUES
Fr. 52.-
si - . ¦ .

¦¦.
HAUTE COIFFURE

____n_ ^^ _S ____¦____!

Temple-Neuf 1 - Neuchàtel
Tél. 25 74 74

I 
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Un secret demère
^  ̂  ̂

_ J 
L é"J au vent latéral, tenue de route

__ 6_T^^_ - BB _,_r __l_r̂ ^l ' surprenante, brio du moteur et
%^% /̂kjr 1 BJ'V_rJL B**W/k_P • performances, maniabilité, visi-

•*¦ bilité etc.
Si l'on ouvre les portes d'une En résumé, cette 1100 n'est-

204, on se demande comment elle pas plutôt une très bonne
il a été possible d'offrir autant de 1500?
place au conducteur et aux pas- Oui, derrière ces portes, et sur-
sagers dans cette voiture de di- tout sous le capot, il y a un se-
mensions plutôt modestes. cret : le secret d'une conception

Si l'on roule dans une 204, on très moderne de l'automobile, et
se demande comment il a été celui d'une mécanique ultra-mo-
possible de lui donner un tel en- derne qui fait de la 204 une
semble de qualités: confort de la voiture brillante et de longue
suspension, silence, insensibilité durée.

Limousine, cabriolet ^̂ mmÊgBgmfflR * ' ékf _f _i ____! R l/f ¦_¦ __** _, _»¦
coupé, break "̂ Ï̂ ^Hr";V * _ ' - _£J ffi™ Vfaj S

^j  B™ 1\J H

60/5,76 CV
LA PB=TiTE GRANDE

Importateur pour la Suisse: __4P__ Concessionnaires: M. + J. J. Segessematin & Cî©.
Peugeot-Suisse S. A. ___ __» Garage du Littoral
Giacomettistrasse 15, Berne _̂_L»_r Pierre-à-Mazel 51, Neuchâlel Téléphone 038->25 99 91

Plus de 150 concessionnaires Agents :Garago de la Place d'Armes, P. Joss, Fleurier
et agents qualifiés E. Richard & Fils, La Neuveville

PEUGEOT: Prestige mondial de qualité A.Germond,Garage Dombresson
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L'heure de la décision

(s) C'est samedi 6 mars que se tiendra une
assemblée générale extraord inaire de la
paroisse catholique de Fleurier. A celle
occasion , trois projets seront présentés avec
plan financier au sujet de la construction
du futur centre paroissial. Cette fois le
choix d'un des projets devra être fait , puis
sera exposé le règlement d'adjudication des
travaux et les compétences de la commis-
sion de construction et de la commission
financière.

Engouement pour
les finales de hockey

(c) A l'occasion du match de hockey qui
opposera samedi soir à Fleurier , pour la
promotion en ligue B , l'équipe locale à
celle de Langenthal. un train spécial sera
organisé depuis cette dernière localité. Il
risque d' y avoir affluence de spectateurs
pour cette première rencontre au sommet.

Succès
d'un cours d'histoire

(sp) Sous les auspices de l'Université popu-
laire neuchâleloise , M. Eric-André Klauscr
professeur au gymnase pédagogique de Fleu-
rier . a parlé au cours de quatre soirées
de deux heures chacune, du « Val-de-Tra-
vers dans l'histoire neuchâteloise du 19me
siècle s>. Parlant d'une façon aussi précise
que concise, le professeur Klauser a vive-
ment intéressé environ 70 participants.

Le cours d'histoire avait été divisé en
quatre parties , à savoir la période 1800—
1814 (entrée de Neuchàtel dans la Confé-
dération) ; 1815-1831 (première révolution
neuchâteloise avortée) ; 1831-1848 (révolution
du 1er mars) ; 1848-1871 (contre-révolu-
tion royaliste et entrée des Bourbakis).

Au cours de la dernière leçon , M. Klau-
ser a parlé des grands problèmes de la
seconde moitié du 19me siècle (économie,
scolarisation , etc.). Ce cours donné par
un connaisseur des faits de la République
et du district du Val-de-Travers en parti-
culier , a pris fin mardi soir.

Du plus jeune
au plus vieux...

(c) Mal gré le temps passablement humide
de dimanche dernier , la marche à skis du
. Grand Frédéric » a remporté, pour la
seconde fois , un succès considérable. Plus
de 200 « fondeurs » s'étaient déplacés , ve-
nant de Vaud. Genève , Berne et même
des Grisons , pour profiter des paysages
jurassiens.

Alors que le plus jeune skieur n 'avait
que cinq ans, M. Charles Matthey , de Cor-
mondrèche , 68 ans , fut le doyen de la
marche.

Dans l'impossibilité de repondre à cha-
cun, la famille de

Monsieur Charles KAUFMANN
profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie qui lui ont été
témoignées pendant ces jours de doulou-
reuse séparation, remercie tout ceux qui,
par leur présence, leurs envois de fleurs,
leurs messages ou leurs dons, ont pris
part a son grand chagrin.

Les Places - les Bavards, février 1971.

Très sensible aux nombreux témoigna-
ges de sympathie reçus, la famille de

Madame Anna HENCHOZ
prie toutes les personnes qui ont pris
part à son grand deuil par leur présence,
leurs messages ou leurs envois de fleurs,
de trouver ici l'expression de sa profonde
reconnaissance.

Fleurier, février 1971.

Le hockey sur glace et les concours alpins du Régional du Vallon

Respectivement vainqueurs des groupes
4 et 3 de lre ligue, Fleurier et Langenthal
en t découdront » samedi soir à , Belle-Ro-
che, à Fleurier, pour le premier match de
promotion en ligue nationale B. Ce sera le
choc au sommet de la saison au Val-de-
Travers. Le match retour aura lieu le
jeudi 4 mars à Langenthal et, si besoin
était, le match de barrage a été fixé au j
samedi 6 mars. Les sportifs du Vallon
souhaitent la promotion du CP Fleurier
en ligue nationale B. Ils ont encore la
nostalgie de l'époque où le club, dirigé
aujourd'hui par un comité compétent et
extrêmement dévoué, militait en catégorie
supérieure, c'est-à-dire pendant les années
1962 à 1966.

C'est pourquoi, l'appui du public sera
important, samedi soir ; de sa nombreuse
présence dépendra le moral de l'entraî-
neur Leuenberger et de ses hommes qui
auront affaire à forte partie face à Lan-
genthal, dont on peut être sûr que cette
équipe sera accompagnée par une bruyante
galerie.
# Noiraigue retourne en 2rae ligue :

ainsi Noiraigue, promu il y a un an en
lre ligue, retourne en 2me ligue ; c'est
regrettable ! Charrat en battant Montana
chez lui, dimanche après-midi, a condamné
les Néraouis à la relégation. Faut-il cher-
cher les responsabilités de cet état de
choses ? Oui et non ! Nous sommes persua-
dés que l'entraîneur Roland Leuba ne peut
être accusé des mauvais résultats de son
équipe. Certains joueurs ont manqué de
volonté, de courage et de « sérieux ». Us
n'ont pas compris que jouer en lre ligue
exigeait dès sacrifices sur leur vie pri-
vée d'avant les rencontres. La discipline gé-
nérale n'a pas été ce qu'elle aurait dû être
au sein de l'équipe et l'ambiance générale
s'en est ressentie.

Nous le regrettons d'autant plus que
nous sommes sûrs que le H. C. Noi-
raigue aurait été capable de tenir son
rang. La belle aventure est ainsi terminée,
peu glorieusement ! Les Néraouis remettront
les choses en place la saison prochaine

et ils prouveront leur maturité en gagnan t
leurs matches en 2me ligue.

0 Les concours alpins du Régional
du Val-de-Travers : le Ski-club de Couvet
organisera , dimanche, à la Robella , les

concours alpins 1971 du groupement ré-
gional des Skis-clubs du Val-de-Travers et
de la Brévine. Le programme de .-cette
course prévoit : une manche de slalom
géant le dimanche matin pour les juniors ,

dames, seniors et vétérans ; deux manches
de slalom spécial l' après-midi pour les
mêmes coure u rs et également deux man-
ches de slalom spécial pour les OJ. Le
slalom géant (premier départ : 9 

^ 
heures)

se courra sur la p iste rouge du Crêt-de-la-
Mercienne et les slaloms spéciaux (dès
13 h) sur la piste des Chamois (piste
noire du Crêt-de-la-Neige).

Les organisateurs ont reçu les inscrip-
tions suivantes : 6 dames juniors ; 29 OJ ;
22 juniors ; 14 seniors et 2 vétérans , soit
au total 73 skieurs qui viennent des Ver-
rières , de Buttes , Fleurier , Couvet, Saint-
Imier , Chaux-de-Fonds, Porrentruy, le Lo-
cle, Tramelan et Delémont. Le tirage au
sort des départs a été fait mercredi soir
à Couvet , sous la direction de MM. Jean-
Pierre Zurcher , président et Heinz Heini ger,
chef technique , en présence des respon-
sables de la journée du 28 février et en
particulier de MM. Jean Page (responsable
du slalom géant), Albert Niederhauser (res-
ponsable du slalom spécial) et Serge Dro?
(responsable du slalom des OJ).

La proclamation des résultats et la dis-
tribution des prix auront lieu dès 18 heures
dimanch e, à Buttes.

Fyj

Affluence record â la Robella
- - ¦ . ». 

*

Dans» la région des téléskis des Lisières ef du Mignon-Robella, l'enneigemenf
est excellent. (Avpiress - Schelling)

Samedi et dimanche, les skieurs s'en sont
donné à cœur joie sur les pentes de la Ro-
bella. Les quatre téléskis (sans compter bien
sûr le télésiège Buttes-la Robella qui a
monté quelque 1800 personnes) ont trans-
porté des milliers de skieurs au Crêt-de-
la-Neige, aux -Lisières et à la Combe du
Crêt-de-la-Neige. Pour dimanche, les chif-
fres ont été les suivants : téléski No 1 :
Cfêt-de-la-Neige, 5100 skieurs ; téléski No
3 : les Lisières, 2186 skieurs ; téléski No
4 : Mignon-Robella , 1575 skieurs. .

La neige (surtout samedi) était excellen-
te et les pistes de bonne qualité. La sta-
tion commence à être connue ; on ren-
contre sur les pentes de la Robella des
skieurs venus en grand nombre de Neu-
chàtel et de la Chaux-de-Fonds. Soixante-
cinq personnes ont profité du voyage gra-
tuit depuis Neuchàtel et sa banlieue pour

•venir jusqu'à Buttes. Les « Amis de la
Robella » ont eu là une excellente idée ;
elle sera reprise dimanche 28 février.

Les cours d'une Ecole-club marchent fort
bien ; les adul tes ont été à « l'exercice » di- '
manche matin. Au cours de la semaine,
nombreux ont été les skieurs à profi ter du
soleil et des très bonnes conditions d'en-
neigement, Mercredi, il y avait foule. Hier,,
les élèves de là* section- préprofessibrinellé-,,
d,è Couvet ont passé' un après-midi spojpX
/if à la Robella. . . . ,

La semaine prochaine , les gymnasiens de
Fleurier seront au chalet des Lisières pour
un camp de cinq jour s. Ils profiteront des
installations du T.B.R.C, certains de trou-
ver à la Robella de la neige en suffisan-
ce, des pistes de qualité et des conditions
idéales à la pratique de leur sport favori.

Fyj

Desserte pastorale
(sp) Comme cela a déjà été annoncé , M.
Monin , pasteur des Verrières-Ies Bayards.
quittera probablement la double paroisse
à la fin de l'été prochain pour aller occu-
per un poste au Landeron. Le collège des
anciens prendra , en accord avec le Con-
seil' synodal , les dispositions nécessaires
pour assurer la desserte de la paroisse.

MODIFICATION
Le « Radio-TV-Je vois tout », orga-

ne officiel de la Société suisse de
radiodiffusion et télévision, mais
dont la rédaction est indépendante ,
annonçait pour hier soir à « Temps
présent » : « Carnet de bal à Vienne »
ou les 240 bals qui s'y déroulent
annuellement, reflet de la société
viennoise et « Les Longues Oreilles »
ou le métier de détective à Genève,
suite à des affaires louches qui dé-
frayèrent il n'y a pas si longtemps
la chronique. Or, qu'avons-nous vu
hier soir sans un mot d'exp lication
de la itia^ 'ide la speakerine ydé'- ser-
vice ? Jf cëns'itgnem'ètits pris ;. à ïà. 'Tlff i,
les speakerines né seraient plus, char- '
gées dWhWcer te_ v?'#ér$jMf^i_ diV '
fications de programme. Curieux,
alors qu'en d'autres occasions...)
Deux autres sujets qui n'étaient pas
d'une actualité -suffisamment brûlan-
te pour donner raison à ce change-
ment de programmation.. Coup de
téléphone à Genève:, on. ignore ce
que sont devenues les deux émissions
dont nous parlons et qui étaient
prévues hier soir... - «.Temps présent »
est l'une des émissions importantes
de la .  TV romande qui ne s'accom-
modent guère — le téléspectateur
non plus — de telles fanta isies. Al-
lons, messieurs de Genève, un peu
moins de cachotteries !

Cela dit, les deux sujets d 'hier
soir n'étaient pas inintéressants.

« Bunker Fret » ou les Zuricois sur
des charbons ardents. Soit dit en
passant, « Krawall », de Jurg Hassler,
sur l'affaire Globus n'a toujours pas
passé sur les écrans de la TV ro-
mande, alors que nos voisins suisses
alémaniques l'ont déjà vu après avoir
été interdit d'ailleurs. Problèmes de
doublage en français, affirme-t-on à ¦
la TV romande.

La contestation zuricoise. Même
reportage sur le même sujet. Les
responsables de « Temps présent » se

^doivent, d'étudier,, une nouvelle Jorme
' tt'éf iiîssïon, si l'on veut comprendre
¦les raisons du comportement de cette¦--fèUHéiè^ ' qui *né ¦sé*is$Hsfaif i «pâ£'id 'è
là société actuelle. Second sujet.
« Mahe », jeune Noir d 'Abidjan, vit
en Suisse depuis cinq ans. Il est
comptable. Son * plus cher désir : re-
voir son pays. La télévision lui en
donne la possibilité. C'est l'occasion
d' un excellent reportage de Jean-Pier-
re Goretta, en deux parties : en Suis-
se, , le . déracinement, puis en Côte-
d'Ivoire, les retrouvailles avec la fa-
mille. En cinq ans, tout a changé.
Mahe ne s'y retrouve p lus. Il est
à nouveau déraciné. Un homme et
deux Mondes, comme des millions
d'autres, sortes de nomades moder-
nes, aux destins trag iques, qui n'ap-
paraissent pas en surface.

R. Z.

Le 4 décembre dernier , à Lausanne, une
convention était signée entre l'Union syn-
dicale suisse d'une part , la Fédération
romande immobilière et l'Union romande
des gérants, et courtiers en immeubles
d'autre part. Conformément aux prescrip-
tions de l'article 3 de cette convention ,
les représentants des parties signataires
ont entamé des négociations à l'échelon
cantonal et on pense qu'avant les vacan-
ces d'été cette « paix du logement » pour-
ra être signée dans le canton de Neuchà-
tel, qui serait ainsi le premier de Suisse
romande à parvenir au but. Nous y re-
viendrons.

Le canton
de Neuchàtel sera

(peut-être) le premier
à signer la

« paix du logement »

CANTON PU TESSIN
EMISSION D'UN EMPRUNT

&°/
/O 1971 -86 de Fr. 35 000 000.-

destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt 3 %
Canton du Tessin 1956 de Fr. 20 000 000.— échéant le 30 avril 1971,
et au financement de travaux d'utilité publique.

Conditions de l'emprunt

'* _
Durée : 15 ans maximum

Titres : Fr. 1000.—, Fr. 5000.— et Fr. 100 000.—

Cotation : aux bourses de Bâle, Berne, Genève et de Zurich

ton may prix d emissi °n
lUUanrU /0 plus 0,60 % timbre fédéral

Délai de conversion et de souscription

du 26 février au 4 mars 1971, à midi

Des prospectus ainsi que des bulletins de conversion et de souscription sont tenus à disposition
auprès des banques en Suisse.

BANCA DELLO STATO DEL CANTONE TICINO
UNION DES BANQUES CANTONALES SUISSES

CARTEL DE BANQUES SUISSES

Incident a bord d un
avion de la Swissair
TEL-AVIV (AFP). — Un Arabe de 28

ans, habitant Djenine, en Cisjordanie, a été
remis à la police israélienne par l'équipage
d'un avion de la Swissair qui a atterri jeudi
soir à l'aéroport de Lod. Au cours du
voyage, il avait sorti un poignard et avait
voulu se précipiter sur des passagers. L'ap-
pareil survolait alors la Méditerranée, envi-
ron une heure et demi avant son atterris-
sage à Lod, Ayant retrouvé son calme, il a
expliqué à la police israélienne que, pressé
de questions pendant un temps assez long
par des membres de l'équipage, il avait pris
peur et perdu le contrôle de lui-même. La
police israélienne l'a maintenu en détention.

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 :
« Peter Guenn , détective spécial ».

Médecin et pharmacien habituels.

Boire upe menthe, c'est bon...
si c'est une...
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c'est meilleur !
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vnKUNI UUE l_JU VAL UE I HAVEnd _ u VAL - D_ - TRAVERS

Lecteurs, à vos skis
L'Office du tourisme de Neuchàtel communique le bulletin d' enneigement suivant ;

Situation Neige Qualité Pistes Remontées
Tète-de-Ran - Vuc-des-Alpes 60 poudreuse bonnes foncti onnent
Les Bugnenets - Savaginères 30-40 printemps bonnes fonctionnent
Super Robella - Chasseron nord 40-50 poudreuse bonnes fonctionnent
Châpeau-Rablé - Chaux-de-Fonds 30 printemps bonnes fonctionnent
Le Locle - Sommartel 30-60 poudreuse bonnes fonctionnent
Chaumont 25-30 printemps bonnes —

De fauche à, droite : MM. Edouard Weil, Walter Kohler et Olivier Rainaud ;¦*' ; ,; ensemble, 110 ans de musique ! (Avipress - Fyj)

j Lors de la dernière assemblée de l'Asso-
ïciation cantonale des musiques neuchâte-
{loises, trois membres de la fanfare Dubied
Jde Couvet , ont été fêtés. M. Walter Kohler
a reçu une channe pour un demi-siècle
1

d activité au sein de l'Association neuchâ-
teloise des musiques , dont 30 ans à la
K Persévérante », de Travers , et 30 ans
à THelvétia » de Couvet , 10 ans de cette
période ayant été passés conjointement
dans les deux sociétés. M. Kohler a été
10 ans président à Travers et 12 ans à
Couvet. Il est membre d'honneur de la
« Persévérante » et de l's Helvétia ».

M. Edouard Weil a été nommé vétéran
fédéral pour 35 ans d'activité dont sept
à l' « Avenir », de' Couvet. cinq à l' « Ou-
vrière », de Fleurier , et 23 à t*« Helvétia »
de Couvet ; il est membre honoraire de
cette dernière sociét é dont il a fait par-
tie du comité. Quant à M. Olivier Rainaud ,
vétéran cantonal pour 25 ans d'activité ,
il a joué cinq ans à l'« Echo de la frontiè-
re » des Verrières et 18 ans à I'« Helvétia ».
U est tambour-major de cette société dont
il a fait partie du comité ; il est le nou-
veau moniteur de la société des tambours
de Travers.

Ces trois fidèles musiciens ont été fêtés
par leur société au cours d'une réception
à laquelle a pris part , en particulier , le
président cantonal des musiques neuchâte-
loises, M. Maurice Wicky, du Landeron.

Trois fidèles musiciens à l'honneur

Décisions
du Conseil d'Etat

La chancellerie d'Etat communique :
Dans ses dernières séances, le Conseil

d'Etat a admis au rôle officiel du bar-
reau, M. Bertrand Reeb, licencié en droit,
domicilié à Saint-Biaise ; il a autorisé Mlle
Francine-Marianne Huguenin , domiciliée à
Neuchàtel , à pratiquer dans le canton en
qualité de ptdicure et délivré le brevet
spécial du type A pour l'enseignement
de l'éducation physique dans les écoles
publiques du canton à MM. Pierre-André
Juvet , à Fleurier , et Daniel Perrier , à
Cernier.

(sp) Si le nombre des interesses est assez
élevé et si les locaux (salle de spectacles
de Couvet ou salle polyvalente du Musée
régional à Môtiers) sont disponibles, une
3me édition de l'exposition de l'ARC (Ar-
tisanat romand, Couvet) pourrait avoir lieu
cette année du 13 au 21 novembre. Rappe-
lons que les deux premières manifestations
du genre, en 1967 et 1969, avaient connu
un succès considérable.

Peut-être une troisième
exposition ?

Un dépliant touristique est né récem-
ment à l'est du canton : Saint-Biaise, en
pays de Neuchàtel ». Oeuvre d'une sous-
commission du 3 février (fête de saint Biai-
se) que préside M. Claude Zweiacker qui
est l'auteur du texte de cet imprimé, ce dé-
pliant agrémenté de phoios de J.-A. Nyfe-
ler, poursuit un double but : touristique,
car il sera distribué dans différents offices
de renseignements ainsi que lors d'assem-
blées, congrès, fêtes, et d'information en
étant remis à tous les nouveaux habitants
venant s'installer sur le territoire de la
commune.

Saint-Biaise
en Pays de Neuchàtel

r-j-iMA U_Ë__fflËÉ
__T I COUVET 0 63 23 42

E___ I FLEURIER r(: 61 11 47
non-réponse 0 61 15 47

TOUT POUR LA PÊCHE
Bouilles zinguées
Cannes télescopiques à vers
Cannes à lancer,
Cannes à mouches
Moulinets, mouches, hameçons,
épuisettes, fils, etc..
Manteaux et bottes de pêche

PRIX-CHOIX-QUALITÉ

E» *****
* *_f * I . , Ê M km mtmr Ma
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Fleurier <0 61 19 44

T É L É V I S I O N
radio - enregistreur - disques

R. M O N N I E R
Concessionnaires des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couvet - Fleurier
0 63 14 24 6319 22 6128 08

Hôtel de la Poste-Fleurier
Dimanche 28 février , dès 19 h 30

Soirée du 1er mars
organisée
par « LES COMPAGNONS »,
avec M. René MEYLAN,

conseiller d'Etat
Souper facultatif à 8 fr. 50.
S'inscrire, jusqu'à vendredi soir,
à l'hôtel de la Poste.
Invitation cordiale à chacun.

ÊDVt%\W I Laver
1 avec
lïtffîele

L'annonce 1 Çl
reflet vivant |- ; : c.fM
du marché ï jjjrtft-
dans votre p!fc==L|
jo urnal | |

• ' ______a
-^ _________¦ Couvet 0 6312 °6

Cercle les Bayards
Dimanche 28 février, à 20 heures

Souper du 1er mars
En rapport
Maurice CHALLANDES, député
S'inscrire juqu 'à vendredi soir.
Se recommande : le tenancier.



Commerce en gros à Neuchàtel (articles de sport) cherche

Magasinier
Travail varié, place stable, semaine de 5 jours, bonne rétribu-
tion.
Personnes sérieuses, ayant de l'initiative, sont priées de faire
leurs offres sous chiffres BH 463 au bureau du journal.
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Neuchàtel : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. et M. Nussbaumer, 11, Pierre-à-Mazel, tél. (038) 25 83 01 — La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A.,
J.-P. et M. Nussbaumer, 8, boulevard des Eplatures, tél. (039) 26 81 81 ; magasin de vente : 92, avenue Léopold-Robert /102, rue de la Serre — Le Locle :
Garage des Trois Rois S. A., J.-P. et M. Nussbaumer, 51, rue de France, tél. (039) 31 24 31.En vue de la réorganisation de la

CHANCELLERIE DE L'ETAT DE BERNE
une place de

traducteur
¦¦ 

" . 
¦.' ¦ i

est mise au concours à la section française.
Charge :

traduction de textes de toute nature (y com-
pris textes officiels) d'allemand en français

Exigences :
langue maternelle française, très bonne con-
naissance de l'allemand

Traitement :
selon décret

Entrée en fonctions :
dès que possible

Les offres manuscrites, accompagnées d'un cur-
riculum vitae, devront parvenir au chancelier de
l'Etat, Postgasse 72, 3011 Berne, jusqu'au 20 mars
1971.

. (renseignements téléphoniques : (031) 64 48 21).

_____ ___________________________________________________ _^̂ ^̂ ^̂ ^̂ _

Maison spécialisée en agencements de magasins, restaurants, en-
trepôis — disposant de systèmes brevetés — cherche pour entrée

«g. à convenir , 
 ̂

. 
^ MW-\ ~ . 

: : ' î v .

• coi-SBil-Bf ¦ vindiur
dynamique, sérieux, capable.
Forte personnalité venant d'une autre branche et sachant vendre i:!
serait mise au courant.
Ce poste intéressant, dont l'activité s'étend aux cantons de Neu-
chàtel et Fribourg ainsi qu'au Jura bernois, où nous disposons
de nombreuses références de premier ordre, offre de- belles pos-
sibilités bien rétribuées. !

i
Si cette sitaution exceptionnelle vous intéresse, nous vous prions
de nous écrire brièvement sous chiffres P 11-950022 à Publicitas
SA, 2001 Neuchàtel.

^_________ E__________________________3H_______________________________S___-_--_[

^T SYNCHRON* lH
¦ T̂ FABRIQUES D'HORLOGERIE RÉUNIES ^H

Wff 
CYMA BOREL DOXA WÊ

W Centre 1, NEUCHÀTEL W|
"fl Vous attachez une grande importance au cadre et à l'am- IB
JK biance dans lesquels vous travaillez. WË
B Vous aimez les contacts personnels tout en appréciant une wM
H certaine autonomie dans la réalisation des tâches qui vous fc'j
KÏ sont confiées. ÉJ
K Nous sommes en mesuré de vous offrir toutes ces satisfac- $2
H tions pour autant que nous puissions trouver en vous une H
fl habile H

i secrétaire de direction Jk̂ 
de langue maternelle française, connaissant les langues ma

Wk allemande et anglaise. iU
^k N'hésitez pas, adressez vos offres, avec curriculum -9
B_ vitae, à l'adresse suivante : JS
B  ̂ Direction 

de 
SYNCHRON 

S. 
A., Fabriques d'Horlogerie f̂l

^̂  
Réunies, Maladière 71, 2002 Neuchàtel. JB\WMSM3Ê

FABRIQUE MARET, BÔLE
et son département de

PESEUX
cherchent

des ouvrières
capables d'exécuter des travaux fins et propres dans les domaines de la
miniaturisation et dé l'horlogerie. Transport du personnel à disposition.
Horaire libre.

On demande pour le
1er mars ou date à
convenir

JEUNE
CUISINIER
place stable ou pour
la saison.
Faire offres au
Café-restaurant
du Lac,
1462 Yvonand.
Tél. (024) 5 14 51.

Prochainement, nous ouvrirons à

Bienne
une nouvelle succursale de notre maison spécia-
lisée en Imperméables pour dames, messieurs et
enfants.

Nous cherchons pour entrée immédiate un (e)

gérant (e)
Nous attendons beaucoup, nous offrons beaucoup.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
photo et prétentions de salaire, à :

REGENPFEIFER S.A.
Falknerstrasse 3, 4001 Bâle.

LE DEPARTEMENT
DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE

DU CANTON DE GENEVE
annonce l'ouverture d'inscriptions pour les fonctions de :

maîtres dans l'enseignement
secondaire et professionnel

(Cycle d'orientation, enseignement gymnasial (lycée) technique, commercial et profes-
sionnel.)

Les inscriptions sont ouvertes jusqu'au 31 mars 1971 pour les disciplines suivantes :
Français, mathématiques, allemand, latin, histoire, sciences, branches techniques.

Les candidats doivent être munis d'un titre universitaire complet et avoir une par-
faite connaissance du français. On tiendra compte d'une expérience ou d'une forma-
tion pédagogique antérieure.

Ceux qui seront retenus seront engagés pour une année d'essai, à partir d'une
date à convenir.

Les dispositions légales en vigueur permettent de proposer aux candidats confédé-
rés et étrangers d'intéressantes conditions d'emploi.

Les personnes intéressées sont priées d'adresser leur offre détaillée à la
direction de l'enseignement secondaire, 14, route des Acacias, 1211 GENÈVE 24, qui
leur fournira les renseignements complémentaires.

\ André CHAVANNE
conseiller d'Etat chargé du département

de l'instruction publique

Maroquinerie Biedermann, rue du Bassin 6,
cherche

VENDEUSE
(éventuellement débutante), aimable et ca-
pable.
Date d'entrée à convenir.
Adresser offres écrites. !

MIGROS 
cherche

à son siège central de Marin (transport depuis Saint-
Biaise assuré par nos soins)

au département publicité - vente

employée de bureau
.

capable de rédiger en français et ayant du goût pour un
travail varié en rapport avec la publicité par annonces
et tous les moyens de décoration.

au département courrier

jeune fille
comme aide de bureau

au département informatique

perforeuse ¦ vendeuse
sur IBM 029 et 059, ayant au moins une année d'expé-
rience.

Places stables, bonne rémunération, semaine de 5 jours,
restaurant d'entreprise, studios à disposition, avantages
sociaux d'une entreprise moderne. M - Participation.

i Adresser offres ou téléphoner à la Société Coopérative
MIGROS NEUCHATEL, service du personnel, case postale 228,
2002 Neuchàtel, tél. 33 31 41.

Commerçants
Ne vous creusez pas

la tête pour vos
problèmes de publi-

cité. Nous avons
pour les résoudre

un service à votre
disposition.

Feuille d'avis
de Neuchàtel.



par 69
Phyllis A. WHITI-EY

Il y avait eu beaucoup d'allées et venues dans la
maison au moment du drame ; pour un peu, nous nous
serions marché sur les talons... C'est après le retour
de Leila que Noreen avait vu le « fantôme », et j'étais
descendue presque aussitôt. Catherine aurait-elle eu le
temps de rétourner jusqu'à la clairière, où quelqu'un
l'attendait ? Dans ce cas, l'agression aurait eu lieu jus-
te avant que j'arrive dans la clairière... L'assassin était-
il alors caché dans l'ombre des arbres, épiant ce que
je faisais ?

Même rétrospectivement, la chose me parut si ter-
rifiante que j'en frissonnai. Mais il faisait maintenant
grand jour et je n'avais aucune raison d'avoir peur.

Je repris rapidement le chemin de la clairière pour
vérifier si Catherine avait eu le temps de faire le
manège que je supposais. Quand je débouchai de der-
rière le tronc du manguier, j'eus la surprise de voir que
quelqu'un m'avait devancée, là, un homme qui était
agenouillé près d'un fourré et dont je ne voyais que
le dos.

ÉDITIONS TRÉV1SE'

Une branche sèche craquant sous mon pied le =fit
se retourner. C'était Steve O'Neill.

La façon dont il me regarda en serrant les lèvres
n 'avait rien d'engageant. Ce n'était plus le faune mo-
queur que j'avais devant moi, mais un homme occu-
pé à quelque furtive besogne et que ma brusque arri-
vée semblait avoir dérangé.

Tout en continuant de m'observer par-dessus son
épaule, il glissa quelque chose dans sa poche. Ce fut
seulement alors qu 'il se tourna complètement vers moi
et il me parut soudain beaucoup plus inquiétant que
sur la plage.

CHAPITRE XIX

Quand le soleil filtrant entre les branches du man-
guier caressait la chevelure de Steve, elle semblait d'or
filé et son visage était aussi lisse que celui d'un adoles-
cent. Mais son regard avait un éclat dangereux et sem-
blait me dire : « Attention !... si j'ai un conseil à vous
donner , c'est de vous mêler de ce qui vous regarde ! »

Seulement l'avertissement venait trop tard. Au point
où j'en étais arrivée, je ne voulais plus reculer. Je
sentais que je touchais au but. Il me fallait absolu-
ment savoir ce que Steve avait trouvé dans le fourré.

—¦ Donnez-le moi, dis-je en tendant la main. Quoi
que vous ayez trouvé, il vous vaut mieux me le don-
ner.

— Oh ! ce n 'est pas grand-chose, miss Jessica, m'as-
sura-t-il d'un ton moqueur. Allez-vous quand même
essayer de me le prendre ?

—¦ Ce n'est pas nécessaire. Si vous ne me le don-
nez pas, vous devrez vous en expliquer auprès de Mr
Drew, et je ne crois pas que vous y teniez.

— Vous ne vous laissez pas intimider, hein ? fit-il
en affectant d'ignorer mon allusion à King. La parfaite
maîtresse d'école I J'ai bien cru, l'autre fois que vous
aviez été trop loin avec Cathy...

— Au lieu de quoi c'est elle qui a été trop loin
avec quelqu'un d'autre ? ripostai-je.

L'espace d'un instant, j' eus l'impression qu il allait
me frapper. Puis il se détendit , esquissa un sourire
en coin et sortit de sa poche quelque chose qu'il me
présenta sur sa paume. C'était la colombelle d'or, en-
core enfilée sur la chaînette brisée. Je m'en emparai
aussitôt sans qu'il tentât de m'en empêcher.

— C'est ça que vous cherchiez ? lui demandai-je.
— Pas spécialement ça, non. Mais _ j'avais le senti-

ment qu'en furetant un peu par ici je pourrais faire
des découvertes intéressantes. Cette chaînette brisée est
éloquente, n'est-ce pas ? Elle corrobore bien ce que
Leija disait à son père, tout à l'heure, sur la plage.

Me rendant compte que ce. garçon pouvait constituer
un danger pour King, je gardai le silence.

— Cette chaînette a dû se rompre lorsque Catherine
a youlu se défendre contre son agresseur, vous ne
croyez pas ? Auquel cas, vous savez mieux que per-
sonne qui était cet agresseur.

Il me fallut sortir de mon silence.
:— Si c'est à Kingdon Drew que vous pensez en

disant ça, vous vous trompez totalement. Il nous a
expliqué ce qui s'est passé cette nuit-là, et ce n'est pas
lui qui a précip ité sa femme dans le « recueilloir ».
. j— Leila l'a vu I me lanca-t-il d'un air triomphant.

Elle me l'a dit !
Le voyant si heureux de cette assurance, j' en vins

à me demander ce qu'il avait lui-même à cacher. Pour-
quoi était-il tellement aise que King fût soupçonné
d'avoir causé la mort de Catherine ? Lui-même était
amoureux de cette dernière , mais j'avais eu l'occasion
de l'entendre lui parler sur un- ton  un peu menaçant.
Et ses raisons de venir chercher dans les fourrés
n 'étaient pas très claires.

— J'emporte ça à la maison , dis-je en glissant le
médaillon et sa chaîne dans la poche de ma jupe.

Son regard se fit encore plus dur et je me rendis
compte qu 'il eût aimé me reprendre le bijou , fût-ce
par la force. Aussi me fallut-il pas mal de courage pour
lui tourner le dos et m'éloigner d'un pas tranquille

dans le sentier. Lorsqu'un coude de ce dernier me
dissimula aux yeux de Steve, je fis volte-face et re-
gardai à travers les buissons. J'apercevais la clairière
dans toute son étendue, mais le jeune homme n'y était
plus. Je revins vivement sur mes pas et compris alors
que Steve était passé de l'autre côté de la balustrade
réparée par King. Je le découvris au-dessous de moi,
descendant avec agilité vers les deux rocs en saillie.

J'ignorais ce qu 'il cherchait , mais j'étais bien décidée
à ne pas le perdre de vue, car il m'avait abandonnée
la colombelle trop facilement pour que celle-ci pût
avoir beaucoup d'importance. C'était d'autre chose
qu 'il était en nuête et je tenais à savoir ce aue c'était.

Je pris le sentier emprunté par King la nuit du dra-
me, le sentier oui s'en allait dans la direction oppo-
sée à celle rie la maison. Bientôt, comme ie l'espérais,
ie trouvai une ouverture dans la baie, oui me permit
d'accéder h un chemin de chèvre descendant au f lanc
dr la colline.

.Tp vis Steve était  arrivé sur les rnos et sem-
blait v poursuivre en vain ses recherches. 11 ne m 'avait
uas encore anercue. Quittant le chemin de chèvre , ie
me mis à dévaler dans l'herbe iusou 'à ce aue je fusse
au niveau du fond du « recueilloir ». Puisqu e Steve
n 'arrivait pas à retrouver ce qu 'il cherchait, peut-être
cett e chose était-elle tombée jusqu 'en bas du « recueil-
loir », où un treillis métallique retenait les débris de
toute sorte entraînés par les eaux de pluie , pour les
emnêcher d'obstruer le conduit souterrain.

Du bout de ma chaussure, je remuai le magma de
pierres, branchettes et feuilles qui festonnait le treil-
lis métallique. En entendant du bruit au-dessus de ma
tête , je levai les yeux et vis que Steve, m'ayant repé-
rée, s'employait à contourner le haut du « recueilloir »
nour me rejoindre. Au même instant , parmi les feuil-
les humides, mon pied déplaça quelque chose que je
reconnus immédiatement : la coquille de murex.

(A suivre)

Columbella

f g imzDA J»._________¦ la p^rie du Japon m r__-
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Voiture décelasse.
An prix de la 2e.

La splendide Mazda 1800. Un confort de 1ère succès à la qualité de sa production,
classe : Des fauteuils club partout Des sièges- Moteur 4 cylindres de 104 CV SAE. Vilebrequin
couchettes avant avec appuie-tête réglables. Une à 5 paliers, arbre à cames en tête, vitesse de pointe
marche à peine audible. Système de ventilation et de (ou de croisière) 170 km/h. Mazda 1800, la voiture
chauffage avec soufflerie à 3 vitesses. -¦- 1ère classe au prix de la 2e.

Une mécanique de 1ère classe : Mazda doit son Sedan Fr. 11950-, Estate Fr. 12 600-

MAZDA 1800 Sedan fcU950.-
MAZDA à partir de Fr. 6995-. ®

Plus da 160 concessionnaires et agents MAZDA en Suisse Importateur Blanc & Palche SA Genève 022 46 8911 BE Bienne Wûthrloh 032 25410Cornol Hêche 06672636 Courtételle Membrez 066 21963 Delémont J. Meyer 06637217 Porrentruy Hentzl 06661577 FR Fribourg Sauteur 0372 67 68 Bulle Santini 029 260 00 Charmey Garage de Charmey 029 3 25 68 Cheyres Pedrun 037 6319 03 Estavayer-le-Lac Krattinger 037 6315 67 ." -'Praroman-le-Mouret Eggertswyler 037331105 S /. S Uve ster Zosso 037 3816 88 GE Genève Autobrltt SA 4, rue de l'Ancien-Port 022320010 Blanc _Paiche SA 18, rte des Acacias 022 428950 Fraehlich 100, rte de Lyon 022 424163 Italauto 7, rue Hugo-de-Senger 022 24 22 96 NE Neuchàtel Patthey m038 244425 Garage des Poudrières 038 252233 Buttes Grandjean 038 6125 22 La Chaux-de-Fonds Seydoux 039 2218 01 Le Locle Brlgadol 039313058 Salnt-Blalse Blaser 038332877 VS Slon CouturierSA 02722077 Glla Garage Olympia 02834221 Martlgny CouturlerSA 02622333Montana-Village Bagnoud 02771512 Sierra Grosso Garage Edes SA 027 50824 Susten Sohllfmann 027 66835 Wonnaz Rlchoz 025 74160 VDLausanne Garage de Grancy SA 021 27 62 62 SA Els Le Rallye 02122 98 98 Aigle Schupbach 02521776 Baulmes Duperrex 02434165 BoitionsDesplands 02472326 Clarens Zwahlen Garage Parking de Vinet 021 623446 Concise Klâui 024 453 88 Corcelles Fazan 037 614477 Nyon Fleury022612803 Vevey Zwahlen Garage de la Veveyse 021 513664 Yverdon Lodari 024 270 62 Leimer 02422128
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Nous mettons au concours le poste de

SECRÉTAIRE
DE DIRECTION
et l'offrirons à une collaboratrice nuan-
cée , qui souhaite s'épanouir également
dans son travail.

Si le français est votre langue maternelle,
\ , que la sténodactylo est pour vous affaire

de routine et que vous appréciez l'indé-
pendance et la liberté liées aux respon-
sabilités, n'hésitez pas à nous rencontrer. f
Nous le ferons volontiers, sans engage-
ment de votre part, et vous garantissons
d'avance toute discrétion.

Service du personnel d'Edouard Dubied
& Cie S. A., 2074 Marin
Tél. (038) 33 12 21 ;
dès 18 heures (038) 33 44 17.

USINE DE MARIN

i Atelier de décoration,
le Landeron, cherche

une secrétaire
à temps partiel.
Entrée immédiate.
Tél. (038) 51 18 88.

B'___ _*jî _j£Mt- V_ v"^_Vv &£*1_£ 7^
,
/^\'_ + _ *,- ĵw£ -' _^*̂ v__»S_?___I

! Nous cherchons

UN MÉCANICIEN DE PROTOTYPES
Le titulaire devrait être capable de fabriquer des
prototypes de machines destinés à notre fabri-
cation de cadrans en métal et en matière plas-
tique, selon dessins et esquisses.

Les mises au point ainsi que les essais de marche
lui seraient également confiés.

Etant donné qu'il s'agit d'un poste exigeant, nous
demandons à l'intéressé un niveau professionnel
en dessus de la moyenne.

Si vous vous sentez capable de remplir ces con-
ditions, nous vous invitons à prendre contact avec
notre service du personnel,

Métallique S.A., 20, rue de l'Hôpital, 2501 Bienne,
tél. (032) 3 03 03.

Cherche pour son département à Neuchàtel

OUVRIÈRE
spécialisée sur la mise en marche ou ayant de
bonnes connaissances de réglage, trouverait place
stable dans notre atelier de Neuchàtel.
Nous cherchons aussi quelques

OUVRIÈRES
pour différents travaux d'atelier.
Faire offres ou se présenter :
Fabrique de montres ROTARY S.A.
rue de la Côte 106 2000 Neuchàtel.
Téléphone pendant les heures de travail :
(038) 25 98 01 |
Téléphone après les heures de travail :
(039) 23 89 83

L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Neuchàtel S. A. engage pour son atelier des
apprêts

personnel
féminin
Entrée immédiate ou à convenir.

i Semaine de 44 heures en 5 jours. Durée de
l'engagement environ 3 à 4 mois. '

'..:: Conditions d'engagement.: Suissesses ou étran-
gères avec permis «C». Bon salaire. Travail propre.

' " .. .. 'Se présenter à la réception, 4, rue Saint-Maurice
ou téléphoner au 25 65 01, interne 254.

Ky#*i _T_ÏH __!
vous offre une chance I

Le développement dynamique du marché dans le secteur des
¦ produits alimentaires : ouvre de nouvelles voies à candidat capa-

ble, aux idées modernes.
Dans le cadre d'une nouvelle répartition des rayons d'activité
et d'une nouvelle distribution des tâches au sein de l'équipe du

• ' -in . va "ïuv service des ventes, nqus cherchons pour le
i', i i i- '.i  ¦- rosir I '¦ ? H1 Al : ¦¦ • ¦< ' >' > . ¦ ¦• .- ¦  ••

rayon Fribourg-- ~
Neuchâ tel-
Jura neuchâtelois

un jeune collaborateur dynamique qui serait heureux de se joindre
à notre équipe de représentants-vendeurs.

Nous demandons :
— des connaissances dans le domaine commercial
— de l'expérience dans la vente (pas absolument indispensable)
— une bonne réputation
— de l'enthousiasme et de la conscience professionnelle

Nous offrons :
— un bon salaire
— une Indemnité de frais forfaitaire
— une indemnité forfaitaire pour frais de voiture
— des prestations sociales exemplaires
— un soutien constant en matière de vente.
Notre nouveau collaborateur sera préparé à sa nouvelle tâche par
une formation adéquate.

Si le poste en question vous intéresse, écrivez-nous en joignant
à votre offre les documents habituels ; c'est avec plaisir que nous
attendons votre candidature.

Dr A. WANDER S.A.
Service du personnel

Case postale 2747
3001 BERNE
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CHERCHE

pour ses entrepôts de Marin (transport depuis Saint-Biaise
assuré par nos soins) :

boucher ¦ désosseur
magasinier
dépf non alimentaire

Places stables, bonne rémunération, horaire de travail
régulier, avantages sociaux d'une entreprise moderne. Res-
taurant d'entreprise.
M-Particlpation.

Adresser offres ou demander feuille d'inscription à la Socié-
té Coopérative MIGROS NEUCHÀTEL, service du personnel,
case postale 228, 2002 Neuchàtel, tél. (038) 33 31 41.

E_ œ_l<3 KH6d . " „o__ n;r_ iid _,

Grâce à notre ¦ « ¦ —. . _ , _ „ .

•TRAVAIL À DOMICILE»
vous aussi pouvez gagner notre machine à
tricoter vous-mêmes. Dès que vous avez
reçu les instructions nécessaires, nous vous
passons des commandes de tricots. - f
Veuillez nous demander, sans engagement,
la visite de notre représentant et nous indi-
quer votre numéro de téléphone.
G I S O Gilgen & Somainl
Int. 44, 4563 Gerlafingen. î

r ___!______ ___" ~ ~ ~ "~ ̂
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r _________¦________ ' _______¦ ¦
"*™̂ ^t_ '_*i_*i_8-_-ii___a_l I cherche

I DÉCORATEUR ¦

j ou DÉCORATRICE j
» Caisse de pension

i • Tous les avantages sociaux S
"¦ • Semaine de 5 Jours par rotations

™ Adresser offres détaillées au chef du persoonnel.

!_ _.-_.__, - — ----- -i

.; ¦ .- ..os. . ¦
{ - f, . : ; ¦ ¦

-Menuisier
dentretien
est demandé pour travaux de
tout genre.
Eventuellement à la demi-journée
ou selon horaire à convenir.
Tél. (038) 47 14 74, interne 13.



Valangin : après l'installation du nouveau pasteur

¦ Hll ¦ _..»l »»^_ r _. _

De notre correspondant :
Les paroissiens de Valangin ont tenu

mercredi soir leur assemblée annuelle sous
la présidence de M. André Evard, qui,
après les salutations d'usage et la présen-
tation des comptes par le caissier, a ré-
sumé les événements paroissiaux pour 1970.

Le 8 juillet , le collège des anciens a
pris congé du pasteur Marc de Montmollin
et lui a exprimé toute sa reconnaissance
pour le travail accompli durant deux an-
nées d'intérim. Mais l'événement attendu
depuis tant d' années s'est produit le 13
septembre : il s'agi t de l'installation du
nouveau pasteur , M. Samuel Vuilleumicr .
A noter encore la dédicace du temple res-
tauré de Fontaines' le 31 mai ; le culte
solennel à l'occasion du centenaire de

Landeyeux , le 13 juin ; les repas-soupe du-
rant le temps du carême qui a connu un
vif succès.

Le choeur mixte et la jeune église ont
connu des heures extrêmement florissan -
tes. Non seulement quant à leurs effec-
tifs croissants, mais aussi quant à leurs
nombreuses pretations fort appréciées. Dès
son arrivée, le nouveau pasteur a repris
en main l'école du dimanche et les moni-
teurs des trois foyers se retrouvent régu-
lièrement . Dès l'automne, des culte -entre-
tiens on été introduits ; ils semblent avoir
plus d'audience à Boudevilliers et à Fon-
taines qu 'à Valangin.

Terminant son tour d'horizon , M. Evard
a posé les questions suivantes à l' assem-
blée : les trois foyers forment-ils vraiment
une seule paroisse unie ? L'accueil des ha-
bitants externes et des étrangers se fait-il
vraiment dans notre paroisse ? L'Eglise
a-t-elle encore un rôle à jouer ? Lequel ?
Vu le manque de pasteurs , la solidarité
interparoissiale est-elle possible, et com-
ment?

Réunis en fin de soirée autour d'une
tasse de thé, les paroissiens ont pu ré-
pondre selon leurs convictions personnel -
les. A. M.¦ 

- ¦ . • i . \  
¦ •

Les Geneveys-sur-Colfrane : assemblée de
printemps de la Société d'agriculture

¦ ¦ .

Une séance essentiellement administrative
Pour son assemblée de printemps ,

la Société d'agriculture du Val-de-Ru2
n 'avait pas amorcé de bombe. Le blason
redoré par un récent verdict du tribu-
nal de police du district, M. Jean -
Louis Luginbuhl a donc présidé une
séance calme et essentiellement adminis-
trative comme il fallait d' ailleurs s'y
attendre.

Tout au plus quelques interpellations
sont venues animer les < divers » mais
jusqu 'à la fin , le calme et la discipline
ont été de règle dans la salle du
vieux collège des Geneveys-sur-Cof-
frane pleine comme un œuf.

Au premier rang, nous avons relevé
la présence de MM. Jacques Béguin,
chef du département de l'agriculture,
de son prédécesseur M. Jean-Louis Bar-
relet , Fernand Sandoz, directeur de
l'Ecole cantonale d'agricul ture, André
Perrenoud , ingénieur agronome, Jean
Staehli , vétérinaire cantonal , B. Vuille,
président de la Société cantonale d'agri-
culture représentant le Conseil commu-
nal des Geneveys-sur-Coffrane, et Wil-
ly Boss, président de la Fédération
laitière.

M. Luginbuhl commence par exposer
la situation de l'agriculture du district.

— Une fois de plus, l'année der-
nière a montré que le paysan dépend
des conditions atmosphériques, dit-il.
Le long hiver a retardé la végétation
et les réserves de fourrage qmt été
mises à rude épreuve.

En résumé, l'année a été bien moyen-
ne pour les céréales. Côté viande, le
marché du bétail et de boucherie qui
à eu lieu le 7 avril aux Hauts-Gene-
veys n'a pas donné satisfaction aux pay-
sans qui ont déploré les prix prati-
qués.

INQUIÉTUDE
— Chaque année nous pouvions

brosser un tableau des perspectives de
l'agriculture, dit l'orateur, mais cette
année, l'inquiétude est telle que l'ave-
nir est imprévisible.

Tous les pays veulent maintenir leui
capacité de production agricole et si
le nombre des agriculteurs diminue,
il ne s'agit pas d'un abandon, c'est
que le progrès technique est le plus
fort. La récente . crise laitière a coûté
très cher aux paysans mais elle les
a rendus sensibles à la nécessité d'une
politique agricole plus cohérente.

A la fin de son exposé, le président
Luginbuhl devait mettre l'accent sur
la nécessité d'un budget ou d'un comp-
te général pour une politique agricole
fédérale qui devrait englober les recet-
tes et les dépenses en rapport avec
cette politique y compris les droits
d'entrée protectionnistes dépassant le
taux usuel des tarifs douaniers suisses.
Ce compte mettrait mieux en évidence
l'interdépendance financière des produits
agricoles. Mais pour cela, il faut une
concertation entre les pouvoirs publics,
les producteurs , les consommateurs et
les distributeurs , conclut M. Lugin-
buhl.

Une vue de l'assemblée. On reconnaît au centre le chef du département de l'agriculture, M. J. Béguin
(Avipress - G. C.)

Le président devait ensuite constater
que la société se porté bien, les comptes
bouclant cette année encore par un
bénéfice appréciable. Une bonne nou-
velle : étant donné la bonne marche
des comptes, M. Cortési propose de
faire passer le taux d'escompte de 2
à 3 % à partir du 1er mars avec
effet rétroactif sur les engrais mais
pour les sociétaires seulement.

Un des membres se lève et mani-
feste alors sa désapprobation.

— On ferait mieux de diminuer les
prix pour tout le monde, dit-il, car
certains ont de la peine...

— Ce n'est pas une question senti-
mentale, rétorque M. Cortési, n'oubliez
pas que notre société doit aussi payer
des traites. L'assemblée passe ensuite
au remplacement d'un vérificateur sup-
pléant. M. André Studer remplacera
M. Maurice Evard.

Trois fidèles employés viennent cher-
cher leur récompense sur le bureau
du président. Il s'agit de MM. Jean-
Pierre Droz, pour 19 ans de travail
chez M. J.-P. Stubi, à Montmollin,
Charles Andréoni, chez M. J.-P. Soguel
à Cernier, pendant 5 ans, et Jules Lœrt-
scher pendant 20 ans au service de
M. J.-L. Maridor à •Malvilliers.

Fixée précédemment à 15 francs, la
cotisation annuelle des 416 membres
de la société coûtera désormais davan-
tage.

— Notre hebdomadaire est onéreux,
dit le président , que pensez-vous d'une
augmentation de 5 francs ?

— D'accord, répond une voix dans
la salle, pourvu que nos intérêts soient
défendus...

Tout le monde se rallie à la pro-
position et l'augmentation est acceptée.

PAS D'ACCORD !
L'élimination du bétail provoque

l'intervention d'un sociétaire mécontent,
M. Balmer :

— Pourquoi le centime de retenue
n'est-il pas mis à contribution ? de-
mande-t-il.

M. Jacques Béguin explique alors
qu 'il existe plusieurs types de campa-
gne d'élimination organisées en mai-
juin ou juillet — 160 vaches ont été
éliminées dans le canton et je connais
uh cas aux Hauts-Geneveys où le cen-
time de retenue a été mis à contri-
bution , dit le chef du département de
l'agriculture.

En effet, les campagnes d'élimination
ont été étendues aux régions limitro-
phes (donc au Val-de-Ruz) au cours
de l'automne 1970. Il fallait être ins-
crit à un groupe de vulgarisation et
certains paysans avaient inscrit des bê-
tes sans remplir cette condition. Ils
n 'ont donc pu bénéficier du subside.
Sauf ceux d'entre eux qui, entre-temps,
s'étaient engagés à adhérer à un groupe
car la division fédérale avait accepté
finalement de faire un geste.

— Pour de telles campagnes , ajoute
M. Béguin, les mois de novembre et
décembre sont les plus propices et elles
doivent se faire selon les instructions
de la Confédération.

M. Balmer ne semble visiblement pas
satisfait de ces explications et pour
lui une inégalité subsiste.

— 400,000 francs sont attribués au
canton , dit-il , et on en utilise 130 ,000.
Tous les producteurs paient la retenue,
ajoute-t-il. Tous devraient en profiter.
(Applaudissements.)

— Vous confondez plusieurs types
de campagne d'élimination, dit M. Bé-
guin. Nous ne pouvions pas vous payei
puisque vous n'adhériez pas à un groupe
de vulgarisation.

Un autre membre prend la parole
pour exprimer ses craintes au sujet

des 8 % d'augmentation du revenu dont
il est fortement question ces temps-ci.

— Pas de marchandage, s'écrie M.
Hostettier. Notre position doit rester
ferme.

ET LES 8 % ?
— II en a été question ici même

voici peu de temps, dit M. Perrenoud,
Nous en sommes maintenant dans la
phase des discussions et le Conseil
fédéral décidera. Il faut qu 'une orga-
nisation faîtière puisse décider des prio-
rités à accorder dans les divers secteurs
plutôt qu'une indexation.

Pour M. Jacot, un autre sociétaire,
les 8 % qui seront vraisemblablement
accordés ne résoudront pas le problè-
me. A peine comblé, le fossé s'ouvrira
de nouveau.

M. Hostettier, quant à lui, est per-
suadé que si ces 8 % étaient couverts
par le consommateur, celui-ci n'en souf-
frirait guère.

Le point final sera apporté par M.
Jean-Louis Barrelet qui , dans une lon -
gue intervention, rappellera que les or-
ganisations doivent se soucier de l'évo-
lution du produit jusqu'au consomma-
teur.

— Vous vous plaignez du secteur
de la viande, dit-il. Mais vous devez
vous unir et coopérer.

Il y a plusieurs années, en effet,
M. Barrelet avait déjà suggéré la créa-
tion d'un seul abattoir dans la région.

« Suivez le bœuf », dit-il en citant
une formule devenue célèbre en France.

Les estomacs étaient déj à bien creux
lorsque la séance fut levée.

Après les nombreuses conférences, et
le camp de la Sagne, l'assemblée de
printemps de la Société d'agriculture
du Val-de-Ruz a permis de refaire
le point tout en mettant un peu de
baume sur les plaies... C'était néces-
saire. ' ' "' • '

P. Le.

Assemblée générale annuelle
de la Société pédagogique
De notre correspondant :
La section du Val-de-Ruz, de la Société

pédagogique neuchâteloise, a tenu mercredi
soir à Fontainemelon son assemblée géné-
rale annuelle sous la présidence de M.
Claude Scheurer, instituteur aux Hauts-Ge-
neveys. Après avoir adopté le procès-ver-
bal de la dernière séance et approuvé les
comptes, l'assemblée a entendu le rapport
annuel du président qui a brossé un ta-
bleau réaliste de l'activité de la section
au cours de l'année écoulée. L'assemblée
a émis le vœu que le comité central s'in-
quiète du problème posé par le passage
trop facile des élèves de cinquième en
section classique et scientifique.

NOMINATIONS STATUTAIRES
MM. Claude Scheurer, président et Serge

Bouquet, délégué au comité central, ont
accepté d'assumer leurs fonctions au plus
tard jusqu'en 1972. Le comité sera com-
posé de MM. Claude Scheurer, président ;
Gabriel Ruedin , vice-président ; Jean-Jac-
ques Spohn et Marc Nicolet, secrétaires ;
Mlle Marguerite Besson, caissière. Les vé-
rificateurs de comptes seront MM. René
Gretillat et Philippe Schaer. La section
sera représentée à l'assemblée des délégués
de la SPN par MM. Fritz Nussbaum et
Francis Mathez ; M. Maurice Tissot fonc-
tionnera comme suppléant. M. Jules-Au-
guste Girard représentera la section à l'as-
semblée des délégués de la Société péda-
gogique romande.

RÈGLEMENT DE DISCIPLINE
M. Scheurer a donné ensuite connais-

sance de l'échange de correspondance qui
a eu lieu entre le comité et lé Conseil
scolaire du Val-de-Ruz concern ant le pro-
jet de règlement de discipline. Le calen-
drier des vacances concernant la prochaine
année scolaire ne satisfait pas les ensei-

gnants. Une démarche sera tentée auprès
du Conseil scolaire afin que ce problème
soit réexaminé. Il est en effet regrettable
que les prochaines vacances de fin d'an-
née ne puissent se prolonger au-delà du
4 janvier 1972. La détente, pour les enfants,
sera de trop courte durée en cette pé7
riode de l'année particulièrement fatigante.
Par ailleurs, « Jeunesse et sports » organise-
ra des camps de ski qui se prolongeront
au-del à du 4 janvier et des demandes de
congé devront être sollicitées si le calen-
drier actuel est maintenu.

\ AVANT L'ENTRÉE AU
CENTRE MULTILATÉRAL

L'assemblée a pris connaissance des sou-
haits formulés par les maîtres préprofes-
sionnels qui enseigneront au collège mul-
tilatéral de Cernier dès l'automne prochain.
Les commissions scolaires, le Conseil sco-
laire et la direction de l'Ecole devront pro-
chainement, en collaboration avec l'inspec-
teur d'arrondissement, étudier le problème
de la répartition des classes. Les ensei-
gnants souhaitent avoir leur mot à dire
dans cette importante affaire. Ils sont d'ores
et déjà acquis à l'idée de la création, au
printemps , de classes homogènes dans les
villages. Ces classes pourront ensuite se
déplacer facilemen t en bloc dans le nou-
veau collège. Le comité prendra contact
avec les responsables du centre afin de
lui faire part des souhaits et des désirs
des maîtres préprofessionnels.

D #  
• _ f etes critiques dramaturges s interrogent :

où en est le théâtre suisse alémanique ?
Petit auditoire, mais de qualité, pour

un grand débat mercredi soir à la petite
salle du Théâtre populaire romand. A la
« table de jeu » étaient réunis Walter Giss-
ling, critique à c Die Tag », Reinhardt
Stumm du Schweizer Theater Zeitung, Dic-
ter ¦ Bachmann, critique à la Weltwoche
et Hermann Breil, dramaturge qui repré-
sentait à lui seul le Basler Theater, Wer-
ner Duggelin ayant dû soudainement s'ali-
ter. Jo van Osselt, secrétaire général du
TPR, animait le débat, tandis que l'on no-
tait avec plaisir la présence de Franck
Jotterand, rédacteur en chef de la Gazet-
te littéraire, et de François Truan, criti-
que dramatique du Journal de Genève.

C'est quelque 30 millions de francs suis-
ses qui sont alloués annuellement au théâ-
tre suisse alémanique. Somme coquette qui
se répartit entre les villes de Bâle, Berne,
Lucerne, Bienne, Saint-Gall, toutes dotées
d'un théâtre municipal, .et de Zurich, qui
possède un opéra (subventionné pour 13
millions) et un théâtre, gérés séparément,
ainsi que sept théâtres moins spatieux se
consacrant pour l'essentiel au boulevard et
au cabaret. Bâle accorde 8 millions à son
théâtre constitué de deux salles formant
un tout, le Théâtre municipal et la Co-
médie, alors qu'on enregistre environ deux
millions de recettes. Le- Basler Theater con-
çoit son programme en calquant la tri-
ple subdivision « théâtre-opéra-ballet » des
villes allemandes et des principales cités
alémaniques, soit en montant 10 ouvrages
lyriques (comprenant sept opéras, une opé-
rette, 2 ballets) contre 20 premières drama-
tiques. Il faut ajouter que le coût de l'opé-
ra est beaucoup plus considérable, le ca-
chet d'un grand chanteur pouvant s'éle-

ver jusqu'aux gages mensuels d'un jeune
comédien.

En pleine crise du théâtre alémanique ,
plus personnalisée dans les cas du
Schauspielhaus de Zurich et du Stadt-
bundtheater de Bienne-Soleure, on est en
droit de s'interroger sur les raisons de
l'éclatante réussite de Werner Duggelin.
Bien qu'il eût été passionnant d'entendre
le principal intéressé, nos interlocuteurs
sont parvenus à donner des éléments de
réponse fondés sur des données sociologi-
ques. La vie culturelle bâloise a une soli-
de tradition d'ouverture d'esprit à toute
nouveauté et au développement du re-
nom de la cité rhénane. Si l'expérience
Duggelin a entraîné la défection d'un tiers
des abonnés, un nouveau public n'a pas
tardé à les remplacer. De plus, le théâ-
tre bâlois n'a jamais joui d'aucune consi-
dération internationale, ce qui permettait
à Duggelin d'innover totalement et d'en
faire d'un théâtre de province un centre
dramatique vivant.

Tout autre est la situation zuricoise. Le
Schauspielhaus était devenu l'une des pre-
mières scènes européennes durant la guerre
grâce à l'apport des gens de théâtre émi-
grés. Dès 1948, on enregistre un déclin

l

qui ne cessera de s'accentuer jusqu'en 1968,
date à laquelle les autorités zuricoises dé-
sirent redorer le blason terni de leur scè-
ne municipale. Mais pour Peter Lôffler,
entre les mains duquel étaient remises les
destinées de la maison zuricoise , il s'agis-
sait de pratiquer une coupure seule à mê-
me de redonner vie à l'institution. Le pu-
blic sclérosé goûtant tout au plus un théâ-
tre culinaire et se bornant à se pavaner
aux premières, ne lui en laissa pas le
temps. Les campagnes d'une certaine pres-
se • firent le reste. On accusa Loffler d'in-
tentions politiques, alors que ce dernier
souhaitait seulement un théâtre critique et
social. Certes, un nouveau public suit
avec passion les spectacles invités sous le
patronage des œuvres du président de la
ville, des troupes américaines et italiennes
dans une petite salle de banlieue, mais il
est encore trop peu nombreux pour sou-
tenir un théâtre fixe contrairement à ce
qui se passe à Bâle.

Il est un personnage singulier dans le
théâtre germanique qui n'a nul répondant
dans le théâtre francophone. Il s'agit du
dramaturge dont tout théâtre allemand qui
se respecte se doit de posséder au moins
deux représentants. Si son rôle est diffi-

cilement définissable, sa tâche n'en esl
pas moins écrasante. Il doit porter un re-
gard critique sur toutes les activités de
la maison, planifier la programmation des
futures saisons, assurer un travail de dé-
coration et de mise en scène à certai-
nes occasions. Enfin, il doit servir le
contact avec les autres troupes afin d'évi-
ter un dangereux cloisonnement provincia!
ainsi qu'avec les maisons d'édition, sans
lesquelles, autre particularité, le théâtre al-
lemand n'existerait pas. Très schématique-
ment, le dramaturge représente la « raison s
(ratio) en opposition et en complément à
« l'émotion » du metteur en scène. Il est
indéniable que sa fonction a pris de l'am-
pleur durant ces 40 dernières années, mais
il est difficile de dire avec certitude s'il
est l'émanation , directe de la crise du
théâtre germanique.

C'est l'une des plus grandes originalités
du Basler Theater. Grâce à une bourse
de l'industrie privée, de jeunes auteurs ont
pu apprendre leur difficile métier d'écri-
vain dramatique. C'est ainsi que Dicter
Forte a écrit c Luther und Mûnzer » qui
fut créé au Basler Theater avec un très
vif succès public. Forte prépare en ou-
tre sinon deux, du moins une nouvelle
pièce. L'avantage d'une telle politique est
d'intégrer totalement l'auteur à la trou-
pe dont les limites et les possibilités lui
sont ainsi mieux révélées. En outre, elle
libère l'auteur de toute charge alimentaire
et lui permet de se consacrer entièrement
à son travail de création sans pour autant
le lier à une production régulière.

Le temps manqua pour analyser les cau-
ses profondes de la crise du théâtre alé-
manique. Selon Bachmann, elles sont à re-
chercher dans la crise même d'un théâtre
de texte dépassé désormais par un théâ-
tre expérimental, par exemple d'expression
corporelle , qui soit plus spécifiquement
théâtral. Pour R. Stumm, il s'agit d'une
crise de qualité, indépendamment de la
forme, qu'elle soit classique . ou avant-gar-
diste. Quant à Walter Gissling, la crise
du théâtre germanique s'inscrit dans le
cadre européen où les formes théâtrales
éclatent à l'image de tous les aspects ex-
térieurs de la vie. Mais comme pour l'ex-
périmentation scientifique, ce n'est qu'à l'is-
sue de centaines d'expériences qu'une nou -
velle symbolique s'imposera durablement.

Bl. N.

Mettre en valeur le bois du Couvent
De notre correspondant :
Au début de la dernière séance dn Con-

seil général, mardi, deux motions et une
interpellation devaient être déposées sur le
bureau du président da législatif. Motion
de MM. Jean-Claude Jaggi et consorts
(PPN et libéraux) : en attendant -la révi-
sion complète en cours de règlements or-
ganiques du Conseil communal, Conseil
général, commissions, etc., les soussignés
demandent que l'exécutif veuille bien ob-
server un délai minimum de dix jours
pour envoyer aux membres du législatif les
textes et documents qui feront l'objet de

la séance suivante dn Conseil général, ce-
ci précisément pour que ceux-ci puissent
se préparer et organiser de bonnes rela-
tions entre les deux conseils.

Motion de M. Raymond Huguenin, soc,
et consorts. Considérant que les forêts
sont un des éléments les plus précieux de
l'environnement des villes en général et de
la Chaux-de-Fonds en particulier , les sous-
signés demandent an Conseil communal de
remettre en valeur le bois dn Couvent, son
accès, son usage, aménagement des pla-
ces de jeux, etc. Ce ne serait pas diffi-
cile et avantagerait en outre le camping,
qui aurait bien besoin d'être entoure de
moyens d'exercice.

Interpellation de M. Renaud Bieri, rad.,
et consorts, à la suite de l'aménagement
de nouvelles routes, de quartiers, etc., et
vu le danger qu'encourent les piétons, sur-
tout les enfants, les soussignés suggèrent
l'érection de chicanes à l'intersection des
passages publics et routes, là où U n'y
a pas de trottoir.• A LA CHAUX-DE-FONDS

CINÉMAS. — Corso, 20 h 30: « Etes-
vous fiancée à un marin grec ou à un
pilote de ligne » ?.
Edcn, 20 h 30 : c Le secret de Santa
Vittoria ».
Plaza, 20 h 30 : « Elle boit pas... elle
fume pas... »
Ritz, 20 h 30 : « Adieu l'ami ».

PHARMACIE D'OFFICE. — Henry, Léo-
pold-Robert 68, jusqu'à 21 heures, en-
suite tél. 11.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30 : « 100 dollars

pour un shérif ».
Casino, 20 h 30 : « Mandat d'arrêt ».

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — En cas d'absence du médecin
traitant , tél. 17 ou le service d'urgence
de l'hôpital , tél. 31 52 52.

PHARMACIE D'OFFICE. — Breguet,
Grand-Rue 28. Dès 21 h, tél. 17.

Violente explosion
Encore le passage

d'un chasseur français
Une violente détonation et une secon-

de beaucoup plus forte ont ébranlé hier,
vers 14 b 15, les vitres des habitations
de la région et a surpris plus d'un ci-
toyen. S'agissait-il du « double bang »
d'un avion supersonique ? Le bruit ca-
ractéristique d'un appareil s'éloignant
en direction du Jura bernois tendrait à
confirmer cette version.

(Réd.) — Rappelons qu'une sembla-
ble déflagration avait été enregistrée
au-dessus du Vignoble neuchâtelois le
27 janvier. Le jour suivant, l'hypothèse
du franchissement du mur du son par
un avion était confirmée par le témoi-
gnage d'un lecteur des Hauts-Geneveys.

J.-P. A.

Gilbert Bécaud à la salle
de musique : un triomphe !

De notre correspondant :
La Chaux-de-Fonds venait d'accueil-

lir Mireille Mathieu. Elle recevra la
semaine prochaine les Compagnons de
la chanson, puis elle applaudira Nana
Mo uskouri. La venue de Gilbert Bécaud
laissait planer quelques inquiétudes. Pour
une ville de quarante mille habitants
il est parfois difficile de vivre financiè-
rement au rythme des grandes capitales
du spectacle. C'était mal augurer de
l'avenir et oublier l'artiste incomparable
qui était inscrit au programme de la
Salle de musique.

Rarement, comme hier soir, un pu-
blic aussi chaleureux aura manifesté son
contentement , rendant ainsi hommage à
l' un des artistes qui, depuis des années,
continue à produire des petits chefs-
d'œuvre. Il n'aura pas chanté c La bal-
lade des baladins », non plus t De l'au-
tre côté de la rivière », pas p lus que
« Mes hommes à moi », pourtant son
spectacle fu t  applaudi , d'un bout à l'au-
tre parce qu'il ne comportait... que
des succès !

Gilbert Bécaud , c'est d'abord une sal-
le archi-comble où le « minet » d'hier
côtoie le « hippy » d'aujo urd'hui, où
les grandes toilettes font bon ménage
avec le pull aristocratique. Bref, il re-
présente l 'heureux mélange d' un heureux
public. Et puis Gilbert Bécaud , c'est
quelq ues notes de musique que dispen-
sent avec un bon goût et une sûreté
exemp laire l'orchestre Gilbert Sigrist. En-

f i n, Gilbert Bécaud, c'est le musicien -
chanteur - mime qui d' entrée se lance
à corps perdu dans son combat face
à une salle qu'il doit conquérir.

Tenue sobre, cravate bleue à pois
blancs, le micro voltigeur « l'homme aux
cent mille volts », « monsieur », comme
on l'appelait à l'époque, quoique avec les
ans une maturité et une technique qui
à chaque spectacle s'intègrent encore
mieux dans un tout où, malgré la fa n-
taisie, subsiste une précision infaillible.

« Toi », lance-t-il à une f i l le  assise
à la galerie. « Toi » dira-t-il un peu p lus
tendrement à une spectatrice assise dans
les premiers rangs et qu'il mènera dans
la ronde le temps de quelq ues mesures.

On serait facilement empreint de ly-
risme en sortant d'une telle soirée. Et
pourtant , si l'on excepte la sonorisation
poussée un peu à l' extrême (ce dont
Bécaud s'excusera), rarement il nous
aura été donné de suivre à un tel rythme
une suite de chansons dont la moins
bonne égalait la meilleure.

Un spectacle qui vit la moitié d'une
salle se lever spontanément pour app lau-
dir « Nathalie », « L'Important c'est la
rose » .'.'/

Accordons également une mention tou-
te spéciale à Bécaud, chef d'orchestre
et de chorale qui, après quelques mesu-
res d'une chanson, dirigea avec doigté
et fine sse le reste du morceau... qu'in-
terprétait une assistance ravie... et sur-
prise... ! Ph. N.

. VILLERS-LE-LAC

La section des
« Sentiers du Doubs »

fête son premier
anniversaire

(c) Dimanche prochain , sur la rive fran-
çaise du Doubs, à la Roche-aux-Chevaux,
se déroulera la grande fête printanière de
la Société des amis des sentiers du Doubs
que préside M. Georges Bachmann , de la
Chaux-de-Fonds. En général, cette mani-
festation, qui permet au président central
de dresser un rapport des activités en
cours, rassemble de très nombreux mem-
bres. La société elle-même est forte de
plusieurs milliers de personnes.

Preuve de la vitalité de cette association
d'amis de la nature, voilà une année, le
19 mars exactement, était fondée une sec-
toin française des sentiers du Doubs, sec-
tion locale de Villers-le-Lac. Devant une
bonne cinquantaine de membres, s'est te-
nue dernièrement la première assemblée
générale. En une douzaine de mois, d'im-
portants travaux ont été réalisés, mais il
est intéressant de présenter les projets
pour 1971.

Ce sera d'abord la poursuite du travail
de dégagement entrepris sur la plupart des
sentiers. Puis notamment l'aménagement
des anciens belvédères de la Conche.

Assemblée
des caisses Raiffeisen

(c) La Caisse de crédit mutuel de la Bré-
vine membre de l'Union suisse des caisses
Raiffeisen, a tenu hier soir les assises de
son assemblée générale ordinaire. Le compte
d'exploitation de 1970 présente un bénéfice
net de 7528 fr. 65 contre 6771 fr. 15
en 1969. La situation financière de cette
institution d'utilité publique est donc très
satisfaisante.

Nous reviendrons plus en détail dans
une proch aine édition sur les différents
points traités lors de cette assemblée.

(c) L'analyse de l'eau entreprise récem-
ment par le laboratoire cantonal a donné
des résultats positifs. Depuis vendredi, les
habitants de Valangin pourront donc con-
sommer normalement ce précieux liquide,
bien que celui-ci n'ait pas encore retrouvé
sa qualité normale.

Enfin...

Avis à tous ceux
qui croient qu'une
grande banque se
désintéresse des
petits problèmes
d'argents
La Banque Populaire
Suisse accorde des
prêts comptants.

Banque Populaire Suisse |\# |
Prêt comptant L_LJ

PHARMACIES DE SERVICE. — Marti
Cernier ; Piergiovanni , Fontaines.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Médecin habituel.
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r ^R E S T A U R A N T
BEAU-RIVAGE NEUCHÀTEL
engage, pour le 1er mars ou pour
date à convenir :

commis de cuisine
fille ou garçon
d'office
S'adresser à la direction.
Tél. (038) 2547 65.

__. __

_ i N Jm NATIONALE SUISSE ASSURANCES

H H_ ^ÊÊÈÈIëÊ Agence générale de Neuchàtel

mm/mmM//imïï ŜÊÊÊ André BARMETTLER
il fJÊf 'VM Fbg de l'Hôpital 9 - 2000 Neuchàtel

engage

UNE STÉNODACTYLO
pour un poste indépendant comportant un travail varié et intéressant.

Caisse de retraite et avantages sociaux d'une grande entreprise.

Semaine de 5 Jours.

Les offres écrites, accompagnées d'un curriculum vitae, seront
examinées avec la plus grande discrétion.

*¦ 

: i
Nous cherchons :

mécaniciens complets
au bénéfice d'un certificat de capacité.

Poste varié ne comportant aucun travail de série ;

mécaniciens
pour le contrôle de fabrication.

Horaire au choix.

Bonnes conditions.

Avantages sociaux.

Les candidats sont priés de téléphoner pour pren-
dre rendez-vous au (022) 3511 50, ou de se
présenter, munis de leurs références au Ser-
vice du personnel de la
Fabrique Suisse de Crayons

CAR AN DACHE
Rue Terrassière 43 - 1211 Genève 6.
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De notre «collection 71»: Complet Qualité Woolmark. Forme nouvelle, taille légèrement _•
prononcée. Grâce à notre propre fabrication Fr.198.-.
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Nous offrons des conditions EXCEPTIONNELLEMENT AVANTA-
GEUSES pour emplois stables de :

chef d'équipe
serruriers
forgerons
tôliers s

apprentis
ouvriers
d'usine semi-qualifiés

Conditions sociales avancées. Bonnes rémunérations.

Faire offres à :
METANOVA S.A., CRESSIER (NE).
Téléphone No 471833.
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i pour son rayon d'articles messieurs, 1

I ASSISTANT I
I capable de seconder efficacement le chef. |

I

# Caisse de pension „

• Tous les avantages sociaux 
^# Semaine de 5 jours par rotation <|
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La Reliure Industrielle

DELACHAUX & NIESTLE S.A., NEUCHATEL
engage
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AUXILIAIRES
(personnel féminin)

Age indifférent.

Formation complète pour personnes inexpéri-
mentées.

Travaux variés. Ambiance agréable.

Nombreux avantages sociaux. Bon salaire.

Horaire de travail : 5 Jours (44 heures).

Faire offres à :
Reliure Industrielle Delachaux & Niestlé S.A.,
Passage Max-Meuron 4, 2001 Neuchàtel.
Tél. (038) 25 18 75.
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maison mondialement réputée pour ses
machines textiles et ses machines-outils
hautement perfectionnées cherche :

un jeune ingénieur

diplôme (mécanicien)
(avec ou sans expérience)

• r ¦ •un ingénieur-
technicien ETS
(mécanicien)
(minimum 3 ans d'expérience dans
l'industrie des machines)

qui se verront confier des responsabilités
importantes dans le secteur

FABRICATION
en Suisse ou à l'étranger.

Nous prions les ingénieurs intéressés,
de nationalité suisse, de langue mater-
nelle française ou ayant de très bonnes
connaissances du français, de nous faire
une offre manuscrite avec les documents
d'usage, ou de prendre un premier con-
tact avec nous, par téléphone

Edouard DUBIED & Cie, S.A., rue du
Musée 1, 2001 NEUCHATEL.
Tél. (038) 2575 22
Direction du personnel.

BUREAUX DE NEUCHÀTEL

Etablissement au centre de la ville cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

une jeune aide de bureau
sachant dactylographier.

Place et ambiance de travail agréables ; semaine de
5 jours.

Faire offres à case postale 561, 2001 Neuchàtel, ou
téléphoner au 24 63 63.

@HG____8
La Direction Générale d'ÉBAUCHES S.A., à Neuchàtel, cherche
pour son bureau d'architecture et pour compléter une équipe
jeune et dynamique

un dessinateur
ou une dessinatrice architecte
ayant quelques années de pratique et sachant établir des sou-
missions.

Entrée en fonctions : début avril ou date à convenir.

Faire offres à ÉBAUCHES S.A., Direction Générale,
fbg de l'Hôpital 1, Neuchàtel. Tél. (038) 2574 01.

FORMATION D'H ORLOGERS SPÉCIALISÉS
La classe d'apprentissage du Syndicat patronal des produc-
teurs de là montre pourrait encore recevoir quelques jeunes
gens et jeunes filles à former sur les métiers horlogers
suivants :

remontage de mécanismes et de finissages
simples ou avec complications
achevage d'échappement avec mise en marche
posage de cadrans-emboîtage
Les cours, d'une durée de six mois ou une année selon
le métier choisi, de même que l'outillage mis à la dis-
position des élèves sont gratuits.
Début du prochain semestre : Lundi 3 mai 1971.
Le secrétariat du Syndicat Patronal des Producteurs de
la Montre (SPPM), avenue Léopold-Robert 67, prend les
inscriptions et donne tous renseignements utiles.

La Fabrique de ressorts RESSORTS ENERGIE S.A.
cherche pour entrée immédiate (ou à convenir)
bonnes

OUVRIÈRES SUISSES
propres et consciencieuses, pour travaux faciles
selon mise au courant.
Se présenter ou faire offres au bureau de la
fabrique, Plan 3, Neuchàtel, tél. 25 43 87.

_ toute demande de renseignements,
pr i è re  de joindre un timbre pour la réponse

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchàtel _



LES ACCUSÉS AURAIENT PRÉFÉRÉ
UNE PEINE DE PRISON FEPJIE !

JUGEMENT DES BÉLIERS : RÉACTIONS DANS LE JURA

Hier, an début de l'après-midi, accusés
et coaccusés du procès de Lausanne ont
quitté la ferme des Vies, au-dessus de
Develier. pour regagner leurs familles. Au-
paravant, ils avaient suspendu leur partie
de belote, pour écouter à la radio le ver-
dict des juges fédéraux, qu'ils ponctuèrent
d'un gros éclat de rire et arrosèrent d'une
coupe de Champagne. Comment expliquer
une telle désinvolture ?

Etait-ce satisfaction d'avoir obtenu le

sursis ? Certes non, puisque les intéressés
ont été unanimes à déclarer qu'ils au-
raient préféré une peine de prison ferme
au sursis accompagné d'un long délai d'é-
preuve. Les juges, pensent-ils, ont voulu
ainsi mettre certains membres dirigeants
du « Bélier > « hors circuit » pendant plu-
sieurs années. C'est selon eux, une maniè-
re de compenser l'interdiction du groupe
« Bélier » qu'on aurait bien voulu pou-
voir prononcer , sans toutefois oser aller

jusque-là. D'où ce verdict ambigu, qui
pcyt paraître clément et sera qualifié géné-
ralement de verdict d'apaisement, alors
qu'en réalité, il constitue bel et bien le
jugemen t politique d'un procès politique

préfabriqué. C'est de cette manière que
les accusés ont ressenti le jugement du
tribunal fédéral.

Pour ce qui est des amendes, elles n'in-
téressent que de loin les jeunes du < Bé-
lier » qui estiment, que, de toute manière
à ce prix, la publicité immense faite à
travers la Suisse, l'Europe et le monde
au problème jurassien, est extrêmement
bon marché.

Parmi les accusés, le plus lourdement
chargé est sans doute Antoine Houlmann
qui se voit infliger 20 jours avec sursis,
mais qui est cité à comparaître le 30 mars
prochain devant un tribunal militaire pour
refus de servir. Comme cet objecteur-pa-
triote a déjà purgé récemment une' peine
pour le même délit, il est clair qu'en tant
que récidiviste, il ne pourra obtenir le sur-
sis. Sa condamnation entraînera donc enco-
re la suspension du sursis accordé hier,
et la peine de 20 jours s'ajoutera à celle
infligée le 30 mars par le tribunal mili-
taire. Cependant, cet inculpé, pas davanta-
ge que ses camarades, n'est abattu par le
procès de Lausanne, qui n'est considéré que
comme un épisode dans la marche vers
l'indépendance du Jura. Le « Bélier » con-
tinue son action patriotique, nous a-t-on
déclaré, avec les méthodes qu'il jugera
efficaces pour faire avancer la cause ju-
rassienne.

Bévi.

De gauche à droite : Chenal, Roy, Ackermann, Beuret, Bilat, Varrin,
Hulmann, Monfavon et Grimm.

(Avipress - Bévi)

La réaction
des Béliers

Les accusés du group e Bélier ont
publié une déclaratio n selon laquelle
ils % ont p ris connaissance du ver-
dict dans l'indifférence ; • les p ei-
nes prononcées sont à la mesure de
la comédie judiciaire orchestrée par
les bricoleurs du pouv oir ; • le par-
quet fédéral s'est couvert de ridicule
en dégonflant les chefs d'accusation
voulus par von Moos et consorts.
Ils affirment qu'après cet intermède
de carnaval, la lutte continue.

¦___» SURSIS POUR LES REUERS
Jean-Pierre Beuret, pour instigation aux dé-

lits de violation de domicile et d'opposi-
tion aux actes de l'autorité à la peine de
10 jours d'emprisonnement et 300 fr . d'a-
mende avec sursis et délai d'épreuve de
trois ans.

Jean-Claude Montavon, pour émeute, vio-
lation de domicile et opposition aux actes
de l'autorité, à la peine de deux mois

1 d'emprisonnement et 800 fr. .d'amende,
avec sursis, délai d'épreuve de trois ans.

Germain Chenal, pour violation de domi-
cile et opposition aux actes de l'autorité,
à la peine de 20 jours d'emprisonnement
et 500 fr. d'amende, avec sursis et délai
d'épreuve de trois ans, cette peine étant
complémentaire de celle prononcée par le
tribunal militaire. Antoine Hulmann. pour
émeute, violation de domicile, instigation
aux délits de violation de domicile et
d'opposition aux actes de l'autorité , à la
peine de 20 jours d'emprisonnement et
300 fr. d'amende avec sursis et délai
d'épreuve de 3 ans. Cette peine étant com-
plémentaire de celle prononcée par le tri-
bunal militaire.

Pierre Grimm, pour émeute, violation

de domicile, instigation aux délits de vio-
lation de domicile et d'opposition aux ac-
tes de l'autorité, à la peine de deux mois
d'emprisonnement et 1000 fr. d'amende,
avec sursis et délai d'épreuve de cinq ans,
cette peine étant complémentaire de cel-
le prononcée par le tribunal militaire.

EN ANNEXE
La Cour a mis à la charge des con-

damnés : les frais d'instruction cantonaux
les concernant, par 166 fr ; les deux tiers
des frais de la procédure fédérale jusqu'au
jour de l'ordonnance de disjonction, soit
le 22 septembre 1970, et la totalité de
ces frais dès ce jour, y compris les frais
de renvoi des débats et les indemnités
allouées aux avocats d'office. Enfin un
émolument de justice de 1000 fr.

Ces frais et émoluments étant répartis
à raison d'l/30me chacun pour Bilat et
Ackermann et de 2/15me chacun ponr
les sept autres condamnés, qui répondent
solidairement entre eux, de sept des mon-
tants mis à leur charge.

Aucune manifestation n'a suivi la lecture
de ce verdict. J.-C. J.

«Un procès politique préfabriqué»
déclare le Rassemblement jurassien

C'est en sablant le Champagne que
les condamnés de Lausanne du groupe
Bélier ont accueilli le verdict jeudi ma-
tin avant de quitter la ferme des
« Vies », au-dessus de Develier, où ils
séjournaient depuis leur équipée stras-
bourgeoise. Dans un communiqué, ils
ont annoncé qu 'ils poursuivraient leur
lutte. Pour sa part , le Rassemblement
jurassien , « après avoir suivi attentive-
ment le procès intenté , devant la Cour
pénale fédérale, aux membres dirigeants
du groupa Bélier, le qualifi e dans une
déclaration de « procès politique pré-
fabriqué ».

Le Rassemblement jurassien déclare :
• II y a quelques années, des émeu-

tes paysannes eurent lieu sur la place
du Palais fédéral. Ceux qui avaient li-
vré à la police une bataille rangée
furent punis de simples amendes. Les
jeunes Jurassiens en lutte pour libérer
leur patrie , qui n 'ont commis aucune
violence et n 'ont pas été inculpés pour
atteinte à l'ordre constitutionnel , se
voient infliger des peines de prison
avec sursis assorties d'amendes pour un
total de 9300 francs. Cette simple com-
paraison met en relief l'injustice dont
le plus haut tribunal de la Confédéra-
tion suisse se rend coupable à seule
fin de brimer le peuple juras sien de
langue française.

# Le procès de Lausanne a tourné
à la confusion du ministère public fé-
déral et des autorités suisses. L'acte
d'accusation s'est dégonflé comme une
baudruche, et tout ce que l'on a en-
tendu aux débats prouvait l'innocence,
la valeur et l'honorabilité des accusés.
La presse en a rendu compte et les
défenseurs d'office ont pulvérisé les
arguments du procureur tout en mon-
trant qu 'il s'agissait d'un procès poli-
tique dirigé contre le Jura. Un tribunal
populaire eut prononcé l'acquittement,
ou des amendes infimes.
# Le verdict de la Cour pénale fé-

dérale prouve que le procès lui-même
n 'était qu'une parodie.

La lumière projetée par ces trois
jours de débats n'a pas eu d'influence
sur ces juges élus par le plaignant
(c'est-à-dire par le pouvoir), et les pei-
nes infligées , sans rapport avec les ac-
tes dont • il s'agit, prouvent qu'il s'agis-
sait d'un procès politique préfabriqué.

# Cet acte d'oppression à l'égard de
l'élite de la jeunesse jurassienne peut
avoir des conséquences incalculables. Les
autorités suisses, dont la sottise a été
mise en évidence au cours de ce pro-
cès, et les juges à leur dévotion , en
portent l'entière responsabilité , conclut
la déclaration du Rassemblement juras-

sien.

LUP-J.: LE TRIBUNAL
fi JUGÉ HABILEMENT

La troisième force s'abstient de tout commentaire
Il faut regretter que dans notre pays

la procédure soit si lente , a déclaré M.
Jean-Pierre Méroz, du comité directeur de
l'Union des patriotes jurassiens , a propos
du procès des « Béliers », et ne permette
pas de replacer les événements dans leur
contexte ». Vu ces circonstances, I'UPJ
estime que « le tribunal a jugé très habi-
lement en accordant aux meneurs un long
délai d'épreuve tout en augmentant la pei-
ne requise par l'accusation ». Cette mesure,
s'interroge M. J.-P. Méroz, suffira-t-elle
à assurer le calme, « tandis que les négo-

ciations préconisées par la commission de
bons offices s'amorcent dans le Jura ? »
L'UPJ en doute d'autant plus que s'an-
nonce le procès qu'elle intente aux « Bé-
liers > .pour des délits plus .graves com-
mis le 1er 1969 à Bressaucourt ». € Mais
dans le Jura , a dit enfin M. Méroz, la
situation n 'a pas évolué d'un pouce pour
autant » .

Consultée, la c troisième force » a dé-
claré qu 'elle n 'avait pas de commentaire à
fai re. (ATS)

Les préfets de district honorés
lors d'une cérémonie à Payerne

De notre correspondant :
Hier, en fin d'après-midi, en l'église pa-

roissiale de Corcelles-près-Payerne, s'est dé-
roulée une belle cérémonie en l'honneur
de MM. Fernand Savary, préfet sortant
de charge, et Jean-Elie Nicod, nouveau,
préfet du district de Payerne. On notait
la présence de trois conseillers d'Etat, MM.
Schumacher, Rayussin et Debétaz. Les au-
tres Pï-ifets dû " canton étaient égalerhent
présents, ""¦ ainsi que les représentants Sjes.
municipalités du district et un certain nom-
bre d'iâvîtés. ***** "̂ *v*

Le choeur mixte de Corcelles, sous la
direction de M. Arthur Jaquet, prêtait son
concours à la manifestation , chantant à
trois reprises.

La cérémonie a débuté par une invoca-
tion du pasteur Muriset, puis M. Louis
Coucet, syndic de Corcelles, a salué les
participants, puis rappelé la mémoire de
M. Ernest Chuard , ancien président de la
Confédération, natif de Corcelles.

Au nom des communes du district, M;
Edgar Rouge, syndic d'Henniez, a rendu
hommage à M. Fernand Savary, préfet
honoraire, tandis que M. Daniel Gilliand,
syndic de Combremont-le-Grand , souhaitait
la bienvenue au nouveau préfet, M. Jean -
Elie Nicod. M. Bolens, président de la
Confrérie des préfets étant malade, c'est
le préfet de Nyon, M. Parreaz, qui a pris
la parole au nom de cette association pour
rendre hommage au préfet Savary et ap-

i

YVERDON

Issue mortelle
(c) M. Robert Graf , 62 ans, commerçant
à Yvonand, qui avait été victime d'un
accident survenu mercredi sur la route
Yvonand - Yverdon, est décédé à l'hôpital
de cette dernière ville, des suites de ses
graves blessures. Rappelons que M. Graf
circulait au volant de sa voiture d'Yvo-
nand à Yverdon, lorsqu'il dérapa sur du
verglas et termina sa course au bas d'un
talus, contre de jeunes arbres.

Violent incendie
à Prilly

(c) Le feu a éclaté hier soir vers 20
heures 55 dans un hangar en bois du
garage de M. Elio Frari, chemin du Via-
duc à Prilly. L'incendie est dû à une
imprudence d'un employé qui démontait un
réservoir à essence en utilisant une bala-
deuse. Cet employé ne s'était pas aperçu
qu'il restait environ 5 à 6 1 d'essence
dans le réservoir. Cette essence se mit
à conler et prit feu instantanément. Comme
la bise soufflait assez fortement à cette
heure-là, le bâtiment s'embrasa en moins
d'un quart d'heure. L'employé et un cama-
rade donnèrent l'alerte aux pompiers et
au patron du garage qui accourut pour
les aider à sortir quatre voitures qui se
trouvaient dans le hangar qui se présente
sous la forme d'une grande construction
tout en bois. Les voitures sont intactes, mais
les dégSts sont très importants. Tout le
bataillon des pompiers de Prilly et les
hommes du poste permanent de Lausan-
ne furent mis sur pied, en tout une cin-
quantaine d'hommes. Le montant des dé-
gâts est estimé entre 60,000 et 70,000
francs.

porter ses vœux pour la carrière de M.
Nicod.

Le conseiller d'Etat Schumacher exprima
la reconnaissance du gouvernement vaudois
à M. Savary pour ses quinze années de
fructueux travail à la tête de la préfec-
ture de Payerne. Puis il forma des vœux
pour la carrière du nouveau préfet, M.
Nicod.

M. Jean-Elie Niçod,, prononça égàjgment
urie allocution, ainsi qjue M. Fernand Sa- *

v ,vary, qui exprinja sa.„reconnaissance à tous
^"ses collaborateurs et forma des vœux à

l'égard de son successeur.
La « prière patriotique » , chantée par l'as-

sistance, mit le point final à cette céré-
monie! parfaitement organisée par la com-
mune de Corcelles.

Offert par les communes du district , un
excellent repas fut ensuite servi à l'auber-
ge communale, où le conseiller national
Georges Thévoz, de Missy, prononça éga-
lement une allocution.

PENEY-VUITEBŒUF
Violente collision

(c) Hier soir, à 19 heures, une violente
collision s'est produite à la montée du
Pillon, commune de Peney-Vuitebœuf. Une
voiture venant de Sainte-Croix est entrée
en collision avec un véhicule roulant en
sens inverse, après avoir été déportée sur
sa gauche, dans un virage à droite. Le
conducteur du premier' véhicule, ainsi que
celui de l'autre voiture et son passager,
ont été conduits à l'hôpital d'Yverdon.
Sont restés dans cet établissement, M.
Georges Wicky, domicilié à Yverdon, et
M. Bertrand Rey, de Renens. Ils souffrent
tous deux de commotions cérébrales et
de contusions diverses. Les deux voitures
sont hors d'usage.

RENENS
Voiture contre camion

(c) Vers 11 h 45, route de Cossonay
à Renens, près du garage de l'Etoile,
un automobiliste, M. Michel Uldry, 27
ans, domicilié à Pully, s'est jeté contre
un camion dont le conducteur obliquait
à gauche et qui venait de Cossonay. Souf-
frant d'un traumatisme crânien et de con-
tusions diverses, M. Uldry a dû être trans-
porté à l'hôpital cantonal.

Séance d'information sur Je projet
d aérodrome du Grand-Marais

Jeudi soir, en présence des membres
du législatif biennois , M. Henri Huber,
conseiller d'Etat bernois, a tenu en la
salle du Conseil de ville de Bienne, une
séuance d'information sur le projet d'aéro-
drome du Grand-Marais. Par le texte et
par des diapositives, il a prouvé la né-
cessité de construire cet aérodrome. Poui
M. Henri Huber, la construction d'un aéro-
drome pourrait à longue échéance consti -
tuer un élément de développement écono-
mique, à condition que pareille installa-
tion ne dénature ni ne trouble son envi-
ronnement. I! faut donc concilier le pro-
grès technique et les impératifs fondamen-
taux de la nature humaine. Pour cela
une nouvelle politique est nécessaire, une
politique qui requiert de l'imagination, le
courage et la volonté de respecter de
justes proportions et de ne pas outrepas-
ser certaines limites. On connaît l'opposi-
tion qui s'est faite dans la région quant
à cet aérodrome. Le député Hans Her-
mann et M. Mœri, notaire, au nom de
l'Association de protection du Seeland contre
un aérodrome, ont pris la parole. Ils
ont exposé les motifs de cette opposition,
dont en particulier la pollution de l'air ,
de l'eau et du bruit. Ils rappellent que
le Seeland possède déjà de tels soucis et a
à lutter contre Cressier et l'usine du Muhle-
berg.

M. Huber répond à ces interpellateurs
notamment en ce qui concerne la pollu-
tion par les avions qui est de 1 % alors
qu 'un tiers provient des eaux , un tiers
par l'émanation des gaz des automobiles
et un tiers de l'industrie. M. Huber ter-
mine par ces mots : « Si les résultats
de l'expertise que le gouvernement recevra
à ce sujet sont négatifs , je pense qu 'il
y aura assez de sagesse au sein de la
commission du Grand conseil pour renon-
cer à ce projet , mais vous savez, mes-

dames et messieurs, aussi bien que moi,
que ce problème est compliqué et qu 'il
engage l'avenir du canton. »

Bueren dit non
L'assemblée communale de Bueren (BE)

a décidé à l'unanimité d'adhérer à l'Asso-
ciation pour la protection du Seeland con-
tre un aéroport bernois. Cette association
groupe désormais 50 communes scelandai-
ses. (ATS)

Le tirage de la . 193me loterie de la Seva ,
a eu lieu hier à Kallnach.

Les billets se terminant par 0, 8, ga-
gnent 5 — fr. (30,000 lots).

Les billets se terminant par 37 à l'exclu-
sion du billet 234437 et plus le billet
201368 gagnent 10.— fr. (1500 lots).

Les billets se terminant par 087, 356,
536, 890, gagnent 20— fr. (600 lots).

Les billets se terminant par 0166, 6912,
7314, 7504, 7652, 7665, 7814, 8653, 9071,
9466. gagnent 100— fr. (150 lots). '

Les billets No. 123271 135279 144618
157322 157534 184473 186318 214950 222197
222324 234437 238767 239055 245751 252879
187290 gagnent 500.— fr.

Les billets No 147051 150297 164149
186175 199591 200504 236517 236718 248377
252289 gagnent 1000.— fr. (10 lots)

Les billets No 134881 141467 160359
173278 214606 gagnent 2000.— fr. (5 lots)

Le billet No 216315 gagne 5000 — fr.
(1 lot)

Le billet No 174815 gagne 10,000 — fr.
(1 lot)

Le billet No 168608 gagne 20,000.— fr.
(1 lot)

Le billet No 249754 gagne 120,000.— fr.
(1 lot)

Seule la liste officielle du tirage fait foi.

Loterie de la Seva

SEMAINE
EUROPÉENNE

DU CŒUR
Campagne Suisse 1971
Cep. 30 - 837, BERNE

Le Fonds national suisse pour la Recher-
che scientifique et les cantons font déjà de
grands investissements dans la recherche sur
les causes des maladies cardio-vasculaires,
mais il est apparu, comme dans beaucoup
d'autres pays, qu'un appui financier com-
plémentaire basé sur la générosité privée
était indispensable.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchàtel
Direction, générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettier

„ Enfin la double voie
; entre Daucher et Gléresse

nEn___ [_________ i____3_i

Le conseil d'administration des CFF vient
d'approuver — comme nous l'avons annon-
cé le 23 février déjà — un crédit de
31 millions de francs, pour la pose de la
double voie entre Daucher et Gléresse,
sur la rive nord du lac de Bienne. Une
fois ce projet réalisé dans quelques années,
il ne subsistera plus sur la ligne Bierme-
Neuchâtel-Lausanne que les tronçons à
simple voie suivants : Grandson-Yverdon ,
long de 3,5 km et Onnens-Bpnvillars-Gor-
gier-Saint-Aubin (10,6 km). Leur transfor-

mation interviendra également dans quel-
ques années. (Réd. — On espère que
ces travaux seront entrepris le plus vite
possible).

Dans son rapport au conseil d'adminis-
tration, la direction générale relève que
depuis cinq ans, le trafic n'a cessé d'aug-

menter sur la ligne Bienne-Neuchâtel. Le
trafic journalier moyen est passé de 97
trains à 117 (+20,6%)  et de 13,8 millions
de tonnes brutes remorquées à 17 mil-
lions (+23,1 %). Il était donc devenu ur-
gent de supprimer ce dernier goulet à
voie unique le long du lac de Bienne.

Les CFF ont élaboré d'entente avec le
canton de Berne les projets de la partie
fe rroviaire et de la route nationale No. 5
pour les 5,5 km du parcours séparant
Daucher de Gléresse. L'acquisition des ter-
rains nécessaires à la ligne et à la future
N5 (ce seront deux tracés pratiquement'pa-
rallèles étant donné l'exiguïté de l'espa-
ce disponible) est en cours. La vitesse
des trains rapides pourra être portée de
105 à 115 km entre Gléresse et Douanne
et à 125 km entre cette dernière station
et Daucher. Tout le parcours sera doté
du block automatique et les 48 passages
à niveau seront remplacés par 18 passa-
ges inférieurs et par un chemin longeant
le rivage. Trois postes de garde-barrières
disparaîtront. La station de Gléresse sera
pourvue d'un nouveau quai extérieur, côté
lac, et celle de Douanne reconstruite et
ses installations améliorées et modernisées.
A Douanne la toiture des futurs bâti-
ments sera plate afin qu 'ils masquent le
moins possible le panorama du lac et ne
nuisent pas à l'aspect du pittoresque villa-
ge de vignerons vu du plan d'eau. La for-
me du futur complexe a été approuvée
par la municipalité et par la société de
protection des rives du lac de Bienne.

Assemblée de l'hôpital de district
De notre correspondant :
Sous la présidence de MM. J. Luterba-

cher, Walter Kœnig, président de la com-
mission de l'hôpital , et Brechbuhl , admi-
nistrateur, l'hôpital de district de Bienne a
tenu son assemblée extraordinaire des dé-
légués des communes membres avec la
représentation de 27 communes ayant droit
à 91 voix.

La présidence a souligné la fidélité de
Fritz Schutz qui fête ses 40 ans de servi-
ce à l'hôpital , en qualité d'infirmier spécia-
liste. -

Le procès-verbal approuvé, on a soumis
le budget pour 1971 qui présente 11,774,000
fr. de dépenses et 11,650,000 fr. de recet-

BIENNE
Décès d'une journaliste
Mme G. Schneider, journaliste, est décé-

dée. Mme Schneider, qui a succombe à une
crise cardiaque, siégeait au Conseil de
ville.

tes, soit un déficit de 124,000 fr., donc
budget à peu près équilibré. Sont approu-
vés ensuite , après une courte discussion ,
les nouveaux barèmes de contribution et
de bâtisse.

En raison du décès de M. Charles Mot-
tet , maire d'Orvin, membre de la commis-
sion de l'hôpital et des finances, on pro-
cède à l'élection d'un substitut de langue
française également. L'assemblée propose
trois candidats , respectivement de Péry, Evi-
lard et Romont. A une grande majorité ,
c'est Marcel Jean, d'Evilard , qui est élu.

Le président de la commission de l'hô-
pital , M. Kœnig, ainsi que le mai re de
Bienne, M. Fritz Staehli , firent part de
l'état des pourparlers avec la direction
cantonale de l'Hygiène publique , en met-
tant en relief les difficultés encore à sur-
monter et l'apport extraordinaire de ta
ville de Bienne.

L'assemblée fut informée de la créa-
tion d'un nouveau poste d' urologue et de
l'entrée en fonction d'un orthopédiste , Hans
Balmer, et du chirurgien Robert Schneider.

MSM _H&-_MaJiiiTi __wEaM>B-_«_--w -̂H-JL«M*J--l _fcJBBJ..da.J_M-M.W------»"^M"'fc^M ™̂^̂ *B'̂ *

Des députés... au tourisme
(c) Au cours de la session du Grand conseil
qui doit prendre fin aujourd'hui même, les
députés ont été invités par l'Union fribour-
geoise du tourisme à faire partie d'un
« groupe parlementaire pour le tourisme »
et quatre-vingt-quatre députés (sur cent
trente) ont répondu favorablement à cette
initiative.

La création de ce groupe figurait dans le
programme d'action 1970 de l'U.F.T. Aux
yeux de cette dernière, cette réalisation est
doublement importante. Elle répond tout
d'abord à un besoin sur le plan de l'échange
d'informations. D'autre part , elle atteste que
l'on prend toujours mieux conscience, au
niveau des autorités, de l'importance du dé-
veloppement de l'industrie touristique fri-
bourgeoise dans le contexte de l'expansion
économique du canton. L'U.F.T. devrait
trouver un appui efficace au sein du groupe
parlementaire.

Pour éviter Chiètres
(c) La commune de Chiètres a été avisée
par le Conseil d'Etat fribourgeois que les
soumissions, en vue de la réalisation d'une
route d'évitemecit de la localité du nord
du canton, seront faites cette année encore.
Les travaux débuteront en 1972. Chiètres
pourra ainsi assainir son réseau routier en
entreprenant une planification définitive. Un
nouvel accès au quartier industriel de la
commune sera construit.

De notre correspondant :
Le gouvernement bernois a récemment

reçu une délégation du Comité d'action
contre le projet d'aéroport des Grands-

Réouverture
de la bibliothèque

(c) La Bibliothèque communale de Morat
vient d'être réouverte. Fondée à la fin du
siècle dernier, elle avait tout d'abord été ré-
servée au corps enseignant. Elle fut ensuite
ouverte au public et connut le succès. Il y
a quelques années, on se résolut à la fer-
mer, la place étant devenue beaucoup trop
exiguë dans son local de l'hôtel de ville.

La commune ayant acheté un bâtiment
face à l'église paroissiale, on put songer à
réouvrir la bibliothèque. Le Conseil général
vota des crédits d'un montant total de
120,000 fr . et on obtint l'aide du service
bibliothécaire suisse. Actuellement encore
modeste, la bibliothèque offre 2500 ouvra-
ges dont un millier pour la jeunesse. Les
acquisitions de livres se poursuivront rapi-
dement. .. _

Marais. M. Tschumi, conseiller d'Etat, a
mis en valeur les avantages du projet,
tandis que les opposants ont fait ressortir
les risques financiers de l'entreprise. Ils
ont particulièrement déploré la possibilité
de la perte de 300 hectares d'excellentes
terres agricoles, ce qui représente 20 fer-
mes de 45 poses.

La question de la protection de l'envi-
ronnement leur semble être négligée, ain-
si que les inconvénients qu'auraient à su-
bir les autres cantons directement touchés,
tels que Fribourg, Neuchàtel et Vaud.
Pour sa part, le gouvernement bernois a
souligné que l'aéroport apporterait des
avantages économiques importants.

UN SECOND « JURA » ?
Les opposants ont envisagé la possibilité

d'une réponse favorable du peuple ber-
nois ,au cas où celui-ci serait consulté
sur le projet. Le gouvernement bernois
estime que la population seclandaisc de-
vrait alors se soumettre, même si l'oppo-
sition était massive dans la région ! Le
comité des opposants fait remarquer qu'une

telle attitude pourrait être lourde de con-
séquences pour le canton de Berne, puis-
qu'elle risquerait fort de créer un malaise
permanent dans une deuxième région du
canton. M.G.

SALVAGNY
L'école secondaire n'est

plus à la portée de chacun
(c) Le député Jakob Fuerst (soc, Chiètres)
a adressé au Conseil d'Etat une question
écrite concernant les écolages à charge des
parents. Il s'agit particulièrement des 17
adolescents de Salvagny qui fréquentent
les cours de l'école secondaire de Morat.
Beaucoup sont issus de familles nombreu-
ses.

Jusqu 'en 1969, les parents supportaient
eux-mêmes une charge de 160 fr. par
enfant , tandis que la commune payait 1000
francs par enfant à la commune de Morat.
Or, pour 1970, les parents ont reçu une
facture supplémentaire de 300 fr. à ver-
ser à la commune de Salvagny.

Le Conseil d'Etat est invité à prendre
position sur la question et à se prononcer
sur l'opportunité d'une révision de la loi.

Aéroport du Grand-Marais : les Seelandais
se soumettront-ils en cas de vote favorable ?
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Ce modèle vraiment chic, au dessin allure, fait du père et du fils une paire de vrais camarades.
Les deux complets en tissu 55 % Trévira et 45 % pure laine vierge
sont entièrement doublés et terminés avec le même soin. Ce qui V J_'_'EJYLE_NTS
fait l'affaire de papa (Fr. 198.-) fait encore mieux celle du fils |!F™3 gf** 
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Aarau, Amriswîl, Arbpn, Badsn, Bâle, Berne, Bienne, Colre, Fribourg, Horgen, Le Chaux-de-Fonds, Lucerne, Lugano,
NeuchStel, Schaifhousa, Shopping Center Spreitenbach, Sion, Saint-Gall, Thoune, Winterthour, Zurich.
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• t ' H i! K ŵ^_^_ i____T ^¦-̂ BirLj "' ̂ ' ^ TroL - _£ ___r Usine de Couvet , 2108 Couvet /

r +¦ * n u. 
w 

A i * _ -» * ^^__________i_P̂ __ti____ f̂fi 'iMaïï&&&ÊÊà ________r ¦ oes neures ûe > .v- /^

rez commencer demain. Si vous n'avez jamais ^^feb.'J,!*,̂* _i_r
^ 

Groupe DUBIED ,%*. /  /
j travaillé dans la mécanique, mais qu'elle vous ^Bh J__r Rue des Chansons 37, / & / / "

un département spécial , avec des moniteurs qui ont du travail 038 33 21 57 , / j1 . /  /  ,
ï 

¦ ¦¦ / *r $¦'/  /  /

\ Nous cherchons de nouveaux ' : / ^  y / /
collaborateurs: ¦ -/s ? / / /

\ % contremaîtres • chefs d'équipe //  /  /  /  /
\ • mécaniciens (montage, outillage) Af / / / /
\ • affûteurs / * Y /  /  /

% ajusteurs • tourneurs ,/  /  /  /  é /
m perceurs # rectifieurs oj  ̂ */ J/ i-/  Jy

/ 6 -»z w /̂ w

I GAINS ÉLEVÉS
Travail : mi-temps ou

à plein temps
(Etudiant accepté.)
Séance d'information ce soir à 19 h
et à 20 h, place Pury 1, Neuchàtel,
3me étage. (En dessus des
Wagons-Lits Cooks.)

\ Nous désirons engager

une jeune aide de bureau
active et ordonnée, à qui nous aime-
rions confier divers travaux d'enregis-
trement et de classement.

Prière de se renseigner ou de pren-
dre rendez-vous par t é l é p h o n e
(038) 21 11 71, interne 286.

/*^l__icn w NEUCHATELO|SE
('(MW _

*MRrl) - ) Compagnie d'Assurances sur la Vie

V^_^!*i va/ "ue ^u ^DSS'n '°
^455  ̂2001 Neuchàtel

Fabrique de machines à rectifier les intérieurs

cherche, pour son usine d'Hauterive :

EMPLOYÉE
connaissant la dactylographie (si possible la sténo-

graphie) pour divers travaux de bureau.

EMPLOYÉ
pour son bureau des méthodes. Ce poste convien-

drait à mécanicien expérimenté possédant suffi-

sammerH son métier pour pouvoir établir des

ï plans de travail pour montage et avant-montage. ?
Cas échéant, une période de formation pourrait

être envisagée.

Faire offres à
VOUMARD MACHINES Co S. A., 2068 Hauterive.

Jeune entreprise de la métallurgie
cherche :

mécaniciens
ouvriers sur machines
Conditions avantageuses.

Logement assuré.

Adresser offres écrites sous chiffres
P. 900064 N, à Publicités S.A.
2001 Neuchàtel.

OSCAR REY, chauffage centraux
ventilations-brûleurs à mazout,
Vy-d'Etra 33, 2000 Neuchàtel

engagerait immédiatement

une secrétaire
Travail varié et intéressant.

Faire offres par écrit.

Entreprise spécialisée

de construction de remorques

et. véhicules spéciaux engage :

serruriers
soudeurs
tourneurs

Entrée immédiate ou à convenir.

Emplois stables et bien rétribués.

Avantages sociaux.

CHAMBRES A DISPOSITION
A PRIX EXTRÊMEMENT
MODÉRÉS.

Faire offres à
DRAIZE S.A.
2006 Neuchàtel

Tél. (038) 31 24 15

CONFISERIE VAUTRAVERS
R. NICOLE SUCCESSEUR
cherche pour entrée immédiate

une vendeuse
semaine de S jours.
Place Pury Neuchàtel
_3 (038) 25 17 70.

CHANCE REELLE
Menuisier aimant le contact avec la clientèle, et
connaissant la langue allemande, trouverait t ravail
varié dans entreprise dynamique en qualité de

collaborateur
responsable pour
le service après-vente

Contacts avec architectes et entrepreneurs de toute
la Suisse.
Cette place, bien rémunérée, permettra au candidat
de l'avancement et des possibilités d'améliorer ses
connaissances en langue allemande.
C'est bien volontiers que nous donnerons tous ren-
seignements désirés au sujet de ce poste, et
nous prions les intéressés de prendre contact avec
nous en téléphonant au (064) 54 25 25.

RUD. HAEUSERMANN AG. Mobelfrabrik ,
5707 Seengen (Aargau)

I*i L'annonce
\ reflet vivant
• du marché

PIZZERA & POLETTI S.A. - LAUSANNE
PIZZERA & POLETTI S.A.

entreprise générale de construction et bureau tech-
nique, Grand-Pont 2 bis, à LAUSANNE, engage
tout de suite ou pour date à convenir

dessinateurs-architectes
actifs, consciencieux et précis, capables d'élabo-
rer plans de construction et de détail pour tous
corps d'état, mise au point de projets.

Places stables pour candidats sérieux.

Semaine de 5 jours.

Avantages sociaux.

Faire offres détaillées ou se présenter sur ren-
dez-vous. Tél. (021) 23 05 76.

AGUIA
engage tout de suite ou pour date à
convenir

ouvrières
de nationalité suisse ou étrangère.

Prière de se présenter ou de téléphoner à
AGULA S.A., manufacture d'aiguilles pour ma-
chines à tricoter, chemin des Noyers 11,

i Serrières - Neuchàtel, tél. 31 19 02.
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pour travailler directement

en collaboration avec le CHEF d- _n atelier de séries.
Genre de travail :
réglage, contrôle de qualité, entretien, continuation du travail, étude de fabrication de
nouvelles pièces, etc.

Bon salaire au mois d'après capacités.
Semaine de 5 jours. Avantages sociaux, caisse de retraite.

Bonne ambiance de petite usine.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Prière de se présenter ou de téléphoner au (038) 53 34 34.

Coiffure VOGUE, Neuchàtel,

cherche

COIFFEUSE
capable de travailler seule.
Tél. (038) 24 70 40.



Des costumes hauts en couleur pour des mélodies claironnantes...
Hier soir, dans une ambiance bien de

Carnaval a eu lieu dans 11 établisse-
ments publics la présentation des fameux
« Schitznelbânke ». Une fois de plus on
regrettera qu'un groupe chantant romand
ne figure pas dans l'équipe. Cependant
à Bienne où chacun parle plus ou moins
bien les deux langues, les Romands ont
certainement bien compris les couplets
comme les caricatures qui les accompa-
enaient.

Le directeur et Tambour
des Arlequins

l'une des cliques romandes
(Avipress - Guggisberg)

PREMIÈRE JOURNÉE
DU CARNAVAL BIENNOIS

Pour la sécurité routière
La Direction cantonale de la police

communique :
En 1970, les autorités ont pris de nou-

veau un grand nombre de mesures pour
assurer la sécurité du trafic sur les rou-
tes du canton de Berne. Dans la réca-
pitulation qui suit, nous indiquons en-
tre parenthèses, pour permettre la compa-
raison , les chiffres se rapportant à l'an-
née 1969.

151 (139) permis provisoires ont été
refusés pour des raisons d'inaptitude ca-
ractérielle , psychique ou physique. 2251
(2423) permis de conduire ou d'élèves
conducteurs ont été retirés à des person-
nes qui représentaient un danger pour la
circulation ou qui n'avaient pas les qua-
lités nécessaires pour conduire un véhicu-
le. La durée du retrait a été la suivante :

-r- jusqu 'à trois mois dans 1365 (1503)
cas ;

— 3 à 6 mois dans 244 (248) cas ;
— 6 à 12 mois dans 96 (107) cas ;
— 1 à 5 ans dans 10 (7) cas et _
— pour une durée indéterminée dans

536 (558) cas.
165 (145) retraits de permis concer-

nent des élèves conducteurs qui ont en-
freint les prescri ptions en négligeant de
se faire accompagner.

Par ailleurs, 3377 (2808) conducteurs
ont reçu un avertissement.

Parmi les motocyclistes et les cyclistes,
550 (585) ont reçu une interdiction de
circuler, 479 (435) un avertissement. Un
examen de conduite a été ordonné dans
100 (83) cas. Pour les conducteurs de
véhicules agricoles et de machines on en-
registre 11 (9) interdictions de circuler et
47 (30) avertissements.

De plus, 1090 (962) conducteurs ont
subi en examen médical et psychologi-
que. Un examen psychotechnique a été
prescrit dans 100 (111) cas, tandis qu'un
nouvel examen de conduite a été requis
dans 129 (106) cas.

Enfin dans 222 (269) cas le permis
de conduire ou d'élèves conducteurs n'a
été accordé que sous réserve de bonne
conduite.

25 ans au service
du cartel syndical
. C'est aujourd'hui que le comité du Cartel
syndical de Bienne fêtera , comme il se
doit son fidèle et dévoué secrétaire M.
Paul Graf , depuis 25 ans à la tête de
cet office. C'est en effet le 26 février
1946 qu'il remplaça M. Brândli , nommé
préfet de Bienne. Parfait bilingue M. Graf
a rempli différentes fonctions publiques ,
celle de juré , poste qu 'il occupe encore
aujourd'hui auprès du tribunal , il fut mem-
bre du Conseil de Ville et premier vice-
président en 1964.

Son activité fut particulièrement féconde
dans les sociétés ouvrières et comme orga-
nisateur des Fêtes du 1er mai. Le secré-
tariat du Cartel syndical est un poste
très important. Il groupe 22 sections et
plus de 13,000 membres. On n'a jamais
fait appel en vain au secrétaire de cet
office , qui est en quelque sorte un office
de renseignements gratuit , où M. Graf
s'était fait une spécialité des questions
juridiques.

L'escroc de charme
B I L L B T  B / B N N O / S

Quand un maître chanteur fai t
courir toute une ville, ça ne fini t
par for cément par des chansons. De
nombreux jeunes Biennois, qui se
croyaient déjà promis à une éblouis-
sante carrière au cinéma et à la
télévision, s'en sont cruellement ren-
du compte. C'était , si je ne m'abuse ,
vers la f in  de 1963. Un petit hor-
loger belge avait tenu sous son char-
me, pendant p rès d' un mois, tout
ce que Bienne comptait dans le do-
maine des variétés : chanteurs, fan-
taisistes, musiciens.

« Plein f eu  sur les jeunes ! Gala
réalisé au p rofit des vieillards né-
cessiteux ». L'affiche promettait un
spectacle de variétés burlesques avec
huit orchestres et un groupe vocal.
Mais le soir de la représentation ,
une pancarte , à l'entrée du Cap itale ,
annonçait que l'orga nisateur était re-
cherché par la police. Faute de va-
riétés, le publi c se contenta du bur-
lesque de la situation .'...

Le petit horloger belge s 'était fa i t
passer pour un important prod ucteur
d'émissions de radio et de télévision.
Ça aurait pu , tout aussi bien, être
des émissions de chèques sans pro-
vision !... Il était descendu dans le

meilleur liqtel (qu 'il devait d'ailleurs
quitter à la cloche de bois !), s'était
fai t  installer un studio d' enregistre-
ment dans un grand [magasin , s'assu-
ra le patrona ge d' un conseiller muni-
cipal (rapport aux vieillards néces-
siteux) et les bons of f ices  d'un jour-
nalist e qu 'il habilla d' un smoking
blanc (bien coupé et pay é sans cou-
pures) pour la présentation du gala ,
lequel gala ne devait être en fa i t
que le pr élude à une grande tournée
en Suisse et àl'étranger.

Comme il f au t  bien vivre, l 'impré-
sario encaissait des redevances sur
les disques enregistrés, empruntait
quelques billets ici et là , honorait
ses factures d'un charmant sourire,
avant de f i ler  à l' anglaise en em-
portant plusieurs appareils.

On le revit par la suite , cet impré-
sario marron... mais sur l' un des
chars du cortège de Carnaval !...
Avec, bien entendu , un orchestre,
un jo urnaliste-présentateur en smo-
king blanc et un conseiller munici-
pal... Et beaucoup de monde pour
tous les applaudir , car le spectacle ,
ce jour-là , eut réellement lieu !...

GASTON

Le réalisateur : Né à Milan en 1928,
Marco Ferreri arrive au cinéma par les
voies détournées de la profession de vété-
rinaire. Il réalise des courts métrages publi-
citaires et produit , sous le titre de « Docu-
ment! Mensili » , une sorte de périodique
en images auquel collaborent De Sica , Vis-
conti , Antonioni , Moravia , Emmer. Mais
c'est en Espagne qu 'il inaugure réellement
sa carrière de réalisateur. Part i avec l'in-
tention d'y faire le commerce d'objectifs ,
il rencontre R. Azcona qui écrit pour lui ,
sur des idées à lui , les scénarios d'EL
PISITO, 1958, de LOS CHICOS, 1959,
et d'EL COCHECITO (La Petite Voiture),
1960. Ce film a recueilli à Venise, hors
Festival , un prix spécial du jury. II a
obtenu depuis bien d'autres récompenses,
dont le prix français de l'humour noir.
A noter que le scénario, par deux fois, a
été refusé par la censure espagnole, et
que Ferreri a dû réaliser une . conclusion
plus optimiste.

Le sujet du film : Tout au long du
film , l'attention est centrée sur le person-
nage de Don Anselmo. Il ne s'agit pourtant
pas, à proprement parler , d'une étude de
caractère , mais plutôt de l'analyse d'une
condition : la condition de vieillard , égoïste
et maniaque, dans une famille hostile qu'il

tentera de liquider (que la censure espa-
gnole ne lui permettra pas de liquider !).
L'auteur est aussi féroce pour son héros
que pour la famille qui fait semblant de
l'entourer d'affection et le trouve en réalité
bien encombrant. A l'égoïsme des siens,
le vieil homme répond par une complète
indifférence. Son seul plaisir est de retrou-
ver des amis de son âge, infirmes pour
la plupart , et qui se promènent dans de
petites voitures motorisées. Pour posséder
lui aussi une de ces voitures tant convoi-
tées, Don Anselmo va jusqu 'à simuler la
paralysie. Ruse aussi vain e que les autres
et qui fournit à sa famille le prétexte
qu'elle attendait pour l'envoyer à l'asile,
tentative contrée par un crime familial col-
lectif qui enverra Don Anselmo en prison.

Aujourd'hui au ciné-club : El Conchecito

Nous apprenons que la fabrique de
cadrans Huguenin et Cie à Bienne vient
d'être rachetée par M. Charles Hugue-
nin. La direction général a été confiée
à M. Roger Uebelhardt et la direction
technique à M. Gilbert Huguenin.

Vente d'une importante
fabrique
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téléphone est toujours prêt
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A-Zet
Alibicord

Alibi-Nota
avec ou sans
téléquestionnement

L'un de nos télé-automates peut
répondre et noter pour vous aussi
quand vous êtes absent ou ne voulez
pas être dérangé. A partir de
Fr. 695.-. Tous les appareils sont
entièrement transistorisés.

Claude Ducommun
électricité, rue Orangerie 4

2001 Neuchàtel
Tél. (038) 25 28 00

MISE DE BÉTAIL
Le lundi 1er mars, à 11 heures, au
domaine de Calève, à Nyon, route Nyon-
Trélex, Hubert MONNIER exposera en
mise publique, pour cause de cessation
d'exploitation :

55 vaches très laitières,
fraîches vêlées ou portantes
15 veaux d'élevage femelles
1 taureau
Race Simmental, en partie avec certifi-
cats d'ascendance, indemne de T.B.C.
et bang.
Paiement comptant ou selon arrange-
ment préalable.
Buffet froid en cours de mise.
Par ordre : Etude BURKI & PAVILLON,
notaires à Nyon.

BAUX À LOYER
à vendre à l'imprimerie de ce journal

Le cortège du 75me anniversaire du
Carnaval biennois sera, nous dit-on plus
beau que j amais. En effet , on nous
annonce que 43 groupes dont 13 fan-
fares et cliques défileront dans les prin-
cipales artères de Bienne dimanche 28
février dès 14 heures. Relevons notam-
ment la présence de Guggemusik de
Bâle et de Stansstaad.

A rappeler aussi que pour la première
fois dans l'histoire du Carnaval bien-
nois, la Musique ouvrière de Bienne
prêtera son concours, ainsi que les Ma-
jorettes de Bienne.

Une figure bien connue
du Carnaval biennois :

Max Holzer, maître des bals...
(Avipress - Guggisberg)

Avant le cortèse...

Téléphonez-nous,
écrivez-nous

Si vous désirez qu'une information
passe dans cette page, si vous avez
un renseignement à nous communi-
quer, adressez-vous à notre rédaction
biennoise (M.  Adrien Guggisberg,
Haute-Route 53 a, tél. (032)217 52)
ou dji notre rédaction de Neuchàtel
(038) 25 65 02. Nous versons une ré-
tribution pour toutes les informations
utiles. Discrétion assurée.

Carnet du jour du vendredi 26 fév.
Apollo (tél . 2 3123), à 15 h et 20 h 15 :

Cannabis , jusqu 'au 2 mars.
Capitule (tél. 2 25 47), à 20 h 15 : same-

di et dimanche à 15 h, Tristan , jus-
qu'au 4 mars.

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h 30 :
The Vampire Killers = Tanz der Vam-
pire jusqu 'au 28 février.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 :
Mélodie en sous-sol.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h , mercredi ,
samedi, dimanche à 15 h : Sam Whiskey
le dur - La Vengeance des Gladiateurs
jusqu 'au 2 mars.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Drame de la jalousie.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h 15 :
Cité de la violence , prolongation.

Roxy (tél. 21177), à 15 h, 19 h et 21 h :
Variation der Liebe, jusqu 'au 28 février.

Scala (tél. 2 26 45), à 15 h et 20 h 15 :
La Fleur du soleil.

Studio (tél. 217 37), à 15 h et 20 h 15 :
Ich -ein Croupie.

DIVERTISSEMENTS

Astoria : 4 lustigen Tiroler Buabn.
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, di-

vertissement musical.
Café-bar Saint-Paul! : Mercredi , vendredi ,

samedi et dimanche : divertissement mu-
sical. Mercredi soirée dansante.

City-Center : Vendredi , samedi soir ainsi
que dimanche après-midi : Disc-Jockey
François Bauder.

Chambord Night-Club : Le pianiste Patri-
ce Arley.

Domino : Le Sextett Bruno Bianchi. Tous
les soirs attractions internationales.

Fantasio : L'orchestre Jerry-Sebal Show.
Seefels : Dise-Jockey Ringo, Light-Show.

t
Hôtel Rotonde : Samedi, dimanche diver-

tissement musical.
Stadthaus Nidau : Le pianiste Léo Freitag.
La Chartreuse : Bar à l'étage, tous les soirs,

ambiance créée par des pianistes ama-
teurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Paul Cha-
pelle.

i

EXPOSITIONS
Galerie 57 : U. Raussmuller , jusqu 'au 27

février.
Galerie Pot-Art : Exposition Walter Mafli

jusqu 'au 3 mars.
Galerie Lydie Ray, rue Centrale 14 : Expo-

sition permanente d'oeuvres de Fofoli ,
Friboulet , Rummel Kischka, Lambert.

Médecin de service : tél. 6 55 66 (police
renseigne).

Dentiste : Dimanche, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacie de nuit et du dimanche : Phar-

macie Hafner , avenue de la Gare 55,
tél. 2 43 72.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
la Gare, av. de la Gare 36, tél. 2 52 57.
Pharmacie Centrale , Dr J. Jolissaint, rue

>T1de l'Union 16, tél. 2 41 13. Pharmacie
Stem, T. Demény, rue des Maréchaux 9,
tél. 2 40 05.

Théâtre alémanique : 20 h 15, Der Vogel-
hândler Opérette von Karl Zeller.



Problèmes énergétiques
Si les forages réalisés naguère à Cuarny et autres lieux avaient donné des

résultats satisfaisants, nous aurions maintenant la satisfaction d'avoir tiré no-
tre épingle du jeu difficile de l'approvisionnement en produits énergétiques.
A côté de sa vache légendaire grâce à Victor Hugo, le Suisse pourrait aussi
traire son puits de pétrole et vivre en paix.

Hélas ! trois fois hélas ! nous n'en sommes pas là ! Comme toute l'Europe
occidentale d'ailleurs, nous sommes tributaires du Proche-Orient, inquiétant et
instable, pour la plus grande part de notre approvisionnement en pétrole, ce
liquide nauséabond qui , de simple moyen d'éclairage il y a un siècle, rapide-
ment détrôné par l'électricité, est revenu en despote pour actionner les véhicu-
les routiers, chauffer les maisons et compléter aussi, dans une certaine mesure,
la fourniture d'électricité, nos réserves de houille blanche étant pratiquement
toutes exploitées et la demande augmentant toujours.

Nous ne pouvons donc rester indifférents à la gigantesque partie de poker
qui se joue entre les grandes compagnies pétrolières (dans lesquelles nous
n'avons d'ailleurs aucun rôle) et les principaux pays producteurs du golfe
Persique. Comme on le sait, après diverses péripéties, rupture des négocia-
tions, menace d'embargo, un accord valable cinq ans a été signé le 14 février.
Nous n'y reviendrons pas, nous bornant à signaler que ses effets financiers
pour notre seul pays sont évalués à près d'un milliard de nos francs, soit
200 millions en moyenne annuelle, qui alourdiront d'autant notre balance com-
merciale, déjà anormalement passive. Pour l'ensemble des pays européens, la
charge supplémentaire est estimée à dix milliards de dollars, ce qui ne facili-
tera pas la trésorerie de certains Etats, celle de la Grande-Bretagne notam-
ment.

Mais le pétrole étant tiré, il faut, sinon le boire, du moins le transfor-
mer en énergie, opération vitale, indispensable à l'activité économique moderne
qui a fait de l'énergie la base de l'existence même de la société, aussi bien
sur le plan du travail et de la production industrielle que sur celui de la vie
quotidienne. Pour la Suisse qui , en dehors de l'énergie hydraulique, ne dispose
d'aucune autre source appréciable d'énergie, plus de 80 % de ses besoins sont
actuellement couverts par les hydrocarbures, absolument nécessaires à l'existen-
ce même de notre vie économique. Si, en raison de l'accord qui vient d'être
signé à Téhéran, la question de la livraison régulière de ces produits semble
être résolue, celle du prix à payer reste à régler, mais quelle que soit l'atti-
tude qu'adopteront en définitive les grandes compagnies, une hausse des prix ,
déjà effective pour l'huile de chauffage, ne manquera pas d'intervenir pour
l'essence à l'usage des automobiles.

Plus le pétrole deviendra onéreux...
Ce sont là les conséquences inévitables qui résultent de la demande crois-

sante d'un produit, quand, les détenteurs de ce produit s'entendent pour faire
un front commun et unifier leurs exigences et leurs moyens de pression.
Mais les données du problème de la production et de la consommation du
pétrole sont trop nombreuses pour qu'un équilibre tel que celui qui vient d'être
établi puisse se maintenir longtemps. Si, jusqu'à présent , les estimations des
réserves mondiales de pétrole attribuent la part du lion, 60 % au Proche-
Orient, les nouveaux sondages de l'Alaska et des fonds sous-marins par exem-
ple, laissent entrevoir de nouvelles possibilités d'exploitation. D'autre part, l'uti-
lisation du gaz naturel est loin d'être entièrement réalisée. Enfin, l'énergie nu-
cléaire n'en est encore qu'à ses débuts. Jusqu'à présent, l'exploitation des
ressources pétrolières a mobilisé des ressources financières immenses et par
voie de conséquence « structuré » des intérêts économiques extrêmement puis-
sants tenant tous les canaux intermédiaires entre l'extraction et la distribu-
tion aux consommateurs. Un jour peut venir où ces entreprises verront leur
intérêt à s'approcher d'autres sources d'énergie que le pétrole. Ainsi, le pré-
sident de la Shell a déclaré au moment de la dernière crise :

« Plus de pétrole deviendra onéreux et précaire, plus les pays consom-
mateurs seront encouragés à développer leurs propres ressources d'énergie.
C'est là un aspect du problème que les gouvernements des pays producteurs
feraient bien de prendre en considération. »

Certes, pour reprendre la conclusion d'un article de M. Stepczynski dans le
« Journal de Genève », « l'évolution sera lente. Mais le jour où l'on parlera
sérieusement du moteur à eau, du chauffage au gaz et de la propulsion nu-
cléaire, les « barons de l'or noir » se verront relégués, comme les maîtres de
forge d'hier, dans l'imagerie d'Epinal. A la différence de l'Algérie, dont les
réserves pétrolières s'élèvent à quelques années seulement et qui n'a pas à
se soucier de ces perspectives lointaines, on espère pour les négociateurs de
Téhéran qu'ils n'ont pas oublié le consommateur dans leurs calculs. Le mar-
ché, c'est lui. »

Dans un monde où tout est en mouvement, le pétrole n'est nullement à
l'abri des changements radicaux qui affectent tant de secteurs de production.
Surtout si ceux qui en tiennent actuellement les vannes de départ se met-
taient à abuser de leur situation. Philippe VOISIER

Les métaux baissent de prix
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Alors que le pétrole enregistre un
renchérissement de nature mondia-
le depuis le début de l'année et que
la hausse des prix des biens et des
services sévit, entraînant une fièvre
inflationniste dans l'ensemble des
pays industrialisés, il n'en va pas de
même des prix des métaux dont la
plupart enregistrent des reculs du-
rables et profonds. Notre propos ne
sera pas d'en dresser l'inventaire,
mais de présenter quelques aspects
caractéristiques de ce mouvement.

DEUX MARCHÉS
DOMINANTS :

LONDRES ET NEW-YORK
Parmi les cotations en gros des

matières premières, celles des mé-
taux sont l'objet d'échanges animés
à ces deux marchés. Les bourses
des marchandises de Londres et de
New-York, par l'importance même
des volumes qui s'y traitent déter-
minent des cotations de caractère
international qui sont usuellement
appliquées ailleurs et ces références
contribuent aussi au renom des
deux places précitées.

Cette localisation des marchés di-
rigeants dans le domaine des mé-
taux est aisée à comprendre. Lon-
dres, par le rôle de métropole mon-
diale qu'elle a joué dans les domai-
nes du commerce et de la banque
dès la fin du XVIIIe siècle, alors
que la Grande-Bretagne faisait fi-
gure de pionnier dans l'histoire de

l'industrialisation, a, par nécessité,
dû importer les métaux qui lui fai-
saient défaut, malgré la générosité
de son sous-sol. Plus encore, Lon-
dres, centre nerveux du plus grand
empire de l'histoire, le Common-
wealth, y est relié par un mouve-
ment dense et incessant auquel par-
ticipent les marines marchandes de
tous les pays et de toutes les mers.

C'est surtout depuis la Première
Guerre mondiale que la bourse des
métaux de New-York a acquis une
renommée comparable à celle de
Londres.

LES CAUSES

Elles sont multiples les causes de
la chute des prix des métaux.

L'accord de mars 1969, signé en-
tre les gouverneurs des dix banques
centrales des pays les plus indus-
trialisés a apporté la sérénité sur le
marché de l'or. En effet, il fut
alors créé un double marché du
métal jaune : l'un destiné aux seuls
transferts d'or monnayé au prix
rigide de 35 dollars l'once et l'autre,
ouvert à chacun, avec une fixation
de prix déterminée par le libre jeu
de l'offre et de la demande. En fait,
l'or libre ne s'est pas beaucoup
écarté des 35 dollars. Par contagion
cette stabilisation a mis un terme à
la hausse des autres métaux pré-
cieux.

Non seulement le renchérisse-
ment fut enrayé, mais une baisse

de l'or fut amorcée par la déthé-
saurisation. En effet, les épargnants
voyant le pouvoir d'achat de la
monnaie fléchir et le prix de l'or
stagner, sortirent massivement le
métal jaune de leurs cachettes pour
l'offrir sur le marché en échange
de biens prétendus capables d'ac-
croître leur valeur réelle en pério-
de d'inflation.

Le ralentissement de l'activité in-
dustrielle aux Etats-Unis durant
l'année 1970, pendant laquelle la
grève de la General Motors a long-
temps grippé nombre d'entreprises
livrant des produits à ce géant de
l'automobile, a aussi pesé sur les
ventes des aciers et des cuivres.

L'aluminium n'a de son côté, pas
pu poursuivre son extension en rai-
son du ralentissement de l'activité
du bâtiment dans nombre de pays
alors que les entreprises productri-
ces de ce méta l ne cessent de déve-
lopper leur appareil de production.
De nouveaux concurrents se font
plus insistants : l'URSS, le Japon
et plusieurs pays du tiers monde.

LE MOUVEMENT CONTINUE
L'évolution des prix vers la bais-

se se poursuit. Les dernières indi-
cations fournies par Londres au su-
jet du cuivre relatent un accroisse-
ment de l'offre en raison de la fin
des grèves péruviennes, alors qu'un
conflit de travail a été évité de jus-

tesse au Chili ; les livraisons de la
Zambie et du Canada poursuivent
leur développement des -tonnages
offerts. De son côté la demande de
cuivre s'est amenuisée à Londres.

Le plomb et le zinc continuent
leur effondrement de prix. Ce der-
nier métal a atteint ses prix les plus
bas depuis deux ans, alors que les
stocks s'enflent. Cette situation est
particulièrement préjudiciable aux
deux principaux fournisseurs : Le
Canada et l'Australie. Il est évident
que l'effort d'extraction développé
intensément par l'Australie depuis
peu d'années dans des zones à pro-
duction métallique diversifiée con-
tribue à peser sur les prix mondiaux.

De son côté, l'étain a perdu 12 %
de son prix en 1970 et seuls des
achats destinés à absorber les sur-
plus ont enrayé la baisse.

On pensait que l'argent-métal,
dont les besoins dans l'industrie pho-
tographique sont énormes, échappe-
rait à la baisse générale des métaux
mais , par contagion, ce métal suit
aussi le mouvement.

Le platine, le palladium ont éga-
lement emboîté le pas de la des-
cente.

Ainsi, et c'est un paradoxe, les
métaux plus ou moins précieux ne
constituent pas un îlot de refuge
dans la marée qui sape nos mon-
naies.

Eric DU BOIS

Phase de clarification dans les discussion s
exploratoires de la Suisse à Bruxelles

Les discussions exploratoires entre
la Suisse et les communautés euro-
péennes, entamées officiellement le
10 novembre dernier, viennent d'en-
trer dans leur phase décisive. Dans
l'hypothèse où toutes les clarifica-
t i o n s  réciproques interviendraient
maintenant, cette phase pourrait être
la dernière. C'est pourtant peu pro-
bable, car l'ordre des problèmes ne
sera pas totalement épuisé. Mais
c'est maintenant que l'essentiel doit
se faire : des groupes de travail con-
joints ont été mis en place. Ils tra-
vailleront jusqu'aux premiers jours
de mars, puis ce sera de nouveau
au niveau des hauts fonctionnaires
que se réuniront les deux parties du
3 au 5 mars.

Il est impossible de prédire les
conclusions auxquelles elles abouti-
ront. Le fait que le syndicalisme
paysan suisse ait cru devoir déléguer
un observateur spécial à Bruxelles —
il restera à l'hôtel et ne sera pas
admis en séance — indique certaine-
ment pour le moins l'importance de
la discussion dans la phase actuelle.
Quant à l'industrie, elle a préparé
ses dossiers à l'intention de la délé-
gation suisse. Il s'agissait notam-
ment de préciser l'incidence com-
merciale et structurelle de nos ta-
rifs douaniers sur l'ensemble des im-
portations et également des exporta-
tions.

Le problème est notamment de
savoir comment une Suisse entière-

ment maîtresse de ses droits de doua-
ne sur les importations ¦ de pays
tiers pourra être mise au bénéfice
de la franchise douanière dans ses
rapports avec la Communauté, sans
que celle-ci subisse le préjudice de
détournements de trafics. Si un pro-
duit d'origine américaine ou japo-
naise est admis en Suisse sur la base
d'un tarif douanier de 10 alors que
la Communauté, elle, l'impose au
taux de 20, l'importation aura évi-
demment tendance à emprunter le
détour par la Suisse si, à partir de
ce territoire, elle peut gagner la
Communauté en franchise.

La solution à laquelle la Suisse
donnerait la préférence est celle de
la certification d'origine. Elle a fait
ses preuves au sein de l'AELE. Mais
sera-t-elle encore praticable dans le
contexte commercial infiniment plus
complexe de nos relatations avec la
CEE ? D'ailleurs la Communauté a
un préjugé solidement ancré contre
le certificat d'origine. Elle préfére-
rait de loin que la Suisse ailapte son
tarif extérieur et l'aligne — au moins
dans ses positions essentielles. —'¦ sur
celui de la CEE. Mais cela renché-
rirait notablement les importations
suisses de matières premières et aus-
si de produits manufacturés.

C'est par dossiers volumineux que
les fédérations industrielles suisses
ont fourni à la délégation matière
à discussion avec ses interlocuteurs
de la CEE. On est donc entré dans

le vif du sujet économique. C'est
une bonne chose, car dans toute
cette affaire, il faut commencer par
savoir ce que signifiera pour notre
économie le rapprochement qu'on
lui propose.

Puis il s'agira d'en évaluer le prix
et les avantages. A en juger par
l'excellence des qualités des interlo-
cuteurs de part et d'autre de la ta-
blé bruxelloise, il est permis d'espé-
rer que cet inventaire se fera au
mieux. Ceci pour l'économie propre-
ment dite.

QUESTIONS FONDAMENTALES
Restent les questions institutionnel-

les. Là, les choses pourraient être
moins nettes, car on entre dans le
domaine de la structure, des dogmes
et de la politique. Théoriquement,
la Suisse pourrait se satisfaire de
l'obtention des fameux « liens parti-
culiers », c'est-à-dire de la franchise
commerciale avec la Communauté.
Mais dans la pratique, il est évidem-
ment souhaitable qu'elle puisse éga-
lement exercer une certaine partici-
pation dans les organes communau-
taires et dans ses décisions, tout
simplement parce que tout cela la
concernera d'une manière très di-
recte.

Le plus simple aux yeux de nom-
breux « Européens » ou «Eurocrats»
serait alors l'adhésion pure et sim-
ple, éventuellement avec une formu-
le portant réserve de la neutralité.

Mais alors, c'est la structure suisse
et de sa démocratie directe qui se-
rait en cause puisque l'adhésion ré-
duirait à néant des droits populaires
fondamentaux.

A l'inverse, si la communauté
nous accordait un statut spécial
comportant un droit de codécision
n 'impliquant pas l'adhésion de plein
droit, elle affaiblirait sa propre struc-
ture et devrait tôt ou tard faire de
semblables concessions à d'autres
gouvernements. "

C'est là que réside le problème
qu'il faudra résoudre. On en viendra
peut-être à se tourner vers le fameux
« conseil d'association > déjà envisa-
gé lors de la première tentative de
1962. Ce système a un inconvénient
majeur : s'il permet à l'Etat associé
de discuter de l'application de tou-
te décision prise par les Six, il leur
interdit l'intervention dans les déci-
sions proprement dites. Aussi n'est-
il pas sûr qu'une issue rapide sera
trouvée, une fois que ce problème
institutionnel sera mis à l'ordre du
jour.

Pour l'heure, une chose semble
acquise, et elle est réconfortante :
du côté des Communautés, person-
ne n'entend sérieusement mettre en
question les institutions suisses qui
depuis plus de cent ans constituent
une garantie de stabilité et de neu-
tralité dans cette région vitale pour
tous au cœur de l'Europe.

Paul KELLER

Nécessité de la croissance économique
De tous côtés, on entend fulmi-

ner contre la croissance économi-
que, qui serait à l'origine de tous
les maux dont souffre notre société.
On s'élève avec vigueur contre le
fétichisme, le fanatisme, l' idolâtrie
de la croissance. Ces voix qui dénon-
cent la « f o lie » des hommes sont
certainement les signes d'un malaise
social ressenti par une partie tou-
jours plus grande de la population ,
mais accuser la croissance économi-
que comme seule responsable de ce
malaise relève d'une confusion de
l'esprit et mérite que l'on s'y arrête
un peu.

La croissance, ce n'est pas la cons-
truction désordonnée d'usines p esti-
lentielles et polluantes ou de bâti-
ments locatifs mal conçus où les
gens s'entassent pour y étouffer ; ce-
la, ce sont des effets d'un développe-
ment économique mal maîtrisé. La
croissance, ce n'est rien d'autre que
l'augmentation du produit national
brut, c'est-à-dire l'accroissement de
la valeur globale des biens et ser-
vices produits 'par notre économie.

Encore faut-il distinguer entre une
croissance purement quantitative, me-
surée en monnaie, et une croissan-
ce qualitative qui correspond à une
augmentation des prestations de l 'éco-
nomie envers la société. Si la pre-
mière est plus forte que la deuxiè-

me, il en résulte ce mal bien con-
nu qu'est l'inflation. La croissance
réelle s'exp lique par le développe-
ment de la productivité du travail,
l'amélioration de l'organisation et le
progrès technique. Elle est la base
fondamentale du bien-être général.
Sans elle, il est impossible à la so-
ciété d'améliorer la sécurité sociale,
l'enseignement, la protection de l'en-
vironnement, la recherche scientifi-
que, la sécurité du trafic, etc.

Pourtant, il semble que tout le
monde n'ait pas encore bien saisi
cette évidence : pour répartir plus,
il faut produir a plus, car il n'est
pas rare que ce soient ceux-là mê-
mes qui dénigrent la croissance, qui
réclament à grands cris des presta-
tions plus grandes de la part de
l'Etat ou de l'économie privée. Leur
attitude n'est pas très conséquente,
car ce qu'ils exigent ainsi, n'est-ce
pas de résoudre la quadrature du
cercle ?

Que l'on se décide pour un ra-
lentissement de l'expansion économi-
que, soit ; mais il faut  alors adap-
ter ses exigences aux possibilités. Ce-
la montre assez qu'une société pro-
gressive, dont l'avenir dépend forte-
ment de ses relations avec le reste
du monde, ne peut échapper à l'im-
p ératif de la croissance économique.

C.P.S.

Salaires: le mauvais exemple de Berne
Dès le 1er janvier 1971, le

personnel fédéral a été mis au bénéfice
de toute une série d'améliorations en
matière de salaires et d'allocations di-
verses. Pourtant, il n'a pas tardé à
présenter derechef de nouvelles reven-
dications. Alors même que les négocia-
tions relatives aux dernières augmen-
tations réelles de salaires n'étaient pas
encore terminées, il revendiquait le ver-
sement d'un treizième mois de salaire.
Sur ce point, les tractations sont déjà
avancées. Il semble que le principe
soit maintenant acquis et qu'il ne reste
à régler que des modalités d'application
et à fixer la date d'entrée en vigueur.
A ce sujet, les syndicats préconisent
le 1er juillet 1971, alors que du côté
des services fédéraux compétents, on
ne voit guère de possibilités avant 1972.

En tout état de cause, cela équivau-
drait à octroyer ainsi à plus ou moins
brève échéance, une nouvelle augmen-
tation de salaire réel de 1 % %. Rap-
pelons qne le personnel fédéral vient
de toucher 4 % de plus sur son salaire
réel. Cette accélération est d'autant plus
frappante que jusqu'ici, aucune com-
paraison suffisante n'a permis de
démontrer un réel retard du personnel
fédéral par rapport au personnel du
secteur privé ou à celui des cantons
et des communes.

Ajoutons que dans le secteur privé,
le treizième mois de salaire n'est encore
introduit que dans une petit nombre
d'entreprises. La Confédération, par les
concessions massives qu'elle vient
d'admettre, donne une fois de plus
le branle au mouvement salarial, au
mépris de toute référence aux exigences
Conjoncturelles les plus élémentaires. De
pins, elle contraint d'autres branches
à la surenchère et déclenche de nou-

velles majorations de tarifs aux CFF
et aux PTT. C'est l'étincelle qui met
le feu aux poudres d'un renchérisse-
ment explosif, précisément au moment
où l'évolution prend déjà suffisamment
la forme d'une inflation par les coûts.
La Confédération, dans sa fonction de
principal employeur dn pays, porte ainsi
une très lourde responsabilité.

Nul ne songerait à refuser aux fonc-
tionnaires un salaire décent. Mais le
sort des employés de l'Etat et des
administrations publiques ou semi-pu-
bliques est-il vraiment si mauvais qu'il
faille s'incliner sans autre forme de
procès devant toutes les revendications
des syndicats ? Ne s'engage-t-on pas
ainsi sur la pente périlleuse d'une accé-
lération qu'il deviendra bientôt impos-
sible de freiner ?

Les fonctionnaires jouissent déjà de
la sécurité quasi absolue de leur em-
ploi ; leurs salaires sont d'ores et déjà
automatiquement adaptés à l'indice des
prix, ainsi que leurs retraites, au reste.

La sollicitude officielle dont on les
couve entraînera des dépenses supplé-
mentaires non seulement pour la Confé-
dération, mais encore pour les cantons
et les communes qui devront bien la
suivre. Et le secteur privé sera mis
en demeure de s'aligner à son tour.
A-t-on alors pensé aux répercussions
et aux conséquences de cette téméraire
politique de l'emploi et des salaires
pour les petites et moyennes entrepri-
ses, le petit commerce, l'artisanat et
même l'agriculture ? Ou se trouverait-
il que l'on veut la disparition progres-
sive du secteur privé par la voie d'une
socialisation à froid de notre économie,
la Confédération menant le jeu ? La
question se pose nettement.

C.P.S.

AvS: la suite des opérations
Le 1er janvier 1971, les rentes

AVS ont été augmentées de 10 %.
Mais cette mesure ne constituait
qu'une simple compensation du ren-
chérissement. En revanche, une ré-
forme beaucoup plus fondamentale
de notre système de prév oyance so-
ciale est en vue. D 'ores et déjà, il
est possible d'imaginer — indépen-
damment de toute prise de p osition
— la suite des opérations.

La commission fédérale de l'AVS
vient de mettre la dernière main à
l'avant-projet d'un nouvel article
constitutionnel qui consacrerait no-
tre système des trois p iliers. D'ici
l'été se déroulerait la procédure de
consultation des cantons et associa-
tions profession nelles. Dès lors, le
message du Conseil f édéral  pourrait
être soumis aux Chambres vers la
f in  de l'automne. Les travaux des
commissions commenceraient peut-
être déjà en décembre. L'année pro-
chaine serait consacrée à l'examen
parlementaire, dans le détail, du nou-
vel article constitutionnel et en au-
tomne 1972, pourr ait avoir lieu la
votation fédérale.

Cela sans préjudice de la 8me ré-
vision de la loi sur l'AVS et de la
promulgation d'une nouvelle loi sur
le deuxième p ilier. Cette 8me révi-
sion pourrait bien occup er le parle-
ment durant toute l'année pro chai-
ne et entrer en vigueur le 1er jan-
vier 1973. Quant à la loi sur le
deuxième pilier, ce serait l'une des

tâches parlementaires les plus impor-
tantes de 1973. L 'entrée en vigueur
de la nouvelle législation pourrait
avoir lieu, au plus tôt, le 1er jan-
vier 1974.

Qu'en est-il alors des trois initia-
tives constitutionnelles en matière
d'AVS déposées à la Chancellerie
fédérale ? La première, celle du par-
ti suisse du travail, sera sans doute
traitée par le gouvernement en mê-
me temps que son propre article
constitutionnel. La votation popu lai-
re de l'automne 1972 pourrait consti-
tuer un choix entre le projet du
P.d.T. et le contreprojet gouverne-
mental, à moins que ce parti ne la
retire, estimant que les propositions
du gouvernement et du p arlement
sont satisfaisantes.

Quant aux initiatives socialiste et
du comité « interpartis », déposées
par la suite, elles devront évidem-
ment attendre que leur tour vienne.
Il se peut bien qu'elles soient égale-
ment retirées au vu du projet offi-
ciel qui, bien sûr, tiendra compte des
tendances qui se sont manifestées.

On voit difficilement quatre vota-
tions se suivre sur ce projet et si
l'on pense que vingt initiatives cons-
titutionnelles touchant des domaines
divers sont dans l'antichambre du
parlement, on reconnaîtra te risque
de lassitude croissante qui pourrait
en résulter dans l'opinion publique.

PAM.

L'INDUSTRIE CHIMIQUE AU PREMIER PLAN
DE L'ÉCONOMIE FRANÇAISE

PARIS (ATS). — Selon les prévi-
sions établies par les experts du Ve
plan,. l'industrie chimique livrera 80 pour
cent des besoins des autres industries
en l'an 2000. Cette prévision tend à
faire passer la chimie au premier plan
de l'économie française.

En 1969, l'industrie chimique occu-
pait la deuxième place dans l'économie
française avec 31,6 milliards de francs
de chiffre d'affaires hors taxes, après
la construction mécanique. Pour 1970,
les chiffres ne seront connus qu'à la
fin du 1er trimestre de 1971, mais les

grandes lignes peuvent déjà être déga-
gées.

L'indice de production pour les dix
premiers mois de l'année écoulée est
en progression de 10,3 pour cent par
rapport à la période correspondante de
l'année précédente. Ce pourcentage re-
présente près du double de celui de
l'ensemble des industries françaises.

Les meilleurs résuultats sont enregis-
trés dans le secteur de la chimie orga-
nique qui produit les < grands intermé-
diaires > — ethylène, propylène — ser-
vant à la fabrication des matières plas-
tiques (17 pour cent).

Un trou de 1,3 milliard
dans la caisse publique

Est-ce normal en période de surexpansion ?

Au terme d'une enquête de
l'administration fédérale des contri-
butions, les budgets de la Confédé-
ration, des cantons et des communes
totalisent, pour l'exercice en cours,
un déficit de 1,3 milliard de francs.
Par rapport à 1970, celui-ci augmente
d'un tiers.

A eux seuls, les cantons ont prévu
des excédents de dépenses de 810
millions, soit 60 % du déficit total
des pouvoirs publics. Avec 450 mil-
lions, les communes enregistrent, de
leur côté, une augmentation considé-
rable de leurs charges nettes. La
Confédération, dont les finances ont,
depuis longtemps, un meilleur visage
que celles des cantons et communes,
a budgétisé un déficit du compte
financier relativement faible, d'autant
plus que les 92 millions prévus sont
largement dépassés par le boni du
compte des variations de la fortune.

A TTENTION !
Néanmoins, ce déficit du compte

financier, tout comme celui des can-
tons et des communes, mérite notre
attention. En effet, les dépenses glo-
bales budgétisées des pouvoirs publics
augmentent de 11 % et atteignent
21 milliards 300 millions de francs.
Elles augmentent beaucoup plus rapi-
dement que le revenu national. Les
recettes, elles-mêmes, qui continuent
à bénéficier de la bonne marche
des affaires et de l'absence prati-
quement totale de chômage, n'aug-
menteront vraisemblablement « que »
de 9,8 %, pour atteindre 20 milliards
de francs.

L'expérience a prouvé, il est vrai,
que les budgets sont toujours un
peu pessimistes ; il est naturel qu'un
financier se sente mieux à l'aise
s'il reste en-deçà d'un budget de
dépenses exagéré, que s'il dépasse
des chiffres plus réalistes, voire mê-
me optimistes. En 1969, on s'atten-

dait, théoriquement, à un déficit glo-
bal des pouvoirs publics de 1,5 mil-
liard : mais il n'atteignit que 0,4
milliard parce que tous les projets
ne purent être exécutés et que les
recettes continuèrent à croître plus
rapidement qu'on osait y compter.

ANOMALIE
Il n'en demeure pas moins que

les récents sondages de l'adminis-
tration des contributions nous lais-
sent songeurs. En effet, la haute
conjoncture favorise les finances pu-
bliques, tout comme l'économie et
l'ensemble des citoyens ; le rende-
ment des impôts continue à augmen-
ter. On devrait donc arriver, durant
ces années grasses, à des budgets
et comptes équilibrés. Que ferait-on
si. un jour, le ralentissement des
affaires provoquait une chute des
recettes fiscales ? Les besoins res-
teraient les mêmes; augmenteraient
même par la nécessité d'accélérer
la réalisation des projets pour éviter
le chômage et l'on aurait beaucoup
de peine à adapter le train de vie
du pays a la situation nouvelle.

La Commission fédérale de recher-
ches économiques a récemment décla-
ré, dans son rapport sur l'évolution
conjoncturelle attendue pour cette
année, qu'il ne fallait pas s'attendre
que les finances publiques soient
un élément de stabilité conjoncturel-
le, même si ses recettes fiscales aug-
mentent sensiblement. En effet, para-
doxalement, les pouvoirs publics
n'appliquent guère les préceptes de
« lutte contre la surchauffe > énoncés
par le Conseil fédéral.

On s'est peut-être habitué dans le
grand public et dans les parlements
à l'anomalie que constituent ces défi -
cits en période de prospérité. C'est
très regrettable, car cette situation
est tout à fait anormale. Tout le
monde devrait en être conscient.

P.A.M.
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Les métiers de ferblantier et d'appareilleur sanitaire

Il y a la goutte d'eau dans la mer de nos misè-
res, de nos désirs ou de nos nécessités. La goutte
de rosée sur une fleur, les gouttes de pluie sur
les vitres closes que chantent les poètes, tandis
que se pâment, devant la vitrine du joaillier, les
belles convoiteuses de gouttes d'eau topaze ou
diamant... Il y a, parmi les maux, la goutte de
venin que distillent les mauvaises langues, la gout-
te que soignent sur le tard, dans les villes d'eau,
les amateurs de bonne chère et de fines gouttes.
Il y a le mal de saison : la goutte au nez et le

mal que se donnent certains pour passer entre
les gouttes d'un vilain destin. Il y a ceux qui n'y
voient.in'y entendent goutte aux choses de ce mon-
de. .Ivjais de tqjutes (es gouttes,, celle qui fait .débor-
der le vase, tombe quelque part du robinet dans
la caisse de résonance de l'évier d'acier chromé.

Supplice chinois de la goutte d'eau des temps
modernes, ce « pong-pong » sourd et régulier, ce
bruit à nul autre pareil, a le don de nous porter
sur les nerfs, d'amorcer l'orage, de faire tomber
la foudre sur nos familiers, à moins que cela
ne soit sur le plus proche plombier. A propos
plombier = installateur sanitaire, il devrait être
omniprésent (avec plus de matérialité qu'un dieu

' s.v.p. !) tant il y a de robinets qui gouttent, de
robinets dont ne sort plus une goutte, de lavabos
qui ne tiennent pas l'eau et d'autres qui sont
complètement bouchés. Au fait, n'est-il pas éton-
nant qu'avec un rien de patience on puisse encore,
par les temps qui courent, par cette pénurie de
main-d'œuvre, trouver un spécialiste pour nous dé-
panner ?

Convenons-en, si les professions d'installateur et
de ferblantier n'étaient pas aussi bien organisées,
si elles n'avaient pas d'atouts à offrir, si elles ne
faisaient pas de publicité, elles parviendraient dif-
ficilement à recruter des jeunes pour assurer la
relève. D'ailleurs, ces deux métiers non encombrés
pourraient accueillir encore beaucoup plus de jeu-
nes gens et de jeunes filles (installatrice, ferblan-
tière, cela se fait !) et il faut espérer que les
efforts de promotion de l'Association suisse des
maîtres ferblantiers et appareilieurs porteront leurs
fruits. D'autant plus qu'il s'agit de professions arti-
sanales pavées d'or, à commencer par l'or pur
du « vreneli » qui récompense chaque année les
meilleurs élèves et ouvriers. ,

Si tout au long de cet article il était question
de gouttes, cela ne signifie heureusement pas que
l'appareilleur qualifié passe son temps à remplacer
des joints et à déboucher les lavabos. Il a autre

i chose à faire. L'essentiel de son travail consiste
à équiper en installations sanitaires les nouvelles
constructions : maisons particulières, immeubles lo-
catifs, usines, hôtels, écoles, hôpitaux, etc. ; le
domaine est vaste, le travail varié et très bien
rétribué.

Quant àr nous, martyrs' de'la goutte d'eau, avec,.;
dans les parages, tin homme exerçant les deux
" ""'"¦' Qtj *ÎP ' !¦ - '¦¦' ¦' <j ->^ _ .-- - - ¦ _Tj3Y_ CT<rrr>_ >-V3 v.-:,-i-

métiers, peut goutter ce qui veut, de la cave
au grenier, nous sommes sauvés !

LES GOUTTES CÉLÈBRES...
Fritz Gross & Fils
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Confiez au spécialiste

la réparation
-t

o de votre appareil _

3 NOVALTEC 1
est à votre service

Parcs 54 Tél. 25 88 62

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchàtel

MACHINE A LAVER automatique, modèle
: récent. Tél. 24 14 42.
; 

CUISINIERE A GAZ, 3 feux, 150 fr., très
bon état. Tél. 24 23 60.

POUSSETTE entièrement démontable, en très
bon état, 70 fr. Tél. 31 16 25.

POUR VW COCCINELLE : porte-bagages,
porte-skis, parc-soleil pour toit ouvrant, atte-
lage remorque. Parfait état, bas prix. Tél.
25 37 13.

I BUFFET DE SERVICE en noyer avec ou
• sans argenterie, occasion. Tél. 25 37 02.
E 

BIBLIOTHEQUE VITREE, avec 2 portes,
ainsi qu'une table pour télévision, bas prix.

¦ Tél. 24 53 93, aux heures des repas.

TRES BEAU BERGER ALLEMAND, de 10
mois, prix 300 fr. Seulement dans très bon-

. ne place. Boulangerie H. Leitner. 2053 Cer-
nier. Tél. (038) 53 21 30.

j TABLE DE SALON carrée, 60 X . 60 cm,
¦ conviendrait pour TV ; porte-bagages pour
i R 4 ; cages à pigeons. Le tout à prix très
j, avantageux. Tél. (038) 55 11 04.

I LAPINS NEO-ZELANDAIS, 3 mois. 7 fr.
• pièce ; 6 mois 15 fr. Tél. (038) 55 11 04.

MAGNIFIQUES PINSCHERS NAINS 3
mois, issus de parents avec pedigree. Tél.

i (037) 65 13 05.

PANTALON D'EQUITATION pour garçon
• de 12 à 14 ans. Tél. 2414 43, heures des
, repas.

i SALON, état de neuf, bas prix. Télé-
r phone 2412 75.

POUSSETTE MODERNE à l'état de neuf.
j Tél. (038) 31 76 58.

i DISQUES 33 tours, de Johnny, Sylvie et
j quelques autres 45 tours. Tél. 33 32 86.
i 
' LIT POUR 2 PERSONNES 150 x 190 cm,
i avec matelas en crin et laine. Téléphone
' 31 61 29.

POUSSETTE transformable, aubergine, cédée
à 120 fr. Tél. 41 37 10.

LIT ' D'ENFANT 140 x 70. cm ;  lit en fer.
Tél. (038) 31 47 66.

CARAVANE SPRITE mousquetaire , 5 pla-
: ces, modèle 1965, au plus offrant . Télé-
! phonè 33 30 42.

; LIT DOUBLE PLIABLE, état de neuf. Prix
; intéressant. Tél. 33 30 42.

! COURS ' COMPLET de traitement de l'infor-
mation, état de neuf. Très bas prix. Télé-
phone 41 15 49.

' ' 
UNE BALANÇOIRE de jardin pour enfant;
un établi 2-3 places et une potence à river.
Bas prix. Tél. 25 96 79.

[ CHAMBRE A COUCHER 1900, en bois
[ dur ; 2 lits, commode, armoire, tables de

nuit. Prix très avantageux. Le tout à em-
\ porter depuis Berne. Tél. 25 41 67.

I PETIT LIT avec matelas (jusqu'à 6 ans), 150
, francs. Tél. 25 70 38.

' POUSSETTE MODERNE, youpala et an-
cienne pendule. Bredard, Jolimont 8, Neu-
chàtel.

TELEVISION MEDIATOR, très bon état.
Prix avantageux. Tél. (038) 41 20 13.

TOURNE-DISQUE TEPAZE, 60 fr. ; 3 pan-
talons et 2 complets, taille moyenne, pour

i jeunes gens de 18 à 20 ans. Tél. 47 16 73,
aux heures des repas.

CUISINIERE ELECTRIQUE SIEMENS DE
LUXE, état neuf , 400 fr. Tél. 42 17 51, dès
19 heures.

: APPARTEMENT DE 2 OU 3 PIECES, mi-
confort , à couple sans enfants. Région Ser-
rières - Neuchàtel. Adresser offres écrites à
262-709 au bureau du journal.

STUDIO non meublé pour jeune fille, im-
médiatement. Tél. 33 40 14.

GARAGE, région Parcs - Côte - Rosière.
Tél. 25 68 80, le soir.

S.O.S. Etudiante cherche petit appartement
sympathique, pas cher. Neuchàtel ou envi-
rons. Adresser offres écrites à 262-710 au
bureau du journal.

PETIT LOGEMENT MODESTE pour trois
adultes, libre tout de suite, à la campagne.
Adresser offres écrites à JR 471 au bureau
du journal. 

ETUDIANTE cherche pour le printemps
1971, à Neuchàtel ou aux environs, appar-
tement si possible meublé, de 1 ou 2 piè-
ces avec cuisine, salle de bains ou douche.
Tél. (057) 6 19 91.

COUPLE EN DETRESSE cherche petit ap-
partement sympathique, eau chaude. Neu-
chàtel ou environs. Tél. 41 33 65, le soir.

STUDIO NON MEUBLE, à Neuchàtel.
Adresser offres écrites à GL 457 au bureau
du journal.

3 OU 4 PIECES, confort indifférent , pour
couple avec 1 enfant , région Marin, Boudry.
Adresser offres écrites à HM 458 au bureau
du journal.

STUDIO MEUBLE est cherché par jeune
employée de bureau, dès le 1er avril, dans
quartier Vauseyon - Chanel - Carrels. Tél.
25 91 30, heures de bureau.

POUSSETTE DE POUPEE. Tél. 24 14 42.
ANCIENNE TABLE RONDE ou ovale à
rallonges. Tél. (038) 63 11 18.

VELO DE DAME, en bon état. Téléphone
46 12 07.

TIMBRES-POSTE, collections suisse et étran-
gère, archives, lots tous genres. Téléphone
(037) 71 52 71.

_.

STUDIO MEUBLE, à 2 jeunes filles, à Neu-
chàtel , quartier Evole. Libre dès le 1er
mars. Tél. 21 11 45, interne 323.

CHAMBRE à 2 demoiselles ; possibilité de
cuisiner, bains. Tél. 25 07 57.

LOCAL sur rue, 3 m 75 x 1 m 15, Eclu-
se 40. "Tél. 25 61 24.

PRES DE LA GARE DE PESEUX,
chambre indépendante, tout confort , à mon-
sieur soigneux. Tél. 31 31 26.

BOLE, APPARTEMENT 1 J_ PIECE, spa-
cieuse, charges comprises, 305 fr. Libre le
24 mars. Tél. 42 16 80, dès 18 heures.

PETITE CHAMBRE indépendante, chauffée,
à monsieur, quartier du stade. Téléphone
25 89 78.

A JEUNE HOMME SERIEUX, jolie cham-
bre , avec ou sans repas. Tél. 25 29 17.

CHAMBRE CHAUFFEE, quartier . Gibraltar.
Tél. 25 84 94. _ 
BOLE, APPARTEMENT 3 PIECES confort ,
400 fr., charges comprises. Libre le 24 avril.
Tél. 41 35 50.

A CHAMPION : chambres indépendantes à
2 lits, tout confort . Tél. (032) 83 16 22.

CHAMBRE INDEPENDANTE, confort, à
jeune homme sérieux. Tél. 25 32 57.

CHAMBRE, près de la gare. Tél. 2519 65.

ON ECHANGERAIT APPARTEMENT 2
pièces, confort moderne, contre apparte-
ment 3 à 4 pièces. Tél. 24 64 84.

A LA NEUVEVILLE, STUDIO meublé
avec cuisine, confort. Tél. (038) 51 13 48.

CHAMBRE INDEPENDANTE à 1 ou 2
lits. Part à la salle de bains et à la cuisi-
ne, au centre , pour le 1er mars. Téléphone
25 04 58.

CHAMBRE ENSOLEILLEE à demoiselle,
avec ou sans pension, quartier Monruz.
Tél. 25 13 70.

A VERBIER , libre immédiatement dès le 1er
mars, pour 2 ou 3 semaines, chalet Papajo,
7 lits, tout confort , près du centre et des
télécabines, accessible en voiture. Téléphone
24 12 16 OU (026) 7 12 36.

CHAMBRE à jeune fille suisse, avec tout
confort, au centre, pour le 15 mars. Tél.
25 69 63.

ECHANGERAIT 3 PIECES avec garage, en
ville, contre 3-4 pièces avec garage, proxi-
mité ville ou environs. Adresser offres écri-
tes à FK 456 au bureau du journal.

CORCELLES, CHAMBRE tout confort , à
monsieur soigneux. Tél. 31 18 03.

CHAMBRE INDEPENDANTE, part à la
salle de bains , à monsieur. Quartier tran-
quille. Libre le 1er mars. Tél. 24 24 51.

JEUNE EMPLOYEE DE BUREAU termi-
nant ses études en avril, cherche place
pour début mai. Ecrire sous chiffres DJ
465 au bureau du journal.

DAME CHERCHE TRAVAIL à domicile.
Ecrire sous chiffres EK 466 au bureau du
journal. 

DAME CHERCHE EMPLOI pour le mer-
credi après-midi, jusqu 'à fin avril. Télé-
phone 24 58 75. 

ETUDIANT CHERCHE TRAVAIL à plein
temps ou demi-journée. Tél. 31 14 83.

JEUNE DAME GARDERAIT UN ENFANT
à la journée ou à la" semaine, région Bou-
dry. Tél. 41 15 40, dès 17 heures. 

DAME CHERCHE TRAVAIL à domicile
ou emploi à la demi-journée. Tél. 25 92 30.

FORESTIERS - BUCHERONS entreprennent
tous travaux d'abattage, d'élagage, d'évacua-
tion de bois. Tél. 47 17 24, dès 19 heures.

JE GARDE DES ENFANTS à domicile, à
la journée. Tél. 25 01 84.

MAGNIFIQUES ROBES DE MARIEES en
location, chez Mme A. Geuggis, Chanet 37,
Bôle, tél. 41 13 48. 

PERDU CANICHE NOIR. Tél. 25 54 96 ou
25 87 42.
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B -¦• ¦ *<- *̂*!%_t_l BWw*'„'' ï^ .'_.>ill - w m - '- ' ^ .  ̂ _B

H _____3s?#^ ^^_4ë__^____¥J____s________ ____S^H_^ ^_^____ l_«n-_-_____________--___lIWMi  ̂m * v̂**s^ ĵ_» KW/W# _î -̂:V__*___HH " ' Bi _r_B___ l___3_-____________________ KI
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_____v*i;â:- _ V<̂ ___ f̂fî___-________________________________ r'ÎS_^_^ '__»-_______l 4_V':̂ ________P____iJ_____fl______¦wH^ï* *M^^__B ¦_ ? - fi? ' ._^^"&̂__ra ¦»¦? ! m- ________n _?»l_HH__i_H_________ ^___r-_K_JWf----Ki_-T  ̂ ' .V./.,̂ ._J.* _ .vVffi î il'.̂ W -̂afflli ¦ SF-. ; 1H_»S_________________9________________ _̂____________M___V  ̂ - ::1SP______I!̂ ^^  ̂ / " _____i_  ̂ ^ « ,: »_ ¦:'? _______ S____3 _ff _________________E__________________________________________ BWH_ _rr__r______|.y _¦&______¦, _ ****« ._!__BSff\:?. ¦'*!̂ iS?_l________________________________ -__________ T**^ i ii iV _- ' - j '  ̂!*T') yl*.-"- V __P* f'-fhtfffl-U. ; .4:__B m\W'&- - ¦ ¦¦"¦ _ ';'** J ¦" '' T_B _. ___L___$ < _______K_ë' *'______________________________________ ___D_._^_rT__i -rW-^rT^__-_____r̂ _ _ _T____i*.̂-ffl:ffrt *y'T'J^nryjl? î_ WîVK _____ Si_____ ^ 'K__3__________H__B ________BK__&3_W_____^'̂ -« /î _  ̂ B;ii^̂ 1̂ liS _̂_ls«l _r̂ * - i i = ¦ » *• ___¦ : N-* î _P1__I_______ I________EI¦ __iiiilMwii_l __t^^^ <_^̂ __.*« _M9N̂ <̂ B _̂__B _r ffiii'iiiiiiiiiiMÉIB 1il^^____________S_____________9
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Ligue B : Lausanne tire un baroud d'bcnneur
alors que les Luganais sont du bon... Coté !

~
#£ hockey sur gbce j Samedi/ en principe, ultime acte en championnat suisse

Samedi, dernier acte — sauf surprise
- du championnat de ligue B. A l'af-
fiche : Lugano - Fribourg et Lausanne
- Davos, deux rencontres ayant une inci-
dence directe sur le classement final
du tour de promotion et Grasshoppers
- Thoune et Lucerne - Sion dont les ré-
sultats désigneront le second relégué
en première ligue. Pour le reste, du
remplissage une fois encore : Kusnacht -
Bienne, Neuchàtel - Berne (tour de pro-

motion), Olten - Forward et Coire -
Villars Champéry (tour de relégation).

DU « MERLOT » AU « DÉSALEY »
Ainsi, le chef de file Lugano est à

deux points du titre national et de la
promotion. 11 doit absolument vaincre,
en son fief de « La Resega » Fribourg.
Une équipe à sa portée, tant les gens
de Peter Schmidt « ont laissé aller »

dans cette phase finale , une fois leur;
chances d'accéder aux honneurs suprê-
mes envolées. A priori le « Merlot »
coulera à flot dans les pintes tessinoises
alors que le « Désaley » et le « Lavaux »
auront un petit goût amer du côté de
Montchoisi. En recevant Davos, il ne
reste aux Lausannois qu'un baroud d'hon-
neur à tirer. Et si Fribourg gagnait ?
Ou obtenait le match nul ? Encore
faut-il savoir qui seront les hommes

appelés à traverser les Alpes. Boschung,
Aebi , Moulin, Mayor (malgré son re-
tour à Yverdon), Puro, Etienne, Piota
(il habite Genève) j oueront-ils ? Une
question de sportivité...

LES DÉBUTS DE SIENNE;.. -

En déplacement à Kusnacht, Bienne
entreprendra le long périple qui doit le
tenir- hors de sa patinoire tout le pre-
mier -•¦tour de la prochaine saison en
raisonj de là modernisation de ses instal-
lations — ' il trouvera probablement re-
fuge à > Lyss. Or, c'est un fait conu :
à l'extérieur Bienne joue mieux qu'à
domicile. Est-ce un présage ? En pre-
nant deu x points dans la banlieue zuri-
coise il inaugurerait de fort belle façon
la saison... 1971-1972 ! Quant à Neuchà-
tel , j l aura à cœur de s'opposer à Berne.
Une victoire le conduirait au troisième
rang du classement à égalité avec Berne
et Davos (s'il perd à Lausanne).

THOUNE OU LUCER NE ?
Le « Fendant » coule à flot en Valais

Sion est sauvé ! Une fois de plus. Il
tient entre ses mains le destin de Lu-
cerne ' — qu 'il affrontera samedi —. et,
par déduction celui de Thoune engagé
au Dolder zuricois. Or, la victoire des
Obérlandais face à Grasshoppers ¦ est
presque certaine. Dès lors, leur compte
se solderait par treize points au poste
des' rentrées. De, ce fait, Lucerne (13
points à un match de la fin) doit absolu-
ment prendre une longueur à Sion.
Autrement dit , le duel entre Naslund
(Lucerne) et Lindberg (Sion) — les deux
compères américains — ne manquera
pas d'intérêt...

Eh se déplaçant à Olten, Forward
mettra tout en œuvre pour vaincre et
porter son total de points à vingt 'dans
la - perspective d'une défaite de Villars
Champéry à Coire ; défaite qui hisse-
rait les Morgiens en tête du classement
de ce tour de relégation...

P.-H. B.

Thoeni : un pas de plus vers la gloire

f HENRI DUVILLARD. — Encore une petite chance de rejoindre et de g
î dépasser son adversaire italien, Custavo Thosni. |§
| , ' (Interpresse) W

\ JÊ^ .̂ ski Coupe du monde I

H L'Italien Gustavo Thœni (20 ans) s
s confirmé sa grande forme actuelle en
= remportant le slalom spécial de Haeven-
= ly Valley, comptant pour la coupe i
H monde. Grâce à ce succès, le jeune
= Italien a franchi un nouveau pas vers
= ly Valley, comptant pour la coupe du
H inscrivant cinq nouveaux points, portant
H son total à 145. Seul, le Français Henri
= Duvilard peut encore prétendre rejoin-
H dre ou dépasser Thœni. En effet, Pa-
H trick Russel a définitivement perdu ton-
= tes ses chances. Au mieux, Russel ne
= peut plus totaliser que 140 points.
H Toutefois, les chances du Français
= Henri Duvillard paraissent assez min-
= ces. En effet, le skieur de Megève
H ne semblé pas encore en mesure de
H remporter une victoire dans un slalom
= qui réunit l'élite internationale et s'il
= veut encore contester le succès final
s du skieur italien, il est maintenant
g obligé de s'imposer lors du dernier
= « spécial » qui figure encore au pro-
= gramme de l'édition 1970-71 de la coupe
= du monde. , i
H A Haevcnly Valley, l'ex-étudiant en
= sciences commerciales s'est Imposé avec
__ une marge considérable. Il précède en
= effet le surprenant; Allemand de l'Ouest
= Christian Neureuther, de 1"67, la rroi-
= sième place revenant au jeune Améri-
= cain Tyler Palmern, le vainqueur du
H slalom spécial de Saint-Moritz au mois
s de . janvier, et qui a confirmé à cette

 ̂
occasion ses qualités dans cette épreu-

= ve-
H Comme Thœni, Henri Duvillard a
= également ajouté cinq points à son
= total en coupe du monde en s'adju -
= géant la cinquième place, ce qui peut
= être considéré comme une excellente___3_tj-T^T^TB^¦ j1- - - .̂-'!'1 -*  - s-.?, '-:. y,..¦¦ ^. -v

m — 

performance pour le Français. Patrick
Russel, en revanche, oblige d'attaquer
à fond en raison de sa quatrième
place à / la première manche, a été
victime d'une chute lors du second
tracé et il a été disqualifié.

Du côté suisse, le meilleur classe-
ment a été obtenu une fois encore
par le « vétéran » Edi Bruggmann. Le
Saint-Gallois, qui courait avec la
deuxième paire de skis de Thœni, a
pris la septième place. Onzième à l'is-
sue de la première manche, il est
parvenu à améliorer son résultat grâce
à une bonne deuxième manche.

CLASSEMENT
l. Gustavo Thoeni (It) 104"89 (48"

83 + 56"06) ; 2. Ch. Neureuther (AU)
106"56 (49"90 + 56"66) ; 3. T. Pal-
mer (EU) 106"62 (50"18 + 56"44) ;
4. D. Zwilling (Aut) 106"90 (49"69 +
57"21) 5. H. Duvillard (Fr) 107"05
(50"27 + 56"78) ; 6. R. Chaffee (EU)
107"74 (51"05 + 56"69) ; 7. O. Tschudi
(No) 108**19 (50"47 -f- 57"72) ; 8. E.
Bruggmann (S) 108"31 (50"41 + 57"
40) : 9. E. Poulsen (EU) 108"53 (50"
39 f  58"14) ;. 10. M. Rieger (AU) 108"
62 (50"51 + 58"11) ; 11. W. Tresch
(S) 109"25 (50"49 + 58"76) ; 12. P.
Frei (S) 109"31 (51 "05 +. 58"26).

COUPE DU MONDE
: 1. Gustavo Thœni (It) 145 p. ; 2. H.
Duvillard (Fr) 130 ; 3. P. Russel (Fr)
125 ; 4. J.-N. Augert (Fr) 107 ; 5. B.
Russi (S) 95 ; 6. E. Bruggmann (S) 85;
7. B. Orcel (Fr) 63 ; 8. D. Zwilling
(Aut) 62 : 9. T. Palmer (EU) 60 ; 10.
K. Sçhran z (Aut) 57; 11. K,,- .Cardin
(Aut) 56; 12. W. Tresch (S) 52.

Groupe 3 : les Romands n'ont pas brillé
GROUPE 3

La principale constatation qui s'impose
au terme de ce championnat est que les
équipes , romandes engagées dans le groupe
3 ont dû en règle générale, subir la do-
mination y des' j représentants alémaniques.
On né parlera pas de Signau, bien sûr ,
puisqu 'il' s'est montré d'une telle faiblesse
qu 'il n'a même pas glané un seul point
(et Signau ne sera pas relégué, car il
manquait déjà une formation , dans ce
groupe, en raison du forfait de Grindel-
wald).

ROMANDS EN ÉCHEC
Echec donc des clubs de notre région.

Si Tramelan est excusable car il ne dispo-
se pas d'une patinoire artificielle , Mou-
tier et Le . Locle, par contre, ont déçu
leurs partisans. Leur jeu, basé sur la techni-
que plutô t que sur la condition physique,
s'est mal adapté aux conditions de ce
groupe où la volonté a souvent primé,
en fin de compte. Il y a là des leçons
dont, nous l'espérons, Prévôtois et Loclois
sauront tirer profit pour la saison prochai-
ne.

Langenthal , champion de cette subdivi-
sion, s'est ..finalement imposé avec netteté. _
L'équipe de iDiethelm, . .volontaite , à'^sou-
hait, a mérité son titre que seul Wiki
aurait peut-être été- "en mesure-' dé lui _ i_pti- •
ter. L'ex-pensionnaire de la ligue B va

rencontrer Fleurier, champion du groupe
4, en matches aller et retour ; la première
rencontre a lieu samedi, dans le Vallon.
Langenthal s'annonce redoutable... J. -Cl. V.

CLASSEMENT
J. G. N. P. Buts Pis

L Langenthal 16 14 V 1 98 37 29
2. Wicki — 16 11 1 4 94 42 23'
3. Rotblau 16 10 2 4 80 45 22
4. Steffisbourg 16 10 0 6 74 66 20
5. Moutier 16 7 1 8 80 64 15
6. Berthoud 16 7 1 8 63 63 15
7. Le Locle 16 4 3 9 51 62 11
8. Tramelan 16 4 1 U 65 85 9
9. Signau 16 0 0 16 8 142 0

Chappot, II. Luthi et Kunzi
avec la Suisse contre Litvinov

._ ; _** ' -.¦' '- L- ..-., .,i> ¦ . ,. -, - . _f ¦ - ' , î : v - ¦. ¦ .. . . ' - . '

'Rentrés au pays ''après une fournée peti
fructueuse dans les ' pays de '1 l'Est,' -les
Suisses ont repris leurs quartiers à la
Chaux-de-Fonds.

Ils ne se trouvent pas dans la Mecque
du hockey suisse pour chômer, qu'on se
rassure ! Un programme d'entraînement a
été établi qui comprend, entre autres, trois
rencontres avec une équipe de première
division tchécoslovaque, Litvinov.

Litvinov a terminé le championnat de
son pays au 8me rang, mais il n'en cons-
tituera pas moins un partenaire redouta-
ble pour les hommes de Jones, qui seront
privés, pour la première confrontation, 'des
Sierrois, lesquels bénéficient d'un congé
jusqu'au 27 février. C'est dire que Nando
et Raymond Mathieu et leurs camarades
de club, Henzen et Taillons, auront rejoint
notre équipe nationale pour le match de
dimanche, aux Mélèzes.

Mais si la formation suisse devra s'ali-
gner sans les Valaisans, ce soir à Zoug, :
elle pourra compter avec la participation
du Chaux-de-Fonnier Kunzi, du Genevois
Chappot et du Zuricois Uli Luthi. Ces
trois hommes devraient constituer un ap-
port appréciable à l'équipe de Jones.. Sou-
haitons que ce soit bien le cas. Quoi qu'il
en soit, ces parties contre Litvinov (ce
soir et mardi à Zoug, dimanche à la
Chaux-de-Fonds) s'annoncent difficiles pour
nos représentants. Nous pensons cependant

'. tes A derniers capables dé retrouver rapide- '
;- . 'ffi-HF |cur équilibre et le « venin-» qui leur

a fait ! défaut à l'étranger. Dans leur cli-
mat , devant un public qui ne leur ména-
ge pas ses applaudissements, les Suisses
'né tarderont pas à manifester à nouveau
les qualités dont on a déploré l'absence

• ces derniers jours.
Litvinov, ultime examen avant le cham-

pinnnat du monde, fera certainement re-
naître un peu d'espoir...

F.P.

A qui la faute?
«Treize jours en

France» de Lelouch

Neuchàtel (section hockey) conviait hier ,
à deux reprises, dans un cinéma de la ville ,
ses amis, sportifs , et autres à une séance
« grandiose » !

Au programme : un film , et pas n'impor-
te quel film, puisqu 'il s'agissait de « Treize
jours en France » de Claude Lelouche, re-
traçant les JO de Grenoble. Des invités ,
tels Vico Rigassi, Gaston Pelletier (et pour
cause !) , Denis Oswald et Fritz Tschan-
nen — il est un des deux seuls sportifs au
monde en possession de trois brevets : vol
à voile avec moteur, vol à voile simple et
vol à voile à ski ! — assuraient le patro-
nage de cette manifestation.

Toutes ces personnalités du sport — pré-
sentées par Genaro Olivieri — étaien t ve-
nues encourager, à titre différent « l'opé-
ration renflouement » du club de Monniz.

: Ils l'ont fait en témoignant de leurs ex-
ploits sportifs et contant comment ils y
parvinrent.

Ces deux séances ont certes été un grand
succès sur le plan du spectacle ! Mais (il
y a un mais...) il restait beaucoup trop de
places vides dans la salle. Cela prouve que
le public en général n 'a pas compris la¦ nécessité de " la relance du hockey à Neu-

: châtel .
C'est dommage !
Mais, à qui la faute '.'...

A. C.
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Jr p • -* " •' i ar»istique | Les championnats du monde se poursuivent à Lyon

Deuxième en 1969 et 1970, le Tchécoslo-
vaque Ondrej Nepela (20 ans) a été sacre
champion du monde, trois semaines après
avoir enlevé le titre européen à Zurich.
L'étudiant en droit de Brastislava trouve
ainsi la récompense de longs efforts. Il
doit davantage cette consécration à son
application qu 'à son brio. Au palais des
sports de Lyon, l'exhibition du jeune Slo-
vaque, bien que sans faute, n'a pas été
la plus applaudie. D'autres concurrents ont
déchaîné un plus grand enthousiasme. A
l'applaudimètre , le titre mondial serait re-
venu au poids mouche de l'Allemagne
de l'Est Jan Hoffmann ou peut-être à
l'étonnant patineur complet qu'est l'Amé-
ricain Kenneth Shelley (troisième en cou-
ple) ou encore, pourquoi pas, au Cana-
dien Tôlier Cranston ? Ces trois garçons
ont stupéfié la foule par leurs dons acro-

batiques , la force de leur détente et aussi
par une recherche nouvelle d'expression
artistique. Si Jan Hoffmann est déjà , en
figures imposées un concurrent de qualité,
les deux représentants d'outre-Atlantique
en revanche, comptent encore un sérieux
retard. Le Canadien n'occupait que la quin-
zième place avant les libres.

LE DANGER
Pour Nepel a, le danger ne venait pas

d'outre-Atlantique mais du vieux continent.
Patrick Pera , grand absent des championnat
d'Europe, était le favori de beaucoup après
les imposés où il avait pris la deuxième
place. Mais, malgré les encouragements
d'un public qui lui était tout acquis, le
Français n 'a pas réussi la performance
attendue. Victime d'une chute sur un_ triple

saut , Pera manqua d'aisance dans ses bonds

et il termina très éprouve. Nepela, qui
passait juste après lui , accomplit un tra-
vail sans erreur , mieux enlevé et qui lui
valut l'estime des juges. La cause était
donc entendue.

HEUREUX...
Ce n'était pas le Soviétique Tcheverouch-

kine, médaille d'argent à Zurich, qui pou-
vait tout remettre en question. Avec deux
chutes et un programme sans éclat, le
brun Sergei était encore heureux de sau-
ver sa troisième place devant les assauts
du petit Hoffmann (1 m 55 - 46 kg -
15 ans).

Le Suisse Daniel Hœner connut lui aussi
les inconvénients d'une glissade sur cette
glace trop molle. Meilleur pourtant qu 'à
Zurich , il a perdu trois places dans cette
seconde partie.

COMME A ZURICH...
L'Autrichienne Beatrix Sohuba, déjà cou-

ronnée championne d'Europe il y a deux
semaines à Zurich, a incontestablement ac-
compli un grand pas vers le titre mondial
en réussissant, comme à l'ordinaire, ses
figures d'école presque à la perfection.
Après quatre exercices obligatoires sur six
— les deux derniers se dérouleront aujour-
d'hui — la jeune Autrichienne possède dé-
jà une avance très substantielle qui se chif-
fre à 46 points sur l'Américaine July Hol-
mes et à 77 points sur l'Italienne Rita
Trapanese. Or, si, comme on le sait,
Schuba n'exceUe pas dans les figures. li-
bres, ses deux suivantes ne sont pas non
plus à classer parmi les meilleures lorsqu'il
s'agit de sauter, de patiner en musique,
d'accomplir des pirouettes. Comme lors
des championnats d'Europe, la jeune Zu-
ricoise Charlotte Walther a réussi une ex-
cellente performance. Elle occupe la hui-
tième place à l'issue de cette première
journée , ce qui correspond à peu près au
cinquième rang qu'elle détenait à Zurich.

DAMES (INDIVIDUELLES)
1. Beatrix Schuba (Aut) 754,8 p. 2.

1. Holmes (EU) 708,9. 3. R. Trapanese

(IT) 677.8. 4. K. Magnussen (Can) 668,2.
5. J. Lynn (EU) 655,6. 6. P. Dodd (GB)
652,2. 7. Z. Almassy (Hon) 649,3. 8.
C. Walter (S) 640,2. 9. S. Morgenstern
(All-E) 627,2.

HOMMES (INDIVIDUELS)
1. Ondrej Nepela (Tch), chiffre de places
12-2737,5 points ; 2. P. Pera (Fr) 16-
2706,7 ; 3. S. Tchetverouchine (URSS) 34-
2629,3 ; 4. J. Hoffmann (All-E) 34-2632,7;
5. J. Petkevitch (E-U) 44-2598,9 ; 6. H.
Oundjian (G-B) 56-2551,0;  7. Y. Ovtchin-
nikov (URSS) 70-2529,6; 8. K. Shellev
(E-U) 66-2540,7; 9. G. McKellen (E-U)
89 2498,4 ; 10. D. Gaihaguet (Fr) 89-
2502,1. Puis : 15. D. Hœner (S) 137-2403,6.

Après un titre européen, un titre mondial pour Nepala
.=&_ ~ —I
- f̂p athlétisme

Championnats d'Europe

Le lanceur de poids Edy Hubacher a
déclaré forfait pour les championnats d'Eu-
rope en salle, qui auront lieu les 13 et
14 mars à Sofia. L'athlète bernois ne
s'estime en effet pas en assez bonne con-
dition à la suite d'une blessure récoltée
cet hiver alors qu'il participait à des épreu-
ves de bob. A la suite de ce forfait , la
délégation suisse à ces championnats d'Eu -
rope ne compte plus que cinq membres,
à savoir : Meta Antenen , Uschi Meyer ,
Beatrix Rechner , Toni Feldmann et Fio-
renzo Marchcsi.

Hubacher: forfait

Les professionnels en accusation
1 A g*"^:- . 1 AUX ÉTATS-UNIS

L'un des principaux dirigeants de la Fé-
dération américaine (USLTA) M. William
Riordan , accuse une nouvelle fois les re-
présentants du groupe professionnel WCT
de ne pas respecter les règlements de la
Fédération internationale, en tentant de
faire accorder des « primes d'engagement »
dans les tournois pour leurs joueurs .

Nous avons accepté le tennis « open »
pour mettre fin à la pratique des dessous
de table, et pourtant ce sont les propres
dirigeants professionnels, ÏSIike Davis et
Donald Dell, qui continuent de contacter
les organisateurs de tournois pour obtenir
des garanties, déclare M. Riordan.

William Riordan, chargé par l'USLTA

de l'organisation des différents tournois aux
Etats-Unis, reproche en outre aux diri-
geants professionnels de vouloir impose.
leurs joueurs les moins bons dans un tour-
noi « open » . Ainsi, à l'occasion des cham-
pionnats sur courts couverts des Etats-
Unis , la semaine dernière à Salisbury, Mike
Davies exigeait que soient engagés 21 joueurs
de la WCT, mais sans Laver, Ashe, Rose-
wall et Roy Emerson notamment. M. Rior-
dan refusa et n 'eut pas, dit-il à le regret-
ter : Nous avons enregistré 38,000 entrées
en une semaine de compétition et battu
tous nos records de recette et d'affluence.
Pourtant, aucun des joueurs de la WCT
n'était à Salisbury.

_^^TY) automobilisme

L'Automobile club de l'ouest vient de
publier la liste des 55 concurrents offi-
cieUement invités à participer aux 30mes
« 24 heures du Mans », qui seront courus
les 12 et . 13 juin. On y relève quatre Che-
vrolet-Corvette, sept Ferrari « 512m > et
deux Ferrari € 512s », une Lola, huit Por-
sche € 917 » et cinq Porsche . 908 », trois
Alfa Romeo, une Ligier , une Matra , treize
Porsche «911s» , deux Porsch e « 907 »,
une Porsche «914-6 », trois Huron , deux
Chevron , une Lola « 212 » et une Alpine.
Les Chevrolet-Corvette , de 7 litres , sont
les plus grosses voitures participantes et
l'Alpine « allO », de 1600 cem, la plus
petite.

24 HEURES DU MANS
OU... 55 INVITÉS !

SPORTS EgfBH
CYCLISME

# Le Hollandais Peter Post a remporté
à Anvers sa soixantième victoire dans une
épreuve de six jours. Associé à ses com-
patriotes René Pijncn et Léo Duyndam,
Post a triomphé dans les Six Jours d'An-
vers. A la suite de l'abandon à une heure
de la fin de l'épreuve de l'équipe Sercu-
Bugdhal-Roger de Vlaeminclc, en raison
d'une chute de Vlaeminck, la formation
hollandaise l'a emporté avec deux tours
d'avance.

Groupe 4: Noiraigue n'a fait qu'un aller et retour
Première ligue : il ne reste plus qu'à jouer les finales

Ainsi donc, Noiraigue, promu en pre-
mière ligue il y a un an exactement
a été renvoyé en ligue inférieure. Son
stage aura été bref mais sans doute pat
inutile ; on apprend toujours quelque
chose au contact de plus f o rts que soi.

MAUVAIS PASSAGE
La relégation des Néraouis est, toute-

f o i s  regrettable car il nous semble qu 'elle
aurait pu être évitée. Si, à une certaine
p ériode, tous les joueurs avaient fait  preu-
ve de la volonté et de la discipline
nécessaires, le bateau n'aurait pas cou-
lé. Mais enfin , il est vain de revenir
sur le passé. Château-d'Oex et Charra t,
qui étaient les autres menacés, méri-
tent, d'ailleurs, bien de continuer leur
carrière en première ligue. Habitués à
se battre jusqu 'au bout , ces deux clubs
ont su témoigner de la concentration
qu 'il fallait.

Le classement de ce groupe 3 p ré-
sente un visage sans surprise. On pen-
sait bien que Fleurier, Martigny et
Yverdon f i gureraient en tête ; il s'agis-
sait de savoir dans quel ordre ce serait.
Pour Fleurier, le cap le plus difficile

reste à franchir : Langenthal. La tâche
des hommes de Letienberger sera d' au-
tant moins aisée qu'ils ont terminé le
championnat depuis quinze jours. Cet
arrêt de la compétition leur sera-t-il
fatal , demain soir, sur la glace du Val-
de-Travers ? Espérons le contraire pour
le président Grandjean et son équipe
qui ont fait  preuve , tout au long de
cet hiver, d' un sérieux admirable.

R.N.

CLASSEMENT
I. G. N. P. Buts Pts

1. Fleurier 18 17 0 1 108 31 34
2. Martigny 18 15 1 2 128 43 31
3. Yverdon 18 13 1 4 111 49 27
4. Vallée-de-Joux 18 9 1 8 78 64 19
5. Saas-Grund 18 6 3 9 58 86 15
6. Zermatt 18 6 1 11 55 87:13
7. Montana Crans 18 4 4 10 62. 82 12
8. Château-d'Œx 18 5 1 12 60 115 11
9. Charrat 18 5 0 13 55 94 10

10. Noiraigue 18 3 2 13 49 113 S

g La cérémonie protocolaire de re- S
s mise des médailles du championnat =| du monde de patinage par couple =
| a été quelque peu pénible pour les =s couples soviétiques classés aux deux _=
= premières places. En effet, le public, =
| continuant à estimer que les Améri- S
= cains Starbuck-SheUey avaient été =
| insuffisamment bien notés par les =
i juges, a fait à ceux-ci un véritable =| triomphe. s
| Tandis que les Américains saluaient =
= la foule avec de grands gestes, les =| deux couples soviétiques attendaient, M
| impassibles en apparence, sur les =
| plus hauts degrés du podium. Ce =| n'est qu'à la fin de la cérémonie s
| que les spectateurs semblèrent unir =
= les trois couples dans leurs applau- =
1 dissements, lorsque ceux-ci firent, =
1 gerbes de fleurs en main, un tour __
| de la patinoire. ==
îi iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii
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I Public mécontent (

Pour la promotion

Promu en ligue B au terme de 1;
saison 1961-1962, Fleurier avait tem
quatre ans dans cette catégorie de jeu
Depuis qu'il a rejoint la première ligui
(1966-1967) il s'y est (presque) toujour
distingué : deuxième en 1967 ; premie;
en 1968 ; premier encore en 1969. I
n'y a que l'année passée que Fleurie]
n 'a pas accédé aux finales de promo-
tion, celles de 1968 ayant permis ï
Bienne de se qualifier et celles d<
1969 à Villars Champéry de monter er
ligue B. Or , deux c'est assez trois c'esi
trop ! A la fin de la présente saison.
Fleurier a terminé premier du groupe
4 de première ligue en totalisant 34
points en 18 matches ; il a concédé
une seule défaite (Martigny) marqué
108 buts et encaissé 34 ; ce bilan prou-
ve que Leuenberger et ses hommes onl
été réguliers tout au long du cham-
pionnat. Pour les finales de promotion
1971, Fleurier rencontrera (match aUer
et retour) le vainqueu r du groupe 3,
Langenthal : une première fois, samedi
soir à Fleurier et une seconde jeudi soir
4 mars à Langenthal. Au cas où les
deux équipes gagneraient chacune un
match, une troisième rencontre de bar-
rage se déroulerait le samedi .6 mars;. .

Depuis leur dernier match de cham-
pionnat contre Saas-Grund (gagné 10-0),
les Fleurisans n'ont joué qu'une seule
rencontre d'entraînement contre Neu-
chàtel incomplète. Entraîneur et respon-
sables de l'équipe auraient voulu con-
clure un match contre une équipe de
ligue A ou de ligue B. Des contacts
avaient été pris avec Langnau et Genè-
ve Servette. Ils n'ont pas abouti. Mais
l'entraînement n'a pas été négligé pour
autant. Au contraire. Les Fleurisans ont
préparé leur rencontre contre Langen-
thal avec tout le sérieux qui caractérise
l'entraîneur-joueur Leuenberger. L'équi-
pe qui jouera samedi soir ne compte
ni blessé, ni malade ; elle se présente
ainsi : Stalder (Juvet) ; Reymond Stau -
denmann ; Michaud , Stettler ; Hugue-
nin, Weissbrodt, Leuenberger ; Fornoni-
Emery, Biéri ; Gagnebin , Frossard , Koh-
ler (Jacot).

Fleurier aura besoin du soutien de
tous les sportifs du Vallon, demain soir.
Sans vendre la peau de l'ours avant
le l'avoir, tué, on est confiant au C.P.
Fleurier. Les responsables, qui , sous
a direction du présiden t Daniel Grand-
ean ont œuvré toute une saison au
aiccès de leur équipe, les joueurs et
'entraîneur espèrent que le public vien-
Ira nombreux assister à cette rencontre
lui aura une influence décisive sur le
lestin du club.

Fyj

Deux c'est assez
trois c'est trop

Du 26 février au 7. mars, en Hollande,
les nations du groupe C vont s'affronter

; avec un enjeu particulièrement important,
la qualification pour les Jeux de Sapporo.
Les deux premières équipes de ces cham-
pionnats du monde, non seulement accé-

deront au groupe B, mais encore du mê-
me coup participeront au tournoi olympi-
que, qui se déroulera l'année prochaine au
Japon. Le tournoi de cette année revêt
donc une importance particulière et tou-

; tes les équipes — France, Roumanie, Gran-
de-Bretagne, Belgique, Hongrie, Bulgarie,
Danemark et Hollande — l'on préparé 'avec
beaucoup de soin.

« MONDIAUX »
HOLLANDAIS

= Classée primitivement cinquième
= du slalom spécial de Heavenly Valley,
= l'Espagnole Conchita Puig a finalement
__ été disqualifiée. Toutes les concurrentes
H placées derrière l'Espagnole gagnent ain -
_ si un rang.
_ Une réclamation a été déposée au-
= près de l'arbitre et du délégué FIS,
H contre la disqualifeation dont a été
_ victime Conchita Puig. Classée 5me,
H Conchita Puig, qui était certaine
= d'avoir passé toutes les portes, fut .
= extrêmement surprise d'être disquali-
= fiée. L'affaire est dans les mains du
= juge-arbitre et du délégué FIS.

s Classement final de l'épreuve de sla-
= lom (10 courses) : 1. Britt Lafforgue
= (Fr) 70 p. (27 points à biffer). 2.
1 B. Clifford (Can) 70 (11). 3. B. Cochran
= (EU) 65 (34). 4. A. Proell (Aut) 65
S (H). 5. M. Jacot (Fr) 56. 6. F. Steu-
1 rer (Fr) 51. 7. W. Drexel (Aut) 45.
s 8. B. Rauter (Aut) 37 (10). 9. G.
i Cochran (EU) et D. Debernard (Fr)
I 33. 12. I. Mir (Fr) 28.

1 C. PUIG DÉCLASSÉE

Les membres de l'équipe nationale
suisse ont largement dominé le con-
cours international en nocturne de Lan-
genbruck, en s'adjugeant les quatre pre-
mières places. La victoire est revenue
à Walter Steiner, qui s'est imposé de-
vant Josef Zehnder , Ernst von Grueni-
gen et Hans Schmid. Ce dernier a éta-
bli un nouveau record du tremplin lors
de son premier saut (73 mètres) distan-
ce qu'il réalisa également au deuxiè-
me essai, mais il fut victime d'une chute.

Résultats : 1. Walter Steiner (WUdhaus)
247,6 (69,5-72 m). 2. J. Zehnder (Ein-
sideln 245,8 (71-69,5) 3. E. von
Gruenigen. (Gstaad) 243,0 (69,5-69). 4.
H. Schmid (Muemliswil) 240.7 (73-73
chute). 5. E. Wursthorn (AU) 233.2
(65-67). 5. R. Pfiffner (S) 230,5 (68-
64,5). 7. E. Aubert (Le Locle) 229,1
(64,5-66). S. M. Ceccon (It) 226,0
(65-65). 9. J. Bonetti (Andermatt) 222,5
(65-62,5). 10. B. Norcic (You) 218,8
(61-62).

Sauf à Langenbruck
STEINER VAINQUEUR
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Nous cherchons as
pour entrée immédiate U

S ou à convenir une «

I
l aide de bureau j
I

pour différents travaux faciles. _

I
¦ 

Eventuellement emploi à temps par- m

tlel. |
1 Travail varié, bien rémunéré.

Congé le samedi {p
1 Avantages sociaux se

| 
¦

Se présenter au chef du personnel §j
i ou téléphoner au (038) 25 64 64. r ,

Entreprise de la Chaux-de-Fonds, cherche

concierge
pour le mercredi soir et samedi après-midi.

' . , } ' ' '

Bon salaire.

Faire offres ou se présenter à la fabrique

Lucien ZBINDEN,
plaqué or, Gibraltar 6, 2300 la Chaux-de-Fonds.

Maison renommée de Zurich cherche représentant dynamique pour
la

VENTE DE MACHINES-OUTILS
à travailler les métaux.
Exigences :
— Bonne formation de base (Ing. EPF, EPUL ou ETS) ou

tout au moins une expérience de plusieurs années dans la
branche.

— Activité pratique dans une maison d' une certaine impor-
tance.

— Age idéal : 35 à 45 ans.
— Langues : français parlé avec facilité , le rayon de vente

comprenant aussi la Suisse romande, allemand et si pos-
sible suisse allemand couramment. Anglais : au moins de
bonnes connaissances.

— Bonne présentation.
— Facilité de contact avec des personnes suisses et étrangères.
Nous offrons :
— Travail intéressant et varié.
— Soutien par une organisation expérimentée de vente et de

service.
— Domicile dans le rayon d'activité.
— Situation stable et assurée, avec toutes les institutions socia-

les.
Adresser offres, avec curriculum vitae, copies de certificats et
photos , sous chiffres 44-45435, Publicitas S.A., 8021 Zurich.

La Société de laiterie de Montmollin met en
soumission le

pesage du lait
Logement à disposition.

Faire offres à Louis JEANNERET,
2205 Montmollin.
Tél. (038) 31 36 54.

URGENT
Nous cherchons pour quelques semaines ou mois:

monteur-électricien
mécanicien
manOeUYreS (divers travaux)

Pour tous renseignements, s'adresser à
ADIA INTERIM S.A., fbg de l'Hôpital 13,
2000 Neuchàtel,
tél. (038) 24 7414.

I l__________________________________________ H

maison mondialement réputée pour ses |-̂ |
machines textiles et ses machines-outils, iz«d
produits de haute technicité, cherche â?5
pour son département machines textiles |&|

ingénieur de vente ||
(mécanicien) B

j (diplômé EPF ou technicien ETS) i: 'y
à qui seront confiées des missions im- (&

*_
portantes, sur un plan mondial. fe|

Nous demandons un minimum d'expé- jÛj
rience de 3 années dans l'industrie des Isa
machines, de préférence dans la vente , §Jp
et de très bonnes connaissances des frîjjj
langues. fi~]

_ _ _

Nous prions les ingénieurs de nationalité Ma
suisse que cette offre intéresse de nous §pjj
écrire en joignant les documents d'usa- gS
ge, ou de prendre un premier contact ?|fi
avec nous par téléphone. jjvji

Edouard Dubied & Cie, S.A. Direction p̂du personnel, rue du Musée 1, lai
2001 Neuchàtel, tél. (038) 25 75 22. |||

BUREAUX DE NEUCHÀTEL JE

U
L'annonce
reflet vivant
du marché

Nous cherchons gentille

jeune fille
pour garder les enfants (6 % et
4 ans), et aider au ménage.
Bonne occasion d'apprendre
l'allemand.

Prière de faire offres , en joignant
photo, à famille STRAHM,
3703 Aeschi Spiez.

B STÉNODACTYLOS j j Ê
M EMPLOYÉES DE BUREAU fÈ
H Nous avons du travail tem- |"WÏ

'MB poraire « sur mesure » à vous Ijl
9| proposer. Où, quand et pour F*;J
j_ B combien de temps ? A vous ffû
PU d'en décider. Bons salaires, fr_ *|
H avantages sociaux. fcài

___j _. _*?  ̂__. _ *̂ ^̂ *_ *^̂  *r̂ *̂ ^̂ *l _ ^ _

f M Faubourg de l'Hôpital P l̂
GEH Neuchàtel Rj i
Wjà Tél. (038) 24 74 14 jgp

Nous cherchons, pour entrée ai
plus tôt,

employé (e) qualifié (e)
rapide et consciencieux (se) pou
travail varié et intéressant. Con
tact avec la clientèle.
Semaine de 5 jours.
Ambiance agréable.
Faire offres à M. John MATTHYÎ
agent général, Mutuelle Vaudoist
Accidents, Vaudoise Vie,
5, rue du Musée, à Neuchàtel

Î

rue Saint-Honoré 5, gk
à Neuchàtel , cherche j£?|

UNE JEUNE FILLE I
pour divers travaux simples, V

JÊL\ tels que courses, expédition &
fl du courrier , etc. Possibilité de |$|
_| s'initier à des travaux de bu- 9
Am reau : taper à la machine à Bk
fl écrire, etc. Se présenter au f^
_| bureau ou téléphoner au (038) W

__ 25 44 66 - m

Buffet de la Gare CFF,
la Chaux-de-Fonds,

demande pour entrée immédiate
ou date à convenir,

2 DAMES DE BUFFET
S'adresser à la Direction.
Tél. (039) 2312 21.

Un ou une
aide de buffet
et de service, est cherché pour
le 1er mars ou date à convenir.

. Jolie chambre à disposition. ,1 :
S'adresser au ̂  _s__s_
restaurant du Stade.

. Téléphone 25 32 35. ,

H Dickson & Cie - DEKO - 2034 PESEUX
P 

1 Rue du Tombet Tél. (038) 31 52 52

|pil Nous cherchons

I secrétaire qualifiée
il'M.5 pour entrée immédiate ou à convenir.

WgSa Poste de confiance, correspondance fran-

j&jj|| çaise, allemande, anglaise, différents tra-
ïmiM vaux administratifs.
R?i_ _ I —
;. • ,\ Travaux autonomes.

L/'jq Faire offres ou se présenter à la

||| £J direction.

Atelier d'architecture engage :

1 architecte ETS
expérimenté et dynamique

1 dessinateur-
architecte

ayant plusieurs années de pratique.

Travail Intéressant et varié dans un cadre et
une ambiance agréables.

Tous avantages sociaux et salaire élevé à can-
didats compétents et capables d'assumer des res-
ponsabilités.

Faire offres manuscrites ou se présenter sur ren-
dez-vous à Roland CHARRIèRE , architecte,
rue de Gruyères 14,
1630 BULLE - Tél. (029) 2 94 72.

¦ . - ¦ . : , ., . 'f . .. . . .. . .
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Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchàtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20 - 178

Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45 à 18 h 10

, ' sauf le samedi
Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de
7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est ouverte, du diman-
che au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction

répond ensuite aux appels jusqu'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi , les
grandes annonces doivent parvenir à notre bureau le s
vendredi avant 9 heures et les petites annonces le ven-
dredi également, avant 11 heures. Pour le mardi, le S

lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 23 heures ils peuvent être glissés dans la boîte
aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 44 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces
locales 34 c, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames
urgentes, Fr. 2,20 le mm. Réclames Fr. 1.50 le mm.
Naissances, mortuaires, 70 c. le mm. Petites annonces

non commerciales, 30 c. le mot, min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale : '

Annonces Suisses S.A., « ASSA », agence de publicité.
Aarau, Bâle, Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg, Genève,
Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Neuchàtel , Saint- j
Qall, Schaffhouse, Sierre, Sion, Winterthour , Zurich.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons plus

| que les avis tardifs dont la hauteur est fixée au maximum
à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 ah 6 mois 3 mois 1 mois
60.— 31.50 16.50 6.—

ÉTRANGES i|
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

110.— * 46.— 24— 8.50
Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, Yougoslavie

i et les pays d'outre-mer :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

140.— * 52.— 27.— 10.—
• Taxes postales internationales majorées depuis le 1.7.71.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

la veille avant 8 h 30.
j Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.

Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.
A l'étranger : frais de port en plus. |

k- ___PBEHB__ >

Vous êtes

magasinier-vendeur en pièces de rechange
Vous êtes âgé de 30 ans au moins, et pos-
sédez une expérience professionnelle de plusieurs
années dans la branche automobile, vous per-
mettant d'assumer les responsabilités de chef de
ce» département.

Vous aimeriez améliorer votre situation, et tra-
vailler dans une entreprise avec représentation de
grandes marques, vous offrant des prestations so-
ciales d'avant-garde, et des conditions de tra-
vail très intéressant. Semaine de 5 jours, etc.
Veuillez adresser offres écrites à FL 467 au bureau
du journal.¦ in

Cherchez-vous une place intéressante et variée

D'EMPLOYEE
DE COMMERCE ?

Si c'est le cas, prenez contact avec nous. Si
vous possédez de bonnes connaissances de
français et d'allemand et si vous êtes bonne
dactylographe, vous êtes la collaboratrice que
nous cherchons.

Ecrivez-nous ou téléphonez-nous, nous vous don-
nerons volontiers de plus amples renseignements.
BAG BRONZEWARENFABRIK AG TURGI
Tél. (056) 311 11, interne 230-236.

E L E C T R O N A
Nous cherchons pour entrée immédiate
ou à convenir,

collaborateurs (trices)
pour nos départements

accumulateurs
matière plastique ou
appareillage de télécommunica-
tion

Nous offrons :
Situations stables et bien rétribuées.
Horaire de travail normal ou en équipe
selon convenance. Prestations sociales
d'une grande entreprise.
Semaine de 5 jours.
Formation assurée par nos soins.

• 
Prière de s'adresser ou de téléphoner
à M. TSCHANDER.

ELECTRONA Elec,rona S.A.(

• 
2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 421515.

——~¦¦~~'̂ —"~~~ ~̂~""""""""""~~~~

Nous cherchons immédia-
tement ou pour date à
convenir

ETAMPEOR
\ ou

MECANICIEN
en qualité de chef de notre dépar-
tement de découpage.

Travail varié et indépen-

dant.

Ambiance agréable.

Salaire au mois.

Appartement moderne de
4 pièces.

Pour de plus amples renseignements,

s'adresser à G R A V U R E  S. A.,

3235 E r l a c h , tél. (032) 88 17 31.

I

Famille de la Chaux-de-Fonds
engage tout de suite, ou pour
date à convenir,

GOUVERNANTE
pour un monsieur de 86 ans,
en bonne santé, et habitant
dans un immeuble résidentiel.
Nous demandons personne de
toute confiance, calme, discrète,
sachant tenir un ménage pour
une personne.
(Pas de gros travaux). Age 35 à
55 ans.
Nous offrons : bon salaire, con-
ditions de vie agréables. Nom-
breuses heures de loisirs dans
la journée, avec congés de se-
maine et de week-end définis.

Faire offres sous chiffres P. 11-
130248 à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons pour entrée à con-
venir

ferblantier-
installateur
Bon salaire, semaine de 5 jours ,
prestations sociales.

S'adresser à : Installations sanitaires
Della-Dufour, rue du Midi 21,
2610 Saint-lmier, tél. (039) 41 20 45.

ARRONDISSEZ
VOS REVENUS
en travaillant avec nous après
vos horaires normaux.

Possibilité de gains, très intéres-
sants. Travail à temps plein pour
les meilleurs.

Présentez-vous à notre entrevue
explicative vendredi 26 février,
à 20 h 30 précises, à

> — l'hôtel Fleur-de-Lys, la Chaux-
de-Fonds, ou

— 19, rue de l'Hôpital (2me éta-
ge), Neuchàtel.
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Répondez,
/ s. V. p.,

aux offres
sous chiffres...
Nous prions les per-

sonnes et les entre-
prises qui publient des
annonces avec offres
sous chiffres de répon-
dre promptement aux
a u t e u r s  des offres
qu 'elles reçoivent. C'est
un devoir de courtoi-
sie et c'est l'intérêt de
chacun que ce service
fonc t ionne  normale-
ment. On répondra
donc même si l'offre
ne peut pas être prise
en considération et on
retournera le plus tôt
possible tes copies de
certificats, photogra-
phies et autres docu-
ments Joints  à ces
offres. Les intéressés I
leur en seront très re-
connaissants , car ces
pièces leur sont abso-
lument nécessaires
pour répondre à d'au-
tres demandes.

Feuille d'avis
de Neuchàtel

Une place de

représentant
visitant magasins d'alimentation
et restaurants est à repourvoir.

Faire offres en joignant certificats
' ou références, sous chiffres P

20525 N, à Publicitas S.A., 2001
Neuchàtel.

¦ »,\" ' - ¦¦¦. > - . ¦ . .. • '.'¦ _i -u . i :, i .;'

Bureau de poste cherche

JEUNE FILLE
pour le printemps pour aider au
bureau, au ménage, et pour dis-
tribuer le courrier. Bons gages
et vie de famille. Bonne occasion

d'apprendre l'allemand.

Famille P SCHAR,
bureau de poste.
3019 Berne. Tél. (031) 5010 02.

Nous cherchons, pour notre maga-
sin d'Areuse, libre-service, une

VENDEUSE-GÉRANTE
Situation intéressante pour per-
sonne qualifiée et active.
Semaine de 5 jours.
Faire offres à la COOP du dis-
trict de Boudry -
2017 Boudry.

Tél. 42 10 29.
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Déjà le choc des premiers

groupe occidenfal Durrenast-Nyon:

Après avoir hiberne comme des mar-
mottes, nos footballeurs secouent leur tor-
peur depuis quelques dimanches. Des ren-
contres amicales ont déjà dégourdi les jam-
bes. Certaines équipes se sont préparées
activement. Par exemple, à notre connais-
sance, Nyon, Chênois. Rien d'étonnant ; re-
gardez le classement de ces clubs : Nyon et
Chênois, des ambitieux ; Meyrin n'est pas
bien loin des premiers. Audax et Yverdon
se sont également bien préparés.

Pour eux, il s'agira de se sortir du
« pétrin ». Quant aux autres, ils ont mis
la « sourdine ». Peut-être pour mieux éclater
au jour « J », qui approche à grands pas.
En effet , dimanche, la bataille reprend avec
le programme suivant : Berne-Langenthal,
Berthoud-Rarogne, Durrenast-Nyon, Meyrin-
Yverdon, Minerva-Thoune, Salquencn-Chê-
nois. Audax en congé.

L'attention se portera spécialement sur
les bords du lac de Thoune où Nyon ira

affronter Durrenast. La bataille des pre-
miers ! Déjà. Un favori ? Nyon. Et Dur-
renast nous n'y croyons pas trop. L'équipe
oberlandaisc manque de constance. A quel-
ques journées de la fin du premier tour,
elle « végétait » au milieu de l'échelle.
D'heureuses circonstances — pour elle —
l'ont poussée vers le haut. Durrenast man-
que de panache. Sa force : la cravache.
C'est insuffisant pour voir en lui un des
deux candidats aux finales. Que Nyon se
méfie, cependant, de ses ruades. Pour les
Vaudois, ce sera l'occasion de mettre leur
adversaire à sa juste place.

Rencontre très intéressante également à
Salguenen. Le dernier contre un des favoris,
Chênois. L'un et l'autre ne peuvent jouer
au « Petit Poucet » : Salqucnen, pour ne
pas perdre le contact avec le trio des
avant-derniers ; Chênois pour rester dans
le sillage des deux premiers.

Rude choc en perspective à Berthoud où
Rarognc se rendra. Tous deux figurent dans
la première partie du classement. Un seul
point les sépare.

DERBIES BERNOIS
Deux derbies bernois : Minerva-Thoune et

Berne-Langenthal. Le premier opposera des
formations à la situation « culbutante ». Sur-
tout Thoune, qui jouera à quitte ou double :
une défaite le placerait à 3 longueurs de
Minerva, une victoire lui permettrait de
dépasser son adversaire. Quant à Berne, il
aspire aux honneurs. Mais Langenthal jette
des regards inquiets derrière lui : la meule
des « candidats » à la relégation n'est pas
bien loin. Que Langenthal batte Berne et
le voici à la hauteur des gens de la capi-
tale.

Le dernier match mettra aux prises deux
Romands : Meyrin-Yvcrdon. Là également,
l'enjeu est important. Que Meyrin s'impose
et le voici à la recherche des meilleurs ,
alors qu'Yverdon se morfondra au bas de
l'échelle ; dans le cas contraire , tous deux
se trouveront à égalité.

Pour une reprise, on ne pouvait souhaiter
un programme aussi intéressant.

R. Pé.
Classement

Matcbes Buts
J. G. N. P. p. c. Pis

1. Nyon 12 6 4 2 24 14 16
2. Durrenast 12 6 3 3 21 15 15
3. Chênois 12 5 4 3 19 12 14
3. Chênois 12 5 4 3 19 12 14
4. Berthoud 12 5 4 3 19 17 14
5. Berne 12 5 3 4 20 13 13
6. Meyrin 12 4 4 4 19 15 12
7. Rarogne 12 4 4 4 17 13 12
S. Langenthal 12 4 3 5 24 24 i t
9. Minerva 12 3 5 4 18 22 11

10. Yverdon 12 3 4 5 12 18 10
11. Thoune 12 3 4 5 16 25 10
12. Audax 12 4 2 6 15 24 H)
13. Salquenen 12 3 2 7 16 28 8

L'AVENIR. — Il est plein de questions pour les Chênois Binggeli et Brignolo
(à gauche et au centre), comme pour tous les autres joueurs de première

ligue. (A.S.L.)

Le Locle - Porrentruy
point de mire de cette première journée

groupe central
\ 

Dans quelle forme l'hiver nous restituera
t-il les équipes du groupe central, après trois
mois de repos ? La première journée de-
vrait nous apporter déjà quelques enseigne-
ments. Il est pourtant permis de croire que
l'ordre des valeurs établi par le classement
à la fin du premier tour ne subira pas de
grandes modifications.

EXCEPTION SOUHAITABLE
On souhaite, pourtant , une exception en

ce qui concerne Mouticr. Si les Prévôtois
désirent échapper à la relégation, il leur fau-
dra retrouver rapidement la forme qu'ils con-
naissaient en décembre. Une excellente occa-
sion leur est offerte de se remettre immé-
diatement sur la bonne voie puisqu 'ils au-
ront la visite de la lanterne rouge.

A y regarder de plus près, on constate
que Porrentruy n'a essuyé que deux défaites
au cours du premier tour. Son passif s'iiug-
mcntera-t-il d'une unité après son passage
au Locle ? Ce serait oublier que les visi-
teurs ont une revanche à prendre. Mais
l'équipe de Jacger , qui , contrairement aux au-
tres années , aura bénéficié de « bonnes »
conditions d'entraînement , ne se ménagera
pas. Il s'agit de demeurer dans le sillage
de Dclémont , soit de conserver la seconde
place qui donne accès aux finales.

UN PAS DE PLUS
Possesseur de l'attaque la plus percutan-

te et de la défense la moins perméable,
le chef de file profilera de la venue (le

Nordstcrn en terre jurassienne pour fran-
chir un pas de plus vers le titre. On est,
du moins, en droit de le supposer si l'on se
souvient qu 'à l'aller, les gars d'Hoppler
s'étaient nettement imposés (5-0). Mais ils
ne devront , toutefois, pas oublier que les
Bâlois ont progressé. Leur cinquième place
en esl le gage. Après un départ en fanfa-
re, le néo-promu Turgi a marqué le pas.
Et il est à redouter pour lui que le dé-
but du second tour ne lui apporte pas au-
tant de satisfactions que son entrée dans la
catégorie, ceci d'autant plus qu'il devra se
déplacer à Soleure. Or, la formation de la
cité des Ambassadeurs se trouve bien pla-
cée pour profiter d'une éventuelle défail lan-
ce du Locle ; elle ne gâchera pas ses chan-
ces face à son visiteur.

BELLE AVENTURE
Breitcnbach ne connaît pas de demi-mesu-

re. Cinq victoires, sept défaites, tel est son
actuel palmarès. II est pourtant à craindre
pour les Soleurois que ce soit la colonne
« déficit  » qui connaisse une augmentation,
car un déplacement à Emmenbrucke ne
constitue pas un simple voyage d'agrément.

Le programme ne comporte que cinq ren-
contres , celle prévue entre Baden et Brcite
ayant été renvoyée pour permettre au dernier
rescapé de la première ligue de défendre
ses chances en coupe de Suisse. Après Sion,
Lausanne scra-t-il la nouvelle victime de
l'équipe des bords du Rhin ? Qu'on nous
permette d'en douter ! Mais l'aventure aura
été belle... et certainement payante, ce qui
ne gâche rien.

Y.I.
Classement

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Delémont 12 8 2 2 25 9 18
2. l.c Locle 12 7 2 3 23 18 16
3. Soleure 12 7 1 4 24 18 15
4. Breite 12 5 4 . 3 18 14 14
5. Nordstern 12 5 4 3 18 16 14
6. Porrentruy 12 3 7 2 20 16 13
7. Emmenbrucke 12 6 1 5 22 19 13
8. Turgi 12 5 3 4 21 19 13
9. Concordia 12 3 4 5 16 18 10

10. Breitenbach 12 5 0 7 18 24 10
11. Baden 12 3 3 6 12 17 9
12. Moutier 12 3 1 8 18 29 7
13. Zofingue 12 2 0 10 14 32 4

Le derby pourra-t-il se jouer ?
Le visiteur annoncé pour dimanche aux

Jeannercts n 'est pas un inconnu. Porren-
truy a élé l' adversaire des Loclois en
ligue B. Au match aller , les Loclois
s'étaient imposés de justesse , la formation
jurassienn e cherchant encore son équilibre.
Depuis , les choses ont changé. Porrentruy
s'est nettement amélioré et il tentera de
faire aussi bien que Moutier , il y a deux
mois.

Les Loclois, cependant , tenteront de gar-
der le contact avec le chef de file en
obtenant l'enjeu complet. L'entraîneur ali-

gnera ses meilleurs hommes, a I excep-
tion de K-iener, toujours suspendu. Mais
le maich aura-t-il  lieu ? A l'heure où
nous écrivons ces lignes . le terrain loclois
n 'est pas praticable. La neige ayant fait
une apparition tardive, il ne sera sans
doute pas possible de mettre le stade
en état. Il faut donc s'attendre au renvoi.
La décision définitive interviendra seule-
ment demain , mais il est plus que pro-
bable que les deux formations remettront
à plus tard leur entrée en scène.

P.M.

EYMANN. — Le gardien loclois aura besoin de tout son talent pour taire
tace aux avants bruntrutains. (_ss_ id._ iui)

| La venue de Zofingue
devrait permettre de récolter deux points
j -MMOUTIERIllIll

Pour Moutier, le problème est simple,
avant le coup de gong annonçant le départ
de la seconde manche du championnat :
mettre les bouchées doubles afin de s'éloi-
gner au plus vite de la zone dangereuse de
relégation. Après le redressement amorcé à
la fin du premier tour, sous la forme con-
duite de M. Chaignat, il semble que les
Prévôtois peuvent raisonnablement espérer
voir leur situation s'améliorer.

Sortant d'une longue période de prépara-
tion , puisque l'entraînement a repris dès le
début de janvier, Moutier paraît avoir at-
teint la bonne forme. Les matches d'entraî-
nement joués ces derniers dimanches l'ont
démontre de façon probante, même dans la
mesure restreinte où de telles parties peu-
vent servir de critère.

Le match de dimanche prochain , a Cha-
lière, contre Zofingue nous permettra de ti-
rer les premières conclusions.

Côté joueurs , pas de problèmes, ou fort
peu. Bien sûr, le gardien Domon souffrant
d'une hernie discale, ne pourra probablement
plus tenir son poste cette saison. C'est re-
grettable, certes. Mais heureusement, Mou-
tier possède en Muster un remplaçant de
classe. Zaugg et Ory, à l'école de recrue,
devraient normalement obtenir les congés né-
cessaires. A noter le retour au bercail de
Witschi , qui nous revient d'un club bâlois
de 3me ligue et qui , à l'entraînement, s'est
révélé excellent.

Pour le reste, tout le monde est là, en
bonne condition.

Me.

Le petit Bâlois
est considéré avec grand sérieux

liiiihii !_ _ _.
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A Lausanne, c est simple : sans vivre
dans la hantise du prochain match , contre
Breite. il n'est question dans chaque con -
versation que du rappel de la mésaventure
de Leeds, battu par une équipe de quatriè-
me ligue. La leçon devrait avoir été compri-
se, l' avertissement salutaire.

« Bien sûr », dit Vonlanthen, « a part la
qualification pour le tour suivant , nous
n'avons rien à gagner.»

« Ce sera pénible, pendant vingt à vingt-
cinq minutes », précise l'ami Séchèhaye, pré-
sent à l'entretien. « De la résistance, il y
en aura ; une équipe ayant battu Granges
et Sion est à prendre au sérieux ».

Lausanne s'y emploie. L'entraînement a
repris depuis mi-janvier. Durant ce laps de
temps " une demi-douzaine de matches ont
été joués. On espérait beaucoup du dernier ,
contre la Chaux-de-Fonds, mais, il n'a pas
eu lieu , les Neuchâtelois ayant préféré rester
en Grèce. Par ici , cette manière cavalière
n'a guère été appréciée.

DES BLESSÉS
Du côté des blessés : Vuilleumier. Il se-

ra absent à Bâle, comme Richard , à cours
d'entraînement, immobilisé par une tendinite
depuis le mois de décembre. Par contre, Wei-
bel , « plié en deux > lors du voyage en
Grèce (il n 'a pas pu jouer), est rétabli. Son
dos s'est remis.

Vonlanthen estime que le retour de Grè-
ce a été opéré assez tôt , car là-bas , les con-
ditions de jeu étaient autres : bise et sol
sec.

L'équipe partira demain déjà pour être
fraîche et dispose avec, pour dessein arrêté ,
d'atteindre les demi-finales.

A. EDELMANN-MONTY

Parcours et difficultés du cinquante-quatrième «Giro»
, J w j Trois mille six cent septante-huit kilomètres en 21 étapes

Le 54me Tour d'Italie , qui se déroulera
du 20 mai au 10 juin 1971 sur un parcours
de 3678 km , avec départ à Brindisi , dans
les Fouilles , et arrivée à Milan, a été pré-
senté par M. Vincenzo Torriani , directeur
des organisations de la « Gazzetta dello

Sport », a Milan. Le « Giro » , qui se ter-
minera pour la première fois par une
demi-étape contre la montre , se rendra en
Autriche el en Yougoslavie.

Les difficultés ne manqueront pas. La
longueur moyenne des étapes a passé de
165,5 km en 1970, à 183,8 km. Le point
culminant sera le Grossglockner , en Au-
triche , avec ses 2505 m d'altitude. L'étape
de montagne la plus difficile devrait, ce-
pendant , être la dix-huitième , qui ne com-
prendra pas moins de cinq cols : San Angelo
(1756 m), Tre Croci (1814 m), Falzarcgo
(2105 m), Pordoi (2239 m) el Vallès
(2033 m).

Dix équipes de dix coureurs prendront
le départ. M. Vincenzo Torriani n 'a ce-
pendant pas été en mesure de fournir de
plus amp les indications quant aux cham-
pions qui participeront à l'épreuve.

LES ÉTAPES
Jeudi 20 mai : course contre la montre

par équipes Lecce-Brindisi pour la désigna-
lion du premier porteur du maillot rose.
Vendredi 21 mai, première étape : Brindisi-
Bari (175 km). Samedi 22 mai, deuxième
étape : Bari-Potenza (260 km). Dimanche
23 mai, troisième étape : Potenza-Benevenlo
(208 km) . Lundi 24 mai, quatrième étape :
Benevento-Pescasseroli (198 km). Mard i 25
mai, cinquième étape : Pescasscroli-Gran
Sasso d'Italia (205 km). Mercredi 26 mai ,
sixième étape : L'Aquila-Orvieto (175 km).
Jeudi 27 mai, septième étape : Orvieto-
San Vincenzo (210 km). Vendredi 28 mai ,
huitième étape : San Vincenzo-Casciana Ter-
me (210 km). Samedi 29 mai, neuvième
étape :. Casciana Terme-Forte dei Marm i
(160 km). Dimanche 30 mai, dixième étape :
Forte dei Marmi-Sestola (155 km). Lundi
31 mai, onzième étape : Sestola-Manloue
(18( 1 km). Mardi 1er juin : journée de repos
à Desccnzano dei Garda. Mercredi 2 juin ,
douzième étape : Descenzano dei Garda-
Serniga di Salo (28 km 500 contre la
montre). Jeudi 3 juin , treizième étape :
Salo-Sottomarina Lido (215 km). Vendredi
4 juin , quatorzième étape : Sottomarina-
Bibione (170 km). Samedi 5 juin , quinzième
étape : Bibione-Ljubljana (195 km). Diman-
che 6 juin, seizième étape : Ljubljana-Tar-

visio (150 km). Lundi 7 juin , dix-septieme
(210 km). Mardi 8 juin , dix-huitième étape :
étape : Tarvisio - Hermagor - Grossglockner
Lienz-Falcade (198 km). Mercredi 9 juin ,
dix-neuvième étape : Falcade-Ponte di Legno
(180 km). Jeudi 10 juin, vingtième étape :
Ponle di Legno-Lainate (175 km). Puis
vingt et unième étape : Lainate-Milan (19
km 500 contre la montre individuellement ).
Total : 3678 km.

LES COLS
Deuxième étape : Croce dello Scrivano

(1143 m). Quatrième étape : Monte Taburno
(1016 m), li Calvario (1112 m) et Croce
(1164 m). Cinquième étape : Ovindoli (1379

Il fut autrefois
champion du monde

Bill Bailey, quatre fois champion du mon-
de de vitesse amateur , un des plus grands
cyclistes de l'histoire britannique , est décé-
dé à l'âge de 82 ans.

Il remporta le titre mondial pour la pre-
mière fois en 1909, à Copenhague, et le
conserva trois fois par la suite , en 1910 à
Bruxelles , en 1911 à Rome et en 1913 à
Berlin. Il ne participa pas aux championnats
du monde de 1912 à Nevvark (Nouvelle
Jersey). Bailey remporta le Grand prix de
Paris quatre années de suite avant de pas-
ser professionnel, en 1914.

Le parcours du Critérium
des Six Provinces

Les organisateurs du Critérium des Six
Provinces, course par étapes pour profes-
sionnels qui aura lieu du 18 au 23 mai .
ont communiqué le parcours détaillé des
étapes :

18 mai : Avignon , prologue. 19 mai :
Orange - Tournon . demi-étape (128 km).
Valence - Saint-Etienne, seconde demi-étape
(76 km) . 20 mai : Saint-Etienne - Grenoble
(188 km). 21 mai : Grenoble - Annecy
(181 km). 22 mai . Annecy - Maçon (206
km). 23 mai : Mâcon - Le Creusot (107 km ,
première demi-étap e). Le Creusot - Mont-
ceau les Mines (116 km, seconde demi-
étape) .

m), Calascio (1210 m), Monte Serre (1771
m) et Gran Sasso d'Italia , arrivée (2130 m).
Huitième étape : Buti (635 m). Dixième
étape : Galleria dei Cipollaio (825 m), Foce
délie Radici (1529 m) et Sestola, arrivée
(1020 m). Douzième étape : Serniga di Salo,
arrivée (414 m). Treizième étape : Pian délie
Fugazze (1158 m). Dix-septième étape : Gail-
berg-Sattel (952 m), Felbertauern Tunnel
(1650 m) et Grossglockner Cima Coppi ,
arrivée (2505 m). Dix-huitième étape : San
Angelo (1756 m), Tre Croci (1814 m),
Falzarego (2105 m), Pordoi (2239 m), et
Vallès (2033 m). Dix-neuvième étape : San
Pcllegrino (1918 m), Costalunga (1753 m),
Mcndola (1363 m) et Tonale ' (1883 m).

Au Tour du Levant
L'Espagnol José Lopez-Rodriguez a rem-

porte au sprint la première étape du Tour
du Levant , qui menait les coureurs de
Casiellon à Gandia , sur 195 kilomètres .

Classement : 1. Lopez-Rodriguez (Esp), les
195 km en 4 h 42'44" ; 2. Gerrits (Ho) ;
3. Serpenti (Ho) ; 4. Saez (Esp) ; 5. Rosiers
(Be).

© Le champion du monde amateur de
la poursuite , Xavcr Kurmann , a été battu
pour ses débuts sur piste, à Berlin-Est.
Le Suisse a été rejoint sur 4000 mètres
par l 'Allemand de l'Est Unterwalder , peu
après la moitié de la course. Un autre
champion du monde , qui commençait égale-
ment sa saison à cette occasion , a aussi
dû s'incliner : Le Français Morelon , qui a
été devancé en vitesse, par les Allemands
de l'Est Otto et Geschke.

Neuf cents concurrents inscrits
aux championnats de l'armée ce week-end a Andermatt

La très forte participation aux éliminatoi-
res organisées dans les différentes unités dl
l'armée et unités spéciales au cours des cinq
dernières semaines a montré une nette re-
prise d'enthousiasme pour les courses de pa-
trouilles et pour le sport militaire en géné-
ral. De ce fait , la participation aux cham-
pionnats d'hiver de l'armée (qui se dérou-
lent tous les deux ans), est exceptionnelle :
33 patrouilles en catégorie A dont une de
la Landwehr, 81 en catégorie B (dont 11 de
Landwehr) 84 en catégorie C (dont 4 de
Landwehr), ce qui donne un total de 298
patrouilles, soit 792 officiers , sous-officiers et
soldats.

Toutes les courses de patrouilles auront
lieu dimanche matin, à Andermatt , mais sa-
medi matin, déjà, sera organisée une épreu-
ve nouvelle qui suscite un vif intérêt , une
course individuelle de fond avec deux épreu-
ves de tir sur cibles norvégiennes à une
distance de 120 mètres, le parcours ayant
un longueur de 15 km 200 pour 400 m de
dénivellation. Avec les participants à cette
épreuve, on arrive au total de 878 concur-
rents , auxquels il convient d'ajouter envi-
ron 700 fonctionnaires , tous en uniforme.

CONCURRENTS CONNUS
Parmi les engagés individuels , on trouve

de nombreux skieurs de fond connus, com-
me l'App. Michel Borghi , le Fus. Gilbert

Wehren et leur officier de patrouille , le
Plt Géral d Berger (Genève), le Sgt Herbert
Kuehni (Berne), le Sergent appenzellois
Franz Neff , le Sgt Ruedi Russi et le Fus.
Robert Russi, tous deux d'Andermatt. Dau-
tres fondeurs de l'équipe nationale ou de
la sélection des candidats courront dans les
patrouilles de leur unité respective.

C'est à l'issue de ces championnats d'ar-
mée que seront sélectionnés les participant
suisses (patrouilles , triathlon et concours in-
dividuels) aux championnats internati onaux
militaires qui se dérouleront , le mois pro-
chain , à Vitipeno , près du Col du Brenncr ,
en.Italie.

Victoire suisse
Le bialhlon international de Garmisch -

Partenkirchen , qui réunissait les meilleurs
représentants de France, d'Italie , de Rou-
manie , d'Allemagne de l'Ouest et de Suisse,
s'est terminé par la surprenante vicloire du
Suisse Norberi Schmed.

Classement : Elite (20 km) : 1. Schmed
(S) 1 h 57*15" (5' de pénalisation) ; 2.
Viry (Fr) 1 h 58'07" (4') ; 3. Bertui (It)
1 h 58'29" (12') ; 4. Astegiano (It) lh58'32'
(5') ; 5. Varesda (It) 1 h 58'48" (10').
Puis : 20. Felder (S) 2 h 04'44" (10') :
30. Galli (S) 2 h 11'31" (13'). Juniors :

1. Dihoi (Rou) 1 h 35'43" (4') ; 2. Suessh
(S) 1 h 35'16" (6) ; 3. Brunner (S) 1 h 36'26"
(6-).

Délégations suisses
à l'étranger

Grand prix de Chamonix (27-28 février,
descente et slalom) : Huggler , Collombin ,
Copl , Choffat , Fleutry, Moret , Oreiller ,
Roux , Berthod , Beroamin et Fuchs. ;¦

Coupe kongsberg de saut à St-Nizier (27-
28 février) : Schmid , Steiner , Zehnder , von
Grunigen , Millier , Bonetti , Guignard , Aubert ,
Mœsching, Schmid et Cornuz.

Concours de saut de Lahti (5-7 mars),
Rcnnet (10 mars) et Holmenkollen (14 mars):
Schmid , Steiner , Zehnder et von Grunigen.

Concours de saut de Morteau (7 mars) :
Muller , Bonetti , Pfi ffner , Guignard , Aubert
et Cornuz.

O Ouverts aux membres de l'Association
romande , de la Fédération de la Suisse ita-
lienne , du Giron jurassien et de l'Associa-
tion valaisanne et organisés par le Ski-club
Val d'Illiez, les championnats suisses O.J.
de la région ouest se dérouleront les 27 et
28 février , aux Crosets. La journée de sa-
medi sera réservée au slalom spécial et cel-
le du dimanche au slalom géant, ces deux
épreuves devant réunir 60 garçons et 28
fillf_.

Celle saison , le rideau se lève sur le
2me acte plus tôt que d'habitude. Pour
les Loclois, qui ont terminé le premier
tour ju ste avant Noël , la pause n 'aura
pas élé bien longue. Elle a, cependant ,
été mise à pro fit judicieusement , grâce
surtout à l'hiver relativement clément que
nous avons connu ju squ 'ici.

Dès la mi-janvi er , l' entraîneur Jaegcï
a convoqué ses jou eurs pour une première
préparation et un mise en train. Les
conditions atmosphériques étan t favorables
en plaine , les dirigeants ont conclu une
série de rencontres amicales intéressantes,
qui ont permis à l'entraîneur de mesurer
le degré de préparation de sa formation.

Durant la pause, une autre bonne nouvel-
le a été annoncée. L'arrivée du talentueux
Porret , de Neuchàtel , ce qui constituera
certainement un atout de plus dans la
ligne d' attaque locloise, à la veille de
ce second tour qui s'annonce passionnant.

Si les Loclois ont manqué le coche
face à Moutier , en décembre dernier , leurs
chances demeurent intactes. Leur classe-
ment leur permet tous les espoirs, à con-
dition de partir du bon pied et de ne
commettre aucun faux pas.

LE LOCLE

PORRENTRU Y

A l'affiche de cette reprise d'activité,
un grand derby roman avec le choc Le
Locle-Porrentruy. L'importance de l'en-
jeu n'échappe à personne, Les Loclois
sont deuxièmes au classement et ils ont
de sérieuses prétentions. Quant aux Brun
trutains , qui ont trois points de retard sur
leurs adversaires , rien n'est encore per-
du pour eux.

Les trois premiers matches du second
tour seront décisifs pour Porrentruy et
son déplacement en terre neuchâteloise
apparaî t capital. Après avoir succombé
en début de championnat contre Le Lo-
cle, précisément, par 1 à 0, et le di-
manche suivant contre Soleure (3 à 1),
Porren truy n 'a plus connu la défaite de-
puis la mi-septembre, alignant dix ren-
contres consécutives sans échec.

Malgré la difficulté du déplacement,
Porrentruy ne part pas battu d'avance, il
a une revanche à prendre. La préparation
des joueurs a été très poussée, l'entraî -
nement ayant repris depuis le 12 janvier.
Les matches d'entraînement nous ont
montré une formation ajoulote bien pré-
parée physiquement ainsi que sur le plan
technique. Dans ce domaine, on peut fai-
re confiance à l'entraîneur, Jucker, qui
a imposé à ses joueurs un style qui a
fait ses preuves. Il ne fait pas de doute
que les Ajoulots se présenteront sur le
terrain du Locle également bien prépa-
rés moralement.

Pour l'instant, on ne signale pas de
blessés et l'équipe devrait se présenter
au complet. Evidemment, vu la saison,
il ne faut pas s'attendre à jouer sur un
terrain en parfait état ; la neige, le gel
ou le dégel exigeront de la part des
joueurs de gros efforts et la condition
physique va jouer un rôle important. A
Porrentruy, on est optimiste tout en étant
conscient de la valeur de l'adversaire.

M.V.

Une revanche
à prendre

YVERDO ÏT

La reprise du championnat pour Yverdon ,
signifie uniquement : se tirer d'affaire le
plus vite possible ! Les Vaudois figurent , en
effet , dans les dernières places du classe-
ment.

Les Yverdonnois se rendront demain à
Meyrin. Comme les < vert et blanc » ne
sont guère à l'aise à l'extérieur, en géné-
ral , et sur les terrains genevois, en parti-
culier , cette première rencontre s'annonce
peu favorable aux hommes de Morgenegg.

PRESTATIONS INÉGALES
Durant la pause, l'entraîneur yverdonnois

a passablement rajeuni les cadres de sa pre-
mière équipe. Plusieurs nouveaux joueurs
ont fait leur apparition lors de matches
amicaux. A première vue, on ne peut guè-
re se prononcer avec certitude sur la forme
de ceux qui se rendront à Meyrin. Selon
son habitude, Yverdon a, en effet, fourni
des prestations par trop inégales, ces der-
niers dimanches, pour que l'on puisse por-
ter un jugement précis. Après Martigny, on
pouvait lire la satisfaction sur les visages
des < supporters > ; après Urania, c'était la
déception, qui devint une sorte d'indifféren -
ce face au Locle.

De toute façon , la première rencontre de
championnat nous renseigne toujours bien
mieux que n'importe quel match amical sur
l'état de préparation d'une équipe. Espérons
qu 'il sera bon !

J.-CI. G.

Un déplacement
qui renseignera

Coupe: les deux Romands iront-ils en demi-finales ?

____ ¦ SERVETTE ____¦
Dire que Servette est à la veille d'une

échéance capitale est faire une constatation
banale : tous les clubs qui sont appelés
à jouer un quart de finale de la coupe
ont un intérêt certain dans cette compé-
tition ! En deux pas, deux victoires plus
exactement, ils peuvent arriver à ce qu 'il
est convenu d'appeler la grande fête du
football : le Wankdorf n'est donc pas loin.

Pour . les Genevois, les vues sont,, encore
plus larges : sur le plan championnat, sur
le plan popularité asusi, leurs actions sont
en baisse depuis pas mal de temps. Un
succès dans l'autre compétition leur ferait
retrouver quelques raisons d'être.

La partie ne sera pourtant pas facile,
dimanche, à Zurich. Mais peut-elle être
facile à un tel stade ? Certainement pas.

Il n'empêche que le fait de devoir se dé-
placer n'est jamais un avantage. Mais l'op-
timisme est de rigueur aux Charmilles, où
l'on croit le miracle possible. Pourquoi
pas ?

SEUL DOERFEL...
Servette a été le premier club à se

rcmeltrc en selle cette année. Le 9 janvier
déjà , les joueurs s'entraînaient dans les
frimas du stade de Balexcrt. Et les matches
de préparation furent nombreux , très nom-
breux même. Meyrin , Carouge, Sion, Fri-
bourg, Monthey, Bàle, entre autres, se sont
succédé. Les résultats n'ont pas toujours
été probants, la manière de faire non plus.
La verve n'est pas le fort des attaquants
genevois. A part Doerfel, bien sûr, qui
s'en est allé chercher maintes fois une
victoire ou un nul bien compromis.

C'est à nouveau sur l'Allemand que l'on
comptera, au Letziground, pour faire la
différence. II ne sera pas tout seul, mais
ceux qui l'entoureront ne sont pas encore
désigné. Jean Snella a fait tellement de
différentes compositions, ces deux derniers
mois, que personne ne sait où il veut
aller. Les blessés ne sont pas nombreux ,
seul Barlie sa plaignant encore. Dès lors,
il y aura moyen de faire au mieux pour
tenter d'arracher le maximum.

Serge DOURNOW

Retrouver quelques raisons d'être

_ i?_'*^~'-') automobilisme

« L'Espagnol Alex Solder-Roig pilotera
la troisième March d'usine cette saison en
épreuves de formule un > annonce-t-on à
Londres. Solder-Roig est âgé de 38 ans.
Il s'est déjà fait une réputation en épreu-
ves de formule deux et trois et en épreu-
ves de sport. L'an dernier , il faisait partie
de l'équipe de formule un de Lotus.

Le Suédois Ronnie Peterson et l'Italien
Andréa de Adamich seront les autres con-
ducteurs de March cette saison. Peterson ,
comme Solder-Roig, sera au volant de la
March 711 (moteur Ford-Cosworth) tandis
que de Adamich conduira une March
(moteur Alfa-Romeo).

MARCH ENGAGE
UN TROISIÈME PILOTE
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Le judo, un sport pour notre temps
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Il canalise l'agressivité et stimule le nonchalant

Le judo, tel qu'il s'est développé sur
tout le globe, est relativement récent. Cet-
te discipline a pris naissance dans la se-
conde moitié du XIXe siècle, avec la fon -
dation du « judo kodokan institut », à To-
kio, par le baron .Tigoro Kano.

Novateur clairvoyant et énergique, Kano,
désireux de contribuer à la formation phy-
sique et morale de la jeunesse, proposa une
synthèse ingénieuse et rationnelle de diffé-
rents systèmes de combat sans arme ensei-
gnés jadis en Extrême-Orient, plus ou moins
secrètement, en raison de son exception-
nelle valeur militaire, à une élite privilégiée
de spécialistes. Il sut reconnaître la va-
leur éducative incomparable de cet enseigne-
ment, remontant, pour certaines écoles, à
plusieurs siècles, et menacé de disparaître

dans l'oubli sous la pression des conditions
de vie modernes.

Ces procédés vétustés de combat (utilisa-
tion spectaculaire et déconcertante de l'es-
quive) étaient déjà diffusés en Europe à la
même époque, dans les milieux militaires
et sportifs, sous le nom de « .Tu jutsu » ou
de « Jïu-jitsu » (de la souplesse). Sans doute
déformé, mal enseigné, incompris dans ses
principes, son succès fut limité. Pourtant,
l'originalité de ces méthodes permettant de
compenser intelligemment l'infériorité physi-
que et de vaincre un adversaire de consti-
tution plus robuste ou bien armé, avait vite
fasciné et transformé quelques militaires ou
sportifs européens en ardents propagandis-
tes.

Tandis que le judo devenait rapidement,

est la catégorie des projections. Elles per-
mettent de dissuader l'agresseur en le ca-
tapultant au sol. Non moins efficaces
sont les dislocations par torsion ou ex-
tension (principalement de l'articulation
du coude) permettant éventuellement de
désarmer. Enfin , les étranglements pra-
tiqués principalement en garrotant les zones
sensibles du cou à l'aide du col du vête-
ment. La simple menace d'une perte de
connaissance entraîne l'adversaire à l'aban-
don.

Sans danger
Malgré ce tableau sévère, le judo est inof-

fensif. Les projections s'effectuent sur un
sol spécial, et selon des méthodes appro-
priées (les brise-chutes à eux seuls ont sou-
vent sauvé la vie de judoka lors d'accidents
de la circulation). Fondé sur les propriétés et
l'exploitation de l'instabilité de l'équilibre
du corps, et sur la discontinuité de l'atten-
tion, le judo, constitue une ingénieuse et
captivante escrime sans arme.

au Japon , un des sports nationaux (le 3me,
dit-on), il couvait, ailleurs, jusqu'à la secon-
de Guerre mondiale. Et soudain, pour des
raisons sur lesquelles les psychologues com-
mencent à se pencher, dès la fin de la
terrible conflagration, il connaissait une vo-
gue et un succès foudroyants, gagnant toute
la planète.

II recevait sa consécration comme sport de
compétition avec la création de l'Union eu-
ropéenne de judo, de la Fédération inter-
nationale, avec l'organisation régulière de
championnats du monde et son apparition
aux Jeux olympiques de Tokio.

Le spécialiste du judo, le « judoka », dis-
pose de trois sortes d'armes à utiliser soit
debout, soit au sol.

La plus élégante et la plus spectaculaire

Educatif
La pratique du judo régularise, canalise

l'agressivité des jeunes, stimule le noncha-
lant, tempère le violent, tout en épanouis-
sant la sociabilité. Cette tendance précieuse
est encore accentuée par la hiérarchie des
grades (marqués à la couleur des ceintures),
qui permet de maintenir la cohésion et l'es-
prit de discipline indispensable à une pra-
tique collective d'un sport rude ou tout dé-
sordre peut signifier danger.

Cette maturation des impulsions profon-
des, est maintenant bien connue, sinon ex-
pliquée et de nombreux médecins, psycholo-
gues, pédagogues, conseillent aux jeunes gar-
çons et fillettes , de revêtir régulièrement le
« judogi » (équipement spécial pour le judo).

Développement harmonieux
Pouvoir libérer la violence désordonnée ou

bien étouffée, résultat des contraintes de
notre civilisation de plus en plus grégaire
et artificielle, contribue, dans un cadre social
approprié, sous la direction de techniciens
éprouvés, au développement chez l'enfant
et l'adolescent, d'une personnalité dynami-
que et du sentiment de sécurité.

L'adulte, de son côté, quels que soient son
âge et même son sexe, découvre dans le
judo un sport, une discipline particulière-
ment adaptés à la vie moderne. Avec une
perte de temps minimum (deux heures d'exer-
cice suffisent chaque semaine) soucis pro-
fessionnels, lassitude, usure nerveuse, sont
chassés. L'organisme, vigoureusement mais
progressivement sollicité, retrouve la robuste
constitution de la vie naturelle et instinctive.

(__$_!_)
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Essayés un jour...

...adoptés pour toujours...

Une renommée :

nos

scampi â l'indienne

COMMUNIQUÉS DES SECTIONS 

football ~|

La préparation des footballeurs se pour-
suit activement. Le championnat est à
la porte ; en effet, c'est le dimanche
7 mars 1971 que Neuchâtel-Xamax re-
cevra Mendriostar, à la Maladière. On
espère beaucoup, dans les rangs « rou-
ge et noir », de ce second tour. Tout
a été mis en œuvre pour que l'équipe
donne entière satisfaction. De nombreux
matches ont été joués : Neuchàtel Xa-
max - Lausanne à Colombier, 1 - 3 ;
Neuchàtel Xamax - Le Locle à Base-
court 3 - 1 ; Neuchàtel Xamax - Mu-
nich 1860 à la Maladière, 2 - 2 ;
Sion - Neuchàtel Xamax à Sion, 1 - 2 .
Avant les trois coups fatidiques, les
Neuchâtelois se rendront encore à Mon-
they, ce week-end.
Une grande activité est également dé-
ployée chez les équipes inférieures, qui,
toutefois, mis à part les réserves, ne
commenceront le championnat qu'un peu
plus tard. Cependant, les juniors inter-
régionaux reprendront la compétition le
27 février déjà. Ils recevront la Chaux-
de-Fonds, dans un match très important ;
en effet, Neuchàtel Xamax est premier
mais les Montagnards les suivent à 2
points. C'est donc un match qu'ij faut
gagner à tout prix.
Espérons que le temps continuera de se
montrer clément afin que le champion-
nat puisse recommencer sur des terrains
en parfait état.

Intense préparation
Comment

attribue-t-on
la victoire ?

Il intéresse sans doute le lecteur de
savoir comment la victoire est attribuée
à l'un des concurrents, en compétition.
On dénombre cinq manières de s'impo-
ser, qui sont les suivantes :
1.— Victoire définitive — « ippon »

(10 points). Elle s'obtient :
— sur projection (de 80 à 100 % ef-

ficace) ; il doit y avoir effet de surprise,
vitesse et maîtrise de la trajectoire .

— sur abandon , à la suite d'une dis-
location ou d'un étranglement ;

— sur immobilisation pendant 30 se-
condes : • ossae komi ».

2.— Avantage — « waza ari » (7
points), elle s'obtien t :

— sur projection efficace à 80 %. Par
exemple, sans effet de surprise ;

— sur immobilisation durant 25 secon-
des au moins.

3.— Presque avantage — « waza ari »,
« ni shikav waza » (5 points). Il s'obtient:

— sur projection efficace à 70 % ;
— sur immobilisation durant 20 secon-

des au moins.
4.— Résultat technique — « ginza »

(3 points).'!! s'obtient : . ' ,
ij —»-sur ' tentative de': projection avec tê-

pultàt partiel ; s| • >"- <
ië*ç sur immobilisation, durant 15 secon-

des au moins ; -j. . .
?§¦ sur appréciation de l'arbitrer :
Si— A la suite de pénalités imposées

à l'adversaire. Dans l'ordre croissant de
¦gravité .:. . :'.'£¦ ¦¦ ;; ¦ *"¦•'•¦ . , ';
' _;_ r J« .shidp », remarque-conseil ; .*! .

—- « keikoku », avertissement (7 points) ;
—:m chui », observation (5 points) ;
— « hansoku-make », disqualification

(10 points).
Ces pénalités sont infligées pour infrac-

tion aux règles de la compétition, par
exemple, sortie volontaire ou involontai-
re de la surface de compétition, emploi
d'une technique dangereuse ou prohibée,
etc.

"V
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MATÉRIAUX
DE CONSTRUCTION s. A.

CRESSIER (NE)
Téléphone (038) 47 18 22

Fabrication de produits en ciment

Réservez dès maintenant votre
appartement en propriété par étage

ef devenez propriétaire d'un splendide appartement à Saint-Biaise sur la
base d'un financement offrant les meilleures garanties de sécurité.
Immeuble neuf, construit pour de futurs propriétaires avec appartements
tout confort, cuisine équipée avec frigo 245 I, cuisinière, four encastré,
machine à laver la vaisselle, 2 ou 3 chambres à coucher, piscine. Plan, de
financement inédit avec hypothèque assurée.

Renseignements et documentation sur place et par TOUR AINE société anonyme pour la promotion immobilière, Pierre-de-Vingle 14
2003 Neuchàtel, tél. (038) 31 66 55.

m 
Très grand
choix de

Hôpital 3 — Neuchàtel

basketball j

Nous pensons utile de publier le calen-
drier des rencontres restant à jouer par
toutes nos équipes dans le cadre des
divers championnats auxquels elles parti-
cipent. Les rencontres prévues « at home »
ont toutes lieu au Panespo :

Première équipe. — Vendredi 5 mars
(20 h 30) : Neuchâtel-Champel ; jeudi
11 mars (21 h 30) Lausanne-Neuchâtel ;
dimanche 21 mars (10 h 30) : Neuchâ-
tel-Molino ; vendredi 2 avril (20 h 30) :
Neuchâtel-Martigny ; vendredi 23 avril
(21 h) : Neuchâtel-CAG.

Deuxième équipe. — Vendredi 12
mars (21 h) : Neuchàtel II-Abeille I ;
dimanche 21 mars (9 h) : Neuchàtel 50-
Neuchâtel II ; vendredi 26 mars (21 h) :
Neuchàtel I - Union chrétienne II, ven-
dredi 16 avril (21 h. : Neuchàtel II-
Fleurier I ; mercredi 28 avril (21 h) :
Neuchàtel II-Université ; mercredi 4 mai
(20 h 15) : Union chrétienne I-Neuchâtel
II.

Neuchàtel 50. — Vendredi 26 février
(21 h) : Neuchàtel 50-Auvernier I ; ven-
dredi 12 mars (19 h 30) : Neuchâetl 50-
Union chrétienne ; dimanche 21 mars
(9 h) : Neuchàtel 50-Neuchâtel II. Reste
à fixer : Fleurier I-Neuchâtel 50.

Neuchàtel III. — Vendredi 26 février
(19 h 30) : Neuchàtel III-Auvernier III ;
vendredi 26 mars (19 h 30) : Neuchàtel
111-Union chrétienne II ; vendredi 16
avril (19 h 30) : Neuchàtel III-Fleurier
I ; mercredi 28 avril (19 h 30) : Neu-
II ; vendredi 16 avril (19 h 30) : Neu-
chàtel III-Fleurier II ; mercredi 28 avril
(20 h 15) : Abeille II-Neuchâtel III.

Juniors Bl. — Vendredi 2 avril (19 h) :
Neuchàtel-Auvernier ; vendredi 23 avril
(19 h 30) : Neuchàtel III-Auvernier III ;
mardi 18 mai .(20 h 15) : Abeille II-Neu-
châtel III.

Neuchàtel I ; jeudi 13 mai : Olympia
La Chaux-de-Fonds-Neuchâtel. . ;¦

Juniors B2. — Vendredi 5 mars (19 i):
Neuchâtel-Olympic ; vendredi 19 ' mars
(18 h 15) : Auvernier-Neuchâtel ; vendredi
30 avril (18 h 45) : Neuchàtel II-Neu-
châtel I ;  samedi 15 mai (14 h 30) :
Fleurier-Neuchâtel.

C'est avec plaisir que, grâce à l'éffoh
de recrutement de nos membres, nous
pouvons envisager la fo rmation d'une
équipe d'écoliers.

Sachez que Ventraînement des juniors
a lieu CHAQUE MARDI , DE 18 A
20 HEURES , au Panespo.

Nous cherchons toujours des person-
nes intéressées par l'arbitrage. S' adresser
au secrétariat de Neuchâtel-Sports.

Le programme
de ce printemps

ski |

Nous voici bientôt arrivés à la dernière
séance de notre cours de ski. Votre as-
siduité nous incite à penser que vous y
avez trouvé du plaisir, malgré le manque
de matière première.

Une descente aux flambeaux clôturera
ce cours, le jeudi 11 mars 1971, et nous
espérons que vous serez nombreux à
poursuivre la soirée à l'Hôtel de Tête-
de-Ran, où vous seront servis : goulash
hongroise, pommes natures et le dessert
wisky glace.
Le prix du menu a été fixé à 7 francs,
service compris.
Les membres du club qui n'ont pas par-
ticipé au cours sont cordialement invités
à se joindre à nous. *•
Nous vous prions de bien vouloir vous
annoncer, à Tête-de-Ran, les soirs de
cours, ou au secrétariat, tél. 25.66.90.,
jusqu'au lundi 8 mars, dernier délai.
Un dernier détail : le départ du car re-
tardé.

Vacances de Pâques
Comme prévu, nous organiserons des va-
cances de Pâques dans une station va-
laisanne. La manque de neige ne nous
a pas encore permis de prendre une dé-
cision définitive quant au lieu.
Réservez d'ores et déjà, votre congé pro-
longé de Pâques ; une circulaire détaillée
vous parviendra prochainement.

Le comité.

Cours de ski

!

_tf_ _-_B_R__ _̂____L <P̂ -___ > JÉJ____=__
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Gala de catch ce soir au Panespo
« Catch as catch can » : attrape comme tu
peux. Cette phrase d'où le catch a tiré
son nom exprime bien en quoi consiste
cette lutte dont on ne sait trop s'il faut
la considérer comme du sport ou comme
dn « music-hall ». En fait, ' hormis l'étran-
glement complet et certaines prises par trop
dangereuses, tout est autorisé en catch !
Les principaux mouvements sont le coup
du bélier, la planchette japonaise, le col-
lier de force, l'écartèlement, le spectacu-
laire ciseau de volée et le brise-reins.

¦ Faites par des artistes de renommée mon-
! diale, ces prises, accomplies à un rythme
! rapide, produisent nn effet saisissant sur

le spectateur. II y a de quoi frémir à
chaque seconde ! II en ira ainsi, ce soir,
à Panespo où quelques-uns des plus pres-
tigieux catcheurs d'Europe étaleront toute
la gamme des possibilités offertes par cette
discipline spectaculaire s'il en est. Rendez-

. vons ce soir, donc, à la salle des Jeunes
Rives pour ce gala prometteur et peu com-
mun.



Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 2 Veillez toujours à ce que les Et rappeleẑ -vous: il existe déjà
intérêts ne soient pas calculés des crédits Renco avec un
sur la base d'un tableau intérêt de 5%% seulement sur
général, mais spécialement le capital initial, c'est-à-dire
pour vous! Vous serez ainsi 9%% par an. Toute personne
assurés que vous ne payez se trouvant dans une situation
pas une prime de risque pour financière ordonnée peut
les autres. obtenir chez nous un prêt de

fr. 1000.-à fr. 25000.-.

Crédit Renco
1211 Genève, 16, pi. Longemalle . 8021 Zurich, Strehlgasse 33
Téléphone 022 246353 Téléphone 051 230334

Bulletin de commande
Veuillez m'envoyer sans retard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit.

Nom 

Prénom 

Rue 
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1 La TV couleur chez vousH
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1 p lUli 
" Nous sommes les fcrj

|:| m ,4 spécialistes de la BU
*H 1-5—' couleur. Notre nou-B j
., j ! Il iél veau personnel! j

I l  
s* S 11 d'usine garantit uni 1

Ĵ,._..__^__,, .̂ ___ j__J- |̂||| Sg service impecca-E** '
¦—¦—aa———"M—'"M II ble et rapide.

fl Pro*'tei de nos litres avantageuses. h j
I Généreuse reprise de votre ancien appareil I -
I TV. Grandes facilités de paiement. jp|.3

f§j Attention, mieux vaut acheter chez le spécia-l 1
J liste, vous évitez d'attendre des semaines enl ;

. : J cas de panne.
ç 1 Livrable tout de suite. Une adresse sûre. ' j

^] 
Le plus grand centre neuchâtelois spécialisé. \Mh

Foire de Hflan
12 JOURS DE FOIRE GENERALE D 269 JOURS D'EXPOSI-
TIONS SPECIALISEES D PLUS DE 26.000 EXPOSANTS
DE 90 PAYS D 75 NATIONS REPRESENTEES OFFICIEL-
LEMENT D PLUS DE 4 MILLIONS DE VISITEURS ? ACHE-
TEURS DE 138 PAYS DE TOUS LES CONTINENTS

Inscrivez dans vos
programmes

j  une visite à la Foire de Milan
et une visite à l'exposition
spécialisée
qui vous intéresse
tout particulièrement

CALENDRIER MARS-JUIN 1971 
Foire Internationale XXIX* MITAM - Marché International du
de Milan: 14-25 avril JSn? P°

ur |,Habillement et ''£_ *?™%
XII' Exposition-Congrès International ,_.„. ,. .... T~, \ !
Chauffage - Climatisation - Réfrigéra- IPACK-IMA - Salon International de
tion - Appareils Sanitaires: 1"-7  mars I Emballage et du Conditionnement -

Manutention - Machines pour l'Industrie
XI" MIAS - Salon International de l'Arti- Alimentaire: 24 - 30 mai
de de Sport: 6 -9  mars 
Vil» COMIS/PEL - Salon de la Fourrure: XIX' M.IPEL

t "
Salon. Italien de la Maro-

ia _ . _,___ quinene et du Cuir (Exposition Inter-la - ¦" mars nationale): 12-16 juin
XXIII' Ciné-meeting du MIFED - Marché 
International du Film, du Film TV et XVI* COMIS/TRICOT - Salon Interna-
du Documentaire: 19-25 avril tional de la Bonneterie: 22 - 25 juin

Commandez d'avance le "Catalogue Cartes de légitimation et renseigne-
Pré-Foire" qui paraît le 1" février et qui ments: Fiera di Milano, Largo Domodos-
contient la liste de 80% environ des solal, 20145 Milano (Italie) D Délégation
produits exposés. Pour faciliter la re- de la Foire: Gr. Uff. Giovanni Iviglia, c/o
cherche aux visiteurs étrangers, l'index Chambre de Commerce Italienne,
des produits exposés est rédigé en Lôwenstrasse 40, 8001 Zurich, tél.
français, anglais, allemand et espagnol. 251717/18/19.

La Foire de Milan décline toute responsabilité au cas où les dates indiquées dans
ce calendrier devaient être modifiées par les Organisateurs des Expositions.

A remettre à Bienne, au centre des
affaires,

INSTITUT DE BEAUTÉ
ET DE MORPHOLOGIE

Installations et appareils modernes,
sauna, inventaire. Trois grands locaux.
Clientèle fidèle.
Renseignements sous chiffres 550 78
aux Annonces Suisses S.A.,
2501 Bienne

RÔTI DE PORC
avantageux

Notre spécialité : saucissons
et saucisses au foie

• Tous les samedis, jambon à l'os
-_-_-_----________-_-___________¦______
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FORCES MOTRICES DE LA GOUGRA S.A.
SIERRE

C1/0/ Emprunt 1971-86
0/4 /o de Fr. 30 000 000.—

Le produit de cet emprunt est destiné à la conversion on an remboursement de rompront 4$_ %
1958 de Fr. 30000000, échéant le 31 mars 1971.

' " ''.' El*,' ** * _ï
$fgg"fefc. *̂% * - _ ..

;-. :: - . : . - '¦ ¦ • .¦ ... .
^MMlÉr MODALITÉS DE L'EMPRUNT , ,:
Titres et coupons: Obligations an porteur dé Fr. 1000 et Fr. 5000 valeur nominale, munies de

coupons annuels an 31 mars. Le premier coupon arrivera à échéance le 31
mars 1972»

Prix d'émission : 99,40 % plus 0,60 % moitié du timbre fédéral sur titres =¦ 100 %.

Dorée: 15 ans an maximum, avec faculté pour la société de rembourser l'emprunt par
anticipation après 10 ans.

Cotation: Aux bourses de Zurich, Bâle et Genève.

Contenu»: Les porteurs d'obligations A Vi'Â Forces Motrices de la Gougra SA. 1958
ont le droit de convertir leurs titres en obligations du nouvel emprunt Les
titres dont les porteurs désirent la conversion sont à remettre sans coupons.

Souscription en
espèces: Le montant de l'emprunt non utilisé à la conversion sera offert en souscription

publique aux mêmes conditions.

Délai de conversion
et de souscription: Dn 26 février an 4 mars 1971, à midi.

Les souscriptions sont reçues sans frais par le siège et toutes les succursales en Suisse des banques
soussignées; elles tiennent également à la disposition des intéressés le prospectus officiel ainsi que
le bulletin de conversion et de souscription.

UNION DE BANQUES SUISSES
CRÉDIT SUISSE SOCIÉTÉ DE BANQUE SUSSE
BANQUE POPULAIRE SUISSE . BANQUE LEU SA
SOC-ÉIÉ PRIVÉE DE BANQUE ET BANQUE C__NTpNALE DU VALAIS
DE GÉRANCE

Café - Restaurant des Chavannes
CHEZ BEAUJOLAIS

Samedi et dimanche soir
27 et 28 février 1971

A l'occasion de la
FÊTE DU 1er MARS

¦ î .

Pied de porc
au madère

CC 25 23 85

BULLETIN D'ABONNEMENT
Je m'abonne dès ce jour à

* LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÀTEL
• L'EXPRESS
•k Jusqu'à fin mars 1971 pour Fr. 8.—

• Jusqu'à fin Juin 1971 pour Fr. 22—

* Jusqu'à fin décembre 1971 pour Fr. 51.50

(i*r souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carte de versement

Nom :

Prénom :

No et rue :

Localité : No postal :

Signature :

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe

non collée, affranchie de 10 centimes, à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ou à L'EXPRESS

Service des abonnements 2001 NEUCHATEL
V 

__ ____!
_, AGENCE GÉNÉRALE

SCHINZNACH BAD

En option: sans
£ |_^ carburateur

KaMp"sa ___8_sas_i»»«<̂  ̂
règle l'inj ection d' essence selon les

™̂ exigences précises de la marche. Chaque goutte
d'essence est exploitée au maximum.

L'injection électronique d'essence "garantit: rendement
optimum du moteur, consommation d'essence réduite, démar-
rages à froid exceptionnels.

La VW 1600 TL, moderne, est équipée en série de l'axe
arrière à double articulation - comme la Porsche. A quoi
s'ajoutent: ventilation moderne, ventilateur à deux vitesses,
coffres plus vastes, phares de recul , compteur kilométrique
journalier et quantité d'autres nouveautés. _ v̂?"""_%_

En option: transmissibn automatique, /»_ V_ F  i?*
injection électronique d'essence. (||j\ŷ /̂ BI

une sécurité!

D y a en Suisse près de 400 agences VW, qui appliquent toutes le service technique systématique le plus moderne: le diagnostic VW.
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K Au 1er étage de notre garage ¦;
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ï DE VOITURES D'OCCASION K
H V
J" Un aperçu de notre liste S"
*u MORRIS 1000 1969 verte H¦¦ NSU 1000 C 1970 9000 km "¦
 ̂ ESCORT 1100 1968 grise 2 portes >S FIAT 125 S 1970 rouge "¦

"¦ BMW 1600 1968 bleu foncé "m
H PEUGEOT 204 1969 23,000 km %
H FIAT 850 S 1969 bleu foncé V¦_ SIMCA 1300 1964 blanche "¦

_i FORD 17 M 1968 blanche 4 portes S
__ PEUGEOT 304 1970 rouge S

S ZODIAC 1969 38,000 km, 4 vit. *V
_i FIAT 128 1970 ivoire S

"¦ BMW 2000 Tilux 1969 18,000 km "¦
S FORD CORTINA 1300 1969 20,000 km \
S FIAT 124 Spécial 1967 vert foncé S
S OPEL 1700 1968 blanche "m
V LANCIA FLAVIA 1800 1965 grise 6 places "_¦
B FORD 20 M XL 1969 blanche 4 portes \¦
B LANCIA FULVIA Coupé 1968 29,000 km V¦, AUSTIN 850 1969 rouge toit noir %

S RENAULT 8 1967 grise %

_|J RÉSERVATION POUR LE PRINTEMPS «J¦
H REPRISES AU PLUS HAUT PRIX DU JOUR %¦
B CRÉDIT IMMÉDIAT ET SANS COMPLICATIONS "B¦B ESSAIS SANS ENGAGEMENT ".

% GARAGE GRATUIT JUSQU'A LA LIVRAISON V

. GARAGE DES 3 ROIS | fefte' c \ _
v La Chaux-de-Fonds %
_J J.-P. et M. Nussbaumer Le Locle _J[

s Ouvert le samedi toute la journée %

AVANTAGEUSES
"> PEUGEOT 404 1964 9 CV, beige, intérieur drap. î

accessoires.

PEUGEOT 404 1966, 9 CV, blanche, toit ouvrant,
intérieur simili.

PEUGEOT 404 SUPER LUXE INJECTION 1968 9 CV,
gris métallisé, toit ouvrant, intérieur cuir.

DAF 750 1962 4 CV, blanche, 2 portes, intérieur
Simili , 52,000 km. j

VW 1500 1961 8 CV, blanche, 2 portes, intérieur
S simili.
* VW 1500 1963 8 CV, blanche, 2 portes, intérieur |

simili. 
^

p VW 1300 L 1968 7 CV, bleue, 2 portes, intérieur U
l simili, 25,000 km.

^ 
VW 1300 1967, 7 CV, bleue, 2 portes, intérieur

a simili, 65,000 km.

VW 1500 SCARABEE 1968 8 CV, beige, 2 portes,
il intérieur simili, radio, 65,000 km.

f OPEL 1700 1965 9 CV, beige, 2 portes, Intérieur
simili.

OPEL 1700 1965 9 CV, bleue, 2 portes, intérieur
simili.

FORD ANGLIA 1965 6 CV, grise, 2 portes , intérieur
| simili.

FORD 17 M 1967 9 CV, bleue, 4 portes, intérieur
simili, radio.

FORD 17 MS 1968 9 CV, verte, 2 portes, intérieur
simili, 60,000 km. g

FORD CORSAIR 1967 9 CV, grise, 4 portes, inté-
rieur simili, 37,000 km.

RENAULT R 4 1968 5 CV, blanche, 5 portes, inté-
rieur simili, 4 vitesses, 43,000 km.

RENAULT R 16 1968 8 CV, bleue, 4 portes, inté-
rieur simili. ¦.;

i SIMCA 1000 GL 1969 5 CV, blanche, 4 portes, inté-

I rieur simili, 40,000 km. p
VAUXHALL VX - 90 1966 8 CV, bleue, 4 portes, inté-

rteur simili. 
^

Facilités de paiement — Essais sans engagement
"i Demandez liste complète avec détails et prix

M. et J.-J. Segessemann & Cie
DISTRIBUTEUR PEUGEOT |

Pierre-à-Mazel 51, Neuchàtel, tél. (038) 25 99 91

FIAT AUTOBIANCHI
Station wagon 1969.
Voiture de première main, traction
avant, 5 portes, rouge, simili noir,
état de neuf.
Véhicule mécaniquement très soigné,
30,000 km, Michelin X, moteur Fiat
124. Fr. 5900.—
GARAGE PLACE CLAPARÊDE S.A.
Tél. (022) 46 08 44.

M AUTOBIANCHI §1
M PRIMULA §|
|S| 1969, 4 portes, 38,000 km \ «S

'S'7_ ./ _ -  jR_'j^;)/77!_fc__^B_^^4,7
?y^I 

_ _ ^ _l _ ^ _l

J'achète

vélomoteur
Puch.
Tél. 24 26 36.

MERCEDES 190
3900 fr.

MERCEDES
190 SL

6500 fr.
MERCEDES
220 SE

4800 fr.
VW 1300

3800 fr.
SIMCA 1301

modèle 1969,
. 5900 fr.

AUSTIN Mini
modèle 1966,

2500 fr.
SIMCA 1000

modèle 1971 ,
2000 km ,
5600 fr.

OPEL Capitaine
2800 fr.

RENAULT R 10
1966, 3800 fr.

Auto-Marché,
Cornaux

' Tél. 47 16 12

MERCEDES
J'achète Mercedes
modèles récents,
paiement comptant.
Auto-Marché..
Cornaux.
Tél. 47 16 12.

1510 MOUDON
rue du Poyet

Sans caution de
Fr. 500.- à 3000.-
Mod. remb. variés
Tél. (021) 95 24 24

EXPERTISEES

Audi 75
1965, Fr. 2800. —

Austin Sprite
cabriolet
1964, Fr. 2300. —

Austin 1100
1964, Fr. 1300. —

Fiat 1100
1962 Fr. 1400. —

Fiat 1500
1964, Fr. 2100. —

MG Midget
cabriolet
1962 Fr. 2000. —

Peugeot 404
1963 Fr. 2300. —

Vauxhall
Viva
1965 Fr. 2000. —

Simca
Aronde
1960 Fr. 500. —
Grage Bardo
Neuchàtel
75 (038) 24 18 42.

CERVIA
(Adriatique)
Maisons et apparte-
ments de vacances
à louer.

.Tél. (039) 31 31 29.
Macnlatnre en vente
au bureau du journal

langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf • langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf - langues de bœuf
langues de bœuf • langues de bœuf

T.251050 # /BOUCHERIE CHARCUTERIE

Rue Fleury 20 — N E U C H A T E L

Jeunes filles et volontaires
femmes de chambre, bonnes d'en-
fants, cuisinières, pour maisons
particulières, hôtels et pensionnats,

i ainsi que jeunes gens pour la
campagne, magasins et hôtels, se-
ront trouvés rapidement par une
annonce dans

Zofinger Tagblatt
à Zofingue, grand journal quoti-

dien du canton d'Argovie et feuil-
le d'avis de la Suisse centrale. Cet
organe offre, grâce à son fort tirage,
une publicité dès plus efficaces dans
le canton d'Argovie et dans toute la
Suisse centrale.

-feP
apprécié
porte
leiiqitt

hug
ISidll.
A vendre

fourneaux
à mazout
installation gratuite.
Raccordement auto-
matique possible.

W. Fasel, Cortaillod.
Tél. 42 18 04.

naii
de RSUF

extra-tendre

Boucherie GUTMANN
; Premier-Mars

Ford Capri
1962, bon état ,
expertisée.
Prix intéressant.
Tél. (038) 63 20 50.

______________

A vendre g
Austin
1100
Limousine "
5 places
4 portes
très soignée
Complètement
révisée
Garantie 3 mois
Expertisée
Prix : Fr. 3400 —
Grandes facilités
de paiement
Garage du Seyon
R. Waser _?
2000 Neuchàtel
Téléphone
(038) 25 16 28._______________

A vendre,
magnifique occasion,

Opel 1900 S
Modèle 1970, blan-
che, intérieur noir,
27,000 km.
Tél. (038) 46 15 45.

A vendre

Peugeot 405
bon état, bas prix.
Tél. 25 23 88.

A vendre
Simca 1501 S
23,000 km, 1969.
Tél. (038) 53 21 37,
heures des repas.

Particulier vend

Triumph
1300
modèle 1967. blan-
che, intérieur noir.
Excellent état.
Prix : Fr. 3800. —
facilités de
paiement.
Tél. 25 21 39.

Velosolex
220 fr. 5» I*.
Je). 41 15.49. ,

A vendre

bateau
type Runabout ,
acajou,
moteur OMC,
90 CV.
Tél. (038) 31 51 89
(039) 23 22 32.

A enlever tout de
suite une voiture

Taunus 17 M
500 fr.
¦Tél, (038) 31 63 61..

A vendre

Renault 41
1966, très soignée,
70,000 km,
pour cause de dou-
ble emploi. 1700 fr.
Tél. (038) 3612 88.

A vendre
Velosolex
noir, en bon état ,
de marche.
Tél. .41 26 05.
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Un compliment pour votre tempérament

Toyota Corofla 1200
Examinez donc ce qu'offrent en moyenne Equipement de série incroyablement corn-
les voitures de sa catégorie. Sa supériorité piet:. sièges-couchette avec appui-tête in-
est manifeste sur tous les points décisifs: corporé à l'avant moquette moelleuse,
robustesse et fiabilité essuie-glace à 2 vitesses, 2 phares de recul,
_ _rf_ .,„-r,.__- avertisseur optique, compteur journalier.performances ' témoin lumineux pour frein à main, feux
élégance 

^ clignotants de panne, serrures de sécurité
richesse de I équipement aux portes, allume-cigare, etc.
soin dans la finition
Corolla 1200 Sedan £°re!

a
l?ffi fSï fS^  ̂R SBS^

5 places, 2 portes; 4 cylindres, 1200 crr,3, Coro a 200 Sedan Deluxe g.7950.-
73 CV; boîte à 4 vitesses synchronisées; de £oro a 200 Coupé &EH^
0-100 km/h en 16 secondes, vitesse de Corolla 1200 Combi Fr.8450.-
pointe 145 km/h; freins à disque à l'avant, ________ ________ ___tà tambour à l'arrière, avec régulateur de _̂_F ___)__[¦_¦ ___
freinage; installation électrique 12 V, alter- CM M "JLI II I m
nateur 360 W, etc. lia fl *& V V«

TOYOTA-  ̂ _____^^̂  ̂ ^B*-̂  ¦ ™ _ _________ \ 
¦' l̂ _f*iPS_Ji fe«__ ; " ' ¦¦¦ ¦awwf

la robustesse faite voiture (fSnJ "o Ŝ!̂ ^̂

_P"j ___B «.r

_# - 'WmÉÊÊ 11jf fl Wït0' ___H

Ï

i 'Wm "'s ^* *f*,__«5r>|̂ P_^^^  ̂Toyota est le 4e constructeur
^automobile 

du 
monde, le plus grand

| du Japon. Plus de 200 agences
« - . - v - .* ** '̂ jk ^^'éàT&S^-' __. ttl officielles dans toute la Suisse.

Jmm&Qlw%m\ Gratuit
--1 'VÊÊlewÊÊÊm--' VA É̂^"̂  . S_j___H_ _l iË Veuillez m'envoyer. en plus

_____-'' ^_«__ _» ' '"Â"''̂ ^' <_»l̂  _ _ _ _ _ _ _  d'une documentation détaillée, la
JM  ̂

T. '-*/ t - l_l__l___i 1 P'us récente carte routière de la
_^_P̂  ̂ î SeS 

' 

lliy

iyj  B Suisse.

K̂ Ŝ^̂ BBI ¦
^È^P___ _̂__SP _^^_rf_l:̂ _i _É-_ ! No postal/ localité: 
^l/'̂ V ____^_lr J^r*̂  ̂ "̂ ^̂ Sl A 

envoyer 

à: FAN
^¦l ' iW /̂W^ , JÊF '?r''î0im™ Toyota S.A.. représentation

^ t̂fPï̂ 1̂ , j 0f  \ JÊk | ^S^Hl ̂  
générale pour 

la 
Suisse, Service de

™ __l_^^ __ i___B "^\i_ l̂ _P___l documentation, Bernstrasse 127,
/:̂ :; -̂î H ¦"« '¦B 'mLW m 8902 Zurich- Urdorf , tél. 01 984343

i : ^^_ _̂_iiHPP^ ^̂ "y m̂mkWKImlmW*9̂  ^̂ ¦_^^"_ _ _ , __
i
____P^ :_ _̂" _i

j TOYOTA .,

.HHHHBBa*BBlBBHmW___HHBH_____Mk_
Maintenant

RÉVISION DE TONDEUSES À GAZON
i7*i* de toutes marques, à moteur ou à main. Nos méca-

niciens spécialisés garantissent un travail précis et à
prix correct.
Apportez sans tarder votre machine et demandez
un devis.
Nous prenons aussi à domicile partout dans le bas
du canton, au Val-de-Travers et au Val-de-Ruz.

Toujours bien servis par :

_§CT y^_r̂ -_r -_n_. «t 1» Ate lier de répara-
iÉil ï w Jb̂ Tr ^ m̂ MÊ mÊ !̂ >ion e> vente de
HJ|̂ ^̂ M|̂ ^̂ 4^̂ LM̂ ^̂ LJ| 

machines de jardin

2013 COLOMBIER • Tél. 41 23 12

; 

FAN —v
Les occasions ne manquent

, pas, il suffit de les
découvrir I

UNE PETITE ANNONCE
fera certainement votre
affaire si vous l'insérez
dans la
FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

^_ Awmtm
¦ ¦¦** ^̂ ^^_ __B___ _f*^ ___¦_¦______: *& __ _T __^_é * Ĵ  ______5-¦ ' _̂_| [k. .f^vlW ¦ __ÉÉ W

^̂ (H ____. ________________¦ ________¦

^̂  2 filins *^̂
^Ĥ  ̂

KODACHROME II double 8 é̂ÊÊ^
êmWBmm\\\\\\  ̂1 C «I_-_-_-_-fl_-_-_P
^̂ ^̂ ^^̂  AMPH" aU 'ieU C'e -fill l ~ k̂****̂ m*m\\*r

^̂  1 films -,
00^ *̂ KODACHROME II DIA 36 poses ^̂ ^P

^T JLOH"  ̂lieu de 298° ^̂ BP
Jf% f̂W Timbres Coop ou 5 % rabais ^̂ _̂H_______,

véiJmS.
Prêt comptant®
•k de Fr. 500 - à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r — 
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 5___! ; 
¦*¦ accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/391
• basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone D _ _ _ _ _ _ _  _¦»• ô _ _ ~

contre votre seule signature OTt 233922, vous donne chaque soir DculC IUe KOnnei" + U16.0.A.
• garantie d une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330
r

w. >\ ¦pv • ̂ B ¦¦¦ ¦¦¦
________ x * m̂ .m\wmtm

___ _. * ______—* __*_*( ô**— " w "w - _r_*r ___F

¦ Tél. 2526«\| H6pl»aM5 ^̂ H¦ Tél. 25 2605 ^ Neuchàtel 99!

m* Grande vente de M
ml Poulardes françaises I
B" fraîches _SWf Poulets, poules, ^—W
H lapins frais du pays ^B
|Ë Bœuf 1er choix B
Wf, Gros veau - Porc ^Hmm Agneau H
M Jambon à l'os L̂WBft Terrine de foie gras HW H
^L Terrine de foie ^B
V de volaille H
M Pâté de lapin ^MB Pâté en croûte Ê̂Wt Roastbeef froid I a ^BM Veau rôti ¦

 ̂
Rôti de porc 

^mW Salades S

 ̂
Farce de 

voi-au-vent ^S
3 Escargots J^BH Foie gras et caviar, _B_t_
SI ainsi qu'un grand choix "flj
WÈ de spécialités _^|^H pour hors-d'œuvre. H
^H Mayonnaise ^HH Saucisson en croûte ^B^B Choux farcis fl



CARNAVAL À MORAT •
Samedi 27 février, à 20 heures, en ville : proclamation du Carnaval et ,.

GRAND BAL DE CARNAVAL à imtei .Enge »

à
'
^

"
heures GRAND CORTEGE environ 20 sujets.

Dès 20 h Bal de Carnaval des corporations réunies à l'Hôtel « Enge ».
LUNDI 1er MARS, à 20 h 15, sur la place de la Porte de Berne

INCINÉRATION DU « Petit Bourgeois » _
Joyeuse finale du Carnaval dans toute la ville I

-_-_-______________--____-___REH___B__Hi

-ous cherchons

ouvrier d'usine
j pour travaux variés d'électromé-

canique. Bon salaire pour ouvrier
t ayant quelques années de pra-

tique. Ambiance de travail agréa-
ble. Avantages sociaux.

> J.-C. QUARTIER
Fabrique de moteurs

: Areuse 
^Tél. 4212 66. _

-H_3E____&__D9-____-BUMSBMi

_| La Papeterie Reymond, rue B
_H Saint-Honoré 5, à Neuchàtel, fev
H cherche 99

| UNE VENDEUSE |
W qualifiée pour son départe- ïïjf
_2 ment de fournitures pour les &
¦9 arts décoratifs. Place stable. B

 ̂
Rémunération correspondant 

^—m aux qualités offertes. K|.
____ Se présenter au bureau ou Kg
JU téléphoner au (038) 25 44 66. W
JM Discrétion assurée. IL

. .________¦___________ __________B____

__ff_BHSM_awS88tw?W_Kt^dteiSMlBy-'>j?'. Sf .•„. .... ' ¦ (Jt '¦ ïî;'-̂ 3j*t*̂ ^S6HiB_f^̂ ïâ^̂ B

WfSW&SËs&i&t ' t ĵ ¦.•S&'̂SSBtttm t̂tem n̂&fffifS&SBr*"™'̂ ?'.* ŷzfâG&S&Ss&siStëlsBTQSi

_________MHH_HE- " $ ̂  ̂ ÀA^HB̂ î MHMrvrxrawiwm?iH_________________ _̂_________i^^^^^^^swJ& -̂

'. ¦--Vï% Ï̂H(jHaffrSîi l . ' prMW*..ffï L. xsf«_S_(9__H| îàïl_t$>_H_l_in̂  '

. ; s S*... i ~t A * w >* çp Jjt :̂

.16.1.3.-

Renault 16. Raison.Traction avant.
Puissance accrue.Roues indépendantes.

Reins à disques. Plaisir: Tenue de ro_rte,V_tesse
de pointe 150. Coffre extensible.
H»l_n| m B H B _PI _H_ ____fc 11—Â—I
u Hai_l f_ i 19 1 ____¦_, ___ si|U h B  ̂1U _¦¦_ H I f_ H I ___ ___ 1 I\T ^I/ 1

Agent officiel :
GARAGE DES FALAISES S. A.

94, route des Falaises - 2000 Neuchàtel _ Tél. (038) 25 02 72

Nous cherchons

JEUNE
FLEURISTE
S'adresser à
H. HEDIGER, fleuriste,
Serre 79, la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 2212 32.

^̂ ^ «Î^^̂ « IOTIIW---_-_g____SS_n_>_a. __ --"*-̂ . - _ ¦-—. ¦ ;

ON REGBERC-E
TOPS TRAINS

|̂ MODÈLES RÉDUITS TOUTES MARQUES 
^(̂ j*\yJ- Ostcrsctzcr Tél. 021/61 3682 dès 19 \\./7fà

| | Nous cherchons pour Neuchàtel et la
'
t̂%9s*m"̂ ^  ̂ Chaux-de-Fonds

f Jw *r\ deux ingénieurs-
( J%r ) techniciens ETS

___j£ Bfc 
^
J.̂.:. :-v- .' .¦ çjQp^ un spécialisé, si possible, en électronique ou

f . ." H _ ^ ^ ^ r̂  . .  : dans le courant faible et un en génie civil.

m Q̂kmW Nationalité suisse.

: '̂"_B̂ M__SBH_Î S__8__B_BB| Les candidats 

sont 
priés 

d' adresser leurs offres de
fc | MBBt _3P_ _________¦ mi__ service manuscrites. Renseignements par téléphone
'M 1 

^
rfJI 

'- ' ' 1 No (038) 22 13 27.
j " I 'Jl Direction d'arrondissement

_________ I_________ B_______ ______S___E SB. des Téléphones , Neuchàtel

. . . , 

ï"-- ""I
¦ Grands magasins

__ _i }_î _rr_f^T_lS_î cherche bl

| VENDEUSE |
I CONSEILLÈRE |
* responsable de la vente §j

| des produits de beauté B

1 de la marque ;-'

OR LA NE |¦M
I I| Situation intéressante avec tous les ra

„ avantages sociaux d'une grande
| entreprise. "*j
i Semaine de 5 jours. *'

I

Se présenter au chef du personnel a

ou téléphoner au (038) 25 64 64. 1

I — — __._- -__ — — _ ___ 1

MOVOMATIC S.A.
engage, pour la fabrication et le
montage de nouveaux appareils
de métrologie,

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
ou

MICROMÉCANICIENS
Travaux intéressants et variés
pour personnes compétentes.

S'adresser à Movomatic S.A.,
Gouttes-d'Or 40, 2000 Neuchàtel 8,
tél. (038) 25 33 75.

Constructions métalliques
à Genève cherche ouvrier

SERRURIER
qualifié

..Suivant capacités, avancement
' contremaître ; grand apparterrient

à disposition, bas loyer. >

Faire offres détaillées, avec pré-
tentions de salaire, sous chiffres
V 60486-18 à Publicitas,
1211 Genève 3.

Institut M a r i e - J o s é, Gstaad
cherche

JEUNE GOUVERNANTE
sportive, aimant les enfants.
Entrée 15 avril.
Vacances scolaires.

Semaine sportive cherche

secrétaire de rédaction
.Situation bien rétribuée, poste exi-
geant le sens " des responsabilités, de
l'organisation, connaissance de la
profession de Journaliste sportif.
Les candidats doivent être de na-
tionalité suisse et de langue mater-
nelle française avec de bonnes con-
naissances d'allemand. |
Faire offres, avec curriculum vitae,
à la direction, 6, rue de la Col-
line, 1205 Genève.
Discrétion assurée.

Â |_
R E S T A U R A N T

BEAU-RIVAGE NEUCHATEL
engage, pour le 1er mars ou date à
convenir, une

sommelière
pour le

QUICK
personne capable ayant des notions
d'allemand.
S'adresser à la direction.
Tél. (038) 25 47 65.

 ̂ ' - r
On demande, pour
entrée à convenir,
une

sommelière
connaissant les 2
services, dans joli
restaurant sur bon
passage. Gain très
appréciable. Vie de
famille et congés
assurés.
Faire offres au
Café-Restaurant
du Lac,
1462 Yvonand.
Tél. (024) 5 14 51.

Cercle National
Neuchàtel cherche :

Sommelier
(ère)
connaissant les deux
services

un

garçon
de maison
Nourri, logé.
Tél. 24 08 22.

HrOSR
Société suisse de radiodiffusion et télévision

Nous cherchons pour notre direction générale à Berne

' -

un traducteur
de langue maternelle française-.'

Activité : traduction d'allemand en français
rédaction en français de rapports et d'exposés

Nous exigeons : diplôme de traducteur ou titre jugé équivalent
expérience pratique -,

Nous offrons : activité Intéressante et variée
salaire approprié aux exigeances
caisse-pension CFA

Entrée en fonction : immédiate ou à convenir

Prière d'adresser les offres détaillées et les documents habituels à la Société suisse de
radiodiffusion et télévision, direction générale, département du personnel, Glacomettistrasse 1,
3000 Berne 16,tél. (031) 44 55 55. ,

Quelle

jeune fille
âgée de 17 ans au moins désire
garder deux enfants de 7 et 4
ans dans ménage de commer-
çants, aux environs de Zurich ?
Chambre personnelle indépendan-

. te ; bonne nourriture ; vie de fa-
mille si désiré ; congé le samedi
après-midi et le dimanche entier.
E. Michaud, tél. (051) 88 41 04,
bureau ; 88 05 65, privé.

GAINS ÉLEVÉS
Travail : mi-temps ou gl

à plein temps
(Etudiant accepté).
Séance d'information ce soir à 19 h
et à 20 h, place Pury 1, Neuchàtel,
3me étage. (En dessus des Wagons-
Lits Cooks.)

-— - L'IMPRIMERIE
Ini Ski Paul ATTINGER
___S ___§ NEUCHATEL
engagerait au plus tôt !

aides -
conducteurs
pour machines offset , et
jeune homme habile et consciencieux
pour être formé en qualité de

tireur
d épreuves
Places stables en cas de convenance. !

Ambiance de travail agréable.

Se présenter à
l'avenue J.-J. Rousseau 7,
2000 Neuchàtel. . • - ., v ;-., -

Tél. (038) 25 60 04. L'IMPRIMERIE
CENTRALE S.A.
NEUCHÀTEL

4, rue Saint-Maurice9_ fU|91 j| , ... (ô38) 25 65 01
met à votre disposition

.• une équipe dynamique
de spécialistes des arts
graphiques

• un matériel moderne
• une expérience des pro-

blèmes les plus délicats
de composition typogra-
phique, d'impression et
de façonnage

• une qualité de service à
la clientèle toujours digne
de votre entreprise.

Je cherche

jeune menuisier
pour montage de stores
(Suisse ' romande)

éventuellement aide
qui serait formé. Domicile
Estavayer-le-Lac.

G. IOSET ESTAVAYER-le-LAC
Tél. (037) 63 15 58.

Le Centre Electronique
Horloger S. A.

Ià 
N E U C H À T E L

désire engager pour entrée
immédiate ou date à convenir

AIDE-CONCIERGE
pour travaux de nettoyage et

j? d'entretien de locaux. !~L

f> Nous demandons : "
— personne sachant faire

preuve d'Initiative

g Nous offrons :
t — activité à temps plein
t — large autonomie de travail
•j — horaire régulier (pas de

travail le soir).' 5*

Prière d'adresser les offres manuscrites
avec photo, curriculum vitae et copies
de certificats au Centre Electronique
Horloger S.A., case postale 378, 2001
Neuchàtel, ou demander renseignements
au No tél. 24 01 61 (interne 321).

CONFISERIE VAUTRAVERS
R. NICOLE SUCCESSEUR
cherche pour entrée immédiate

une serveuse
Place Pury, Neuchàtel
0 (038) 25 17 70

Jeune

Employé de jardinier
Commerce (paysagiste) cherche place à Neuchàtel ou
* ' " dans les environs, où il aura la possi-
23 ans, Suisse aile- bilité d'apprendre le français. Entrée immé-
mand, en possession orate. ,,.,_ ,' . ,, . Faire offres à : Niklaus HALDI,
d un diplôme de jardinier, Schlittmoos, 3778 Schônried (BE)
commerce, ayant —— 
travaillé 2 ans en Homme de 39 ans, expérience dans la
Suisse romande, vente , cherche place
cherche place à
Neuchâtei «je représentant
ou environs.
Adresser offres écri- pour date à convenir.
tes à GM 468 au Adresser offres écrites à AC 0437 au
bureau du journal. . . , .bureau du journal.

- Société de services, disposant de collaborateurs
qualifiés dans les domaines Juridique, économique, i
administratif et comptable (y compris comptabilité
industrielle), accepte

MANDATS
permanents (p. ex. secrétariat de groupes, d'asso-
ciations, tenue de comptabilité, contrôle de comp-
tes, domiciliation de sociétés, etc.), ou occasion-
nels (avis de droit, études particulières, traductions
français-allemand-anglais, etc.).

Conditions avantageuses.

Faire demandes d'offres sous chiffres 80,0,18809
aux Annonces Suisses S.A. « ASSA », rue de Morat
13, 2500 Bienne.

L'annonce
reflet vivant du marché

A remettre

café-restaurant
de fort rendement dans localité in-
dustrielle du Val-de-Travers.
Affaire intéressante avec possibilités
d'expansion.

S'adresser à la Fiduciaire F. Anker ,
Seyon 8a, 2000 Neuchàtel.
Tél. (038) 24 44 34.

DAIM
Pour le net-
toyage (veste
23 fr., manteau
26 fr.), une bonne
adresse :
Pro-Daim,
Grand-Rue 30,
1844 Villeneuve.
Tél.
(021)60 15 46.

A remettre pour raison de santé à
la Chaux-de-Fonds

blanchisserie
avec bonne clientèle.

Adresser offres écrites à IO 470 au
bureau du journal.

Dr Jaques
Perrenoud

Seyon 8
DE RETOUR

J'ACHÈTE
toutes petites voitu-
res jusqu 'à 6 CV,
et Mercedes.
Tél. 47 16 12.

Etablissement cherche :
¦.

sommelières
Horaire de travail agréable

Congés réguliers

Bien rémunérées

garçons d'office
et

filles de buffet
8 heures de travail par jour.

Congé le samedi. Nourris, logés.
Téléphoner au 24 10 98.

.êWMMkim mmanmmMTKimkWomkwm
Les restaurants Beaulac

Neuchàtel
cherchent pour entrée Immédiate ou
à convenir :

filles ou garçons de buffet
sommeliers (ières)
commis de cuisine
chef de partie
Se présenter ou téléphoner à
H. Prodhom (038) 24 42 42.

BHH__HH-B-H-Bni
UKITEX S.A.

cherche pour son magasin,
avenue de la Gare 39,

1 vendeuse
à mi-temps

(tous les après-midi, samedi toute la
journée). v

Travail varié.

Entrée selon entente.

Prendre rendez-vous par téléphone
au No (038) 25 47 68. s.)

«m_______u__-__a_w______ ia_______BB

Le Centre pédagogique de Dom-
bresson cherche

ÉDUCATRICE
(éducateur non exclu)
d'un groupe d'enfants mixte dé 7
à 10 ans.
Formation : Etudes pédagogiques
Conditions : Selon convention col-
lective de travail.
Adresser offres manuscrites, avec
curriculum vitae et certificats, à la
direction du Centre pédagogique,
2056 Dombresson.

On cherche

jeunes
représentants
Débutants recevront
bonne formation.
Nous offrons : fixe
frais de voyage et
forte commission.
Tél. (037) 31 16 23,
le soir dès
19 heures.

La Papeterie
Reymond,
Saint-Honoré 5,
Neuchàtel , cherche

une dame
à la demi-
journée
soit 5 après - midi
par semaine, pour
son service d'expé-
dition. Se présenter
au bureau, ou tél.
25 44 66. 

OUVRIÈRES
sont engagées
immédiatement ou
pour date
à convenir.
Travail facile
et propre.
Semaine de 5 jours
Débutantes formées
par nos soins.

Fabrique de
cartonnages,
17, Crêt-Taconnet,
Neuchàtel.
Tél. (038) 25 32 81.

On cherche,

sommelier
serveur ou serveuse

Entrée immédiate ou date, à
convenir.

Café du Théâtre, Neuchàtel.
Tél. 25 29 77.
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' . '. . ,

d'accélération accrue pour votre bord «style AUDI 100», finitions inté- I 1, , ', ;J L ; .,!
sécurité. Tout cela, avec une consom- rieures soignées, sensationnel j ,j , , - ,, 7SAE
motion toujours minime (8,9 I norme système de chauffage et ventilation à • E
DIN seulement) et une catégorie renouvellement continuel de l'air. ||"vv
d'imposition et d'assurance avanta- AUDI 60-une réelle plus-value j ';,
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NEUCHATEL AUTO SENN (038) 24 72 72; Dlesse W. Bourquin (032) 8512 44; Fleurier Garage Moderne (038) 61 11 86 ; Fleurier L. Duthé
(038) 61 16 37; Neuchâlel Garage de Bellevaux (038) 24 28 24 ;  Saint-Aubin Garage Alfter (038) 5511 87 ; Saint-Biaise Garage du Lac (038)
33 2188 ; Saint-Martin M. Javet (038) 53 27 07; Valangin Garage de la Station (038)3611 30.

\ .

Remise et reprise lie commerce
itrfcr ,.La &mille Pau) N,uille

Restaurant du Crêt Travers
remercie son aimable clientèle
de la confiance qu'elle lui a té-
moignée durant 24 ans d'activité,
et l'avise qu'elle a remis son
commerce, dès le 1er mars 1971,
à son fils,

Monsieur Jean-Pierre VUILLE
Elle la prie de bien vouloir lui
témoigner la même confiance.

*
• _r _. * - r •: _ ,. ' .. _ .  aiPour insérer |
une petite annonce
au tarif réduit
de 30 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint - Maurice, ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises
dans la catégorie des petites annonces

i APPRENTISSAGE
C/g i 1
______ L'IMPRIMERIE CENTRALE et de la
gZ FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL |
f^̂ jS 

engage pour 
le printemps 1971 __!____ _

__f?C! 1 stéréotypeur aaBS f

__ ___!¦ Adressez votre inscription ou téléphonez h *̂ 1r*lt

(fiiîa» pour fixer un rendez-vous, pour faire une EP̂
3

visite ou un stage à l'imprimerie , au chef L_&î_SI»|
technique. ¦___¦_____¦

Tél. (038) 25 65 01 (Interne 253). (__fO *

igtfssuinuddy I

Î L a  

Papeterie Reymond, A
Saint-Honoré 5 à Neuchàtel, wLf
cherche 'ki

UNE APPRENTIE I
VENDEUSE I

Possibilité d'apprendre une W
Â\ profession dans un secteur de M&
H marchandises extrêmement Wg
j j  variées. W
Au Se présenter au bureau ou Wk
¦ téléphoner au (038) 25 44 66. £0

__::— —¦
:

A et ses techniciens
\\ sont toujours dési-
\\\ reux de vous satis-
\\\\ faire en radio com-
\\\\\ me en TV.

#
1I

i®isirs T  ̂ITél. 24 17 13 j

Cours de cuisine 1
Poulets I

et viandes de boucherie I
le jeudi, à 20 heures |̂
6 leçons ir iâ|
de 2 h au moins = 43i" f||

/¦ • •_ Nom : jflCuisine — m
Prénom : Bg|

,nsçr}Ption Domicile : M
Adresse : PS
Téléphone : Sm
Etat civil : gl

Relations publiques Coop Vj
Neuchàtel Treille 4 M

i________ ^3R\ Vivez moderne !
E ̂ ^̂ ^̂ ^^^̂ 

Vivez pratique !
*B= '.' "BZ-̂ F-^"' "!*,'!_ T*_ _̂ ___

 ̂ Demandez conseils et devis sans enga-
" ZZZL>y MX^^^^3SB£, gement au spécialiste

__^ \̂fÀl̂ P  ̂ G. Belperroud
_*__y *"—T« _ _§_f\ S?A\ Parc 77, la Chaux-de-Fonds

__S^!__----_)/ __J____ I /l\ S'ores en ,ou9 genres
iyW^N y '̂ ^ f̂fi l i_>X NJ Commandez vos stores toile dès main-

Tél. (039) 231041.  ̂ ^ï  

SAMEDI 27 FÉVRIER __p_J_l 8
SOIRÉE DANSANTE ,̂ B I
Orchestre Raymond Claude ^*&k~§Ml ^S
DIMANCHE 28 FÉVRIER „___W W<

GRAND BAL S-»5&w»
DU 1er MARS m-tt-r' |W ¦ f?!_-!¦_*# E. DROZ-MORARD g

animé par le chanteur VITTORIO PERLA 
^

Durant ce week-end prolongé, lundi 1er mars y compris, || l
nous vous recommandons notre succulente jfiB

CÔTE DE BŒUF ÉCOSSAISE I

Vacances 1871
il est temps d'v songer !

Nous avons prévu pour vous toute la gomme des voyages...

Airfour - Hotelplan

Essi.?otob_ï9 m m lES G0-ÛTS
et, bien sûr- tous les programmes ET POUR TOUS LES AGES !
de croisières

A détacher et à envoyer A

. Votre agence de voyages veuillez m'envoyer les
programmes mention-

|A^f_f£5 nés

/ * *TZ^ ̂ Nom : 
~

¦> ---^_ _̂AA_S_«__?_*7_ __r MA. —̂——
Adresse :; -

Neuchàtel, fbg de l'Hôpital 5 3S ~ ~~ ^ **_ i_o _ _ 
¦ t_ï. (038)""_5 _ 0 4  ."n :ff10b i) (" " '^ "i - ''!- :j . Vi '.mi .ri

VOYAGES 
1188 GIMEL 

^^̂  ̂
1044 LAUSANNE

9 021/ 743036-35 ^^*^^_| /' ™ 
T̂,.

'LECOULTRE——
LÀ HOLLANDE... SES MOULINS, SES FLEURS

ET SON SOLEIL VOUS ATTENDENT !
7 jours en car et bateau, 2-8 mai, 8-14 mai Fr. 615.—

6 jours en car, bateau et avion au retour, 24-29 avril . . . . Fr. 650.—

5 % jours en car, bateau et avion à l'aller, 3-8 mai . . . . Fr. 670.—

4 3_ jours en car, et avion à l'aller et au refour, 29 avril - 3 mai Fr. 690.—

Demandez sans engagement notre catalogue illustré à votre agence habituelle

Venez nous voir
^m te

 ̂
dans notre nouveau magasin

m̂m lu DIIFOUR 4, BienneLE MAGASIN 
¦—¦ -_--_*¦¦ ta | -__ _«1____W

DE L'ÉLÉGANCE ENFANTINE

2 5 0 0  BIEL . BIENNE MERVAL habille les jeunes
Rue Dufour 4 - Tél. (032) 2 24 48 v ' 

M 
*

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance, seront exé-
cutés par le garage H. Comtesse ,

Parcs 40, Neuchàtel. Tél. 25 28 77.
_ ' —  i - — M

M E. STEINER
CONSTRUCTIONS

A FORFAIT

ruelle du Fornel 2
Tél. 25 52 74

COUTURE
retouches de tous-
vêtements dames

DAIM-CUIR
Mouton retourné

retouchés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture

Temple-Neuf 4
Neuchàtel

Tél. 25 41 23

SALON
CANIN
Toilette de chiens

toutes races
Bains

Soins spéciaux

sur rendez-vous

Seiterle, Bôle,
Chanet 22

Tél. 41 21 34

Mesdames...
Pour être vite
et bien servies,
téléphonez au

519 42
la veille ou

le matin avant 8 h
BOUCHERIE-

CHARCUTERIE

C. SUDAN
avenue

du Vignoble 27
là Coudre-Neuchâtel

Timbres-
poste
A vendre quelques
lots, 120 Helvétia
debout, type chiffre,
fils de Tell et
buste Fr. 20. — ;
200 suisses Fr. 12.—
200 français
Fr. 20.—,300 étran-
gers grand format
Fr. 20.—, 200 Pro
Juventute, Patria
Fr. 20. —.
Case postale 127,
1000 Lausanne 4.

Viande
de veau
Rôti cuisseau
sans os,
Fr. 16.— le kg
Rognonnado
Fr. 12.— le kg
Rôti épaule sans os
Fr. 14. — le kg
Rôti roulé sans os
Fr. 12. — le kg
Côtelettes de veau
Fr. 11.— le kg
Saucisson pur porc
Fr. 9.— le kg
Saucisse aux choux
de campagne
Fr. 5. — le kg
Bœuf salé fumé
sans os
Fr. 9.— le kg
Bœuf salé fumé
avec os
Fr. 6. — le kg
Saucisson sec à l'ail
Fr. 8. — le kg
Demi-port payé à
partir de 7 kg.
Boucherie D. Blrcher
1934 Le Châble-
Bagnes.
Tél. (026)711 86.

A vendre
agencement
de magasin
d'alimentation et
mercerie encore ré-
cent (une partie uti-
lisée 5 ans). Vitrine
frigorifique, caisse
enregistreuse, etc.
Tél. (038) 63 16 07.

A vendre

combinaison
de plongeur

volume variable.
Etat de neuf.
Tél. (024) 5 15 08.

TV
couleur

noir et blanc
Vente

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575 

Service impeccable,
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

<§>
Neuchàtel

RADIOS • TV

Pavag-Sae à ordure*
en papier

Pavag-Oehsner
en plastique

La solution Idéal pour
l'enlèvement des
ordures
PAVAQ SA, 6244 NEBIKON

POUR ALLONGER
et ÉLARGIR toutes
chaussures, notre
grande installation dé
26 appareils garantit
un travail impecca-
ble. Cordonnerie de
Montétan, P. Moli-
terni, av. d'EcbalIens
96, 1000 Lausanne.
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un'galop d'essai'avec la
^s* nouvelle Mustanq...
Leur puissance, leur styting et leur habitacle d'une sportive élégance font des Ford de la ligne
américaine d'incomparables voitures de luxe. - Il n'y a rien d'étonnant à ce que la Mustang

ait ajouté à son palmarès sa victoire au championnat américain de rallye.
Que diriez-vous d'une course d'essai ? Aujourd'hui même? Votre concessionnaire

us attend, i ' .rord reste le pionnier CE-*
1 1 1 1 — ' 

EXPOSITION ET ESSAIS DU 24 AU 27 FÉVRIER
GARAGE DES TROIS ROIS
J.-P. et M.NUSSBÀUMER - NEUCHATEL - Tél. 25 83 01

VENTE DE MEUBLES DE STYLE
AU DÉTAIL

F. Burla meubles de style en gros " 

^̂r r̂ ^oto Salons anglais-Salles à manger rustiques
v»d «. ™e _. r__ _an___o„ Ensemble à des prix très avantageux

RABAIS 40 à 60% 
UNE VISITE COMPLÈTE SUR RENDEZ-VOUS S'IMPOSE SANS ENGAGEMENT
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le club
Bar à café-glacier

21 , fbg du Lac
Chaque mafin

un délicieux café
avec

vos journaux
préférés.
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Ce SET pour dame est très avantageux et pratique
il est en acryl avec bords contrastants, entretien
très facile, existe en différents coloris

Un PRIX CITÉ Z4aB
timbres Coop ou 5  ̂

de rabais

mjQ\ ::-:;:;':':M__ijfe|̂ ^

i Arrivage des
premiers

I cabris frais
' : entiers ou au détail

ï Lehnherr frères
I Place du Marché Tél. 25 30 92

Restaurant
LACIGOGNE

Vous trouverez toujours le menu
du jour soigné.

Spécialité:
jambon à l'os et véritable char-
cuterie de campagne.
Villars-le- -Grand (Vully)
Tél. (037) 771117. D. BARDET

Sur la route de l'aérodrome, à Yverdon

LE BAR À CAFÉ DU MOULIN
propose les délices de sa carte bien garnie :
• LA CROUTE PRINCIÈRE
• L'ASSIETTE COSMONAUTE
• SA COUPE GLACÉE VAUDOISE, etc.

Cuisine maison Service rapide assuré
Rue des Moulins 95 Tél. (024) 2 96 26

P Fermé le lundi Denoréaz



E= D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy =

=1 RÉSUMÉ: Après avoir remis leurs armes , Hubert Bonisseur
= de la Balh et Loh So-fu sont conduits devant le mandarin , le chef
= de Kowloon City. M

| Une question de dollars

= Hubert se souleva lentement sur son coude droit , et sentit la
= boue monter entre les doigts de sa main qu'il tenait appuyée sur s
H le sol. Faisant jouer ses muscles, il remua doucement ses mem- s
= bres l'un après l'autre et constata aveb satisfaction qu'il n 'avait =
= rien de cassé. Seule sa tête était douloureuse. _ Je sais de source =
H sûre que mon cousin O'Brien est dans votre ville et je veux 3
H lui parler , » avait-il dit au Mandarin. Les yeux du nabot sera- • ||
= blaient ceux d'un poisson mort. « Vous êtes bien renseigné », s'était- =
= il contenté de répondre. Puis il avait continué : « Mais, si on vous =
= avait mieux informé, vous né seriez jamais venu vous jeter dans g
H la gueule du loup. » =

s Une sorte de gargouillis était sorti à ce moment de la gorge =
s de Loh So-fu, et le nabot avait souri : c Celui qui vous a donné =
= cette bague s'en repentira, je vous l'assure, ajouta-til. Maintenant... > s
s II avait hurlé un ordre en chinois, et une extraordinaire bagarre s
= s'était aussitôt déroulée. Mais Hubert et son compagnon avaient ', =
a succombé sous le nombre. Une respiration sifflante indiquait que =
f§ Loh So-fu était quelque part dans le noir. Hubert fouilla ses J|
= poches et constata qu'on ne lui avait rien pris, même pas les ||
= , chargeurs. Se mettant prudemment sur ses pieds , il fit fonctionner =
s . ^sa lampe éléctriqu-. 'de'la taille d'un gros crayon. =

= Surpris par le cône de lumière, un rat énorme se sauva. Gisant g
S dans un coin de la cave étroite et basse, où régnait une écœu- =
H rante odeur de moisi, Loh So-fu respirait avec difficulté. Le rayon =
= lumineux découvrit une trappe faite de grosses planches disjointes. =
H Deux petits ronds rouges brillaient : c'étaient les yeux du rat qui =
H regardaient fixement Hubert. Celui-ci entendit tout à coup mar- g
= cher au-dessus de sa tête, et éteignit vivement sa lampe. Mais g
g la trappe avait déjà été soulevée, et la lumière d'une torche élec- =
= trique inondait la cave. « Vous êtes réveillé ? Tant mieux ! » dit -
= une voix en anglais , Hubert vit alors une échelle glisser jusqu 'au g
= sol boueux. g

I 
--  ¦ ¦ , __

= Pistolet en main , un Chinois revêtu d'une tunique militaire de =g couleur noire, au visage défiguré par une cicatrice qui lui tordait g
g la bouch e en un continuel rictus , salua poliment Hubert. « Celui g
g qui est là-haut ne comprend pas l'anglais , dit-il. Le Mandarin =
H attend dix mille dollars de votre capture. » — « Payés par M. g
= Chun . sans doute ? »  — • Peut-être. » — « Des dollars améri- =g cains ou des dollars Hong-kong ? » demanda Hubert. « Hon-kong, g
g naturellement. » — « Je croyais valoir plus cher que ça. » — g
g « C'est ce que j' ai dit au Mandarin. Si vous pouvez lui faire g
g remettre des dollars U.S., il vous laissera partir. » — « Eh bien, =g je vais aller les chercher ! » g
g (Copyright Opéra Mundi) g

1 Demain : La trappe et l'échelle g
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Un menu
Potage aux légumes
Emincé de bœuf
Pomme purée
Epinards en branches
Bananes surprise

Le plat du jour :

Bananes surprise
Disposer huit bananes entières, épluchées,
sur un plat beurré allant au four .  Ajou-
ter un citron en tranch es et saupoudrer
avec une demi-tasse de sucre brun et une
demi-tasse de sucre blanc, de la noix
de muscade râpée, un peu de beurre,
fondu et autant d' eau froide. Passer
trente minutes à four  modéré.

Bains de bébé
Le bain d' amidon de mais : diluer dans
une casserole 100 gr d'amidon dans un
litre d' eau froide. Délayer et verser dans
la baignoire remp lie normalement . L' eau
devien t laiteuse, bébé en sort propre ,
doux et lisse.
Le bain de tilleul : faire infuser 250 gr
de tilleul dans cinq litres d'eau bouillan-
te, laisser tiédir, verser l'infusion filtrée
à travers une passoire dans l'eau de la
baignoire. Plonger bébé pendant cinq mi-
nutes dans cette eau parfumée. Il dor-
mira paisiblement pendant toute la nuit.
Le bain de son : faire bouillir dans une
casserole en émail 112 livre de son dans .
un sac de toile f ine  avec un litre d'eau.
Laisser tiédir, plnger le sac ¦ dans la
baignoire. Excellent pour calmer les dé-
mangeaisons.

Cocotte
Pour rendre solide au f eu  une cocotte
en terre, frotter d'ail les parois et sur-
tout le fond , extérieurement et intérieu-
rement, et cela tant que la terre pourra
en absorber. Il est possible de mettre
ensuite directement la cocotte sur la
flamme du gaz.

Odeur
Si vous n'aimez pas l' odeur du poisson
frit  au beurre ou à l'huile , passer une
tranche de citron dans la poê le un peu
chaude avant de mettre le corps gras.
Le parfum dégagé combattra eff icace-
ment les effluves de la friture .

Coups de soleil
Sans aucun danger pour le cuir chevelu ,
les coups; de soleil rendent la chevelure
plus vivante et d' une coiffure plus aisée.
Il s'agit de décolorer ou de teindre quel-
ques mèches d'une couleur qui contraste
avec le reste des cheveux. L 'effet est
for t  plaisant et su f f i t  à métamorphoser
la femme.

Votre prénom : Félix
Félix vient du latin et, veut dire, heu-
reux. Lès Félix sont doués d'une for te
volonté et d'une grande puissance de
travail. Comme les Félicien et les Féli-
cité, ils aiment l' effort et les responsa-
bilités. Vantards parfois, ils sont tou-
jours généreux et spontanés.

A méditer
Le bonheur est la seule loterie à la-
quelle eni gagne sans prendre de billet.
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g 18.00 Téléjournal
D 18.05 (C) Bunny et ses amis
? 18.20 (C) Avant-première sportive

g 18.40 (C) Croquis
D 19.00 (C) Plum-Plum
? 19.05 (C) Coopération technique

g 19.40 Téléjournal
D 20.05 (C) Carrefour
? 20.25 Caméra-Sport
j_j 20.55 La Voix au chapitre
D 21.20 L'actualité artistique
0 21.25 (C) Championnats du monde
d de patinage artistique
g 22.20 Téléjournal
a
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n 9.15 Sahara
g 10.00 Le Boulanger
n 10.15 Sahara
D 17.00 La terre est ronde
H 18.15 Télévision éducative
D 18.44 (C) Fin de journée
D 18.50 Téléjournal
g 19.00 L'antenne
n 19.25 (C) Là où le vent
S nous souffle
? 20.00 Téléjournaln . . .
n 20.20 Diable en soie
g 22.35 Téléjournal
H 22.45 (C) Championnats du monde
S de patinage artistique
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a
? 12.30 Midi-magazine

g 13.00 Télé-midi
D 13.30 Cours de la Bourse
g et bulletin d'enneigement
f_j 16.30 Télévision scolaire
n 18.00 Télévision scolaire
? 18.30 Dernière heure
j_j 18.35 Vivre au présent
d 18.55 Pour les petits...
? 19.00 Actualités régionales
g 19.25 Rien que la vérité
D 19.45 Information première
n 20.15 Une autre vie
5 20.30 Les Saintes Chéries
n 21.00 Objectifs
n 22.00 Le cabaret de l'histoire
S 22.50 Championnats du monde

de patinage artistique
g 23.20 Télé-nuit
n 
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13.00 Cours du Conservatoire ?
national des arts et métiers j_j

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame D
15.10 (C) Féminin singulier g
18.00 Cours du Conservatoire j_j

national des arts et métiers n
19.00 Actualités régionales g
19.20 (C) Colorix

(C) 24 heures sur la II
19.30 Magazine D
20.00 Journal j
20.30 (C) Confidences sur l'oreiller g
22.10 (C) Le journal du cinéma
23.00 (C) On en parle
23.20 (C) 24 heures dernière g
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n

18.10 (C) Per 1 ragazzi ?
19.05 Telegiornale
19.15 Guten Tag [;
19.50 II prisma n
20.20 Telegiornale g
20.40 (C) I Delusi
21.30 II Gran Consiglio ticinese D

oggi g
22.45 (C) Campionati mondial! n

di pattinaggio artistico g
23.50 Telegiornale nn_¦_________________________¦____________ n
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n

16 h, téléjournal. 16.05, Le Se- D
cret des sept étoiles. 16.30, télé- g
technicum. 17 h, swing in. 17.25, ?
la formation des apprentis. 17.55, S
téléjournal. 18 h, programmes ré- ?
gionaux. 20 h, téléjournal, météo. ?
20.15, à la recherche du monde g
de demain. 21 h, nouvelles de 0
Bonn. 21.25, Le Septième Sens. ?
21.30, la nouvelle équipe. 22.15, n
téléjournal, météo. 22.30, Peine n
perdue. 23.40, téléjournal.
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16.30, vive la vie. 16.55, un ba- }_j
teau venant de Troie. 17.25, bulle- g
tin d'enneigement. 17.30, informa- n
tions, météo. 17.35, télésports, g
18.05 , plaque tournante. 18.40, ce g
sacré mois. 19.10, la nouvelle jeu- n
ne fille. 19.45, informations, mé- g
téo. 20.15, Le Commissaire. 21.15, n
l'emprise de l'argent. 22 h, infor- U
mations, météo. 22.15, bulletin g
d'enneigement. 22.20, journal ca- p
tholique. 22.35, patinage artistique. D

D
5 HH CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- H
n pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables S
§ du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- n
n gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- n
jzj taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- g
n mes de télévision. n
n nnnDnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnD
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Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35, 7.25, 8.10, la
route ce matin! 6.59, horloge parlante. 7 h ,
miroir-première. 8 h, informations, revue
de presse. 9 h, informations. 9.05, Eve au
rendez-vous. 10 h , informations. 10.05, cent,
mille notes de musique. 11 h, informations.
11.05, spécial-neige. 12 h, le journal de
midi , informations. 12.05, aujourd'hui, on
cause, on cause, un an déjà. 12.29, signal
horaire. 12.30, miroir-midi. 12.45, le car-
net de route. 13 h, variétés-magazine, cau-
se commune. 14 h, informations. 14.05,
chronique boursière. 14.15, émission radio-
scolaire , enfants du monde. 14.45, moments
musicaux. 15 h , informations. 15.05, con-
cert chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Les Deux Orphelines. 17 h,
informations. 17.05, tous les jeunes, bon-
jour les enfants. 18 h, le journal du soir,
informatiins. 18.05, le magazine économi-
que. 18.30, le micro dans la vie. 18.59,
bulletin météorologique pour le week-end.
19 h, le miroir du monde. 19.30, maga-
zine 71. 20 h, charades. 20.30, Orchestre
de chambre de Lausanne. 22 h, la terre
est ronde. 22.30, informations. 22.35, club
de nuit. 23.25, miroir-dernière. 23.30, hym-
ne national.

Second programme
10 h, œuvres de Gluck. 10.15, radio-

, scolaire. 10.45, œuvres de Gluck. 11 h,
l'université radiophonique internationale.
11.30, initiation musicale. 12 h, midi-musi-
que. 14 h , Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 18.55, bonsoir les enfants . 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations,
cette semaine en pays valaisan. 20.14, on
cause , on cause. 20.15, perspectives. 21.15,
Dialogue. 22 h , idoles du jazz. 22.30, mo-
ments littéraires. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h , 11 h, 12.30, 15 h,

16 h , 23.25, informations. 6.10, bonjour

champêtre. 6.20, musique populaire. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, concert.
9 h, succès d'autrefois à la mode nouvelle.
10.05, musique de chambre. 11.05, Sohweiz,
Suisse, Svizzera. 12.40, rendez-vous de mi-
di. 14 h, magazine féminin. 14.30, radio-
scolaire. 15.05, conseil du médecin. 15.15,
disques pour les malades.

16.05, thé-concert. 17 h, les jeunes chan-
tent. 17.30, pour les enfants. 18 h, infirma-
tions, météo, actualités. 18.15, radio-jeunes-
se. 18.55, bonne nuit les petits. 19 h, sports,
communiqués. 19.15, informations, météo,
actualités. 20 h, déchu des régions monta-
gneuses. 21 h, Chœurs romanches. 21.30,
le mois de la population montagnarde.
22.15, informations, commentaires, revue
de presse. 22.30, rapide de nuit.

G. Ciardo '
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HORIZONTALEMENT
1.. Meuble , voiture ou mets. 2. Celle ..du .

soir est aussi celle du matin. — Maître
à bord. 3. Maréchal et l'homme d'Etat.
— Est porté par une danseuse. 4. Note.
— Femme de lettres française, fille de
Necker. 5. Bel oiseau. — Ennuient par
une répétition. 6. Provoqua une fameuse .
conversion. — Tout le calendrier. — Man - :
que de vivacité. 7. Format de livre. 8.
Se jette dans l'océan Glacial . — Met de;
l'ordre. — Le petit n 'est pas généreux. 9.
Sol fertile. — Points de repère. 10. Herse.

VERTICALEMENT
1. Pronom. — Raton les donne à Ber-

trand. 2. Excite. — Il s'étend après un
bon repas. 3. L'aigle en est un en son
genre. — Reste avec vous dans les tra-
verses. — En Chaldée. 4. Convenus. —
Est demandé au téléphone. 5. Ils sont
isolés. — Midas n'en manquait pas. 6.
Adverbe. — Ont des fleurs jaunes odoran-
tes. 7. Bon , il ne disparaît pas au lavage.
— Note. 8. Déforme une chaussure. —
Dans le nom de belles grottes du causse
Méjean. 9. Un « rustique » refusa de l'ache-
ver. — A une chambre au carré. 10. Des
inconnues y figurent.

Solution du I_ o  338

Un climat lourd et inquiet régnera le matin ,
la soirée.
Naissances : Les enfants de ce jour seront s
très affectueux.
BELIER (21/3-19/4)
Santé : Choisissez votre shampooing en fonc-
tion de vos cheveux. Amour : Ecoutez la
voix de la sagesse. Affaires : Ne prenez pas
de risque financier.
TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Votre cœur est très fragile. Amour :
Evitez les sujets épineux ou politiques. Af-
faires : Evitez d'entrer en conflit avec vos
associés.
GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Vous veillez beaucoup trop tard.
Amour : Vos amis vous apportent un ré-
confort. Affaires : Conservez des rapports
courtois avec vos collègues.
CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Soignez vos troubles intestinaux.
Amour : Faites les concessions qui s'impo-
sent. Affaires : Une situation vous sera pro-
posée.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : N'oubliez pas de prendre vos médi-
caments. Amour : Réconfort auprès de vos
amis sincères. Affaires : Ne négligez pas les
aides et les appuis.
VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Risque de troubles digestifs. Amour :
Tenez l'être aimé au courant de vos préoc-
cupations. Affaires.: Ne vous laissez jpas.-»

Une admosphère agitée se manifestera dans

;ensibles , courageux, trop hardis peut-être et

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Il est temps de faire un régime.
Amour : Donnez des marques d'affection à
l'être cher. Affaires : Un travail minutieux
vous sera confié.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Evitez toute fatique. Amour : Ne
soyez pas aussi sûr de vous. Affaires : Un
changement important risque de survenir.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Vous ne dormez pas assez. Amour :
Ne vous liez pas à la légère. Affaires :
Ne vous précipitez pas pour prendre des
décisions.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Supprimez les féculents, les mets épi-
cés. Amour : Consacrez plus de temps à
votre famille. Affaires : N'imposez pas à
tout prix vos opinions.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Vous négligez trop souvent vos dents.
Amour : Chassez de votre esprit vos soucis.
Affaires : Ne prenez pas d'engagements à
long terme.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Ne négligez aucune plaie. Amour :
Evitez les querelles avec votre conjoint. Af-

_ f l̂res.i Efforcez-vous de rendre un travail
. s6isné- - ¦ ¦. - ¦ .  , .

NEUCHATEL
Théâtre : 20 h 30, L'Illusion comique.
EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des

Arts : Peintures Janebé et M.-C. Bodi-
nier.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel DuPey-
rou) : Exposition.

TPN, centre de culture : Grands batiks de
Jean Latour.

CINÉMAS. — Palace : 20 h 30, Le Gen-
darme en balade. 12 ans.

Arcades : 20 h 30, Le Livre de la jun gle.
7 ans.

Rex : 20 h 30. Sex pervers. 18 ans.
Studio : 20 h 30, Drame de la jalousie. 16

ans.
Bio : 18 h 40, L'Impératrice rouge. 16 ans.

20 h 45, Darling Lili. 16 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Mont-Dragon.

18 ans.
Danse et attractions :

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h .

Dancings :
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
La Petite Cave jus qu'à 2 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Bl. Cart ,
rue de l'Hôpital.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30 Le Médecin

de Hambourg
PESEUX

Cinéma de la Côte : 20 h 30, L'Arbre de
Noël

CORTAILLOD
Galerie Créachenn : Lucio Fontana

r" *¦

1 lirai

. M

il

Service d'urgence des pharmacies, région
Boudry - La Côte : Mme S. Marx , phar-
macienne, Cortaillod (tél. 42.16.44)

AUVERNIER
Galerie Numaga : Ted Carrasco, sculpteur
Caveau des Abbesses : Bar-Dancing

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Bandolero

!____ ff_ _______ _______ Il Les comPrlnle8 Togal sont d'un prompt M
H fcgajB __ __?£  ̂ soulagement en cas de £H

W$w """" Rhumatisme - Goutte - Sciatique JS
ÉHJ Lumbago - Maux de tête - Douleurs nerveuses Jpt
WSkW Togal vous libère de vos douleurs , un essai vous ÊBS^'B

W convaincra ! Prix Fr. 1.90 et 4.80 - Cure 23.25 MMM
Br Comme friction , prenez le Liniment Togal très l̂*_ _|
K efficace. Dans toutes les pharm. et drogueries. àmW^^ïtt
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Grâce aux travaux d'extension
des bureaux, nous disposons
enfin, d'un peu plus de place !

L emplacement de la fabrique de la S.A. Elec-
trona, à Boudry, entre une rue de la localité et
l'ancienne route cantonale, au milieu de quartiers
d'habitations, ne permettait guère de variantes
pour une extension des bureaux. La meilleure
solution était de prolonger le bâtiment d'admi-
nistration qui avait déjà été surélevé en 1955.
Ainsi, au cours des 15 dernières années, on aura
tenté de satisfaire à deux reprises aux besoins
d'espace pour les bureaux. Autrefois, les bu-
reaux du département commercial et ceux de
la Direction se trouvaient en majeure partie au
rez-de-chaussée, qui est maintenant occupé par
l'atelier des matières synthétiques, avec ses pres-
ses à duroplastes et les injecteuses à thermoplas-
tes, où l'on travaille par équipes. Des bureaux
techniques et de planification n'étaient alors pas
encore prévus pour l'administration et l'organisa-
tion. Ils ne sont devenus nécessaires qu'à la suite
des extensions successives de la fabrique, ce qui
exigeait un déroulement plus rationnel des opéra-
tions. Les nouveaux organes de gestion de l'en-
treprise furent tout d'abord logés dans une mai-
son située dans le prolongement de la fabrique,
ainsi que dans un bâtiment en bois préfabriqué.

Pourquoi la S. A. Electrona
s'est-elle établie à Boudry ?

L'entreprise a été fondée en 1935 à Soleure.
Avec l'occupation des nouveaux bureaux, elle
peut ainsi fêter ses 35 années d'existence. Au
début, on avait très modestement loué une ver-
rerie désaffectée. La production commença avec
5 hommes et la première batterie d'automobile
fut livrée le 1er mars 1936. On avait prévu
qu'Electrona ne s'occuperait que de la fabrica-
tion, la vente étant confiée à une autre entre-
prise. Dès les premières années, les PTT et les
CFF ont été des clients, car des batteries furent
fabriquées également pour d'autres buts que les
automobiles. Actuellement, les PTT et les CFF
comptent parmi les plus importants et les plus fi-
dèles clients d'Electrona.

La baisse d'occupation dans le secteur des ac-
cumulateurs durant la guerre de 1939-1945 avait
dû être compensée par une autre activité. La
fabrication des accumulateurs fut donc complé-
tée par un atelier de traitement galvanique de
surfaces et par un atelier de peinture au pis-
tolet.

Déjà avant la fin des hostilités, on s'était mis
à la recherche d'un nouveau bâtiment et de pos-
sibilités d'extension. En raison de l'économie de
guerre, on ne disposait toutefois pas de ciment,
ni de fer, pour de nouvelles constructions, de
sorte que la seule possibilité était d'utiliser des
bâtiments vides. Loin de Soleure, à Boudry, il
fut possible d'acquérir la fabrique de tracteurs et
de bouteilles de gaz butane de Monsieur Degou-
mois. Le déménagement effectif à Boudry eut
lieu le 1er janvier 1944, mais certains locaux
avaient déjà pu être utilisés avant. A Boudry,
on décida d'étendre le département des accumu-

lateurs , de moderniser son organisation de vente,
d'amplifier là publicité et de compléter le pro-
gramme de fabrication et de vente. On instaura
un département de montage d'appareils électri-
ques et un département de mise en œuvre de
matières synthétiques, avec atelier pour la con-
fection de moules. Ces dernières années, la ven-
te de redresseurs, a été activée et leur fabrica-
tion partiellement entreprise. Ces décisions don-
nèrent des résultats réjouissants, mais le manque
de place devint chronique.

Maintenant, il n'y a plus de place,
mais pour combien de temps ?
Bien que de la place soit maintenant dispo-

nible à d'autres endroits pour divers services,
grâce à l'occupation des nouveaux bureaux, ce-
la n'a rien d'excessif , car les ateliers de montage
d'appareils électriques manquent eux aussi de pla-
ce ! Des plans de longue haleine - sont à l'étude
pour une nouvelle fabrique d'accumulateurs et
l'on a déjà acquis du terrain dans la commu-
ne de Boudry.

Les nouveaux locaux, conçus avec la colla-
boration des architectes et en tenant compte des
désirs de l'entreprise, sont aménagés d'une façon
rationnelle et très clairs, ce qui contribue à un
climat optimal de travail.

Au rez-de-chaussée, des modifications n'ont guè-
re été nécessaires. Le contrôle de la qualité des
matières synthétiques y est installé.

Au premier étage se trouvent les bureaux sui-
vants : bureau technique du département des ac-
cumulateurs ; bureau des achats de matières pre-
mières et autres ; bureau de calcul des salaires
du personnel et des prestations sociales, telles que
caisse de pensions, caisses auxiliaires ÂVS, assu-
rance maladie et accidents, etc. ; bureau de prépa-
ration du travail et planification de la fabrica-
tion des accumulateurs et de la mise en œuvre
des matières synthétiques ; salle d'examens médi-
caux pour prévenir des maladies professionnelles
et salle de conférences.

Au deuxième étage : Direction, bureaux com-
merciaux, comptabilité, vente technique, conseils
à la clientèle, offres et publicité, secrétariat de
la Direction, bureau des monteurs à l'extérieur ,
local des machines à polycopier de différents sys-
tèmes, salle de dessin des moules pour pièces
en matières synthétiques et pour les accumula-
teurs.

Dans les combles, le matériel de bureau et
les archives ont désormais plus de place.

H va de soi qu'aux deux étages, on a prévu
des équipements sanitaires supplémentaires, pour
tenir compte de la concentration des bureaux.

Ces nouveaux locaux plus amples et plus clairs
offrent désonnais au personnel des emplacements
de travail plus agréables, permettent d'y dispo-
ser des équipements bien adaptés aux nouvelles
techniques et créent ainsi les conditions grâce
auxquelles cette entreprise dynamique peut en-
visager avec optimisme l'avenir proche et lointain.

A. AUSDERAU. directeur
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NEUCHATEL 24 févr. 25 févr.
Banque nationale . . . .  550.— d 550.— d
Crédit foncier neuchât. 790.— d 790.—
La Neuchâteloise as. g. 1525.— 1600.— o
Gardy 170.— d 170.— d
Cortaillod 4900.— d 4900.— d
Cossonay 2250.— d 2250.— d
Chaux et ciments . . . 570.— o 570.— o
Dubied 1725.— d 1725.— d
Ciment Portland . . . .  3100.— d 3100.— d
Interfood port 5630.— d 5360.— d
Interfood nom 1050.— d 1050.— d
Tramways Neuchàtel . 490.— o 490.— o
Navigation Ntel priv. . . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 900.— d 925.— d
Paillard port 480.— d 500.—
Paillard nom 140.— d 140.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 990.— 995.—
Crédit foncier vaudois 890.— 890.—
Innovation —.— —.—
Romande d'électricité . —.— —.—
Ateliers constr. Vevey 610.— o 610.— o
La Suisse-Vie ass. . . . 2750.— o 2750.— o
Zyma 3700.— 3725.—

GENÈVE
Grand Passage 350.— d 355.— d
Charmilles port 1360.— d 1365.—
Charmilles nom 260.— d 260.— d
Physique port 590.— 595.—
Physique nom 480.— 480.—
Akzo 107.— 107.50 .
Philips 56.25 56.25
Royal Dutch 172.50 172.—
Monte-Edison 5.70 5.80
Olivetti priv 18.60 18.40
Allumettes B 108.— 110.—
S. K. F. B 285.— 285.— d

BALE
Pirelli internat 222.— d 222.— d
Bâloise-Holding 188.— d 190.—
Ciba - Geigy port. . . . 2450.— 2455.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1695.— 1710.—
Ciba - Geigy bon . . .  . 2195.— 2210.—
Sandoz 4160.— 4160.—
Hoffmann-L. R. 1/10 .17450.— 17575.—

ZURICH
Swissair nom 593.— 600.—
Swissair port 692.— 700.—
Union banques suisses 3980.— 4010.—
Société banque suisse . 3185.— 3200.—
Crédit suisse 3170.- 3190.-
Banque pop. suisse . . . 2165.— 2185.—
Bally . . 1220.- 1225.-
Electro Watt 2360.— 2360.—
Motor Cdlombus . . . 1480.— 1485.—
Italo-Suisse 244.— 244.—
Réassurances Zurich . . 2100.— 2110.—
Winterthour ass. nom. 990.— 1285.—
Zurich ass 4550.— 4550.—
Alu. Suisse port 2880 — 2875.—
Alu. Suisse nom. . . . .  1350.— 1330.—
Brown Boveri 1485 — 1495 —
Saurer "00.- 1700.—
Fischer 1385.- 1400 -
Landis & Gyr 1750.- 1750.-
Lonza 2250.— 2240.—
Nestlé port 3200.- 3200.-
Nestlé nom 2220.- 2235.-
SulZer 3400 — d 3475.—
Oursina port i".™*- ï?«'~~
Oursina nom 1332--T __¦
Alcan 97.50 97.-
Am. Tel. & Tel 207.50 211.—
Canadian Pacific . . . .  296— 298 —
Du Pont 596-- 594.-
Eastman Kodak 319.- 322.-
Ford Motor 244.- 244.50
General Electric 444.- 451.—
General Motors 344.- 344.-
I B M 1439.— 1451.—
Internat ional Nickel . . 186.50 187.—

Snecott. : : : : : : : : %f c §3
Std Oil New-Jersey . . 322.— 319.—

24 févr. 25 févr.
Union Carbide 187.— 188 —
U. S. Steel 137.— 136.50
Machines Bull 66.50 67 —
Italo-Argentina Cia . . 30.— 32.—
Sodec 151.— 150 —
A. E. G 230.— 225.—
Farben. Bayer 179.— 178 —
Farbw. Hœchst 232.50 231.50
Mannesmann 203.50 203.—
Siemens 271.— 270.50

PARIS
Air liquide 398.— 400.—
Aquitaine 526.— 532.—
Cim. Lafarge 248.— 248.—
Citrëon 104.— 103.—
Fin. Paris Bas 258.— 255.90
Fr. des Pétr 170.— 166.10
L'Oréal . 1775.— 1750.—
Machines Bull 91.— 90.50
Michelin 1380.— 1410 —
Péchiney 181.— 180.10
Perrier 227.— 226.20
Peugeot 252.— 251.30
Rhône - Poulenc . . . 237 — 237.—
Saint - Gobain 159.— 159.—

LONDRES
Anglo American . . . .  331.— 331.—
Brit . & Am. Tobacco . 292.50 299.50
Brit. Petroleum . . . .  438.50 432.—
De Beers 250.— 253.—
Electr. & Musical . . . 181.— 180.—
lmp. Chemical 247.— 246 —
lmp. Tobacco 68.50 70.—
Rio Tinto 245.— 240.—
Rolls Royce suspendu suspendu
Roan CM 177.50 182.50
Shell Transp 348.— 341.50
Western Hold 896.— 901.—
Zam. Anglo-Am. . . , 162.50 164.—

FRANCFORT
A.E.G 193.— 191.—
Audi NSU 202.— 202.—
Bad. Anilin 157.50 156.50
B.M.W 210.— 211.—
Daimler —.— 366.—
Deutsche Bank 339.— 337 —
Dresdner Bank 264.— 263 —
Farben. Bayer 150.10 147.20
Hôchst. Farben . . . .  196.50 193.20
Karstadt 375.— 374.—
Kaufhof 264.50 261.50
Mannesmann 170.— 169.20
Siemens 227.50 226.—
Volkswagen 193.50 191.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . . .  28-5/8 28-3/4
Allumin. Americ. . . . 63-3/4 64-1/2
Am. Smelting . . . . .  26-3/8 26-1/4
Am. Tel. & Tel. . . . 49-1/8 48-7/8
Anaconda 21 20-7/8
Boeing 21-3/8
Bristol & Myers . . . .  63-1/4 65-1/4 '
Burroughs . 115-1/8 108-3/4
Canadian Pacific . . . .  70 69-1/2
Caterp. Tractor . . . .  45-7/8 46-1/2
Chrysler 27-1/8 27 %
Coca-Cola 85-7/8 86-3/8
Colgate Palmolive . . . 47-5/8 47-1/2
Control Data 59-5/8 58
C.P.C. int 37-1/8 37-1/2
Dow Cheminai 79-3/8 80-3/8
Du Pont 38-1/2 38-7/8
Easlman Kodak . . . .  74-3/8 74
Ford Motors 57-1/4 58-1/8
General Electric . . . .  105-3/8 108-1/8
General Foods . . . . .  80-1/2 81-1/4
General Motors . . . .  79-7/8 80-1/2
Gillette 47-5/8 48
Goodyear 30-1/4 30-5/8
Gulf Oil 31 31-3/8
I.B.M 338-1/4 334
Int. Nickel 43-3/4 43-7/8

24 févr. 25 févr.
Int. Paper 36-5/8 36-3/4
Int. Tel. & Tel 54-1/4 54-1/4
Kennecott 35-5/8
Litton 28-1/8 28-1/2
Merck 95 96-1/4
Minnesota Mining . . . 101-3/4 102-1/2
Mobil Oil 54-3/4 55
Monsanto 38-7/8 38-3/4
National Cash 39-3/8 39-3/8
Panam 15-1/4 15-3/4
Penn Central 6-5/8 6-1/8
Philip Morris 53-7/8 53-1/2
Polaroid 84-3/4 83
Procter Gamble . . . .  57-5/8 58-1/2
R.C.A 31-1/4 31-3/8
Royal Dutch 44 43-1/2
Std Oil Calif 54-1/4 55-3/4
Std Oil New-Jersey . . 74-1/2 75-7/8
Texaco 35-3/4 36-1/4
T.W.A 18 18-3/4
Union Carbide 44 44-1/4
United Aircraft . . . .  37-3/8 37
U.S. Steel 31-3/4 31-1/8
Westingh. Elec 76-5/8 78-3/8
Woolworth 46-1/2 47-3/8
Xerox 94-1/8 95

Indice Dow Jones
industrielles 875.61 881.78
chemins de fer 195.75 1996.98
services publics 121.93 121.80
volume 15.960.000 15.970.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S. A., Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — La Bourse a fait

preuve de fermeté dans une séance qui a
ressemblée à celle de mercredi.

Billets de banque étrangers
Cours du 25 février 1971

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . .  10.25 10.55
U.S.A. (1 $) 4.27 4.33
Canada (1 § can.) . . 4.20 4.30
Allemagne (100 DM) . 117.— 120.—
Autriche (100 sch.) . . 16.50 16.80
Belgique (100 fr.) . . . 8.55 8.85
Espagne (100 ptas) . . 6.— 6.25
France (100 fr.) . . . .  76.50 79 —
Danemark (100 cr. d.) 56.— 59.—
Hollande (100 fl.) . . . 118.50 121.50
Italie (100 lit.) —.66 '/» —.69
Norvège (100 cr. n.). . 59.— 62.—
Suède (100 cr. s.) . . . 82.— 85.—

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 46.— 50.—
France (20 fr.) 43.— 47.—
Angleterre (1 £ ) . . . .  38.50 42.50
U.S.A. (20 S) 245.— 265.—
Lingots (1kg) 5330.— 5410-

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit Suisse

Les actionnaires du Crédit foncier neuchâtelois
se sont réunis en assemblée générale

Une assemblée extraordinaire décide
d'augmenter le capital-action de 3,5 millions
L'assemblée générale ordinaire des

actionnaire du Crédit foncier neuchâte-
lois a eu lieu jeudi à Neuchàtel, sous
la présidence de M. Jean-Pierre de
Montmollin, président du Conseil d'admi-
nistration. C'est la 107me assemblée de
cette institution.

Il est donné connaissance des comptes
de l'exercice 1970. Ceux-ci se soldent
par un bénéfice de 805,542 francs. Au
doit du compte de profits et pertes,
les intérêts passifs se montent à 9,500,259
francs, les frais d'administration à
1,458,259 francs, les impôts à 317,698
francs. Une allocation de 10,000 fr.
a été faite au fonds de prévoyance
en faveur du personnel.

A l'avoir, nous voyons que les inté-
rêts actifs atteignent 10,438,885 fr., le
produit des titres 1,272,311 fr. le pro-
duit des immeubles 202,946 francs.

Voici maintenant un aperçu des prin-
cipaux postes du bilan : le compte de
caisse s'élève à 4,768,599 fr. les avoirs
en banque à vue à 2,340,810 fr., les
comptes courants débiteurs gagés à
16,722,349 francs.

Les placements hypothécaires (qui sont
l'activité principale de la banque) figu-
rent pour 190,165,120 fr., les titres et
participations à 26,822,310 francs. Les
immeubles de la banque et autres sont
estimés à 3,650,000 francs.

Tous les postes de l'actif sont en
augmentation et le total du bilan atteint
252,335,887 francs.

Au passif , nous constatons que les
créanciers à vue et à terme sont de
15,100,515 fr., les dépôts en caisse
d'épargne de 109,594,671 fr., les obliga-
tions et bons de caisse de 71,076,500
francs, les emprunts auprès des lettres
de gage de 34,000,000 francs.

Nous relevons dans le rapport qu'il
a été créé en 1970 dans les trois prin-
cipales villes du canton 604 apparte-
ments et qu 'on en attend 757 en 1971.
Le degré d'occupation de chaque appar-
tement ne cesse de diminuer : il était
à fin 1970 de 2,53 personnes à Neu-
chàtel , 2,46 à la Chaux-de-Fonds et
2,49 au Locle.

Le conseil d'administration propose
d'utiliser comme suit le bénéfice de
l'exercice :

Dividende de 7 % au
capital-actions : Fr. 490,000 —

Versements au fonds
de réserve légal
et au fonds
de réserve statutaire 256,000.—

Report à nouveau 59,542.—

Total Fr. 805,542.-

Les comptes et les propositions ci-
dessus sont adoptés à l'unanimité et
décharge est donnée aux organes de
la banque pour leur gestion.

M. Biaise Clerc, dont le mandat
d'administrateur vient à échéance, est
réélu pour une nouvelle période de 5
ans.

Les deux vérificateurs de compte,
MM. Gérard Châtelain et André Richter
déclinant une réélection, il est fait appel
pour les remplacer à MM. André Perret
à la Chaux-de-Fonds et Pierre-Albert
Stucker à Neuchàtel, M. Edmond Cala-
me reste vérificateur suppléant.

Assemblée extraordinaire

Après l'assemblée ordinaire dont il
est rendu compte ci-dessus, le président
Jean-Pierre de Montmollin ouvre immé-
diatement et en présence d'un notaire
une assemblée extraordinaire dont les
objets à l'ordre du jour sont l'augmen-
tation du capital-actions et la revision
des statuts de la banque.

Le président déclare avec pièces à
l'appui, que toutes les formalités con-
cernant l'augmentation du capital-actions
et la souscription de nouveau capital
ont été remplies à satisfaction de la
loi. En conséquence, la proposition
d'augmenter le capital . de 7 millions
à 10 millions et demi par l'émission
de 7000 actions de 500 francs est adop-
tée à l'unanimité. Cette mesure est jus-
tifiée par l'accroissement du chiffre d'af-
faire de la banque.

Un article nouveau permet à l'avenir
de convertir les actions au porteur en
titres nominatifs.

La modification des statuts prévoit
entre autres de supprimer l'obligation
pour la banque de ne consentir des
prêts hypothécaires qu'en premier rang
et sur des immeubles situés uniquement
en territoire neuchâtelois.

L'ensemble de la revision est approu-
vée à l'unanimité par l'assemblée qui
est ensuite levée.

X X X

Au déjeuner qui a suivi l'assemblée,
le vice-président, M. Biaise Clerc a rap-
pelé qu'il y a 25 ans que M. Jean-Pierre
de Montmollin entrait au conseil d'admi-
nistration de la banque, faisant bénéfi-
cier le Crédit foncier de la rectitude de
son jugement et des sains principes
auxquels il est attaché. M. de Montmol-
lin avait comme de coutume prononcé
une allocution où l'esprit le disputait
aux fleurs de rhétorique. (W.)

Il existe afférentes fermes
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ŝmWÊà̂W J__F interrupteur de l'automatique fl M I llfc/l

mmmW .EPS (Tableau au dos) \V JJ f\| CpA, lfrifmmWJmWiW 32/ 75/ 85 mm. ____!_____ L/IO*UUUl IL

PHOTO TRABERKSST'
INTERDISCOUNT &S8S14'

Quatre séances, ou trois seulement
suivant les bourses, auront su f f i  à
épuiser les réactions techniques bien
normales ap rès un début d'années
au cours duquel les actions ont ren-
forcé leurs prix dans une mesure
qui s'échelonne entre quatre et douze
pour cent suivant les titres. Les liqui-
dations mensuelles passées, le champ
devient plus libre aux nouveaux en-
gagemen ts.

EN SUISSE , la reprise est domi-
nante sur toute la cote, mais son
incidence est particulièrement vigou-
reuse au secteur des banques qui
récup èrent une bonne partie du ter-
rain perdu à la f i n  de la semaine
dernière et au début de celle-ci. Quel-
ques actions isolées se mettent en
vedette : Roco et Héro pa rmi les
alimentaires, ainsi que quelques chi-
miques dont le titre nominatif de
Ciba-Geigy. Parmi les actions étran-
gères traitées chez nous, les suédoises
ont le vent en poupe, ainsi que
certaines américa ines qui parfo is
s'échangent à des prix dépassant la
parité.

PARIS est soutenu , sans p lus. La
décision unilatérale et abrupte du
président Boumedienne de relever à
51 % la part de l'Algérie dans les

sociétés françaises de pétrole intéres-
sées au Sahara, ainsi que la natu-
ralisation du gaz naturel de ce ter-
ritoire ne manque pas de décevoir
les Français au moment même où
des négociations reprennent à ce sujet.

MILAN s'engage dans un mou-
vement de recul sous la crainte de
réestimations cadastrales à l'étude
dans les corps législatifs de Rome.

FRANCFORT éprouve de la peine
à se ressaisir dans le groupe de
la chimie, les autres compartiments
étant en léger progrès.

LONDRES concentre son attention
aux valeurs aurifères qui sortent
enfin de leur médiocre tenue ; pour-
tant toute la cote affiche une bonne
ambiance. Impérial Chemical Indus-
tries poursuit son ascension. Les pé-
troles britanniques sont à peine sou-
tenus.

NEW-YORK profite des indica-
tions favorables des indices écono-
miques pour le mois de janvier et
s'engage dans une reprise des trois-
quarts des valeurs cotées à Wall
Street. Pourtant , ce mouvement s'ef-
fectue avec un volume p lus modeste
d' affaires.

E.D.B.
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CHRONIQUE DES MARCHÉS
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dSj BULLETIN D'ENNEIGEMENT DES ALPES FRIBOURGEOISES i
j^!Sfe Tous les 'ours et même le dimanche NOUVEAU N° (037) 23 23 23 I

PLANACHAUX ¦ LES CROSETS  ̂ '
Regardez ces prix, qui comprennent toutes les variantes offertes par les hôtels et les pensions
de Champéry-Planachaux, un abonnement de sept jours sur les quinze remontées mécaniques de
Champéry et des Crosets et six demi-journées de leçons avec l'Ecole suisse de ski. \
Regardez bien ces prix spéciaux et réalisez votre rêve de passer à Champéry sept jours que
vous aurez choisis vous-même entre le 1er et le 31 mars.

Hôtel de Champéry Hôtel Beau-Séjour et Hôtel de la Paix Buffet de la Gare
(025) 8 42 45 Vieux Chalet (025) 8 43 84 (025) 8 43 29

(025) 8 43 43
bars - garage - sauna pension complète
demi-pension - salle de , . _„ ... ___
bains - téléphone rôtisserie sans bain 308.— pension complète 288.—

364.— demi-pension 270.— avec bain 344.— demi-pension 258.—

Hôtel Suisse r__3 **C_T _ Î __IA" __=___J Rension Rose-des-Alpes Hôtel Berra
(025) 8 42 42 tt .U<\ >MT0__? (°25) 8 42 18 (025) 8 41 68
Famille Em. Défago _R__/I_^_UA__UUS
pension complète 325.— v* Z -̂̂Ç
demi-pension 290— ^VIffUTS chambre et
supplément pour mr *7bains 45.— ^» demi-pension 250.— petit déjeuner 196.—

Hôtel des Alpes Hôtel du Parc Pension Les Terrasses Pension Souvenir
(025) 8 42 22 (025) 8 42 35 (025) 8 43 85 (025) 8 43 40
F. Balestra
pension complète 325.—
demi-pension 290.— pension complète 265.— M. Bellon pension complète 244.—
supplément pour ;
bains 45.— demi-pension 235.— demi-pension 252.— demi-pension 210.—

• CHAMPÉRY LA NUIT : 4 DANCINGS •

piiinf—nii„irr__r_ ,
\ Vous êtes cordialement invité à

assister à notre ;

présentation
de films

et de projections lumineuses.
Nous vous présenterons des

|: extraits de notre superbe illustré
de vacances 1971.

' Ensuite nous ferons ensemble un
i magnifique voyage à travers

Vienne et toute l'Autriche.

Un film en couleurs sur Londres *
vous fera visiter ¦ les innombra-
bles curiosités de la capitale d'un

i royaume universel.

t Ou désirez-vous en savoir davan-
! tage sur l'Afrique du Nord 7
' Vendredi. 26 février 1971,

à 20 heures
Salle des Conférences,

Neuchàtel

1 Entrée libre. Distribution gratuite
de notre nouveau programme
annuel.

__ _____¦__» EHMH... : H____ _____

______)__N-._0_-_.fl ____ _ti-_feâ___' * n̂ co
' !aboration avec

1 îsm m^lm
{ -;] * *** " B les voyages Coop
i l  8-12 avril proposent...

Follonica ¦ Ile d'Elbe Dte N.uch.fi 240.- B
Follonica ¦ Rome Dès Neuchâ»ei 240.- H
Gênes - La Sardaigne Dès Ne0ch_t_ i 325.- El
La Hollande en bateau M. N.__ ha_.i 321.- 11
Marseille - Camargue Dès Neu.hâ.ei 338.- jfj

i Mare à Dubrovnsk w
. : ,j (Yougoslavie) Dè_ Neuchàtel &fll_L_
!: seulement

I ! A ces prix particulièrement avantageux peuvent s'ajouter un supplément
! j pour train lre classe, couchette 2me classe à l'aller, chambre à un lit,
¦ ) excursions facultatives. Assurances.

Voyage à Inscription m
Nom : _ _ _ _ Prénom :_ Wm
Domicile : Adresse : (Ë|j

Téléphone . Signature : j' V*!

2me personne : Nom et prénom : Sal

popularis tours Neuchàtel
c/o Relations publiques Coop Rue de la Treille 4 Tél. 24 02 02 y-j

Un rendez-vous à ne
pas manquer au prin-
temps prochain :

LA QUINZAINE
COMMERCIALE
DE NEUCHATEL

du 25 mai au 5 juin 1971

Freg
g ce qui vous plaît.
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Neuchàtel, 2, passage St-Honoré, tél. 252667

ILYA DES
VACANCES
DANS L'AIR
IBIZA dès 370.-

MAJORQUE dès 295.-
COSTA
DEL SOL dès 365.-
ILES
CANARIES dès 495.- '

et de nombreuses autres des-
tinations. [

Demandez la nouvelle bro-
chure de vacances airtour
suisse auprès de votre agence ,;
de voyages airtour. jj

; NATURAL S. A. 23 21 32 \
i POPULARIS TOURS 24 02 02

TOURING-CLUB SUISSE I
24 15 31

VOYAGES ET TRANSPORTS
25 80 44

WAGONS-LITS/COOK
24 41 51 t

¦

VACANCES ET HOBBY
Une nouvelle manière de déve-
lopper votre hobby durant vos

i, vacances. ï;

!; Vacances picturales à Majorque
Sous la conduite d'un artiste-

' peintre vous passerez d'agréa-
bles journées très instructives,
sur l'île des fleurs en Méditer-
ranée. _ .

i Dates : 11-18 avril 1971
S jours. Prix forfaitaire 668.—

| Vacances équestres en Irlande -
à Blessington, près de Dublin,
l'Eldorado des amateurs de dé-

•:: couvertes.
En avion : depuis mars, chaque

: vendredi. 9 jours.
Prix forfaitaire dép. 1118.—

: Vacances de pêche en Irlande
Ennls où les rivières et les
lacs abondent, les saumons et
les truites vous attendent.

[ Même les pêcheurs en haute mer
y trouveront leur compte.
Anguilles, raies, squales, etc. |.

.' En avion : depuis mars, chaque
ï: vendredi. 9 jours.

Prix forfaitaire dep. 938.—

}' Renseignements, programmes et
j inscriptions chez :

H Conservatoire de musique
H de Neuchàtel j

M Salle du Conservatoire
gS Mercredi 3 mars, à 20 h 15 [ " ¦ '- : ,

I Conférence Madeleine Grey 1
fSi cantatrice i y ;!

m « M A URICE RAVEL ET MES SOUVENIR S » '. . ' " j
WÊt Exemples musicaux

ffi Prix des places : Fr. 5.—. Etudiants : Fr. 3.— ; I
$gl Location au Conservatoire : tél. 25 20 53 J _ !

Votre ro/furo vivra plus longtemps avec

"¦ f̂ âmT̂Sf k̂âàéwma ï__^ _ r ^  lÇzéfSSf*'™ eur el

appliqué par le spécialiste

Carrosserie Paul Schoelly
Hauterive Tél. 25 93 33

Bel assortiment de

BOUCLES
Centre de couture Bernina '(

L. GARRARD
Epancheurs 9 -- Neuchàtel

Apprenez maintenant
à taper à

la machine
à écrire

en louant une ma-
chine à raison de
Fr. 25.— par mois,
chez Reymond , Neu-
chàtel , fbg du Lac 11.

< w«U P R'F "P'S # :li*'M
H, sans caution
n de Fr. 500.— à  10,000.—

• _HL M m Formalités simpll-
ègSB j_PS_5_____ ii_____i fée3, RaPiclité-
'¦¦1 _ l̂_ _ _S-__p. Discrétion
'mm £ss2s$&Ëm absolue .
f j j m B  ¦' \ mmmm

Envoyez-moi documentation sans engagement

Nom

Rue

Localité

¦ PANISSOU
t ] Côtes de Provence - Rosé

i_
¦-:- . Une exclusivité SANDOZ & CIE,

• ;.' Peseux <fi 31 51 77.BAUX A LOYER
en vente au bureau

du journal



ECOLE ET POLITIQUE
A PROPOS D'UNE «TABLE OUVERTE» À LA TV ROMANDE

Le 7 février dernier , l'émission « Table
ouverte » de la Télévision romande
consacrait son débat hebdomadaire à
la question : « La politique doit-elle en-
trer à l'école publique ? »  Y partici-
paient Mme Heidi Deneys, professeur
secondaire à la Chaux-de-Fonds, M. Ro-
bert Hari, directeur du Cycle d'orienta-
tion de Genève, M. Roland Katz , mem-
bre de l'Association des parents d'élè-
ves, de Bienne , et M. Jacques Vernet ,
député au Grand conseil de Genève.
.
^

Une première remarque s'impose con-
cernant ce débat, c'est que la question
était mal libellée et qu 'elle aurait dû
recevoir . la teneur suivante : « La poli-
tique, en violation du principe de la
neutralité scolaire proclamé par la loi ,
est-elle entrée à l'école publique ? »
Mais l'eût-on fait , que ce n'est pas M.
Hari et Mme Deneys -qui eussent dû
être appelés à participer à cette « Table
ouverte ». On aurait vu plus logique-
ment deux conseillers d'Etat romands,
chargés du département de l'instruction
publique répondre aux questions de MM.
Roland Katz et Jacques Vernet , con-
cernant les mesures qu'ils comptent ren-
dre pour ramener l'enseignement secon-
daire dans le droit chemin.

X X X
Quoi qu'il en soit , les deux enseignants

qui ont été appelés l'autre jour à s'expri-
mer sur le petit écran , ont , l'un et
l'autre, plaidé la cause insoutenable de
la politisation de l'enseignement public.
A les en croire, il appartiendrait à
l'école d'intéresser les enfants à la chose
publique et de les « sensibiliser aux
grands événements politiques internatio-
naux ».

En ce qui concerne le premier point,
nous avons le droit de faire état de
notre propre expérience d'enseignant, et
de révéler au lecteur la perplexité qui
nous saisit en constatant chez certains
de nos étudiants, une ignorance que nous
qualifierions volontiers d'encyclopédique,
en tout ce qui concerne l'histoire suisse
et l'instruction civique. Quant à « sensi-
biliser » nos adolescents aux grands évé-
nements de la politique internationale,
c'est une prétention qu'il faut repousser
avec la dernière énergie. Et ceci pour
deux raisons :

La première c'est qu'en tant qu'édu-
catrice, l'école a pour mission de former
des êtres raisonnables et capables de
se faire sur chaque chose un jugement
personnel, et non pas des « sensibles »
soumis à toutes les vagues de l'opinion.
La seconde, c'est que nous dénions tant
à M. Hari qu'à Mme Deneys, toute
compétence pour traiter de l'actualité
internationale. Depuis des années, nos

enseignants romands se plaignent — et
non sans raison — de la surcharge que
leur impose le simple exercice de leurs
obligations professionnelles. Aussi , ne
voyons-nous pas où ils prendraient le
temps d'étudier à tête reposée ces matiè-
res extra-réglementaires que sont la guer-
re du Viêt-nam ou lé colonialisme por-
tugais en Mozambique.

A moins, bien entendu , qu 'on ne se
contente d'infliger à des enfants de quinze
ans un vague prêchi-prècha révolution-
naire, compilé à l'aide de trois coupures
du « Monde » et de « France-Observa-
teur ».

X X X
Au surplus, cette prédication politique

fait tort aux études proprement dites.
Preuve en soit la mésaventure sur-

venue voici quelque mois au Cycle d'o-
rientation de Genève. Une collaboratrice
de M. Hari s'était permis de faire com-
poser ses élèves sur le thème : l'impé-
rialisme des Etats-Unis en Amérique du
Sud. Or, tout à son zèle marxiste-ré-
volutionnaire, l'enseignante en question ,
ainsi qu 'il fut constaté dans la presse,
n 'avait examiné les copies que du point
de vue de la pure orthodoxie , et les
avait laissées tout émaillées de mons-
trueuses fautes d'orthographe...

X X X

Reprenons le récent scandale du Cyc-
cle d'orientation de Genève et représen-
tons-nous le cas d'un élève qui , poliment
et fermement, aurait réfusé de compo-
ser sur le thème « L'impérialisme des
Etats-Unis en Amérique du Sud », en
faisant observer au professeur que cette
matière ne figure pas au programme.
A-t-on le droit de noter sa feuille blan-
che par un zéro et de le déférer au
directeur de l'établissement pour atteinte
à la discipline ?

Mais encore : le fait que l'enseignante
en question ait proposé ce sujet de
composition à ses élèves, démontre qu'el-
le en avait, au préalable, fait le thème
de plusieurs heures d'exposés oraux, su-
brepticement dérobées au programme
normal et légal de l'enseignement secon-
daire, comme si le bon usage de la
langue française et des règles de l'arith-
métique était infusé à nos enfants par
une mystérieuse opération du Saint-
Esprit. Et, d'ici à quelques années et,
bien sûr, sans se demander pourquoi,
presse, radio et télévision reprendront
la vieille antienne : la Suisse manque
de savants.

Effectivement, il y a danger que la
politisation de l'école ne conduise à
ce résultat que les élèves ne seront plus
classés et promus au vu de leurs apti-

tudes intellectuelles et de leur réussite,
mais selon la docilité qu 'ils mettront à
avaler la prédication qu 'on cherchera à
leur ingurgiter.

X X X

Autre chose encore et tout aussi grave
de notre point de vue.

Le conflit des générations est un phé-
nomène qui s'observe de siècle en siècle ,
et qui n 'a rien pour nous étonner. Tout
évoluant sur notre planète, on ne saurait
compter que le fils voie le monde avec
les mêmes yeux que son père a ouverts
vingt-cinq ou trente ans plus tôt. Tou-
jours 'est-il que la mission de l'enseigne-
ment public ne consiste pas — si, toute-
fois, nous sommes bien informé — à
aigrir cet inévitable dialogue et à bra-
quer les enfants contre leurs parents.

Représentons-nous la position d'un
garçon de seize ans dont le père dirige
une entreprise commerciale et qui , de
surcroît , a conquis, après moult cours
et écoles, le grade de major dans notre
armée. Est-il licite que, placé au béné-
fice de la discipline scolaire, le maître,
par ses diatribes alternées contre la
« société de consommation » et contre
notre défense nationale incite un adoles-
cent à considérer son père comme un
vil exploiteur et comme une brute galon-
née ?

Dans la grande majorité des cas, le
jeune homme oppose à ces calembre-
daines le silence du mépris, mais on en
voit d'autres qui , à peine sortis des éco-
les, s'en viennent, devant nos tribunaux
de division , débiter des niaiseries furi-
bondes et qui se veulent blasphématoi-
res, contre la société et contre la patrie.
Et l'on notera qu'ils le font sans qu'au-
cune autorité civile ou militaire ne leur
ait jamais demandé : « Quel a été votre
dernier enseignant ?

X X X

Il ne faut pas peindre le diable sur
la muraille. Nous savons pertinemment
que, hautement conscients de leur mis-
sion pédagogique, la majorité de nos
enseignants se gardent bien, quelles que
soient leurs convictions politiques, de
transformer subrepticement leur classe
en forum. Mais cette précision et cet
hommage que nous leur rendons en
connaissance de cause, nous conduit à
une dernière remarque :

Ils n'étaient pas représentés au débat
télévisé du 7 février dernier, de sorte
que le téléspectateur a pu croire • que
M. Robert Hari et Mme Heidi Deneys
exprimaient l'opinion générale du corps
enseignant romand.

Eddy BAUER

Wurenlingen : un sabotage
des terroristes arabes !

'UNE PROBABILITÉ PROCHE DE LA CERTITUDE

Selon l'agence américaine AP, l'en-
quête sur la catastrophe aérienne de
Wurenlingen, qui coûta la vie l'an der-
nier à 47 personnes, a permis d'établir
que l'avion de la « Swissair » qui s'est
écrasé au sol avait été saboté par des
terroristes arabes.

Le chef du bureau d'enquête des
accidents aériens au département des
transports M. Kurt Lier, a déclaré jeu-
di que ces conclusions ont été attein-
tes _ avec une probabilité proche de la
certitude ».

Après la catastrophe survenue le 21
février 1970, à un appareil qui venait

de décoller pour Israël, le « Front
populaire pour la libération de la Pa-
lestine » revendiqua d'abord la responsa-
bilité de l'attentat. L'organisation pa-
lestinienne devait cependant démentir par
la suite toute responsabilité et certai-
nes sources arabes laissèrent même en-
tendre que l'attentat avait été délibé-
rément provoqué par les services se-
crets israéliens.

M. Lier a affirmé que l'enquête a
établi que les déclarations initiales du
F.P.L.P. étaient fondées.

M. Lier a refusé de fournir des pré-
cisions en attendant la conclusion de
l'enquête.

La catastrophe avait coûté la vit
à 38 voyageurs d'une dizaine de pays,
ainsi qu'aux membres de l'équipage
suisse.

Les autorités suisses devaient peu
après prendre de sévères mesures de
sécurité à ('encontre des ressortissants
des pays arabes. Deux sujets jorda-
niens furent vainement recherchés en
Suisse et en Allemagne, où ils avaient
été aperçus quelques jours avant la
catastrophe. Ils étaient également soup-
çonnés d'avoir tenté de faire sauter
le _ même jour un avion autrichien à
l'aide d'un colis piégé.

Réorganisation en deux phases
de la direction générale des PTT

BERNE (ATS). — La direction générale
des PTT fait l'objet d'une réorganisation.
Lundi 1er mars, entre en vigueur une
série de mesures qui en constitue la pre-
mière phase, et concerne les niveaux allant
du sommet jusqu'à la division et la sub-
division. Cette réorganisation répond à
l'augmentation considérable du trafic enre-
gistrée ces dernières années, ainsi qu'à
la diversité croissante des prestations four-
nies par l'entreprise des PTT.

MEILLEURE RÉPARTITION
DES TACHES

C'est en 1969 que la direction générale,
consciente du fait que les structures
n'avaient pas suivi le développement de
l'entreprise, a décidé de faire "procéder
à un réexamen de l'organisation existante.
L'expertise dont fut chargé le professeur
Probst devait montrer notamment que l'ab-
sence d'une répartition des attributions au-
dessous du directeur général dans les deux
départements d'exploitation (celui de la pos-
te celui des télécommunications) avait pour
conséquence une trop forte concentration
de tâches et d'obligations entre les mains

de leurs directeurs , que le secrétarait géné-
ral remplissait des tâches non conformes
à ses obligations , et que faisaient défaut
certains services d'état-major au sens du
« management » moderne.

Avec la réorganisation décidée l'an der-
nier par le conseil d'administration , et
qui entre en vigueur lundi , vient s'adjoin-
dre aux deux départements d'exploitation
un troisième comprenant les services com-
muns, et où sont regroupés le secrétariat
général , une division nouvelle dite des
services généraux, et les divisions des fi-
nances, du personnel et des constructions.

Dans les deux départements d'exploita-
tion, la réorganisation poursuit un objecti f
commun : la restructuration de ces dépar-
tements en vue d'une meilleure répartition
des tâches et attributions entre les direc-
teurs généraux et les directeurs des servi-
ces postaux d'une part, des services des
télécommunications d'autre part. En parti-

culier, plusieurs services seront directement
subordonnés aux deux directeurs généraux
en cause. La direction des départements
sera ainsi élargie, mais il est prévu de
déléguer des attributions, de telle sorte
qu'aux échelons supérieurs , on puisse se
consacrer à la direction proprement dite
de l'entreprise.

La seconde phase de la réorganisation
permettra , l'adaptation au niveau des sec-
tions, des groupes et, en partie , des di-
rections d'arrondissements.

L'entreprise des PTT, déclare un com-
muniqué, attend de la réorganisation une
plus grande efficacité de la gestion. Elle
n'ignore pas que toute réorganisation d'un
corps administratif représente un compro-
mis entre l'idéal théorique et les possibi-
lités pratiques. Elle sait aussi qu'une ré-
organisation n'est jamais terminée. La ré-
organisation actuelle n'est donc qu'une éta-
pe dans la voie d'une adaptation constante
à des circonstances qui évoluent.

Mystère policier autour d'un
meurtre imputé à un adolescent

De notre correspondant :
L'affaire du crime de la rue Voltaire

rebondit... sans pour autant s'éclaircir. Rap-
pelons brièvement les faits : Le 10 juillet
dernier, une jeune concierge de 22 ans,
Italienne, était sauvagement égorgée dans
sa loge. _,."f_ ' •"- "* - "V ¦¦ ¦¦¦-¦•¦¦'¦¦' 

¦
Quelques jours plus tard , la police ar-

rêta nn adolescent de quinze ans et demi,
qui passa des aveux complets pnis se
rétracta, prétendant qu'on lui avait forcé
la main, que sqs aveux avaient été « sug-
gérés » par les inspecteurs.

Les parents de l'enfant firent alors feu
des . quatre fers, alertèrent la presse et
mobilisèrent plusieurs avocats. Il apparut
alors que la police avait commis «certaines
négligences » dans le cadre de son enquête,

que des pièces à conviction avaient été
volontairement détruites.

Plainte fut déposée par les parents contre
nn témoin, M. Marcel W., âgé de... 75
ans, domicilié dans le même immeuble que
la victime. Il apparaissait bien, en. effet,
que ce vieillard .avait affabulé. Ses décla-
rations furent formellement contredites ..par
plusieurs personnes. Mais le procureur gé-
néral classa la plainte, sans autre.

NOUVELLE INCULPATION
Les parents ne se tinrent pas pour bat-

tus et firent recours contre cette décision.
C'est ce recours qui a donc été évoqué
devant la Chambre d'accusation dont les
juges ont finalement désavoué le procureur
général.

Du même coup, cette instance a inculpé
M. Marcel W. de faux témoignage, sans
toutefois ordonner son arrestation, étant
donné son grand âge. L'enquête repart
donc de plus belle. Il s'agit maintenant
d'établir l'emploi du témoin le jour du
crime et les relations qu'il entretenait avec
la victime.

L'affaire tourne donc un peu à la confu-
sion, d'autant plus qu'il y a probabilité
que d'autres témoins n'ont également pas
dit toute la vérité ou dont les alibis
avaient été contestés. Il s'agit maintenant
d'attendre les résultats de l'information
pénale qui vient d'être ouverte, avant d'es-
sayer de se faire une opinion quelcon-
que.

L'Association pour la défense des
locataires va partir en campagne

BVALAISI

De notre correspondant :
Le comité d'initiative créé récemment

en Valais dans le but d'unir les locatai-
res du canton est arrivé à ses fins. L'as-
sociation souhaitée sera fondée ce soir
dans la grande salle de la Matze, à
Sion.

En son temps, nous avions d'ailleurs
déjà évoqué ici même ce problème. Un
comité d'action pour le droit au logement
était fondé. Il avait à sa tête M ; Michel
Zufferey et était composé de Mme Paul
Moreillon, MM. Victor Gillioz et Louis
Maurer. On commença par constituer un
véritable dossier portant sur la situation
en matière de logement non seulement
à Sion où la situation devient dramatique
pour certains, mais également dans d'autres
villes telles que Viège, Brigue, Sierre , ou
Monthey. ,

L'association souhaitée va grouper des

ce soir la masse des locataires ou à
la rigueur les groupements déjà existants.
Cette association ne doit revêtir aucun
caractère confessionnel ou politique.

Il est intéressant de rappeler ici pour
mémoire qu'en ce mois de février, les
agences immobilières de Sion, par exemple,
ne pouvaient mettre à disposition des loca-
taires qu'une quinzaine d'appartements seu-
lement et cela à des prix allant de 420
à 750 francs. C'est une situation tout
à fait anormale pour une ville de 22,000
habitants.

Ces jours , à Sion, plusieurs locataires
doivent quitter leur logement pour la bon-
ne raison que leur propriétaire leur a

fait comprendre qu'ils devraient acheter
leur appartement au risque de devoir le
quitter sous peu.

L'association qui sera créée à Sion va
tout d'abord, après la constitution de son
comité, orienter au mieux les intéressés
et faire campagne pour défendre les intérêts
des locataires face aux pouvoirs publics
et aux agences immobilières et surtout
en tentant de promouvoir une politique
plus saine du logement en favorisant la
création de coopératives capables de mettre
à disposition des familles à revenu modes-
te ou simplement moyen un logement con-
venable et à prix raisonnable.

M. F.

Meurtre à Bâle
BALE (ATS). — Le cadavre d'un hom-

me de 47 ans a été découvert jeudi ma-
tin dans les « VV.-C. » publics de la Hol-
beinplatz, à Bâle. Après identification, il
s'agit du corps de M. Kurt Bigcnwald ,
qui tenait un café dans le même quartier
de la ville et qui, selon les premières
constatations de la police criminelle bâ-
loise, a été étranglé avec un bas de fem-
me. La mort peut remonter à un laps de
temps allant de 4 à 6 h 30 du matin. La
cause du meurtre n'a pas encore été éta-
blie, mais la police ne rejette pas le mo-
bile du vol. Selon les traces trouvées sur
les lieux du meurtre, la victime aurait
tenté de se défendre ei il y aurait eu une
courte lutte. La police recherche des té-
moins de ce crime ou des personnes qui
auraient rencontré la victime au cours des
heures précédant sa mort.

Fillette
grièvement blessée

(c) Un hélicoptère d'Air-Glaciers pilote
par Bruno Bagnoud s'est rendu d'urgence
hier dans la région du col de Pochct,
au-dessus de Montana-Crans. Une jeun e
fille de 15 ans, Francine Coppet, une pe-
tite Belge domiciliée à Varèse (Italie),
en séjour dans la station, a été découverte
inanimée au bord d'une paroi de rochers.
La jeune fille avait fait une chute de
plusieurs mètres et fut aperçue par des
ouvriers travaillant dans la région. Elle a
été conduite dans un état très grave à
l'hôpital de Sion.

DAKAR (ATS). — Un important ac-
cord minier portant sur l'exploitation d'un
gisement évalué à deux milliards de tonnes
de bauxite, situé à Tougue en Moyenne-
Guinée, a été signé mardi à Conakry en-
tre le gouvernement guinéen et un consor-
tium suisse, a annoncé mercredi en fin de
soirée la c Voix de la révolution » captée
à Dakar. : 56

L'accord, a ajouté la radio, prévoit qnaSu
les travaux d'exploitation du gisement ,
dont la teneur serait de 65 %, commen-
ceront dans trois mois.

Les bénéfices seront partagés dans une '
proportion de 65 % pour la Guinée et de
35 % pour le consortium, a précisé la ra-
dio qui a indiqué également que, à plus
long terme, l'accord prévoit aussi l'ins-
tallation de trois usines d'aluminium,
d'alumine et de produits manufacturés.

Accord minier
entre la Guinée

et un consortium suisse

Vibrant appel de M. Max Petitpierre
ancien président de la Confédération

SEMAINE EUROPEEN NE DU CŒUR

Le nombre des institutions scienti-
fiques et des fondations de toutes
espèces : internationales, nationales,
régionales, locales, s'accroît sans ces-
se. C'est la conséquence des progrès
que la recherche fait faire à la
science et cela répond au besoin
qu 'a aujourd'hui tout homme de
cœur, conscient de ses responsabilités
vis-à-vis de son pro chain, de contri-
buer à améliorer la condition hu-
maine en luttant contre toutes les
f o rmes de misères, parmi lesquelles
la maladie ou plus exactement les
maladies. Or, parmi ces dernières,
celles du cœur et des artères sont

de plus en plus fréquentes et, dans
p lusieurs pays, sont en tête dans
la liste des causes de décès, c'est
le cas en Suisse où elles en repré-
sentent 44 %. Les affections cardio-
vasculaires atteignent en généra l des
adultes dans la force de l 'âge ou
déjà âgés mais peuvent aussi f rapper
des adolescents, des enfants et même
de petits enfants, et cela p lus sou-
vent qu'on ne le pense communé-
ment.

Dans le monde entier, on sait
aujourd'hui qu'on ne peut lutter effi-
cacement contre ces maladies qu'en
encourageant et en intensifiant la

recherche scientifique. En Suisse, cet-
te lutte est engagée mais il faut
des moyens financiers privés impor-
tants en p lus de ce que font  déjà
les institutions d'Etat , les hôpitaux
et le Fonds national de la recher-
che scientifique.

C'est pourquoi, à l'image de ce
qui s'est fait  dans plus de vingt
pays, la Fondation suisse de cardio-
logie a été constituée à Berne le
26 janvier 1967. Depuis lors, elle
a déjà pu réaliser un certain nombre
de projets portant sur les affections
cardiovasculaires dans notre pays,
grâce à l'appui d'institutions et de
donateurs généreux. Son avenir ne
sera toutefois assuré que si elle a
le soutien, non seulement moral,
mais aussi financier, de milieux aussi
larges que possible du peuple suisse.

Chacun peut être un jour atteint
lui-même ou avoir un de ses p roches
touché par une des maladies que
la Fondation se propose de combat-
tre. Cette semaine est consacrée, sur
le p lan européen, à l'information de
la population sur tout ce qui touche
les affections cardiovasculaires, un
des p lus graves fléaux de notre épo-
que. Son but est de faire comprendre
à tous combien il est nécessaire de
soutenir la Fondfttion suisse de car-
diologie dans un travail qui vient
au bon moment pour compléter ce
que f o nt déjà les pouvoirs publics.

C'est pourquoi, au nom du comité
de patronage et de ceux qui, dès
le début, ont encouragé sa constitu-
tion, je forme des vœux chaleureux
pour que la Fondation suisse de
cardiologie soit considérée comme
une institution populaire indispensa-
ble à l'amélioration de la condition
humaine dans notre pays et que,
grâce à la générosité de chacun ,
elle puisse recueillir suffisamment de
fonds  pour continuer son action avec
succès. Max PETITPIERR E
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Dernièrement, le Grand conseil de Bâlc-

Ville a accepté une nouvelle loi sur le
cinéma visant à la suppression de la cen-
sure. L'âge d'entrée minimale — 16 ans
— a cependant été maintenu dans la nou-
velle législation.

Il faut relever également à ce propos
que le corps électoral zuricois, au cours
des votalions cantonales qui se sont dé-
roulées le 8 février, a également approu-
vé, par 230,908 voix contre 100,796, une
nouvelle loi sur le cinéma supprimant la
censure pour les jeunes de plus de 16 ans.

Les salaires s'envolent :
300,000 fr. de butin

SOLEURE (ATS). — Dans la nuit du
24 au 25 février , des inconnus , après
avoir cambriolé une maison de Soleure
dans laquelle se trouvaient les clés de la
fabrique « Autophon S.A. », se sont rendus
à l'usine où ils ont volé l'argent des sa-
laires. Le montant du butin s'élève à
300,000 francs.

Cinémas
du canton de Zurich
Plus de censure
pour les jeunes

de plus de 16 ans



Nixon se montre d'une prudence extrême
sur les rapports entre les super-Gi ands

WASHINGTON (AFP-AP). — C'est avec
beaucoup de prudence et de discrétion
que, dans son rapport au Congrès, M.
Richard Nixon a exposé les grandes li-
gnes de la politique stratégique américai-
ne offensive et défensive et les conversa-
tions sur la limitation des armements nu-
cléaires (SALT).

Le président rappelle d'ailleurs que les
Soviétiques vont passer en revue leur po-
litique et leurs programmes lors du 24me
congrès du parti à Moscou.

« Dans nos relations avec l'URSS, a-t-il
ajouté, il ne doit y avoir aucun doute quant
au rôle que nous jouons dans les affaires

internationales. Nous préférons la négo-
ciation et la modération comme méthode
de règlement des différends. Mais face à
un défi , les Etats-Unis défendront leurs
intérêts et ceux de leurs alliés. »

En ce qui concerne la limitation des ar-
mes nucléaires, M. Nixon a virtuellement
rejeté la proposition soviétique d'un accord
entre les deux puissances sur lu limitation
de leurs systèmes de missiles antimissiles,
indépendamment de leurs autres systèmes
d'armes nucléaires. Il a déclaré qu'il pour-
suivra la mise en place du système améri-
cain.

» L'équilibre stratégique serait en dan-

ger si nous nous limitions aux forces dé-
fensives et laissions sans limitation la me-
nace offensive contre nos forces stratégi-
ques. »

GRANDE PUISSANCE, MAIS,..

Parlant de la Chine, M. Nixon a pré-
cisé : « La Chine est l'une des grandes
puissances et les Etats-Unis souhaitent qu'cl"
le joue « un rôle » constructif dans la fa-
mille des nations ». Mais ils ne veulent
pas qu'elle soit admise à l'ONU aux dé-
pens de la Chine nationaliste. D'autre part,
Washington ne voit aucun avantage pour

lui-même dans l'hostilité entre Moscou cl
Pékin. « Nous ne ferons rien qui soit de
nature à aiguiser ce conflit . »

Quant à l'Europe occidentale, donnant
à entendre que la Russie pourrait essayer
de diviser l'OTAN , en négociant séparé-
ment avec chacun de ses membres pour
améliorer les relations, le président a de-
mandé aux alliés d'harmoniser leurs poli-
tiques sur toutes les questions relatives
aux négociations Est-Ouest. Il a également
déclaré qu'un progrès sur les questions dé-
coulant de la division de l'Allemagne est
essentiel pour la détente en Europe.

ÉQUILIBRE

Sur le Moyen-Orient, en revanche, M.
Nixon a manifesté un souci d'équilibre en
incitant Arabes et Israéliens à se faire
des concessions mutuelles pour parvenir
à un accord de , paix dont les grandes puis-
sances garantiraient le respect. Il abandon-
ne le grand principe américain de la « di-
plomatie discrète » pour esquisser une ba-
se de règlement : Israël évacue les terri-
toires arabes occupés depuis 1967 à l'ex-
ception de « changements mineurs » dans
le tracé des frontières qui doivent être
inscrits dans un accord de paix en même
temps que les arrangements pratiques pour
en assurer à l'avenir le respect.

Son principal souci est de voir le Moyen-
Orient cesser d'être un terrain de confron-
tation entre les Etats-Unis et l'Union so-
viétique, et il attire l'attention des pays
arabes sur les dangers que la pénétration
soviétique dans la région fait courir à leur
indépendance.

Ponkov propose de faciliter certaines
visites familiales pour les Berlinois

BERLIN (AP). — Pankov a proposé
jeudi des négociations à Berlin-Ouest au
sujet des visites à Berlin-Est et en Alle-
magne orientale d'habitants des secteurs
occidentaux de l'ancienne capitale allemande
a annoncé jeudi l'agence ADN.

La proposition de négociations est con-
tenue dans une lettre adressée par M. Willi

Soph, chef du gouvernement de la RDA ,
à M. Schu tz, bourgmestre de Berlin-Ouest.
Selon ADN, la lettre déclare :

« Au nom du gouvernement de la Répu-
blique démocratique allemande , je vous
propose l' ouverture de négociations entre le
gouvernement de la RDA et le Sénat de
Berlin-Ouest au sujet des visites des habi-

Un œil de l'Est, entre deux pans de mur (Photo ASL)

tants de votre ville en République démocra-
tique allemande et dans sa capitale (Ber-
lin-Est).

Les habitants des secteurs occidentaux
sont coupés de Berlin-Es t par le « mur »
depuis 1961 et il y a près de cinq ans
qu 'ils ne peuvent plus obtenir de laissez-
passer, à certaines occasions pour rendre
visite , de l' autre côté, à des parents ou des
amis.

PAQUES
M. Stoph déclare que dans le cas où

les négociations , qui devraient également
aborder d' autres questions intéressant Ber-
lin-Ouest ne pourraient être achevées poui
Pâques , « le gouvernement de la RDA en-
visagera de permettre aux habitants de
Berlin-Ouest de se rendre en République
démocratique allemande , avant , pendant et
après Pâques ».

Il souligne que cela signifie que « bien
entendu, les dirigeants de Berlin-Ouest s'ef-
forceront , de leur côté, de tenir la situa-
tion dans la ville à l'écart de complications
qui pourraient rendre un tel examen diffi-
cile ».

Les Berlinois ' de l'Ouest n 'ont pu obte-
nir de laissez-passer depuis la Pentecôte
1966. Mais M. Stoph laisse entendre qu 'il
n 'est pas question d'un accord de laissez-
passer , comme précédemment.

PRESSION
Il semble que la possibilité de négociations

ouvertes , tandis qu 'un accord en vue de
la délivrance de laissez-passer pour Pâ-
ques serait élaboré , pourrait entraîner une
réponse positive des autorités de Berlin-
Ouest. La longue attente , depuis 1966, fait
que la population des secteurs occiden-
taux , qui souhaite obtenir des laissez-pas-
ser, exerce une pression de plus en plus
forte sur ces autorités.

Le petit Michael en Belgique
Le petit Michael Luhmer (Téléphoto AP)

BONN (AP). - M. Valentin Portz ,
chef de la police de Bonn , a annoncé
que le petit Michael Luhmer , sept ans,
qui a été enlevé lundi par une bande de
gauchistes dans le village de Niederba-
chem , près de la capitale , est détenu en
Belgique.

M. . Portz a déclaré au cours d'une con-
férence de presse qu 'une tentative pour
obtenir la libération de l'enfant en versant
la rançon de 200,000 marks exigée a
échoué mercredi après-midi. Il a cepen-
dant exprimé l'espoir que le versement
pourra être fait très prochainement et que
Michael sera rendu à ses parents.

Le chef de la police a démenti que

1 enlèvement ait un caractère politique. Or,
mercredi , un avocat de Munich avait dé-
claré que les ravisseurs avaient demandé la
libération d' un . avocat détenu dans un
Land (Elat) contrôlé par la République
fédérale d'Allemagne ».

Il s'agissait visiblement de Berlin-Ouest
et de M. Horst Mahler qui y est détenu
pour avoir aidé un prisonnier gauchiste à
s'évader.

La police avait confirmé mercredi soir
que les ravisseurs avaient demandé la li-
bération d'un détenu non identifié , mais,
jeudi , les communiqués de la police ne
contenaient aucune référence à un tel dé-
tenu.

Paris et Alger
i.-

C'est un lourd dossier que celui des
rapports franco-algériens. Un dossier
où l'on trouve plus d'épines que de
roses. Un dossier qui , feuilleté page
par page, témoigne qu 'un engagement
sur l'honneur est v raiment bien peu
de chose pour certaines gens.

Et d'abord, pour Boumedienne,
l'homme qui , depuis toujours, préparait
un complot contre Ben Bella, et finit
par réussir, le 20 juin 1965. Or, en
ce 200 juin 1965, Boumedienne naturel-
lement , prit la parole pour annoncer
sou règne, et, évoquant les rapports
franco-algériens, déclara : « Plus que ja-
mais notre pays se fixe un devoir
impérieux d'honorer loyalement et dans
tous les domaines les engagements à
ce jour contractés. »

Aujourd'hui, je suppose avoir le droit
d'écrire que Boumedienne a menti.

Le pétrole ? Bien sûr, nous y vien-
drons. Mais, alors que, cette fois, la
crise semble irréversible, et que l'Algé-
rie — bateau ivre — paraît désor-
mais livrée à tous les vents <|iii pas-
sent, c'est-à-dire à tous les intérêts,
il n'est pas mauvais, sans doute, de
faire le point , et d'évoquer ce que
furent ces années où la France fut
bien mal payée de l'argent qu 'elle ne
cessa de donner.

Comment ne pas se souvenir , par
exemple, ce que disait Khemisti,
alors qu'en novembre 1962, il était
ministre des affaires étrangères ? Rentré
de Paris, il disait que le Trésor algérien
pourrait compter sur le Trésor fran-
çais, mais qu 'en tout état de cause,
« le réajustement éventuel des accords
d'Evian serait décidé en commun». Bou-
medienne vient de le prouver ! Déjà ,
en 1962, du côté algérien, il n'y avait
plus de négociateurs, mais des gens
qui, le lendemain, avaient oublié leurs
promesses de la veille.

La coopération franco-algérienne ? Le
même Khemisti en parlait avec de
l'émotion dans la voix. En ce même
mois de novembre 1962, il la définis-
sait ainsi : « Des relations privilégiées
fondées sur le respect mutuel des sou-
verainetés, la réciprocité des avantages
et des intérêts. » C'était bien dit , el
Boumedienne, justement , vient d'expli-
quer à ceux qui tardaient encore à
comprendre...

Khemisti avait toutes les rasons
d'être satisfait. Paris ne venait-il pas
de faire don de 50 millions à l'Algé-
rie pour l'aider à entreprendre sa cam-
pagne de labours, étant entendu que
300 millions devaient être encore versés
pour permettre les semailles ?

Et puis , le temps passe, et c'est
Ahmed Francis, le ministre des finan-
ces qui, à son tour , vient discuter
à Paris d'une « aide financière privi-
légiée d'une durée de trois ans ». Ah-
med Francis trouvait que trois ans,
c'était court. On lui en donna cinq,
et cela devait se terminer par un prêt
d'un milliard à la caisse d'équipement
de l'Algérie. Ben Bella était peut-être
un «tyran» comme disait Boumedienne,
mais, comme on le voit, il savait faire
ses comptes, des comptes que Boume -
dienne d'ailleurs ne pouvait ignorer,
car il était, dès cette époque, le bras
droit du « chef historique ».

Et puis vint le moment où l'Algérie
entendit procéder à la réforme agraire ,
où l'on commença à parler de ce
que les diplomates appellent à voix
basse : « Biens agricoles vacants »... « La
réform e agraire est au cœur de la
politique du gouvernement algérien »,
disait alors M. de Broglie. Et il fui
décidé d'aider à nouveau l'Algérie en
cette année 1964. Et elle fut vraiment
beaucoup aidée. La France paya à sa
place les indemnités ducs aux agricul-
teurs... défaillants.

Elle l'aida, en lui versant 10 millions
au titre de calamités naturelles. Elle
l'aida, en subventionnant sa caisse des
loyers, en faisant vivre à coups de
millions son système d'assistance techni-
que et sa sécurité sociale. Elle l'aida
en acceptant, contrairement aux vœux
des viticulteurs français que les vins
algériens viennent à nouveau , c'est le
cas de le dire, inonder un marché
français qui , déjà, ne l'était que trop.
C'était l'époque où la récolte française
en vins rouges atteignait 73 millions
d'hectolitres. Et pourtant, en cette cam-
pagne 1964-65, 1,065,000 hl de vins
algériens pénétrèrent en France. La ré-
colte de 1970 a été de... 87 millions
d'bl et le vin algérien vient toujours
tacher beaucoup de nappes. C'est la
raison d'une certaine fronde. Le mo-
ment est peut-être venu, pour Paris,
de dire que la coupe est pleine.

1964, ce fut aussi l'année où, sans
coup férir , Alger décida de nationaliser
les quotidiens français, jetant à la rue
directeurs , rédacteurs en chef et jour-
nalistes...

L. CHANGER
(A suivre.)

Moscou ne restera pas indifférent
face aux événements d'Indochine
MOSCOU (AI*). — L'Union soviétique

a averti jeudi les Etats-Unis qu 'elle ne
peut demeurer indifférente » devant « la
nouvelle agression américaine » en Indo-
chine.

« L'intrusion des Etats-Unis au Laos et
les menaces d'accroître les provocations mi-
litaires » contre le Viêt-nam du Nord ne
peuvent qu'entraîner « de nouvelles compli-
cations » en Indochine, déclare un édito-
rial des « Izvestia ».

« La dangereuse illusions » de Washington ,
qui croit pouvoir agir en toute impunité
en Indochine « comporte les plus graves
conséquences, par dessus tout pour les
Etats-Unis eux-mêmes ».

Pour sa part dans son second message
au Congrès sur l'état du monde, le président
Nixon se déclare déçu de n'avoir pu faire
la paix au Viêt-nam et il se montre pessi-

miste quant a la possibilité d un règlement
négocié.

Ce rapport — 180 pages, 65,000 mots —
est intitulé : « La politique étrangère des
Etals-Unis pour les années 1970 : l'édifica-
tion de la paix ».

« Si la réduction de l'intensité de la
guerre au Viêt-nam est ma plus grande
satisfaction en matière de politique étran-
gère, le fait qu 'il a été impossible d'y met-
Ire fin est ma déception la plus pro-
fonde », déclarc-t-il.

VIETNAMISATION
Le président Nixon s'engage à poursui-

vre le retrait des troupes américaines de
même que les négociations de Paris « bien
que l'année dernière ait indiqué qu'il sera
extrêmement difficile de surmonter le mé-
lange de doctrine, de calculs et de suspi-
cions qui constitue l'attitude de l'ennemi ».

S. Gousseault mort d'une crise
urémie aux Grandes Jurasses ?

De notre correspondant :
Une foule compacte et émue stationnait

devant la morgue de Chamonix quand le
fourgon mortuaire transportant la dépouille
de Serge Gousseault a fait son apparition ,
environ une heure après le retour de René
Desmaison. Cela donna lieu à des scè-
nes douloureuses.

La maman du jeune alpiniste lut  prise
d'une terrible crise de nerf et d'une dé-
faillance cardiaque. Il fallut l'hospitaliser
d'urgence. La jeune fiancée défaillait éga-
lement.

On a eu confirmation que Serge Gous-
seault était mort depuis quatre jours.

Il aurait succombé, non point aux at-
teintes du froid et ni aux affres , de la

fatigue et de la faim , mais à une fou-
droyante crise d'urémie, qui l'aurait em-
porté en quelques instants.

Jusqu 'à ce moment le jeune alpiniste —
qui était doté d'une robuste constitution
et était parfaitement entrainé — avait fort
bien « tenu le coup ».

Du moins était-ce la version que l'on
donnait à Chamonix, eu fin d'après-midi.
Il y a évidemment lieu d'attendre les con-
clusions des médecins. Quant à René Des-
maison, il ne souffre d'aucune blessure
grave, mais seulement de légères brûlures.

Il est fortement question de le transpor-
ter à l'hôpital Saint-Luc, à Lyon , qui est
spécialisé dans ce genre de traitements.

R.T.

Nouveaux incidents à la conférence
mondiale des communautés Israélites

BRUXELLES (AFP). — Un nouvel el
violent incident a éclaté à la conférence
mondiale des communautés juives réunie
à Bruxelles , le dirigeant de la droite is-
raélienne , M. Beigin , ayant pris la défense
du rabbin Meir Kahane et de son mouve-
ment, et ayant déploré leur exclusion de
la conférence. .

« Nous nous adressons à l' ensemble de
l' opinion juive mondiale et nous n 'avons
pas le droit d' exclure l' une quelconque de
nos organisations juives , y compris la Li-
gue de défense juive de Kahane », a déclaré
M. Beigin , ajoutant que « les temps sont
passés où les juifs pouvaient dénoncer des
juifs à la police ».

Aussitôt la salle s'est scindée entre par-
tisans de M. Beigin , qui l'ont applaudi
aux cris de « Beigin, Beigin », et adersaires
sifflant et criant en hébreu , en anglais,
en russe et en français « honte , honte ». il
a fallu une bonne dizaine de minutes pour
que le calme se rétablisse et que le député
israélien puisse terminer son discours par
un appel « à l' unité au-delà des incidents ,
au-delà de tout ce qui nous sépare afin
d' aider efficacement les juifs de l'URSS
à améliorer leur sort et à partir pour Is-
raël » .

TÊTE-A-TÊTE
M. Beigin avait fait auparavant état d' une

conversation entre M. Goldman, président
du Congrès juif mondial , et l'ambassadeur
d'URSS aux Etats-Unis, M. Dobrynine. A.
M. Goldman, qui lui avait proposé que
le gouvernement soviétique s'engage à laisser
partir un nombre considérable de juifs
de l'URSS après le règlement du conflit
du Moyen-Orient , M. Dobrynine aurait ré-
pondu d'un ton menaçant : « Si vous ne
cessez pas votre action , les juifs de chez
nous pourraient vivre des jours sombres ».

Interrompu par de nombreux congressistes
qui ont mis en doute la véracité de cette
affirmation , M. Beigin s'est porté garant
de l'authenticité des propos qu 'il venait
de rapporter.

E_H> Le mauvais coup _e E:_medier_ie
Mais, en laissant 49 % à la France,

il s'autorise à continuer d'imposer aux
compagnies le ..investissement obligatoire
en Algérie de leurs bénéfices.

S'il a préféré la nationalisation au rabais
pour le pétrole, M. Boumedienne a pris
soin de nationaliser les gisements de gaz
naturels promis à un grand développement
et tout le réseau des oléoducs.

PROMESSES
En échange de son coup de force, Bou-

medienne promet de ne pas couper le
robinet de pétrole à la France mais, ma-
joritaire dans les compagnies, seul pro-
priétaire des oléoducs, il peut revenir sur
sa promesse à sa guise, et il s'assure
ainsi un extraordinaire moyen de pression
sur son « client ».

La presse française enregistre le coup
de force comme une nouvelle violation
des accords d'Evian. Les journaux d'oppo-
sition reprochent au gouvernement français
In mollesse de sa réaction. Ils s'attendaient
à ce que Paris menace au moins de
remettre en question les autres aspects
de l'accord de coopération et notamment
l'aide financière considérable au budget
algérien.

LA HAYE ?
Paris donne l'impression d'accepter le

fait accompli pourvu qu 'il y ait effective-
ment indemnisation et « réserve ses droits».
On laisse entendre ici que si l 'indemnisa-
tion était insuffisante , ou n 'était pas payée,
on saisirait là Cour de justice de la
Haye. Ce qui équivaut, dit la presse d'op-
position , à enterrer purement et simplement
l'affaire.

Boumedienne semble sûr de lui. La Fran-
ce a déjà avalé tant de couleuvres ! Il
ne croit pas que Paris réagira en lui
coupant son aide financière. Le seul point
sur lequel il semble éprouver quelque in-
quiétude, est celui du maintien de la li-
berté d'entrée en France des travailleurs
algériens qui sont près de 800,000 et font
vivre quatre ou cinq fois plus de person-
nes restées en Algérie grâce aux envois
d'argent qui échappent au contrôle des
changes frappant les citoyens français.

C'est dans une modification de ce régime
privilégié où le retrait du bénéfice de
la sécurité sociale, des allocations familia-
les aux travailleurs algériens de France,
que Paris pourrait trouver une réplique
au coup de force de Boumedienne. Ces
travailleurs algériens pourraient en effet
aisément être remplacés par des Espagnols,
des Portugais et des Turcs, qui ne cessent
de frapper à la porte et en sont souvent
réduits à entrer clandestinement en France.

HAUSSE EN CASCADE
L'une des conséquences de la menace de

Boumedienne, la main sur le robinet des
oléoducs, fait maintenant peser sur la Fran-

ce des hausses de prix du pétrole saha-
rien, libyen ou arabique. Il est à prévoir
que la France va, malgré ses déboires
en la matière, chercher une relance de
la production d'énergie nucléaire et une
collaboration , dans ce domaine, avec ses
partenaires du Marché commun et les pays
de l'OCDE. L'OCDE se saisira d'ailleurs
du problème le 3 mars prochain et devrait
passer aux actes le 26 mai lors de son
assemblée générale. M. Pompidou a déjà
décidé une révision du finie plan pour
faire passer rapidement de 1 % à 8 %
ou 9 % en 1975 et 22 % en 1980, la
part d'origine nucléaire dans la consom-
mation d'énergie française. La hausse du
pétrole arabe comble en effet l'écart avec
l'énergie nucléaire. Une centrale atomique
devrait produire aujourd'hui une énergie
d'un prix équivalent à celle d'une centrale
fonctionnant au fuel.

DEMANDE DE NATIONALISATION
TOTALE

ELF-ERAP a l'intention de demander
la nationalisation totale de ses intérêts en
Algérie. C'est ce qui ressort d'une décla-
ration publiée jeudi soir qui stipule notam-
ment que le groupe français d'Etat deman-
dera que le « transfert des biens et droits
porte sur l'intégralité des actifs sis en
Algérie et exclusivement sur ceux-ci...
moyennant une indemnité fixée en consi-
dération de la valeur réelle de ses inté-
rêts en Algérie et que son paiement soit
assuré sous la garantie du gouvernement
français ».

Jean DANËS

Paris réagit
PARIS (AP). — « La décision unilatérale

d'Alger crée un état de fait qui, sans re-
mettre en cause le principe de la coopéra-
tion culturelle et technique, conduit à mo-
difier profondément la nature des rapports
d'intérêts existant entre les deux pays »,
déclare-t-on dans les milieux autorisés à
Paris.

Le commentaire rendu public jeudi en
fin de soirée par les milieux autorisés,
souligne tout d'abord que « la décision
d'Alger a provoqué la réprobation du gou-
vernement français sans toutefois le sur-
prendre ».

« En ce qui concerne les relations pétro-
lières, il appartient maintenant au gouverne-
ment algérien de préciser les modalités
d'application de la décision dont il a pris
la responsabilité et notamment de porter
à la connaissance du gouvernement français,
pour qu'il puisse l'apprécier, le montant
des indemnisations « justes et équitables »
annoncées par le président Boumedienne.

« On souligne dans les mêmes milieux
que l'approvisionnement de la France en
produits pétroliers ne pose pas de pro-
blèmes.
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Eugène Ionesco
reçu à l'Académie française

PARIS (AFP). — Le dramaturge Eugè-
ne Ionesco a été reçu jeudi à l'Académie
française, où il a succédé à Jean Paul-
han , devant une salle comble et particuliè-
rement brillante.

C'est le professeur Jean Delay, psychia-
tre et critique qui a fait l'éloge d'Eugène
Ionesco.

Dancing « Cinq - Sept » :
des inculpations

GRENOBLE (AP). — Gilbert Bas , le
seul gérant rescapé du dramatique incen-
die du « Cinq - Sept » à Saint-Laurent-du-
Pont (Isère) , dans la nuit du 1er novem-
bre 1970, a été inculpé par le juge d'ins-
truction Guy Viossat pour homicides et
blessures involontaires.

Jeudi après-midi et vendredi deux autres
inculpations étaient attendues : celles du
fournisseur du brûleur de la chaufferie du
dancing et de l'un des fournisseurs de po-
lyuréthane , matériau plastique qui a brûlé
avec une rapidité inouïe en dégageant une
épaisse fumée.

L 'instruction au niveau des responsabili-
tés techniques , et matérielles touche donc
à sa fin après la mise au point d' un dos-
sier de plus de 400 pages, qui contient
de nombreuses expertises.

Nouvelles démissions en Pologne
VARSOVIE (AP). — Trois des princi-

paux diri geants des syndicats polonais ont
remis leiir démission jeudi au cours d'une
réunion plénière du conseil suprême des
syndicats.

Il s'agit du vice-président du conseil
des syndicats, M. Waclaw Tulodoiecki , an-
cien ministre de l'éducation , et des secré-
taires VVieslaw Kos et Viklor Obolewicz.

M. PIERRE MESSMER
NOMMÉ MINISTRE D'ÉTAT

PARIS (AP). — M. Georges Pompidou
a signé jeudi soir le décret portant nomina-
tion , sur proposition du premier ministre,
de M. Pierre Messmer au poste de mi-
nistre d'Etat chargé des territoires et dé-
partements d'outre-mer.

M. Messmer remplace à ce ministère ,
qui devient ministère d'Etat , M. Henry
Rcy, qui vient d'être nommé membre du
conseil constitutionnel.

Le décret devrait paraître ce matin au
journal officiel.

M. Messmer, qui est âgé de 54 ans,
a été ministre des forces armées sous la
présidence du général De Gaulle mais
n 'avait pas exercé de fonctions ministé-
rielles depuis l'accession à la présidence
de M. Pompidou en juin 1969.

M. Messmer est considéré comme l'un
des plus fidèles tenants de la politique
du général De Gaulle. Il est l'un des fon-
dateurs du groupe « présence et action du
gaullisme », créé après la démission du
général. Il a été haut commissaire fran-
çais en Afrique.

M. Pierre Messmer. (Archives)

La Libye et le pétrole
TRIPOLI  (Libye) (AP). — Les négocia-

teurs des sociétés pétrolières ont quitté
Tripoli jeudi afin d' examiner les demandes
de la Libye , qui réclame des avantages su-
périeurs à ceux qui ont été accordés aux
pays producteurs du golfe Persique.

A la demande du commandant Dj alloud,
vice-président du conseil libyen, les repré-
sentants des sociétés se sont refusés à tou-
te déclaration sur les demandes présentées
par la Libye.

Les experts pétroliers ont observé ce-
pendant un certain assouplissement dans la
position de la Libye.

¦

Le cuivre chilien pour Pékin
SANTIAGO (Chili) (AP). — M. Nolf,

président de la société du cuivre du gou-
vernement chilien, a annoncé au cours
d'une conférence de presse que le Chili
vendrait désormais son cuivre directement
à la Chine communiste , sans passer par le
marché des métaux de Londres.

Depuis plus de six ans, le Chili utilisait
le marché de Londres pour écouler là
plus grande partie de son cuivre. En ,. dé-
cembre dernier , le Chili a rétabli des rela-
tions avec la Chine communiste.

Hier en mer...
aujourd'hui sur votre table
Chaque semaine, de nouveaux arri-
vages s'échelonnent. Des langoustes,
des homards, des huîtres et des moules
vivants. Vous mesurerez réellement
leur fraîcheur en savourant les petits
plats que nous mijotons à votre inten-
tion. ;

Réservé aux amateurs exigeants.
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POUR FUIR BERLIN-EST
BERLIN (DPA). — Des gardes-fron-

tière est-allemands ont découvert jeudi ,
à Berlin-Est, un tunnel souterrain, en
voie d'achèvement , qui devait permettre
vendredi la fuite à l'ouest de 17 Alle-
mands de l'Est. Selon les indications
fournies pur la police ouest-allemande,
le tunnel d'une longueur de quelque
120 mètres, a été découvert par les
soldats est-allemands alors qu 'ils fai-
saient des travaux de mensuration.

Des forces est-allemandes, aussitôt ve-
nues en renfort , ont mis la main sur
trois hommes qui travaillaient à l'achè-
vement du tunnel. Celui-ci s'enfonçait à
sept mètres sous terre à partir de la
cave d'une maison. Après la découverte,
les soldais ont obstrué l'entrée du tun-
nel , du côté de Berlin-Est, avec de
grands panneaux , pour tenter de le sous-
traire à la vue des Berlinois de l'Ouest.


